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Le retour de M. Trudeau au pouvoir {Un diagnostic pessimiste pour l'Occident 








Le parti libéral a obtenu la majorité absolue |e Vingt millions de personnes frappées par le chômage 
e Déficit commercial important de la France et du Japon en janvier 


La prime 


à l'expérience 


Les élections fédérales eana- 
diennes du Ilmdi 18 février 
constituent mn triomphe person- 
nel pour M. Pierre Trudeau, qui 
est assuré d'être désigné par le 
gonverneur général, représentant 
la souveraine britannique, ç reine 
du Canada», pour former le nou- 
veau gouvernement. L'étendne de 
sa revanche lui a permis de ren- 


Clark, qui n'aura été au pnruvoir 
que pendant neuf mois 

M Trudeau a quelques raisons 
de se montrer serein. Les Hbéraux 
ont la majorité absolue au Parle- 
ment et n'ont pas besoin, eomme 
ce fut le cas dans le passé, du 


M Broaëbent L'Ontario, qui 
avait baseulô en faveur des 
conservateurs le 2 mai dernier, 
entraînant Ia défafte des Tbé- 
vaux, à effectué lundi le mouve- 
ment inverse. La province La plus 


à pen de chose prés aux pertes 
des conservateurs. La leçon est 
atère pour M. Clark : c'est l'On- 
tario anglophone qui 2 provoqué 


qu’en mai, le pleln des vois au 
Québer, balnyant nue petite for- 
mation popalisté ée droite, le 
Crédit social, qui n’est plus désor- 
mais représentée au Parlement 
fédéral A la seule esception de 
M Roch La Salle, ancien ministre 
de AL Clark, tons les dépntés 
envoyés à Ottawa par la province 
francophone sont des libéraux. 
Un des paradoxes de ces der- 
nières années est en effet qne les 
Québécois, qui votent chez eux 
pour la formation indépendantiste 
de M. Kené Lévesque, portent à 
Ottawa des représentants du 
parti libéral que le reste dun 
Canada identifie nécessarement 
avec les aspirations centrauliss- 
trices de M. Tradeau. 

Le « nouveau » premier mluis- 
tre, qui a derrière Jui onze an- 


de lundi ne doivent pas faire 
onblier un phénomène inquiétant, 
la cassure poBtique dn Canadian 
en deux : l'Ouest conservateur 
(et partiellement social-démo- 
crate) et l'Est Dbéral Cette divi- 
sion, déjà observée en mal, abon- 
tit à ce qu'il n'y sit qme deux 
députés libéraux éins par les pro- 
vinces situées à l'oncst de l'On- 
tario. Ne peut-on expliquer 
grande partie l'échec de M Clark 
dans cette dernière province par 
le fait que, originaire lal-même 
de l'Alberta, ii a été rejeté par 
les anglophones de T'Est ? 

C'est au Québec que M Tru- 
deau affronte son « défi » le plus 
difficile. M. Lévesque va deman- 
der en juin, aux Québécois, de 
lui donner par référendum Je 
mandat de négocier la sonverai- 
neté de la province assortie d'une 
association avec le resie dn 
Canada, Cette ve est 
inacceptable pour M Tradeau 
Que fera-t-fl si, malgré des son- 
dagez actucliement peu favora- 
bles aux indépendantistes, le 
« oni » lemportait ? 

T1 lui faudra anssi s'attaquer 
aux dificnltés économiques. L'au 
dernier, bon nombre d'électeurs 
ni avaient reproché de né pas 
Juguler ln crise. Sa chance fut 
que M Clark ne soif Pis AppArU 
capable de mettre en état la 
machine iodustrielle et de faire 
remonter le dollar canadien 
Entre deux médecins qui n'avaient 
pas de remède miracle à proposer, 
les citoyens ont choisi le plus 
expérimente. 





M. BABIUCH 
NOUVEAU PREMIER MINISTRE 
POLONAIS 


tLire page 63 


à la Chambre canadienne : 


Rendues nécessaires par le refus des Communes d'adopter le 
budget Présenté par le gouvernement minoritaire de M. Joe Clark, 
les élections générales qui ont eu Ueu le 18 jévrier au Canada ramènent 


Br. Pierre Klliott Trudeau au poste 


de premier ministre qu'il avait 


perdu à le suile du scrutin du 22 mai de l’année dernière. 
Avec 146 sièges sur 282, son parti (le park libéral) reprend le 
de la Chambre des communes, tandis que le petit parti 
créditiste, dont Fabstention fit tomber ls gouvernement vprécédent, 


est rayé de la carte électorale. 


Les conservateurs ont 103 sièges, et le nouveau parti démocrate 
fsocial-démocrate) 32. Il reste 1 siège & pourvoir dans une circons- 
criplion du Québec, où le scrutin a élé ajourné jusqu'en murs en 


raison du décès d'un candidat. 


De notre correspondant 


Montréal. — Accuelll par une 
foule en délire dans un hôtel 
d'Ottawa, M. Pierre Elllott Trudeau 
est apparu souriant, détendu et 
eans fleur à la boutonnière. Dans 
un discours sobre, Il a solgneu 
sement évité d'aborder le thème de 
l'unité nationale, dont H ne fut d'all- 
leurs absolument pas question pen- 
dant la campagne électorale, alors 
qu'il avait dominé les élections fédé- 
Tales année dernière. Avec- 


446 sièges et 446 le des suffrages © 


exprimés, le chef du partl' libéral 
va pouvoir constituer un  gouver- 
nement majoritaire, qui remplacera, 
dans I83 prochains jours, le gouver- 
nement minoritaire du premier 
ministre conservateur, M. Joe Clark, 
Ce dernier ne recueille que 32,3 % 
des suffrages contre 364 % le 
22 mal, et n'a que 108 sièges à la 
Chambre des communes, contre 198 
auparavant. ; 
Deux faits valent d'être notés : le 
part du crédit social de M. Fabien 
Roy (droite: popullste Implantée au 
Québec} est rayé de la carte (1,6 Ye 
des suffrages). Tandis que le nou- 
veau parti démocratique de M. Broad- 
bent, social-démocrate, réalise la 


.méilleure performance de son his- 


tolre avec 32 sièges et 19,7 % des 
voix. Les néo-démocrates ont surtout 
renforcé leur position dans l'Ouest, 
notamment en Colombie-Britannique, 
où Ils obtiennent 12 sièges sur 28, 
lis ne remportent cependant aucun 
siège au Québec, où ils sont tradi- 
tionnellement faibles, et perdent les 
2 seuls sièges qu'ils détenalent dans 
les quatre provinces atlantiques de 
Fest du pays. 

Les résultats du scrutin confir- 
ment ce que tout le monde pensalt 
au cours des dernières semaines 
de la campagne : la victoire des 
conservateurs st de leur chef, 
M. Clark, le 22 mal, était un acci- 
dent, Après seize ans de pouvoir 
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Jbéral, les électeurs avaient mani- 
festé leur lassitude à l'égard de 
M. Trudeau qui dirigeait le gouver- 
nement depuis 1968 et qui venalt 
de mener une-campagns inutilement 
agressive. Cette fois-ci, les rôles ont 
été Invereës, M. Trudeau menant sa 
campagne avec une discrétion . re- 
merquée tandis que M. Clark se 
battait désespérément contre les 
sondages qui le donnaient perdant 
dès le mols de décembre. 


L'Ontario qui avait boudé M. Tru- 
deau en mal dernier est revenu au 
bercail Hbéral et a joué un. rôle 
essentiel dans La défaite de M. Clark. 
La province Industrielle du Canada, 
qui élit à elle seule 95 des 
députés de la Chambre ‘des com- 
munes, a donc, encore une fois, 
décidé de la victoire en élisant 54 
Nbéraux et 36 conservateurs, En 
1979, les libéraux y avaient eu 57 
sièges et les conservateurs S2 
M. Trudeau s'était d'ailleurs beau- 
coup attardé en Ontario où }| espé- 


* rait profiter de la profonde déteption 


des électeurs à. l'égard des conser- 
vateurs. 


BERTRAND DE LA GRANGE. 


(Lire la suite page 5.) 


Poïnt de vue 


Pour 


eL'Etat-nation, voilà l'en- 
nemi» : tel est Je cri qui, depuis 
quelques années, fait de vous un 
bel esprit, un homme moderne, 
un politique digne de réussir de- 
vant les électeurs] L'Etat est 
oppressur : au nom de la liberté, 
1 faut briser sa tutelle, voire le 





Guerre ou paix 


QUELLE DÉTENTE ? 
par :le général FRANÇOIS MAURIN 
Dans le premier article de la série «Guerre on pair qui 


comprendra clnq participations 


an total, le général d' 


aérienne (cadre de réserve) François Maurin, ancien chef d'état- 
major des armées, réponuû À une double question : 14 Crise actuelle. 
sonne-t-elle le glas de la détente et la politique françaiss de 
défense reste-t-elle adaptée aux elrconstances présentes ? 


‘éditions rociales 


ALAIN ROUX 


le 


COLLECTION M 


CES En, 
chinois 
rt FR 


la Chine 
Er E LCR 





La menace d'ane « croissance zéro» en Occi- 
dent cette année se précise, Compte tenu de 
l'incidence des récentes hausses des prix 
pétroliers, langmentation du produit national 
brut pour l'ensemble des pays occidentaux 
serait réduite « à un taux à peu près nule, indi- 
quent les experts de l'O.C.D.E. (Organisation 
de coopération et de développement écono- 
miques} dans leur numéro de janvier de leur 
publication trimestrielle « l'Observateur ». Ils 
ajoutent que la situation pourrait encore s'ag- 
graver par rapport à ce pronostic. Le chômage 
frapperait à la fin de l'année quelque vingt 
millions de personnes dans les pays de l'O.C.D.E. 

Le renchérissement de la facture énergé- 
tique détériore simultanément les paiements 


à 409 F. 


extérieurs des pays consommateurs. Le Japon, 
naguère largement excédentaire, a subi en jan- 
vier un déficit commercial record : 2,2 milliards 
de dollars (9 milliards de francs] ; sa balance 
des paiements courants a également présenté 
un solde négatif de 32 milliards de dollars. 
La France a enregistré, elle aussi, un déficit 
commercial important en janvier : 4,6 milliards 
de francs (après correction des variations sai- 
sonnières), ses achats ayant augmenté de 31,6 % 
par rapport au mois correspondant de 1979, et 
ses ventes de 19,2 © seulement. Le franc n'en 
a été que très légèrement affecté: le cours du 
deutechemark à Paris s'est contenté de passer 
de 2,3430 F à 2,3450 F; le dollar est resté ferme 


Une confirmation de l'O.C.D.E. : <croissance zéro> pour 1980 


tre les semer de VO OUR enee 
ralent encore une croissance de 
1% en 1980 (contre 3,2% en 





(1) Depuis cette date, prise en 

par l'O.C.D.E, prix du 

a encore Augmenté Dour se 
situer actuellement à 20 dollars. 


. Hons 


l'éincidence purement mécani- 
ge » de l'augmentation des prix 
u brut. 


Le proche avenir est également 
plus sombre en ce * COnCerne 
es autres grands indicateurs de 
l'économie mondiale. Ainsi, le 
werait pour tou- 


chômage s'aggra 
Sms à la fin de l'année, 20 nie 


pi Prend nr 
une rec! ea = 
vier, mois au cours duquel a été 


de 
succède à un excédent de 730 mil- 
lions en décembre, I1 faut remon- 
ter à décembre 





SE 4 
l'Etat-nation 


par MICHEL DEBRÉ 
rialiste : au nom de la sécurité, 





défense, Toute politique indépen- 
dante lui serait donc interdite, 
qu'il s'agisse de diplomatie, d'éco- 
nomie ou de soutien à la famille, 


nitivement alignée, c'est-à-dire, 
en fait, aliénée. Au-delà du refus 
de l'Etat, perce qu'il serait abusif 
et excessif, c'est d'idée même de 
nation française qui est rejetée, 
parce qu'elle serait insuffisante. 

âA deux refus s'ajoute le 


bisme que d'affirmer qu'on n'est 
entendu du monde extérieur qu'à 
condition de s'exprimer ëän- 
fais. Snobisme que de considé- 
rer qu'on assume mieux l'avenir 


qme de supprimer la référence 
au passé soit la meilleure assu- 
rance contre la prétention à 
avoir un avenir. Oui, snobisme 
da renoncement, qui est la pire 
de toutes les déviations de l'esprit 
et du caractère. 


(Lére la suite page 9.) 





ont sérieusement fléchi (6,9 mil- 
Hards de dollars, contre une 
mensul 


tandis que la valeur des impor- 
tations se maintenait à 9,1 mil- 


En 1979, la balance commerciale 
fes 
qu'un très e ent (2 mÜ- 


qui 

en fait ane détérioration consi- 
dérable a] les énormes 
dents antérieurs : +175 mil- 
Lards de dollars en 1977, + 25 mi. 
liards en 1978. 


La balance des paiements cou- 
rants à — elle aussi — enregistré 
un déficit considérable de 32 mil- 
Hards de dollars. Pareil 
libre n'avait — sauf erreur — ja- 
mails été enregistré 


vent, 
FU 


du-Japon est régulièrement défi- 


-citaire, j'straus le plus impor- 


tent 


evene 22 nillards 
EL de dollars), 


M8. 
{Lire la suîte page 42.) 


AU JOUR LE JOUR 


AUCUN CRÉDIT 


En demandant à certains 
élus de révéler la nature de 
leur jortune et l'état de leur 
patrimoine, noire confrère 
Je Point a jeté un sacré pavé 


Pinjonction du chef de l'Etat, 
les membres du gouvernement 
soient restés de glace. 
opaque. 

Car, si d'habitude la parole 
est d'argent et Le silence d'or, 
dans ce domaîne, les hommes 
qui nous gouvernent se de- 
wraient d’avoir La transpa- 
rence et la pureté &u dia- 
mant. 


PIERRE ZIMMER. 


JEAN ATLAN AU CENTRE GEORGES-POMPIDOU 





La danse des signes 


Peintre, Atlan était convaincu 
qu'en un autre temps il aurait été 
< sorcier ou danseur ; donseur dans 
le sens des danses sacrées, mysti- 
ques, magiques ». Cette danse des 
signes chez Atlan, le Centre Geor- 
ges-Pompidou l'évoque dans une 
présentation, à l'étage du musée, 
des œuvres de ce peintre apparte- 
nant aux collections nationales. Et, 
parmi elles, les splendides < Miroirs 
de l'Asie », tableau récemmant ac- 
quis, ainsi que l'ensemble -de l'œu- 
vre gravé conservé à la Bilbiiothè- 
que nationale. 

Commémorer le vingtième annt- 
versaire de la mort d’un peintre 
est une bonne occosion pour rap- 
peler la souvenir d'une cuvra qui 
fut très tôt oubliée en raison de 
son originalité même. Jean Atlan 
n'a pas suivi la tradition d’un pein- 
tre de musées, Il a toujours com- 
battu l'académisme, qu'H soit figu- 


rotif ou obstrait.. Bien qu'ayant 
appartenu à l'aventure de la pein- 
ture abstraite de l'après-guerre 
résumés par ses gestes, peinture 
dans loquelle 1} tient une des toutes 
premières places avec Hartung, 
Soulages, Schneider, Atlan a tou- 
jours été inclassable. I n'a pas 
suivi una filière, H en a inventé 
ime. Il a des couleurs à lui. Des 
ocres, des crales, des terres sèches 
qui semblent venir du désert, cou 
leurs qui ont le toucher sensuel du 
pastel, mêlées à la toile à gros 
points qu'il aimaït- utiliser. Et, dans 
ses tableaux, toujours le noir, un 
noir-couleur, symbolique d'une nuit 
de néant d'où surgissent des mons. 
tres. Des monstres qu'Atlan a fini 
par dominer ét muer en signes 
plastiques reconnaissables entre 


tous, 
JACQUES MICHEL. 
fLire la sutie page 20.) 
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idées 


Æe Monde 
PHILOSOPHIE 





LA mélancolie 


Presque 

traité ce sujet, depuis Hippocrate, 
Platon et Aristote sont étudiés et 
discutés, moins en eux-mêmes 
qu'à l'intérieur de son propre 
développement. De façon, 
la position &e l'auteur va bien eu- 
delà : elle est aussi neuve que 
profonde, 11 aboutit à une concep- 
tion originale qui lui permet de 
remonter jusqu'à la source dé 
toute mélancolle «unipolaire », 
pure et de présenter clairement 
l'essence du mélancolique, Le 
typus melancholicus. 

Le mélancolie n'est pas une 
névrose, le mélancolique n'est pas 
malade où morbide. Il est attaché 
à Fordre, au sens de «bien or- 
donné», de «comme il faut ». Cet 
<ardren implique rapport avec 
le monde et autrui Avec le 
monde, c'est la minutie qui com- 
mande. L'ordre est la volonté de 
s'enfermer dans des limites, dans 
un «espace» organisé, selon des 
références solides et claires. La 
vie mélancolique est celle du 
dévouement, de l'hypertrophie du 
devoir, sous le signe du sérieux : 
elle conduit à accomplir minu- 
tieusement le travail supérieur 
à la moyenne. Le rythme joue un 
grand rôle Ainsi, dans l'alter- 


par JEAN LACROIX 


périodes du jour, du 
mois et de l'année, l'être humain 
est inséparable de la nature qui 
Yenveloppe. Mais c'est dans ]2 
mélancolie que le rythme de la 
nature cosmique s'enfonce le 
mieux dans l'individil La contra- 


« l'indivision des contraires ». Le 
dypus melzncholicus est tenté par 
J'immensité du travail et sa mi- 
nutie. Quand une tendance l'em- 
porte, c'est le déséquilibre : une 
minutie croissante abaisse le 
volume du travail, une augmen- 
tation du travail diminue Ia 
minutie. Le développement du 
volume et de la minutie entraîne 
le partage des deux tendances et 
conduit au déséquilibre. 


Les relations avec autrui sont 
encore plus fondamentales et 
naissent d'une extrême désirabi- 
iité sociale. Le mélancolique est 
« là » pour l’autre, il est le pro- 
totype de la sollicitude. Sa sen- 
sibilité si vive est l'être-pour-les- 
autres. D'où les contradictions. 
L'atteinte à la solicitude vient 
d'abord de la maladie et de la 
mort : elles menacent le rapport 
avec autrui alors qu'il est un 
< ordre » essentiel La difficulté 
est souvent déjà à l'intérieur de 
Ja famille : l'opposition et la 
solitude peuvent intervenir entre 
les époux, avec les enfants La 
conscience mélancolique entre 
dans le champ de gravitation de 
la mélancolle chaque fois que 
l'ordre établi avec les autres est 
en péril Si cet ordre disparaît, 
c'est la contradiction interne, la 
perte du sens de la vie, le désé- 
quilibre. 





Includence et rémanence 





Le passage de cette situation 
prémélancolique à la mélancolie 
se fait à partir de deux états 
fondamentaux : l'includence et la 
rémanence. L'includence est ce 
qui enferme dans les limites 
fixées de l'ordre, dans une prison 
de devairs et d'obligations. Cet 
ordre intérieur révèle une région 
de l'étre, l'endor. Dans le passage 
à l'état mélancolique, l'endon 
imiérieur se modifie : tous les 
symptôrues expriment une modi- 
fication totale de l'être. Les 
rythmes ordinaires, primaires 
(vellle-commeiïl, règles, appé- 
tit, etc.) sont transformés dans 
un temps vécu intérieurement. La 
mélancolie naît aux confins de 
l'endon, cette intériorité qui pré- 
cède la distinction de l'âme et du 
corps. Le terme d'endogène ex- 
prime cette modification de 
J'endon, le blocage du mouvement, 
de la base de la vie, Cet arrêt 
constitue la rémanence, qui peut 
aller jusqu'à l'abolition ryth- 
mique : l'individu s'engage dans 
une effroyable monotonie, un 


enfer que recouvrent, en nappe 
immoblle, la tristesse, l'angoisse 
et la souffrance. Le facteur déci- 
sif de cette rémanence est le sen- 
Timent de la faute, qui est retour 
au passé. Ainsi ane patiente, so! 


ænée par Tellenbach, explique: 


qu'en réfléchissant à une nouvelle 
faute € elle s’est souvenue d'à peu 
prés toutes les fautes passées ». 
Les phénomènes d'includence et 
de rémanence sont és. Ils 
conduisent au désespoir qui dé- 
truit tout choix personnel eb pro- 
voque une alternance insoluble, 
La mélancolie empêche l'unifica- 
tion par ce désespoir dans lequel 
lêtre-soi devient spécifiquement 
disjonctif. 

Le cheminement et le lieu où 
peut conduire s'éclairent : des 
constellations contradictoires pré- 
cédent l'altération de l’endon, d'où 
surgit le typus melancholicus. 
Cette rupture, l'endokinèse, de- 
vient intolérable : l'individu 
s'épuise dans le remanlement de 
la source de l'être. La déchirure, 
lz rupture, remplace l'être pour 


le travail par l'être pour la dou- 
leur. Dans la phase prémélanco- 
lique, les mouvements peuvent se 
manifester de bien des manières 
et ils finissent souvent par pas- 
ser du ralentissement à la sta- 
gnation dans Ila stupeur. C'est 
alors une modification générale 
de l'être : La caractéristique du 
type mélancolique est de « situer » 
le monde environnant et les 
autres selon « sa » situation 
Cette trans'ormation est issue de 
ce désespoir qui se veut de plus 
en plus enfermé dans le doute, 
Le désespoir est un va-et-vient 
qu'on ne peut résoudre : « plus 
de choix mel». L'être-soi se 


dernier trajet d'une sorte de par- 
cours. ER 

La conclusion reprend et dé- 
gage d'une façon systématique et 
schématique le fond de l'analyse, 
de manière à saisir l'essence du 
typus melancholicus. Les symp- 
tômes prémélancoliques, caracté- 
zisés par l'includence et la 
rémanence, conduisent à l'auto- 
destruction. 

L'endokinèse, qui est changement 
eatre la dernière situation 
prémélancolique et La situa- 
tion mélancolique initiale, qui est 
désespoir, est le hiatus qui sé- 
pare ces deux situations. La mé- 
lancolie apparait comme une 
modification de l'être : le «typez 
constitue un rôle définitif dans 
la construction de ce qui est 
« sien ». « La personnalité, disait 
Alsen, recrée les situations qui 
lui correspondent et les façonne 
selon sa nature. » Si la mélan- 
colie est telle, il est cependant 
possible de la traiter. Le vrai trai- 
tement consiste à désamorcer, 
résoudre et éviter les situations 
pathogènes sl variables qui pré- 
parent l'altération endogène : 
tout est lié à la nécessité de l': 
sainissement de situations. 
Plus le patient est libéré de ses 
troubles, plus l'autonomie du 
psychique et le rôle des influen- 
ces du monde environnant gran- 
dissent : la restructuration de la 
personnalité est difficile, quoi- 
que possible. 11 faut en quelque 
sorte l'aider à se retrouver, à se 
recréer contre ce qui semble s'im- 
poser à iul Ce qui éclaire l'idée 
philosophique sous-jacente de ce 
livre : ce qu'il faut, cest recoudre 
une déchirure, Ce qui suppose un 
grand effort de la part du pa- 
tient. Le sens de cette idée fon- 
damentale, Tellenbach l'exprime 
dans sa dernière phrase : l" 
semble de l'ouvrage justifie le 
jugement que «le problème de la 
mélancolie y apparait sous le 
jour d'une relation nouvelle entre 
la nécessité et la Uberté ». 


* La Mélancolie, de Hubertus Tel- 
franÇalse d'Yves Pélicier. Ed. Pressea 


universitaires de France, coll € Psy- 
thiatrie ouvertes, 1 volume de 
396 pages, 1979. 


Hegel réhabilité 


matériallste, 
d'avec la logiques hégéllenne ? 
Enfin Hegel n'est-Il pas apparu 
comme le maitre-penseur 


“principes d’une servitude dont les 


opprimés ne cessent de connaître 
les effets ? 


Bucune de ces tentatives n'est 
vaine, même si le thème nietsz- 
schéen de l’x affirmation de tontes 
les affirmations» ne nous semble 
pas d'une force telle que la réalité 
ne le puisse démentir,.même ai 
Alain Badiou a démontré avec 
vigueur le lien qui unit le renon- 
cement 4 Hegel et le dévolement 
du marxisme, même si le bon ton 
consiste un peu trop désormais à 
etraiter Hegel en chien crevé, 
en usant à son égard d'une 
désinvoiture stupéflante. Car si 
Glucksmann à bien pris soin de 
dire que la responsabilité de Hegel 
ne va que jusqu'au point où sa 
phliosophie dèsarme le sujet face 
à l'Etat totalitaire, 1 n'a jamais 
prétendu que Hegel fût l'arsenal 
théorique et pratique du fascisme, 
ce que des ignorants ne cralgnent 
plus d'affirmer, usant à l'égard 
de !a philosophie d'une terreur 
qu'ils lui reprochent, 


Voici un livre qui éclalrera tout 
autrement la question (1): c'est 
en vérité, à une réévaluation, à 
une réinterprétation complète de 
Hegel que son auteur nous convie. 
Jean-Louis Vielllard-Baron nous 
montre que l'image du système 
hégélien forgée par le «hégélia- 


par 
CHRISTIAN JAMBET (+) 


nisme de gauche» (dont, après 
B. Bauer, Marx sera l'héritier) 
déterrnine notre jugement sur 
lui, et le détermine mal 

I écrit donc histoire des 
rapports entre Platon et l'idéa- 
lisme allemand, démontre que 
Hegel, comme Schelling, pense 
d'abord à partir de Jacob Boehme 
et des grands dialogues platoni- 
tiens. Le bou bout à tenir pour 


la philosophie de l'esprit, L'achè- 
vement de l'encyclopédie par le 
triomphe de l'esprit absolu nous 
indique déjà que l'Etat, la réali- 
sation de l'esprit dans l'extérlorité 
de l'histoire, n'est pas le terme 
mais qu'il est lui-même surmonté 
par l'art, la religion et la philo- 
sophie. Après Eric Well, mais 
aurrement, Vielllard-Baron s'in- 
terroge sur la clôture impossible 
de 12 politique hégéllenne. SL 
l'Etat du droit n'est pas le Telos 
ultime de la raison, c'est qu'il ne 
peut épuiser le travail de l'esprit, 
qui le conteste et le relève dans 
cæ qui est s2 vérité spirituelle. 

Le livre de Vielllard-Baron suit 
pas à pas la lecture que Hegel 
fit de Platon. Il s'appuie sur les 
manuscrits du Cours d'histoire de 
1a philosophie et sur une connais- 
sance proprement encyclopédique 
des philosophes allemands, mais 
aussi des philologues et des 
théosophes du dix-huitlème et du 
dix-neuvième siècle, C'est que 
Hegel ne pense pas seul, qu'il doit 
se conception de la dialectique à un 
renouveau considérable du plato- 
nisme à la fin du Siècle des 
Lumières, qui rencontre la tradi- 
tion iljuministe et mystique. Après 
nous avoir orienté dans cette 
géographie trop peu explorée que 
jalonnent les noms de Mendels- 
sobn, ‘Tennemann, Jacobl où 
Schleiérmacher, il nous montre 
que 18 notlon clé des systèmes 
schellingien et hégélien en consti- 
tution est celle -de l'âme du 
monde. 





Le concept de réminiscence 





Relevons, parmi les nombreuses 
Jastifications que Vieillard-Baron 
nous donne, l'analyse qu'il fait du 
concept de la réminiscence, Hegel 
a lu très attentivement le Ménon, 
le Phédon et la République. 1 
comprend que la thèse célèbre de 
Platon, selon qui savoir c’est se 
ressouvenir, signifle que la quête 
de l'esprit, la phénoménologie de 
l2 conscience qui devient 
conscience de sai, est en vérité un 





(1) Jen-Sous Viellard-Baron : 
Platon et l'idéalisme allamant 
(1770-1890). Ed Beaucheane, 1979. 
Jean-Louis Vielllard-Barou est pro- 
fesseur à l'université de Tours. 


mouvement d'intériorisation de 
l'âme. 

En quelques pages admirables, 
Vieillard-Baron montre qu'ici 
toute la philosophie de Hegel 
joue son sens. Le « ressouvenir » 
(Erinnerung) est un < Insich- 
gehen », un mouvement de vision- 


‘intériorisation, pourrait-on dire 


Aussi le mythe de la Caverne, où 
Platon célèbre l'évasion hors du 
monde sensible vers le pur soleil 
de l'intelligence, est-il interprèté 
par Hegel de sorte qu'il devient 
comme l'esquisse de son propre 


(*) Professeur agrégé de phlloso- 
pble. 


système. Mais du coup c'est Île 
système bégélien qui se platonisa 
entièrement. Pour Hesel, Platon 
n'a jamais proposé un dualisme 
naïf, comme celui que l'entende- 
ment abstrait suscite : l'Idée 
n'est pas l'au-delà, « derrière le 
voile » du sensible Monter vers 
l'Intelligible, c'est poux ia pensée 
s'engager en une quète de l'inté- 
riorité, pour la Raison séparée 
d'elle-même se retrouver en 801 
et pour soi 

Que signifie alors que le Réel 
est rationnel ? Il faut s'entendre, 
nous dit Hegel, sur ce qui est 
réeL Platon nous montre que le 
Réel c'est l'Idée, et que La Repu- 
blique la plus réelle n'est nl 
Athènes ni Sparte, mais celle dont 
Bocrate nous prévient qu'elle n'est 
réalisable qu'en Idée. Et Vielllard- 
Baron nous montre que « c’est 
comme justification, non de l'état 
de Jait, mais de l'utopie, qu'il faut 
comprendre l'assimilation du réel 
au rationnel ». S'il n'esb rien au- 
delà du Réel, qui est en même 
temps l'Idée, nous dit-IL Hegel 
ménage un dualisme d'un tout 
autre type, hérité du platonisme ; 
une dualité du Réel et de l'en 
der : est en deçà de l'Esprit et 
de son « histoire », de cette phé- 
noménologie qui est aussi une 
évasion, l'histoire profane de 
l'inessentieL 

C'est-à-dire que les bourreaux, 
les oppresseurs, les êtres qui com- 
mettent crimes et tortures ne sont 
pas justiflés, mais tombent ex 
dec de l'Esprit. La Totalité hègé- 
ltenne les refuse, s'oppose à eux : 
elle est donc très différente d'un 
monisme historique prêt à jus- 
tifier toute l'histoire, au nom 
d'une prétendue nécessité de 
l'Esprit. 

Ce Hegel anti-historiciste doit 
être remis en. lumière, et le livre 
de Vieillard-Baron opère avec 
maitrise cette réévaluation. Pour- 
tant, des questions 5e posent 
encore : si Hegel n'est pas simple, 
mais si à côté de la philosophie 
de l'histoire, qui engendrera la 
philosophie de l'Etat moderne, il 
y à bien cet autre Hegel, le Hegel 
spirituel, critique de l'histoire, 
d'inspiration platonienne, com- 
ment se fait-il que ce soit le pre- 
mier qui ait triomphé ? Et 
eucore : est-ll possible de renver- 
sex, du fond même de la tradition 
hégélienne, ce sombre destin ? 
Enfin : si l'horreur de l'histoire 
n'est pas un élément, un moment 
de l'Esprit, n'est-elle pas condam- 
mée à n'être qu'un pur rien, sans 
signification ? Faire partie du 
re. .. noie ceci : qu'il 
pas l'enjeu de La philosophie 
hégélienne ? 


Que le livre de Vieillard-Beron 
soit un grand livre, Jun des rares 
à nous donner à penser, en un 
temps de grossièreté et d'igno- 
rance, en témoigne ceci : qu'il 
pose au fand du problème central 
de la valeur de la philosophie 
face à ce qui n'a pas de sens. 





s'afliger, du peu d'écho que 
rencontre l'œuvre de Jean 
Piaget dans [ea milieux philosophi- 
ques français. M. J. Bouveresss 
constatait récemment le mème phé- 
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Actualité de Jean Piaget rose suou 0 


nomène à propos de Bertrand Rus- 
éeel. L'ignorance ou l'indifférence 
vis-à-vis de deux des plus grands 
penseurs rationalistes de cs eiècle 
est, à n'en pas douter, un inquiétant 
eympiôme. Certes, la réflexion mo- 
rale ou politique, la critique sociale 
ou idéologique, sont indispensables 
à la philosophie. li n'en demeure pas 
moins qu'à s'en tenir à co niveau, 
qui tourne vite à la rhétorique, la 
question fondamentale de la philo- 
sophie, la fondation rationnelle de 
la connaissance, risque de se trou- 
ver occultée, ou hrémédiablement 
oubilée. 


Il ne peut étre question de don- 
ner en quelques Ilignes une Idée 
d'une œuvre proprement tilanesqua 
qui comprend plusieurs dizaines de 
volumes et d'innombrables articles. 
Disons pour fixer les idées qu'elle 
comporte deux versants essentiels : 
l'œuvre psychologique, l'œuvre épis- 
témologique. 


L'impressionnant édifics de la psy- 
chologle génétique étudie de façon 
systématique, dans son dévaloppe- 
ment, de la nalssance à l'âge aduite, 
la construction des cadres généraux 
de la pensée humaine. Les seuis 
titres des œuvres indiquent clalre- 
ment l'ampleur da l'enquête plagé- 
tlenne. Langage. jugement et rai- 
sonnement, représantation du monde, 
jugement moral, notions de force, 
de cause, de nombre, d'espace, 
élaboration progressive des struc- 
tures logiques (sériation, groups- 
ments, opérallons concrètes, etc.) 
sont étudiés d'ouvrage en ouvrage 
uvec une précision, un génie de 
l'expérimentation st de I& concep- 
tuaïisation qui forcent l'admiration. 


Les premiers travaux de Plaget 
Pouvalent faire penser à une explo- 
ration de Ia mentalité enfantine 
comparable à celle que Lévy-Bruhi, 
et d'autres opéraient à la même 
époque sur la pensée « primitive », 
Son originalité par rapport aux psy- 
Chologues et sociologues qui le pré- 
cétalent' et l'antouraiant est essen- 
telle : 

1) Elle fait dériver les structures 
de la connalssance de la coording- 
tion générale des actions, de leur 
Imériorisation, de leur formalisation 
progressive. Les querelles homéri- 
ques d'alors sur la sensation, l'asso- 
ciation, atc., ee trouvent d'emblée 
dépassées. 

2 Elle est strictement expérimen- 
taie, utilisant soit l'entretien (sur des 
groupes étendus), soit l'expérimenta- 
tion proprement dite : des dispositifs 
aussi simples qu'ingëénieux permet- 
tant de taire apparaître les etruc- 
turos logiques Inconscientes (conser- 


vation des quantités, traneltivité, par 
exemple) en court-cireultant le lan- 
gage. Avantage essentiel sl l'on sait 
que la prise de conscisnca des 
structures est bien poslérieure à 
la réaheation de ces mêmes struc- 
tures dans les actions du eujet 

3) Ces structures cognitives #0 
construisent selon un programme 
vraisembiablement d'origine généti- 
que: e'organisent à chaque stade 
en structures plus « fortes » inté- 
grent leg précédentes et préparant 
les saulvantes, jusqu'aux formes 
d'équitibre réversible caractériatiques 
de la pensée aduite que formalise 
le célèbre groups LN.R.C. 

4) Ces structures mentales, dont 
l'assimilation et l'accommodation (no- 
tons empruntées à la biologie) sont 
les moteurs essentiels, sont forma- 
lisées en termes de logique, ca qui 
Teur confère un degré de précision 
et de rigueur que nul psychologue 
avant Piaget n'aurait osé rêver. 





Une philosophie scientifique 


Cette Immense embryologie de la 
raison (avec ses stades bien connus : 
Intelligence eensork-motrice, opéra- 
tons concrètes, structures de 
groups, opérations formelles réver- 
Sibles) falt partte du patrimoine 
commun de la pensée sclentifique. 
L'Ignorancs des philosophes à leur 
égard n'a d'égale que ceile du grand 
public. Lucien Gvidmann, presque 
éeul, a salsi [a portée de ces décou- 
vertes et insisté sur le caractère pro- 
fondément dialectique de cs « struc- 
turallsme génétique -- 

On entravoit dès lors l'importance 


‘ 
fondamentale da la logique dans ia 
pensée de Plaget comme dans cslle 
de Russell. Mais eï ce dernier, en 
logicien, est amené dans son épis- 
témologie à hypostasler la logique 
en ravenant en quelque sorte aux 
idées platoniclennes (revuas et cor- 
rigées, bien sûr}, Pleget y voit au 
contraire l'axlomatisation progressive 
des etructures cognitivea du sujet 
(du sujet épistémique, naturellement, 
et non de tel ou tel individu par- 
tculier). « La logique, écritil, est 
une axlomatique de Ia ralson dont 
da psychologie de l'intelligence eat 





da science expérimentale correspan- 
dante. = 


Dans le prolongement de la psy- 
chologle, l'épistémologie plagétienne 
s'organise nalturellsment en fonction 
des grands domaines de la connais- 
sance : logique, mathématiques, phy- 
eïque, biologie, sclances de l'homme, 
Tous les grands problèmes, clasai- 
ques ou nouveaux, sont tour à tour 
abordés (per exemple : la nature du 
nombre, la construction de l'espace, 
l'expérience et l'induction des lois, 
les problèmes de la causalité, de 
l'adéquation de la pensée déductive 
et du réel, etc.). 


Le plus remarquable, ja plus révo- 
lutionnaire, tlant sans doute à la mé- 
thode, A propos de chaque problème, 
Piaget parcourt le champ entier de 
son développement dapuls ses pre- 
mières ébauches chez le nourrisson 
Jusqu'en ses plus complexes é6labo- 
rations scientifiques. C'est la mé- 
thoda génétique en éplstémologie, 
qui ne néglige pas pour autant l'ap- 
port de la méthode historico-critique 
qui caractérise, pour l'essentiel, [a 
grande tradition épistémologique 
française. 


H en résulte une extraordinaire 
réciprocité de perspective. SI [a phi- 
losophis, et essentiellement l'épisté- 
mologle, a fourmi à Plaget au début 
de sa carrière les thèmes el artt- 
Culations de ses recherchss psycho- 
loglques, elles se trouvent en retour 
complètement transiormées par la 
perspective génétique. Des lsomor- 
phismes de toute nature apparalssent 
entre la construction de Ia raison 
chez l'enfant et l'adolescent et la 


(“1 Agrégé de l’Univeraité. 


construction des théories scientifl- 
ques (qu'elles soient déductives ou 
expérimentales). 

La ralson, débarrassée des dogmes 
fixistes, y apparaît comme une per- 
pétuehe construction, idée nl plus 
ni molns choquante que ne le fut au 
siècle dernier celle de l'évolution des 
formes vivantes. Biologie et connais- 
sance, l'un des fivres les plus frap- 
pants, met en évidence les innom- 
brables Jsomorphismes existant entre 
les structures blologiques et lea 
structures cognitives, assimilant cel- 
les-ci à un phénotype et mettant au 
centre de sa réflexion les notions 
d'aulo-construction, d'auto-consarva- 
tion et d'auto-régulation. 

Toute afflrmstion est fondée Ici 
eur les laïts et l'expérience. Les 
publications du centre d'épistémo- 
logie génétique, où collaborent des 
savants de toutes disciplines et de 
tous horizons, poursuivent à un 
rythme rapide l'exploitation des idées 
semées par le maitre. Cette vérita- 
ble communauté sclentHique apporte 
Ia preuve vivante que l'épistémolo- 
gle ainsi conçus est parvenue à un 
statut parfaltement scientifique, tota- 
lement Indépendant des options « phl- 
Tosophlques - personnelles de tel ou 
tel chercheur. fi y & là, 4 proprement 
perer, une philosophie expérimen- 
tale. 

Pour tous ceux que concerne ay 
premier chef le devenir de la raison, 
et qui voient dans la rationauté 
l'unique espérance de salut de notre 
souffrante humanité, il s'agit là, à 
n'en pas douter, d'un événement 
essentiel dans l'histoire des sciences 
de l'esprit et, du point de vus des 
Idées, de la plus importante révolu- 
ton rhilosophiqua depuis Kant. 
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LES ÉLECTIONS GÉNÉRALES AU CANADA 





Le parti libéral de M. Trudeau a obtenu la majorité absolue 


(Suite de la première page) 


En refusent de modifier son 
budget, qui a provoqué la chute du 
Souvernement conservateur le 13 dé- 
cembre dérnler, &t qui prévoyait 
une forte augmentation des prix de 
l'énergie, M. Clark s'est allèné 
l'Ontario, gros consommateur de 
Pétrole, las Ontariens reprochant à 
M. Clark de les avoir sacrifiés à 
l'Ouest canadien et plus perticuliè- 
rement à la province pétrolière de 
l'Alberte, dont I! est lui-même origk 
naire. 

La campagne s'est d'allleurs faite 
essentiellement sur jes. prix de 
l'énergie, les fbéraux reprochant 
aux conservateurs de vouloir eug- 
menter le prix des dérivés du pé- 
trole dans de trop fortes proportions. 
En présentant son budget, M Clark 
avait en effet Indiqué qu'il souhal- 
fait volr le prix des carburanta 
produits au Canada se rapprocher 
des prix du marché kternational 
Or te barit de pétrole est actuel- 
lement vendu 14,75 dollars sur ls 
marché Intérieur, ce qui donne aux 
Canadiens le privilège de payer leur 
essence quatre fols moins cher qu'en 
France, En promekant de maintenir 
le prix à un niveau Mmiérieur à ceux 
flxés dans le budget conservateur, 
M. Trudeau g'est attiré sans diff 
cuité la sympathie de nombreux 
électeurs qui evaient vu la montée 
de l'inflation (9,1% en 1979) et du 
chômage (7,4% en Janvier). 


Sentiments de frastration 
s 
à lPOuest 

Le succès Abéral a cependant une 
contrepartie puisque cs parti n'a 
pas réussi à améliorer ses positions 
dans l'ouest du pays. La tendance 
déjà constatée en 1879 s'est encora 
renforcée le 18 février. Les libéraux 
n'avalent remporté que S sièges 
en tout et pour tout dans les quatre 
provinces de l'Ouest et les deux ter- 
ritoires du Nord, tandis que les 
conservateurs obtenalent 59 sièges 
et le nouveau parti démocratique 18. 
Cette fols-ci, le parti libéral a dû 
se contenter de 2 sièges, confirmant 
la division du pays en deux. 

Au cours des fours précédent le 
scrutin, M Trudeau lui-même avait 
publiquement regretté de ne Das 
avoir réussi, au Cours de sa carrière 
politique, à donner à son part! una 
représentation nationale. En accor- 
dant ces 21 elèges aux coneerva- 
teurs, comme elle lavalt déjà fait 
l'année dernière, l'Alberta a montré, 
encore uns lois, son mécontentement 
à propos de la politique pétrolière 
de M. Trudeau, auquel elle reproche 
de maintenir las prix à un niveau 
artificiellement bas. On parle à ce 
propos d'un profond sentiment de 
rustration des provinces de l'Ouest, 
en pleln dévelappement économique, 
à l'égard de l'Onterlo et du gouver- 
nement fédéral. M. Trudeau a d'alt- 
leurs reconnu que cette sltuation 
était potentiellement dangereuse pour 
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LES OTAGES DÉTENUS 
A L'AMBASSADE D'ESPAGNE 
SONT LIBÉRÉS SANS INCIDENT 
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Les 
dent certaines liorations de 
leurs conditions de travail Des 
membres de l'Association natlo- 
male des éducateurs ont, pour leur 
part, occupé un service du mi- 
nistère de l'éducation, alors que 
la situation dans les autres éta- 
biissements occhpés *e5te Sans 
changerment, 


F'unité nationale, Après avoir raposté 
qu'un électeur sur quatre avait voté 
pour les libéraux dans l'Ouest, I 
nouveau premier ministre a déclaré : 
« Je m'efiorceral de chercher le 
conseil des partis d'oppasition, sur- 
fout dans les régions du Canada 
où nous sommes las plus faibles. » 

Si les libéraux sont presque 
absents au-delà de l'Ontarlo, le même 
Phénomène 6e produit au Québac 
pour les conservateurs, qui n'ont 
obtenu que 1 siège sur 74 (un 75° 
elège reste à pourvoir, à la sulte du 
décès d'un candide®,. Les Nbéraux, 
qui avalent remporté 67 sièges au 
Québec en 1979, renforcent encore 
eur position avec 78 slèges, et plus 
de 68 ‘ des suffrages exprimés, 
éliminant les cinq députés du Crédit 
social. Avant le scrutin, plusieurs 
éditorlallsss de la presse québé- 
coise avalent exprimé leur inquiétude 
devant ce « régime de parti unique ». 
Le quotidien montréalais fe Devoir 
s'était d'ailleurs prononcé en faveur 
du nouveau parÿ démocratique pour 
éviter « une sclérose du processus 
démocratique qui décourage le débat 
politique ». 

L'édiorlaliste ajoutait: « L'exer- 
cice du 18 février ressemble à un 
p'ébiscite. L'ampleur des appuis Ins- 
tinctite et l'aftalblissoment de esprit 
critique évoquent le phénomène du 
tiballsma souvent déploré autretois 
par Pierre Trudeau et qui n'est, on 
detinitive, que le comportement clas- 
sique d'une minorité ethnique tou- 
Jours incertaine de son avenir col 
Jectif. » En 1921, le libéral anglophone 
MacKenzie King avait fait encore 
mieux, remportant 70 % des suf- 
frages exprimés et 65 sièges sur 65 
au Québec. 

Le retour de M. Trudeau à la tête 
du gouvemement et surtout son 
énorme succès au Québec, vont avoir 
des effels Importants. sur les rela- 
tions entre Ottawa et cette province 
au moment où ls gouvernement qué- 
bécols s'apprête à tenir un référen- 
dum sur la souveralneté-assoclation 
(souveraineté politique du Québec, 
assortie d'une association écono- 
mique avec le reste du Canada). Evk 
tant de se prononcer sur les élec- 
tions fédérales, le premier ministre 
québécois, M. René Lévesque (en 
1979 H avait invité discrètement les 
éecteure à voter pour kw Crédit 
soclal de M. Fablan Roy afin de pro- 
voquef una défaite des libéraux), a 
cependant lalssé entendre à plu. 
sieurs reprises qu'H préférerait avoir 
M. Trudeau comme interlocuteur, 
«pour le 8port-, davait-l préciser. 
W semble, en eftet, que le gouverne. 
ment québécols espère ainsl créer 
un cfimat de confrontation avec le 
gouvernement fédéral ce qui renfor- 





cerak le sentiment nationaliste des 
Québécols et facilltarait une victoire 
du «oui» au référendum prévu dans 
la première quinzaine de Juin. 

M. Trudeau à indiqué avant les 
élections qu'i ne négocierat pas 
avec le Québec «tent que M. Le 
vesque reslere &U pouvoir» Car, 
ail ajouté, «/e gouvernement p#é- 
quiste (du parÿ québécois) went 
toujours à Ottawa non pes pour 
essayer d'améliorer le fédérallsme 
canadien mals pour le détruire ». 
Lundi soir, ls chef Ubéral a cepen- 
dant adopté un ton plus concifiant 
en déclarant : «+ La province du 
Québec æ montré depuls longremps 
qu'on pouvelt ëtre fler d'être Québé- 
cois, mals qu'on pouvait également 
être très fler d'être Canadien. » 

L'élégance de M. Trudeau ne 
s'est pas manifestéa  eeulement 
& l'égard des «Indépendentistes = 
québécols. 1! a en eflet brossé un 
portrait très flateur de M Clark 
pour lequel Îl a avoué avoir « beau- 
coup d'admiretion» à cause de la 
façon courageuse dont Il s'est battu 
au cours de la campagne électorale. 
Ce dernier a, pour sa part félicité 
les libéraux, ajoutant : « Nous conti 
nuerons à travailler pour l'unité du 

“pays (-) ot nous avons l'intention 
de donner aux Québécois la possl- 
blié de participer aux effeires fédé- 
rates.» M. Clark, qui a été le plus 
éphémère des premiers ministres 
canadiens, risque d’avoir des diff- 
cultés au sein de son parti 6on 
Jeune âge, quarante ans À peine, lui 
permettra peut-être de se maintenir 
à la tête du parti conservateur et 
de ne pas subir le sort de ses deux 
prédécesseurs, MM. Dlefenbaker et 
Stanfield, qui furent écartés après 
leur défaite de 1965 et 1974. 

L'importance accordée aux chefs 
des trois principaux partis eu cours 
de la campagne a montré, une fois 
de plus, que le régime parlementaire 
de type britannique e tendance, au 
Cenada, à 8e transformer en régime 
présidentiel La personnalité de 
M. Trudeau, même s'il a volontaire- 
ment fait preuve d'une modestis et 
d'une discrétion nouvelles chez lui. 
a joué un rôle essentiel dans sa vic- 
toire. M Clark a dû, on revancha, 
comme K l'avoualt candidement, se 
battre sans Cesss contre sa propre 
« Image ». Enfin, le chet néo-démo- 
crate, M Brondbent, est apparu 


comme un candidat très sérieux pour . 


l'avenir, à condition toutefois que, 
comme il en est de plus en plus 
question, le mode de scrutin majo- 
ritatre uninominal à un tour, soît 
tempéré par l'introduction de ta pro- 
portlonnelle pour un certain nombre 
de sièges. 


BERTRAND DE LA GRANGE, 
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Indispensable malgré lui 


Lo retour eu pouvor de 
M. Trudeau conethus um des 
événements fes plus singuliers 
de la vie politique oanadienne 
de Ce siècle Premier ministre 
pendent onze ana, record inégalé 
parm las hommes d'Etat occi- 
dentaux confemporains, U e 
successivement susché Fétor 
nemant, l'engouement, le lasst- 
tude ef l'agacamem, pour ne 
pas dire plus, de ses conci- 
toyens. 

Battu par jee conservateurs aux 
élections du 22 mal dernier, I! 
avait felt sas adieux à la poil 
tique, annonçent son intention 
d'abandonner le direction du 
perti bérel. Son entourage était 
persuadé qu'H voulait désormais 
se consacrer principalemem à 
l'éducation de ses trois enfants, 
dont H a la garde depuls qu'il 
vi sépers de dune et 
remuente épouse. 

A solxente ans, M. Trudeau 
revient donc sens l'avoir vraiment 
souhaité au 24 Sussex Drive, le 
résidence oïticlolla du premier 
ministre à Ottawa. Ses amis du 
part! Hbéra! ont su le convaincre 
qu'en lebsenco d'un dauphin 
incontesté et connu du grand 
Public, ils avelent besoin de lui 
pour aller à la bataille. De leur 
cûté, les électeurs ont choisi 
de faire encore un bout de 
chemin svec lui. 1! semble, en 
eftet, que M. Trudeau ne désire 


pas accomplir Fintégreité de 
son mandat, qui est en théorie 
de cinq ans, at qu’ pourrait sa 
retirer dès 1982 

Plerre Elllon Trudeau est né, 
en 1919, à Montréal, dans yne 
famille de la grands bourgeoisie, 
d'un père québécois et d'une 
mère d'origine écossaise Peu 
intéressé par la politique dens 
sa Jeunesse, U se faït, en 
revanche, remerquer par ses 
quelltés Intellectuelles, son Indis- 
cipline et son anticontormisme. 
Licencié en droit de l'université 
de Montréal en 1945, N fait cam 
pagne contre l'appel sous les 
drapeaux des Jeunes Québécole 
pendant la seconde guerre mon 
diaie. 

Après 6tre passé par Harvard, 
per FEcole des sciences poll- 
tiques à Paris et par la London 
Schoo! of Economics, fl décide 
de voir le vaste monde à sa ma- 
fière, à pied (sac au dos), en 
train, en moto et en auto-stop. 
Ses biographes racontent qu'il 
est ainsi entré Ilégalement dans 
quelque pays de l'Est, dont la 
Yougoslavie (l! en fut expuisé), 
qu'il fut pris pour un espion 
israélien er arrôté à Jérusalem 
dans la contusion de Ja première 
Suerre lsraëjo-erabe et qu'il éteit 
en China lors de la révolution 
de 1949. On dit ausal qu'il a tra- 
versé vers la même époque le 
Bosphore à la nage 


Des débats politiques falgurants 


A rentre eu Québec persuadé 
de la nécesstté d'une « révolu- 
tion démocratique » pour mettre 
fin à l'obsourantisme et à l'auto- 
riterisme du premier ministre pro- 
vinolal "faurice Duplessis. ll aide 
da ses conseils juridiques les 
mineurs d'amiante engagés dans 
une grève dure contre la société 
américaine qui les emplole, et 
feit figure d'agitateur de gauche 
eux yeux des autorfés ef de 
l'Eglise catholique, encore très 
puissante au Québec à l'époque. 
1 est pas pour autant un mili- 
tant. Prolesseur de droit à l'uni 
versité de Montréal, passionné 
mals nonchalant, f nadhère 
qu'en 1965 au part} libéral. Elu 
député eu Parlement fédéral, I! 
acquiert rapidement la célébrité 
en prôünent la Hbéralisetion de 
la législation canadienne, encore 
assez prude en matière de 
mœurs. Une phrase de lui fait 
fortune « Ce qui se passe dans 


La croissance pourrait être nulle en 1989 


Montréal — Avec plus dun million de chô- 
meurs, soùû 74 % de ln population active, le 


Canada attend avec inquiétude 


de la récession annoncée chez son principal 
pariengire commercial, les Etats-Unis Le ralen- 
tissement des exporiahons vers C6 Pays, qui 


En _jJuiles, les experts de 
lO.CDE. après avoir rappelé 
que depuis 1977 le chômage se 
maintenait au-dessus de 8 %, es- 
timaient que ce taux pourrait at- 
teindre 8,5 % avant la fin de 
ant epson de 3 % UE 

une po: 
dPEME nee da van 
TOC. a fais pes- 
simistme exag à pr, de 
l'évolution du chômage, elle 2 en 


cana- 
de plus en plus 
la possibilité d'un taux séro, cer- 
tains allant même jusqu'à parier 
de « croissance négative ». 


ciale, dont le surplus a atteint 
4,1 milliards de dollars en 1979. 

formances à l'exporta- 
ut tashent en fait des deséqui- 
libres dont les conséquences pour 
talent être redoutebles au Cours 
des prochaines années si Wash- 


Les contrecoups 


De notre correspondant - 


commerciaux avec 
les Etats Je Canada a en- 
tré un déficit de 


p! de 1 milliard de 
alors qu'il était bénéficiaire les 
années précédentes. En outre, 
depuis le début des années 70, le 
déficit de le belance des pale- 
ments s'accroît d'une année sur 
l'autre, attelgnant environ 6 mfl- 
liards de dollars 1970. 

Le paiement d'intérêts sur les 
emprunts faits à l'extérieur, l'ez- 
portation des bénéfices par les 


américaines — contrôlent 
une bonne partie Te l'économie 
canadienne et les im- 


portantes des touristes canadiens 
sont à l’origine du déficit chro- 
nique de la balance des paie- 
ments 


Vers une surenchère salariale 


En 1979, les ventes de produits 
chimiques ont connu une pro- 


la sup- 
da anti-Inflation 
en octobre devraient com- 


avec l'entrée en vigueur et ln 
pégoctation des nouvelles con- 
ventions collectives, Les 

espèrent en effet raitral ke 
retard accumulé entre 6 et 
1979, Au cours de Cette période, 
les salariés ont connu une baisse 
de leur pouvoir d'achat, tandis 


absorbe 70 % des ventes du Canada, devrait 
aggraver les difficultés de l'économie canadienne 
au cours des prochams mois La croissance du 
produit nafional brut en termes réels pourrait 
être nulle en 1980, alors qu'elle a atteint près 
de 35 % œu cours des deur dernières années. 


que les en voyaient leurs 
Bénéfices a: impôt progresser 
substantiellement (50 % entre 
1977 et 1979). L'ère des sacrifices 
est terminée et on peut donc s'at- 
tendre à une surenchère dans les 
revendications salariales, 


) 

le 

Ces deux partis proposent de 

mettre sur pled une « siratégie 

industrielle > qui s’attacherait en 

priorité à réduire le taux de chô- 

mage, en accordant des avantages 
fiscaux aux entrep 
& créer des emplois. 

._ Le nouveau démocratique 

de M t souhaiterait, 


les alcôves no regards pas 
PEtat » 

H conneft me carrière fulgu- 
rame: secrétaire parlementaire 
du premier ministre Pearson en 
Jenvier 1966, ministre de la jus- 
tico en 1967, premier ministre en 
juillet 1968. C'est l'époque de la 
« trudeaumanie », la {une de miel 
entre le Canada ei son jeune 
Prémier ministre  entreprenant, 
Sportif, brillant, photogénique. 


‘On a tendance aujourd'hui à 
Présenter un bilan plutôt négatif 
de ses onze années de pouvoir. 
M. Trudeau n'a, en effet, pas rôs- 
sé son rève d'un Canada bilin- 
Sue ef fraternel où les deux 
Peuples jondateurs, anglais et 
français (ainsi que les nouveaux 
immigrants venus d'autres horl- 
zons culturels) pourraient dépas- 
$er leurs différences. |! a conss- 
Cré beaucoup de temps et 
d'énergie 4 l'irritame question 


constitutionnelle mats ls Canada 
est toujours rôgl par un 10x16 au 
Parlement de Londres datent de 
1867, l'Acte de l'Amérique du 
Nord britannique. Ses manières 
érrogantes om contribué à enve- 
nimer les relations, déjà déil- 
Gates en raison du caractère Hou 
de la délimitation des pouvoirs, 
entre Otrewa ef les provinces. Le 
vloioire au Québec, en novembre 
1976, de la formation de M. René 
Lévesque, favorable à l'accession 
Per étapes do le province à 
l'indépendence, est apparue à 
beaucoup comme un échec per- 
sonne! du premier ministre. 
Enfin, fes milieux d'affaires et lea 
syndicats ne° lui ont pas par- 
donné, pour des relsons oppo- 
sées, le contrôle des prix at des 
salaires établi en octobre 1975 


L'enfant du pays 


Les Ontariens ont cependant 
dugé qu'un face-àface Trudeau- 
Lévesque était encore préférable 
à la courtoiss distance que 
M. Clark malntenait avec le Qué- 
bec sans chercher à aller eu 
fond des choses. Les Indépon- 
dentistes québécois eux-mêmes, 
egréablement surpris au début 
par flettitude de «non-agres- 
sion de M Clark à eur égard 
avelent déchanté après six mois 
de gouvernement conservateur el 
font bonne figure À M. Trudeau, 
Qui reste l'enfant du pays même 
s'} est leur aoversaire politique. 


Le conjoncture Internationele a 
également joué en faveur de ce 
dernier. Les Canadiens ont pré- 
féré remettre en selle pour un 
tour un homme auquel même ses 
ennemis reconnaissent une solide 
expérience des affaires mon 
diales. La politique étrangère 
sera peut-être d'ailleurs pour 
M. Trudeau l'occasion de mani 
ester à nouveau la force de sa 
personnalité. S'adressent au 
Pays, mardi 19 lévrier aux petites 
heures de Ja matinée, dens 
l'atmosphère de liesse des vic- 
foires électorales, le premier mj- 
nistre élu a rappelé que la géc- 
politique commandait au Canada 
de ne pas s'aligner. Les Etats- 
Unis sont «notre voisin, notra 
plus grand ami», at! déciaré, 
mais Je Canada est aussl « inté. 


ressé au maintien de le paix 
entre les deux superpulssances », 


DOMINIQUE DHOMBRES. 
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AFRIQUE ASIE 


Rhodésie / LA CRISE AFGHANE ET SES PROLONGEMENTS 


M. Mugabe rend les militaires responsables 
des attentats de Salisbury 


De notre envoyé spécial 


Salisbury. — M. Mugabe 2 mis un cas IsoiS. Cela lait perte d'une 
directement en cause, lundi 18 fé- stratégie nationale. I est temps que 
vrier, le haut commandement miil- le gouverneur désavoue et abanr- 
re mdr à Propos des atten- donne les auxiliaires, les Selous le 

mis la semaine dernière Scouts et Iles niercenaires qui travaillent sera reçu 

ee se u ce e Sallsbury sscompissent ces actes barbares. » Lalstants 2e descendants * Pre 2Ler par D parte parole Pa pren 
er). yant échappé depuls son retour| sont emparés l'aéroport de » part, ; partement | proc L “ 
our le secrétaire générai de la d'exll à deux tentatives d'assasslnal, Faizabad, a En Bedakhshan, L'agence Tass à, d'autre dé t d'État, que son ment SEE, on Méous “a Que Ten 
SAVE: um ae us ont + Fe jgne en amulé dimanche, Porté Parole 4 vement isa de des aspects scene aueura 
ires — le lernière minute, sa partici- q, mou! à deux semaines. Le chef ts-U leurs ontre Mesures pose ace 
leutenant Edward Pirindogo et ls pation à un meeting électoral à Hezbl Islam. PE sn du als» 7 20e  moltene 6 600 moe 
I n'est cependant pas possible Consen la révolution et recu Malgré le laconisme des off. Au Maintien de quelque 95 000 sol- 


caporal Morgan Moyo —-qui ont Buleweyo, deuxième ville du pays, ques 
trouvé la mort lors de l'explosion estimant que sa sécurité ne pouvait | d'avoir confirmation de ces engar une délégation de l'OLP.| cils américains remarque (As Soviéti en Afghanistan 
& été organisé à !a 


de leur véhicule dans une banlieue être assurée de manière satisfaisante. Eu te, _ du Poniséence Ce voyage 
de la capitale. Le haut commande- De son côté, lord Soames, qui va posa on ee LI. S : ve de _. ue ren 0e je Prence de 
ment rhodésien avait reconnu samedi rencontrer, en vus d'une ultime clart- Faizabed A Rome sig a à, une reunion 
Gi le: deux ho ee +C t . informelle des ministres des affai- 
mes appartenalen dirigeants de tous les la détection de la a — res étrangères de cinq pays occi- 
aux forces de sécurité. Selon la & rendu publique lundi quatre - + . h * 
Les ministres des affaires étrangères des Neuf | Sis-vms ei Grande-Bretagner 


verslon officielle, les victimes ltant les régions où 














Les combats s'intensifieraient | M. Vance va visiter Bonn, Rome, Paris et Londres 
dans l'Est et dans le Nord pour < consulter > les alliés des États-Unis 


5 M. Cyrus Vance quitte Wash- l'AFP, {| ne fait aucun doute 
et précise que les auto: rés hi 


Les forces régulières afghanes goureux inston 19 Février. 
viétiques lancé, samedi relevé récemmen: , pOur que la tournée de M. Vance a 
d- re pis ons & es! se tournée européenne qui va le pour but essentiel de tenter de 


16 février, une lmportante opéra- prix à La production du coton, du ê 
" conduire successivement 4 Bonn, persuader ses homologues euro- 
tion terrestre et aérienne contre sucre, ei qu'elles admettent| © paris et Lond Le Déens de la n té Sr On 
& front commun » Occidental 
le 21 février par contre l'aerpansionnisme sovie- 
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= au net" ner DEEE 1507 


avaient, une heure avant de mourir, 
appris la présence en villa de 
« deux terroristes de, la ZANLA » 
(branche militalre de la ZANU-P.F.) 
qu'ils recherchalent lorsque leur 
voiture a &16 désintégrée. 

Pour M Mugabs, la réalité est 
différente : les supporters de la 
ZANU-PF. a-Hil dit, ont découvert 
les documents d'enregistrement du 
véhicule attestant que 6es deux 
occupants sppartenalent aux Selous 
Scouts (uuté de l'armée rhodé- 
sienne chargée le plus souvent des 
basses besognes). La responsabilité 
des attentats Incombe, selon M. Mu- 
gabe, à des membres de cette unité. 
«Ces hommes, at-Il affirmé, agis- 
saient conformément aux Instructions 
de leura commandants. Ce n'est pas 


intimide ia population 
et empêch: 
ner une campagne normale. Pour- 
tant, il serait surprenant que cette 
épreuve de forca entre lord Soames 
et M. Mugabe se.transforme, à une 
semaine du scrutin, en conflit ouvert. 
Personne n'a Intérêt à mettre à 
exécution sss menaces. M. Mugabe 
est trop confiant dens les chances 
de succès de son part pour se 
retirer de Ia compétition. En Inter- 
.disant de vote la ZANU-PF. dans 
certaines régions, lord Soames s'attl- 
rerait, quant à lui, les reproches de 
l'opinion Internationale et risquerait 
de remettre en cause les résultats 
du processus électoral soigneuse- 
ment mis au point 


J.-P. LANGELLIER. 









Haut fonctionnaire du département d'État américain 





M. Coone n’a pas pu rencontrer 
les dirigeants du Polisario à Alger 


De notre correspondant 


Alger. — M. Carleton Coons, direc- 
teur régional pour le Maghreb eu 
département d'Etat américain, a 
quitté Alger, lundi après-midi 18 f6- 
vrier, pour Madrid, où I! assista 
mardi à une réunion des ambassa- 
deurs des Etats-Unis dans les pays 
du Maghreb. Bien qu'il ait passé 
cinq jours en Algérie, M. Coone n'a 
pu rencontrer, ainsi qu'il en avait 
l'intention, les dirigeants du Polisa- 
ro à Alger. Les Sahraouls souhal- 
taient, en effet, qu'il se rende à 
Tindout et visite les camps de rélu- 
glés, ce qui apparaissait « préme- 


que, du côté eméricain, que les 
choses ne sont pas comparables, les 
relations entre Washington et le 
régime marocain étant anciennes et 
amicales alors qu'il n'y & pas eu. 
Jusqu'à présent, de contacts officiels 
avec le Polisaro. 

La réunion à Madrid des ambas- 
eadeurs des Etats-Unis dans les pays 
du Maghreb et en Espagne ne revêt 
pas, dit-on dans les milieux proches 
de l'ambassade américaine à Alger, 
de signification particuilère. On note 
cependant qu'elle coïncide avec un 
regain d'activité des autorités espa- 
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nde du gouverneme 
afghan d'un contingent limité 


des conditions 


; 


La 
cependant délicate et pour- 
être laborieuse. 
u début de la réunion, le mi- 
nistre français, M Françols- 
Poncet, avait jugé inutlle de re- 
faire une déclaration pour 
condamner l'intervention sovié- 
an, comme les 


Et 


Ë 
a 


j de 

d'un hiver particulièrement ri- nous publions quelque 
chose, dit-il en substan: 
devons apporter un élémen 
veau. C'est alors que son collègue 
britannique, lord 


@ La société américaine Armco . 
r la neutralisation 


ise Nippon Steel 
à l'URSS. de re- 
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W: à l'égard des Sovi 
CE Ag Re en 
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conversations Gi 
Schmidt à l'Elysée, les 4 et 5 











CORRESPONDANCE 
Les tronshemants pachious 





proposent la neutralisation de l'Afghanistan 


De notre envoyé spécial 


vrier, ainsi qu'au cours des visites 
par 
teur des affaires 


quai d'Orsay. I Dane nbi ble 
L , ÎL est la 
qu'elle a fait l'objet de consul- 


tations avec Washington et peut- 
être même, à mots couverts, avec 
Moscou lors des « explications » 
franco-soviétiques. L'i de base 
est de dire aux Soviétiques : puls- 
que vous vous plaignez d'ingérence 
étrangère dirigée contre vous dans 
les affaires gieranes, ne pourrait 


on garantir neutralil Le 
l'Afghanistan ? Ainsi pourraient 
être créées les conditions d'une 
évacuation de vos forces. M. Fran- 
gois-Poncet a rappelé au cours de 
la discussion que, à la fin du siè- 
cle dernier et au début de celui-ci, 
l'empire russe et l'empire britan- 
nique (souverains dans La pénin- 
sule indienne) s'étaient entendus 

pour neutraliser l'Afghanistan. 
Les Neuf ont brièvement parlé 
iques. Certains 


des Jeux ol 
Le principe en fut rapidement Sail eoURaent que EU 


approuvée une résolution votée 
par l’Assemblée européenne, re- 
commandant le boycottage. 
M. François-Poncet s'y est opposé. 
Le gouvernement cons} 


u'en votant cette résolution 


dère q 

l'Assemblée est sortie de sa 
compétence, Il ne saurait donc 
l'approuver ni mème prendre acte 
de cette recommandation. Il est 
possible cependant que les Neuf 
soulignent que la situation 
actuelle a été provoquée par les 
Soviétiques et leur demandent 
de créer des conditions nouvelles 
qui permettraient aux Jeux de 
Moscou de se dérouler norma- 
lement, 


Bonn a été attribué par le pré- 
sident Jimmy Carter À un «7an- 
que de communication» entre 
Paris et Washington. 


L'arrivée à Bonn du secrétaire 
d'Etat coïlncidera avec l'explra- 
tion de lultimatum fixé p-r 
M. Carter pour le retrait Ces So- 
viétiques d'Afghanistan Le gou- 
vernement sméricain a annoncé 
que les Etats-Unis ne participe- 
rajent aux Jeux de Moscou que 
si toutes les forces soviétiques 
avaient été retirées d'Afghanistan 
avant le 20 février. 


L'URSS. 
ef la sécurité européenne 


L'agence Tass a dénoncé mardi 
le voyage du secrétaire d'Etat 
américain comme «une tentalire 
supplémentaire de l'administra- 
tion Carte: pour POUSSET Se5 DAT- 
tenaires européens à soutenir sa 
polilique» et comme eun effort 
pour sauver la Jace ». Lundi, d'au- 
tre part, ia même agence a dif- 
fusé un discours de M Sromho 
dans Jequet le ministre ces affai- 
res étrangères réaffirme que 
l'URSS. est prête à négocier sur 
les problèmes de sécurité en 
Europe à condition que l'OTAN 
suspende là mise en application 
de sa décision de moderniser son 
arsenal nucléaire. 

Evoquent la question de Ls mo- 
dernisation de l'arsenal nucléaire 
de l'OTAN, M. Gromyko a pré- 
cisé : « Nous con/irmons Que nous 
sornmes prés à nous asseoir à la 
table des négociations sur les 
queshons du désarmement qui 
concernent l'Europe si TE 
de l'OTAN sur les armes améri- 
caines de poriée moyenne esi 
annulée ou au moins si sa mis: 
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turé « du côté américain. gnoles pour relencer l'idée d'u] SQUYCE d'interngtionulisution du conflit 


Les responsables du Front ont fait conférence quadripartite — Espagne, 













licat est officiellement 
MAURICE DELARUE, | gp netno 65 0 









remarquer que M. Coona, lors de sa Maroc, Algérie, Mauritanie — eur 
visite eu Maroc à la fin janvier, l'avenir du Sahara occidental. Ces Aer patontion dons je ra a ne ne res 
n'avait pas hésité à se rendre à efforts pourraient blen être caution-| fus € Mensonge, mensonge, ler que de ceux-là poux se pro- Inde 





El-Aloun, capltals du Sahara ooci- 
dental occupé par = les forces 
d'agression merocalnes ». On rétor- 


nés par Washington et Paris qui em), NOUS recevons de dulsent au début de ue été 
militent tous deux en faveur d'une à de 
























solution négociés du confit — D. J.| de France, qui fut er ’ ue L etum = e . 
= porte en Ajphansion, da elite en “a | L'opposition cherche à s'unir après la dissolution 
Centrafrique ne das il CESR d'y main- < . ae 
E un pays où tant de 0 à 
gens prhendeut obnbaire Pislam, des Assemblées locales où elle avait la majorité 
et qui a en t 
raisons de l bien connal li se H Assemblées des bijoux et de l'argent. L'affaire 
UN MÉDECIN DE L'HÔPITAL DE BANGUI EST CONDAMRÉ À MORT] uns Dh dune DeSREnREn ee SUR] ra decor de amenée ds Hour ei de rayon tt 
Bangui (AF.P.). — En condem- réqui- | l'ineptie selon laquelle il existe- ureménes ei les Urbecka a nord| eu pouvoir par le gouvernement Mme Gandhi e'ÿ est intéressée 
nent, lundi 18 février, à mort sitoire impitoyable contre M De- d oies ae fensnisian Des de Mme Gandhi provoque une personnellement, et s'est rendue à 
pour empolsonnement Jean- deavode, trente-huit ans, père de . Ce silence, de la tronpeau D Es vive réaction de ses adversaires, ensuite dans ce village: elle a Ë 
Brumo Dedeavode, médecin de trois enfants. Il a demandé les "M reconquête ukhara par qui menacent d'intenter une demandé au gouvernement local, Ü 
l'hôpital général de Bangui, gendre circonstances alténuantes pour armée rouge en 1922) s'opposent | tion judiciaire contre une dirigé par le Lok Dal, la forma- ; 
de Bokassa, la cour criminelle Mme Yvonne Betsi- au gouvernement pour des raisons | Lésure qu'ils jugent «inconsti- tlon de M. C. Singh, de donner ; 














de Bangui à suivi l'avocat géné- religieuses, par . tati 3, ‘indique l'agence sa démission. 

ral, qui avait demandé pie Reuter (le Monde du 19 février). Ha 
Re rs po oo are dn oLDESe | vision GE otre Fra. Baez re La due, de nouvelles Élrtens  dintouchabies, dont spi femmes ut 

les deux autres accusés. du médecin, la piqûre] mercié et félicité d'avoir rompu St Hixée et, en auendant ceux ci Soeur enfants, Ont flé taés et £ 

Le Dr Dedeavade avait admi- mortelle au bébé. Il avait enfin| Ce cercle d'ignorance ou de non- eont placés sous l'administration jee de Parasbighs, su Blhar, £ 

de demandé les circonstances atté-| chalance. de New-Delhi Dans les deux cas, ils ont été vic- } 

grantes pour le troisième secure | Vous dénonces également le M. G. Fernandes, ancien minis- times d'opérations de représailles i 

de l'industrie, a appelé tous aprés avoir exprimé des reven- : 







poursuivil fable des « trente camps » 
pour de cadavre, qui a été ’ekistan, i 
bébé de condamné à six mois de prison 
de avec sursis 


partis d'opposition à former dications auprès des autorités ou 
Aance dn vue de ces nou- de propriétaires terriens. L 
élections et à l'organisa- : 


Eu 


d 
femme d'un commandant 
l'armée de l'air, lui-même exé- 
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cuté la veille de la naissance de -dire afghanes, tion. L' prerni 
TRDQUE éontre BokReae. Pre jugées pour crimes et exactions BoleiRe Aux à de “ C. EE déclaré que TA 
7 L dissolution des chambres provin- e ; 
L'arocas penérals:Erès Spam: nous 1e régime Roknens D cause. par l'effet de cette | ciaies mettait en péril la démo- érique : 
: Daris, double déstabllation, afghane et craite indieone. nl Jpobl Basn, = é 
CE (on ci gouvernement commu- e ; 
niste du Bengale Occidental, a Latine 
GAP MEL aement he: 5 Le déni 
À - En pour le étendre.» NUMERO DE FÉVRIER 
25, RUE CARDINET - 75017 PARIS: 267.31.00 : Dans l'Etat du Tamil-Nadu, Sommaire : 
: mer ca au sud du pays — où un parti! _— Appel de l'Unesco en faveur 
CONCESSIONNAIRE : J'attire votre attention sur un local était au pouvoir, — de du Nicaragua. 






yioientes manifestations on6 eu 
leu La police & chargé La foule || —- Droits de l'Homme, Eglise 
qui, à Thanjavur, lançait des et Sacialisme, 


des véhicules Trelze personnes || — Interview de Herman Siles 


troisième point au sujet de la 
es actuelle en Afghanistan. 





RL OUT 3 





AU SERVICE D'UNE MATE IAUNR TS ont été blessées et trois cents Suazo, candidat à la Prési- 
< eutres environ arrêtées. dence de la Bolivie, dE vi 
Parmi les raisons invoquées|| —- Trilatérale : Bible pour un à ME 
par Mme Gandhl pour justifier nouveau contrôle capitaliste 
son jones fenrent LB or mondial. È 
gence ri castes " 4 
conséquences dans — Le Salvador sur le chemin 
Fans Etats nord a ous révolutionnaire du Nicaragua : 
et le Bihar, En] Les nazis préparent leur ‘ 4 
is, relève l'AFP, vingt : : Hi SE 
un commerce et un intouchables, les déshäri- Done une (COIN À © 
facile à gérer tés de la société indienne, ont ignidad au CRI. ‘ : 
et rentable ea ee es Li) = Qeparun au Grand Echt- j 
tements avec membres de Te 3 
r . hautes castes, des gangs à leur}] — Rancontre des écrivains A 
il as solde ou des forces de l'ordre. latino-américains à Paris. 3 
Parfois, ce sont des policiers Jante en kiosques, Mbrairles Fe 
ui se rendent coupables des 8 et toutes stations de métro 
CHOCOLATIER Vices. Ainsi, le 14 jenvier, à Na PARETe 


rainpur, dans lj'Uttar-Pradesh, || Pour toute commande s'adresser : 
einq ine de policiers ont 110, passage nd 75018 Parle 

falt une descente de nuit dans le Abonnements € 12 Auméros 

Nine Dats es pommes es les France: 70 F - Etranger: 00 FF 
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FAISANT ÉTAT DE L'ACCORD DE HANOÏ ET DE PHNOM-PENH (P ortakabin | 


Ï Locaux professionnels 
Le Haut Commissariat de l'ONU s'efforce de parvenir jinstantanés Î 


au < rapatriement librement consenti » des réfugiés ] 






















ste des Net nice Pour ls ges De notre cotrepondant | en Asie du Sud-Est _ 
s'effarge de 
mouvoir « Ze ent Hbre- il est perpé- : en I 
consenti > des mm de iuent les jacteurs qui y Contri- 
le long > V î , Le et 





Les unitès mobiles 
Portakabin vous procurent 


$ 
transit, nous a déclans Zia ï "ot èCes: 
à out l'espace n saire à la réalisation de vos nouvelles 
Dour asie qu Bud Est gene Qi ‘l'UNICEF on ER oUS 1e rép 1 . Staïlations. Ce sont des constructions robustes, 
Son kok. «Mais surtout, ajoute-t-il, d'aser entièrement isolées, d'un entretien minimum, et livrées 


prêtes à l'emploi. 


Re 
È 








(et coûteux Zi rester sur le 501 tiers 

la uté iimternatlo- cambodgien plulôt que de deve- milliers de civils affamés, din Achetez ou louez. Pour plus d'informations, 
nale), auraït lapprobatlion des nir des réfugiés @ Pétranger. : M. Riavi réplique : « Le HCR. et scien: gppelez François Marin au (16.20) 96.03.00, , ou notre Agence 
autorités de Phnom-Renh et de . D'ailleurs, 4 n'y à, le long de la n'est ni dans le premier cas ni nation Région SPORT ARABIE ER a SET a 
TE .jroniière, que deux ou trois le circonstances sponse à IN (2FG), 59175 TEMPLEMARS. 

M justifie un projet qui de- fugitifs. Ai : Télex 160422 
risque de susciter des’ contesta- leurs, les gens viennent de Finté- 
tions et de poser de sérieux pro- chercher l'aide alimentaire 
‘bièmes ques £ADeS nue tels et Gi Das Perou. Rom 
masse de gens il Ne Déut Y AUOT ni à Hanoi ni Phanom-Penh, 
nous dit-il que trois solutions. yne à empêcher de Fonction 
sur placé, en Thaï- rentrer Eux.» h 
rai- Adresse 





pour des 
RS La de te  «Possble ol subaiable» | 
::réu- A peine rentré de ces deux 


ne capitales, notre interlocuteur 
autant que : cLes entretiens que fai 




























2 re D 
ALP AAA E LL LL Ed AT 


Mardi 19 - Mercredi 20 - Jeudi 21 
Vendredi 22 - Samedi 23 








LENTILLES 
DE CONTACT 


e 
en 
Tr utiles pour Le nn 
Adsptation par xpécialistes 


PRIX SPÉCIAL 796. F 
£aboratoires OSIEIS, av. de 
Friedland (8°) = TÉL : 


TS 
ALGERIE 
EXPORTEZ 
Vi 14 


Deux cent soixante mille personnes CONTAINERS 
Le nombre de réfuglés d'indo- ment baissé depuis la confé- p 0 TEURS 


chine dans les pays du Sud-Est rence de Genève, en juilleL En 
.asistique était, à la fin de Jan- janvier, le H.C.R. en a enregistré 
vier, estimé à environ deux cant ane toute In région, un total 
eokante mille personnes, d'environ dix mile : deux mille 
compte non tenu des dizaines eept cents Vistnamiens et six 


tartes nr mille neuf cents Lactiens. Pon- 
le statut de réfuglés. La Tha- dant la même période, près de 


lande reste le pays le plus Vingt-sept mille réfugiés ont été 










































Chemises, cravates, écharpes, 
s robes de chambre, bonneterie, 

































affecté depuis 1975 avec un admis par des pays fiers, FT é Fa 
24 reliquat de cent quarante et un notamment par les Etats-Unis, 6 à 
TEL : 19-32-31/34-27-54 mille réfugiés, en grande malo- le Canada et l'Australle. Depuis éparts réguliers Sur ag vestes antalons 
; ” -ORAN - ALGER - ANNABA L y 
GENERAL DIAMONDS  - ré des Laotiens Hongkong le début de l'exode, les Amérk. 1 “ F4 
PELIKAANSTR. 3 ANVEES, abritait encore, fin janvier, plus  cæins ont accueilli cent eoixante- CNAN depuis mai 1973 G pardessus, imperméables, 
de cinquante mille bot people dix mike réfugiés, la France CGEM. Pis 1980 5 3 
du Vietnem. La Malaisie vingt- eoixante mille, le Cenada trente- en janvier 5 mouchoirs gants, eic. 
DE neuf mille — ce qui représente cinq mille, l'Austalls trente £ 7 : 
a HR ü CAL une diminution dé moitié par mille, la RF.A onze mile cinq È 2 $ 
SOCCER el LIL) repport à la même époque l'an cents, Hongkong dix mille, la £ Rez-de-chaussée, 
COTE LE TENUE US EL demnier, — l'indonésie vingtespt Grande-Bretagne aix mile quatre 3 RE 






mille, les Philippines environ cents, la Suisse quatre mille. 
cinq mille. Le nomtwe des arri- Le Japon en a nccspté cent 
véss de boat people a nette cinquante. — RP. P, : 
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: ci-contre, est consiitué par OpArpO" 
8 étéments encadrés de 1/4 de ronds à chaque 
extrérmite Haieur de ensemble :2.54 ,20m.Profondeurs 
utiles: ect PAL Eorienenes renviran 770 volumes 
ciub+-160 gros vol! 


LA MAISON DES BIBLIOTHÈQUES 
61, rue Froidevaux, Paris 14°. 
Magasin ouvert le luna de 14 h à 19 ñ et les autres jours 
: méme le same de 9 H à 19 h sans interruption. 
Autobus: Re 
- Raspail — Edgar Quinet 
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Édiouté 1 
Nouveau premier “ministre, M. Babiuch prend pour adjoint 
M. Barcikowski, Un spécialiste de l'agriculture 


Varsovie. — La Diète lonaise, s amp pres lections 
réunie en session extrabrdinalre. De notre envoyé spécial ge da K À lee il ra 
à avallsé en deux heures tondi PO a mir En pr 
18 février, le départ de M. Jaros- tâche facile. Il doit d'une part, gramme plus détaillé. D'ici à l'été, 
secré- 


Yougoslavie 


La République de Macédoine est résolue à à s'opposer 
“aux <influences extra-balkaniques > 


‘Le ï statut de minorité 
Lie es de santé publié De notre envoyé spécial afférents (écoles, usage de la 


en Yougoslavie annonçaït que troisième de la Y wie 2; loue, eee fembetrasse 
l'état de sants du président Belgrade et Zagre Snetes - de er tes diplomatiques 


























gewica ef En remplacement aussi formel que it, rede- 
la tête Dear mander 1 ce dans quel. se sonétons de premier socré | ii. continue d'étre grave». mens quelques Albanais Coiffés Ponr usines ettituée du Vol. 
DE. Hdrard Bd DRE à après les élections j'etat pourraient de plus être Selon le communiqué, « grace Sn bilan æ EStcS » posû eur le Bin. € Bulgorie, nous a dit un 


ues semaines, 
cérémonie & donné l'occasion à du ms Daune Dur, D 08 Lords œune de Pine de & l'application de la‘thérapen- .tête comme un bol. responsable, & u# comporiemeni 
ee RE da faire Fe ter ébons mur nou prete ‘M, Gierek et la Constitution] tique active, les problèmes de ges de mines (iganes constamment , Répuiÿ envers ia 
ironie. éesear et donbienant else en léésrement de manière| soulevés par linswffisence ju, pins sombre de leur peau OM0ONaus jonÿ en ce qe 


En moins de dix minutes, sans Erande pompe Le premier mi- tion ruinistérielle et la législative. : 
Jamais Distre a dû ‘8 CéS ». s de leur ux 
PC LL 0 SE ER 
l'auralent poussé à ‘opner ne ss connus (iscipine, 60000 derienarait dors plat que jamais président Tito est plongé orientale. ie: nouer ntée et Est rs de durs est de 
employé à tous les tions et des ressources en me- Se A pinlon ne Érpal £ ls eléss de ont dans cette région. Or la poli 

et toutes les institutions tières et énergies), en Pire Pts donné eux habitants de là Macé LU Pagure est dirigée conire 
du pays — du premier secrétaire mettant toutefols un accent sen- BERNARD GUETTA. retrouver, affirmet-on, toute Goine, comme du reste à d'autres Deus seaDilité dans les 
su directeur d'usine -— qui .sible sur trois points: la régula-" sa lucidité. Placé en: salle de (es de l'Europe centrale ct Eélkuns » 
l'avaient soutenu durant près de tlon du ar he la réanimation, il est branché que, si souvent. ballottés Dans la capitale macédonienne, 

éremen! note évidemment sang plaisir 


sur un appareil de dialyse 


dix ans de fonction, rémerciant € moralité » de la vie publique et «) de cinquante-trois ans et per 
sanction des ef pen AL pour pallier ses insuffisances 2igu de la 


Jun Pour ses critiques construc- Pace dors Barcikowski Te: L 
copié» endant, Dommage £ M Bauiath Da pour L Insiant, FeReine, Promis orme, 8ù TES SN HN 
l'autre pour sa « collôboration Bnnoncé qu'un tré léger reman- Scétatre du GC en 1910 oë sup de plus ou moins grande Guvertement de à renendications 


fructueuse ». niement : M Jan Saydlak est pléant au Bureau politique en 1971 


combattre ses alances bouleversements 
terräoriales » fondées eut des 
Bappelant le portrait flatteur Templacé à le vice-présidence du ‘En 1974 1 quitte le secrétariat du ; scieni 


cardiaques, historiques qui affectèrent cetle &indes « 


co ls ministère de = | di eu cours des siècles ne 
RE SR il ne A RE IE NU EN ss 
M. Jaromæwicz s’est notamment, reau politique (1). et au ministère  £élération de Poeraien de Pnesures de sécurité Gin d’éca mais Us furent suffisanunent Chaines cérémonies pour le mille 
félicité de ce que ses projets de du commerce extérieur M. Rys- campagne, Depuis IUT Al états réunie quents pour empêcher, JUSqu'aux {is centième de 
plan pour l'année 1980 et les zard Kareki se volt confier Une Homination vise à rassurer les pay- re. Mais ces Je modernes, l'émergence d'un Création du premier 
AppareS Par js, nent été charge dont il assurait l'intérim eux Dont pas €t8 rpécialement di Het aux structures tables @ dons la ‘Macédoine était une 
21 décembre et le congrès ls de Casse qui vient de per- re malndie du La création. en 1944-1945, de la Tougselave d'Ohrid 
dernière. € On ne pouvait dre ea place au comité central É blique populaire Macé- sono, gos tes reli- 


mieux dire sur un ton glacé que, M. Barcikowski qui avait quitté défense notonale. » A Ekople, JO & vo ou Le Fe 





puisque copabllité 1 y a, chacun Son poste de ministre de l” = 
OC CE PAR EN Male de Macéioine au den de D Honnele sur 2pPIrOt one à que lo Beyuris à toire 4e 
= ei mi 
émissaire. salent à M. Jarosæwiez, devrait yougoslave, On envi- ment national onien, Elle or ei 
hs sage l'après-tltisme avec beau- pn structuré des -.» 

AREeent mal a rues fr bla un me impor! © PÉUE À BOUXELUES | So de fee Dares Don eine ten De ADS JonR Pie ln ef cant 

(sans précédent, sauf en période M Szydiak pourrait, lui selon COMME UN CHF D'ÉTAT tionnaire nous tient ces a ar ue ferioirs cédanienne dans le recensement 
L de 1975 en Bulgarie, n'hésitent 





de crise en régime socialiste) des certaines sources, prendre de 
luttes intestines du parti les hautes responsabilités dans les 
députés ont entendu ensuite dicats. 

M. Babiuch. L'ancien secrétaire El n'est: pas exclu cependant que 
à l'organisation n'avait CA cest le nouveau premier ministre pro- 









qui 
propos, J'après-titisme a déjà mOë l suffi 
commencé « et comme mous le dire quels Bulgarie conteste ue Pes à Parier du «érable géno- 


De Rous né wommes pas EP jours, trente-cing ans après L'acte Sontés de Sofia. Comme le mot : 
& naissanc Rép que & . # 
Au pied du Voëno, dont les Sounslsve de Maoéioiné leva fut, sumauter, fs répliquent : ° 
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le moins qu'on puime dire, ja cède à un remaniement beaucoup pentes douces et déj do- guee ation et d'une fne « Certes, elles me fuent pas les À 
lundi 18 février, des présidents Eu Lago GB Piite ‘ex Sue macédoniennes, fous ceux qui 6e ProclemEnt Ma- À 
, Je Sénat et de la Chambre des repré- #65 par an terrible tremblement ces : cédoniens. Na crues pou Das * 
L ft d t d M Gi k sentants ; elle doit être reçue par le| de terre qui fit plus de mille « Génocide » statistique EU ai ph Po perfil A pp 
alter ego discret de M. Gierek || 2 2 EU ti) et vitnet @e drone  . RE  S 
MADES De Unte émet Cr dustrielle et ges Les 1e) 2 oniens sont ges Phyqenent es » 
On avait tellement pris F'habl- a fait l'écols du parti et décro- £ aves ont beau 
tude depuis la chute de M. Go- ché un diplôme d'économie, res- accueul vient après ceux de Dablin.| flots tumuitueux du Vardar, dont gares, et leur ne serait Les Fongosiaves ont beam jen 


la crue catastrophique avait qu'une « varian dialectale de ln politique bulgare 


mulka il y a neuf ans de dire (era dens cette administration us conséquences du régionales pire Co PO depuis telans sur la € ques” 
jenne 
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Mme Veil un statut que, écrit « 
partenaires 


« Gierek et Babiuch» qu'on avaif pendant dix-sept ans, Jusqu'à sa Soirs, «d'autres 















f est si peu connu des Polo- 
nais que personne n'a de grief à M. Babluch passe pour une 
formuler a priori contre lui. Fils  éMinence grise. I! aurait joué un 
de mineur, mineur lui-même à rÜle décisif dans la convocation 


l'âge de quatorze ans lorsque la du plénum de décembre 1970, et 






de ln de 

largement oublié de s'interroger nomination à Te tête du gouver- Communauté, à commencer par son| Contre les du lit de officiellement, l'an dernier, ns tion macédon! ». En août : 
sur la personnalité de cet eller nement. En 1965, D est direc. propre pays La France, ne sont pas | 13 rivière, renferant le caractère les Mémofres d'une des figures 1945, le pet ones Anigare a 
ego. Cafapuité sur le devant de tour du département; en 1964, prêts à lui reconnaître. Cette diver-| sauvage du paysige. La tra- u parti Dr essentielle du Peuple h 
la scèna à l'êge de cinquante- membre du comité central et on pee de . de Hootsss ue bulgare, Mme Tsois D mere nier. s'est organisée état 
deux ans, dans .une période éco- décembre 1970, au plénum qui aucun danger Dour les hommes. en découle tout naturel ent uement et ni 
nomique et politique très préac- Porte M. Gierek au pouvoir; ! De cent mille habitants en 1955 que Sofia n'est : cadre de l& Tédéraios 
cupante, M. Babluch en üre un entre au. bureau politique, où.il la population est passée en 197B sé à acobrder à la population or de comme 
grand atout. siège toujours et devient secré- à ün demi-million, faisant’ de du Pirin, En Hque  popula de Mae 

taire à l'organisation. cette mération d'un moder. Macédoine q 'étend 4 | ape doine > otes sun mn Hoation 

: quires du ma- 
; portes pepe 



















































a-t-elle dit à l'agence Belga, font 
tellement bien abstraction La leurs 









AU FORUM DE LA CS.CE. À HAMBOURG 


eux est Flamond on Wallon. Lors- 
au’on sait La tension qui existe 

les relations entre Les ue 
communautés linguistiques 
gique, on ne peut pere re 
titude des partementaires belges à 


guerre ravage déjà son pays, ca de lait on ne lui a connu depuis mere : où L 
petit homme rond et aftable a -QU'un point de friction avec us Res cn Etes ; L : langue LÉ 
grandi dans lapparl eme, M. Gierek : ranne déve || Ve je noms ne ce en semue | Les délégués occidentaux plaident pour les libertés] sa des ropaareer + 5 


depuis 1848, du parti ouvrier po- 2Près les émeutes ouvrières de 
lonais (communiste), I! com- 1967 et à laquelle I! était opposé. 
mence à mener carrière à la Toujours sourlant et maître de 
direction de l'Union de la jeu- lui, le premier ministre travaille 
nessa polonaise (ZM.P.) d'abord ®VeC acharnement et sait écou- 
dans sa voivodis de Katowica !er. Porté au pouvoir par une 






et les droits des scientifiques 


Pendant que les scientifiques occidentaux évoquaient son cas dirigeants ‘de Sofla, sans 
à Hambourg au «forum scientifique» de la CS.CE. à Gorki le| 55 eee je réauié de le Répue 



























SE 


j d à Strasb Fu , 
Qui deviendra le liel de M. Gle-,  COfiuration des premiers secré- Le 21 février, dime Simone ven| Physicien André Sakharov et sa femme se sont plaints d'avoir été | Di $ pes moins lan! 
rek, puis à Varsovie où li côtole laires de voivodies — dont on doit présider à Bruxelles une réu-| molestés par la police. Ils ont fait parvenir à Moscou une décla-| propre 
bon nombre des actuels dir (9nOrera longtemps s'il l'a orga- nion du bureau élargi da Parlement| ration indiquant que, le vendredi 15 février, Mme Sakharov étatt Les Fougoslares voient ans celte 
attitude résurgence l'éta: 


consacrée notamment au siège uni-| rentrée de la capitale accompagnée par un ami, le mathématicien 


geants de la Pologne populaire. fisée ou laissée grandk, — 





















En 1955, i! entre comme fonc- M Va maintenant Iuf falloir Le. des institutions européennes. | Youri Chikhanovitch. A l'entrée de leur immeuble, M. Chikha- =: 
tionnaire au comMé central, tait @PPrendre à parler. Et arriver —?v. novitch fut appréhendé. Les époux Sakharov se rendirent alors| à pe tenant, sa mange 
un passage au secrétariat du À Conva/ncre les Polonais que à le police pour protester, ils furent jetés à terre par un certain ponte ons à Ecllér 
perti de Varsovie puis revient, (2 Chute de M. Jaroszewicz T . capitaine Snejnitski. Mme Sakharov fut même frappée sur les} à l'Allemagne pour 
en 1963, au comité central M8rque une réelle volonté de urauie yeux (elle a subi plusieurs opérations oculaires). En fin de 3 main sar la Macé- 










comme directeur adjoint du dé- S'affaquer aux problèmes de compte, on les jeta en dehors du poste pendant que M Chikha- 





























partement d'organisation. Gad. Crédité d'une probité cer- e PERS STION DE Xi Dao movitch était réexpédié sur Moscou, où il a regagné son domicile. 

Ces bureaux, où l'on a Ja main po 4 Rae pr M Babe au PP sécurtié se réunit, le E D'autre part, les membres du groupe moscovite de surveil- Faciiier les confacis 
sur tous les dossiers personneis 4 peu de temps devant lu pour olnngntion de 1" ganiner le run) de l'application ns d'Helsinlé, qui ont commu-| Que semaadent des î 
og re rh er Les A RE DONS quant on aure du teste Baleine, l'un des] à ceux de Sofia ? En prernier lieu È 


reil, sont réputés les plus puis- Condamné à alter lentement. veaux départements. Il exami- 


sanis en régime Communis'e. 







animateurs du groupe d'études sur l'utilisation de la psychiatrie gus ncorosne à la popuiesen 










M. Babiuch, qui, entre-temos, : 8. G. organisme de së & des fins politiques. arrêté {1 y a une semaine. Sa femme n'a pu 
% a péciaL. al, doi “es pouvoirs éten-| obtenir des autorités aucune indication sur le Heu où il est détenu. pese Fe de ten femps se Dim T0 
et de ». Ensuite 54 





De notre correspondant 


Bonn, — L'ouverture, à Ham- collègues soviétiques | Il leur a 
bourg, du grend Forum scientifi- demandé Sonor Je pressions 
que placé sous l'égide des accords nécessaires sur les dirigeants poli- 
d'Helsinki = donné lieu, lundi sue de leur pour que 
18 févner, à de vives polémiques cesse la persécu: des hommes 
entre l'Est et l'Ouest. Monde de sciences, tels que, par exem- 
du 19 février.) Après l'affaire pie, Chtcharansky, Kovalev, Orlov 
afghane et la relégation à Gorki et Sakharov. 
de M Sakharov, ces polémiques “mnt au blochimiste Phillip 
étaient attendues. Handler, porte-parole de ls déle 

Dans son discours de blenve- paion américaine et président de 
nue, Mme Hamm-Brücher, mi- l'Académie nationals des eciences, 
aistre d'Etat aux affaires étran- 1] a évoqué le cas de Sakharov. 
gères, avait déjà adopté un ton Une citation du savant soviétique 
assez dur. Alors que le gouverne- Jui a de soutenir que les 
ment 
tenir 


qu'ils fayorisent les contacts “S 
dulturek, sclentifiques et humains # 
entre les deux pays et cessent 
ie ADEME clous 
le voya- 
ger dans certaines 20nes, tracas- 
administratives diverses), 















Balkans par crainte que ne se crée 
entre les. Etats de la région 












L Europe a 30 ons. Et l'Europe a 

son Sr di Europe “ 
Chaque moës, s gron 

Eee surpris Unis sont résolus à pour- 

= les ph : par Re eteUE ile a dit que suivre ls coopération : Hentiique 

les événements de ces dernières avec leurs collègues de l'URSS. 


aussi 
“con sérieuse !l «esprit d'Hel- n'aura pes retrouvé tous ses droits 
nie mé elle n'a de citoyen 
nom Sakharov. khine, prési 
ele à soutenu qe es qui se ce Faioènie à Fe les sciences ae 
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Blris 









Bon pour un abonnemen 
si gratuit de 3 mois 


renvoyez le bon G-joint à : 
30 jours d'Europe - 61, rue des Belles-Feuiles Le désire recevoir groivitement un abonnement de 3 mois à 
75116 Pcris. È 30 jours d'Europe 





recherche scientifique n'est pos- tue, selon EP une Ing Eu dens 
sible que dans la Lberté Cette Jes affaires intérieures de 
: dernière thèse a 6été reprise au l'URSS. Répondant à ul 

; parlent 'e Inutiiement » des les droits 
D Fe 2 de l'homme que €« l'URSS. res- 
Seibold, khine 


N° Rue 
De son côté, lord Alexander que, dans son pays, ceux qui vio- 


#30 i ours d'Eu Code pol —— — Vas 
“ Î rope” | TETE Todd, cher de ia délégation bri—. lent les lois sont punis en 


L Beles-Fauiles -75116 Poris - 
an me PR PR D ES me mm adressé de façon très directe à ses . JEAN WETZ. 


î 
. 
ReÈse 
; 
Hat SE a ee CRAN à 































Éberté d'achon ee et d'expression. 
MANUEL LUCBERT. 
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La Yougoslavie abrite une 
trentaine de confessions qui 
jouissent d'une certaine liber- 
té contitutionnelle. Après 
avoir donné un aperçu de la 
religion musulmane (près de 
3 millions de fidèles), de ses 
activités et de ses déboires 
avec le régime (« ls Monde > 
du 19 février), notre enquête 
traite de l'Eglise orthodoxe. 


Belgrade, — Le Yougoslavie 
religieuse ne tire pas seulement 
son originalité du nombre de 
confessions implantées sur son 
territoire : une trentaine pour le 
moins, selon un ouvrage collectif 
édité à Zagreb en français. La 
dernière, et sans doute une des 
De a ET 

men 

EE Re Eat 

3 le on pourrait le croire, 
d'une poësie asiatique: le mou- 
vement est d'origine anglaise et 
son ascendance est pentecôtiste : 
ss membres manifestent leur 
piété avec une intensité excep- 
tionnelle. 


Au , les auteurs citent 
ls oins de Jehovah, puis le 
communauté nazsréenne venue, 
au dx-neuvième siècle, de Hon- 
grie, où elle fut particulièrement 
persécutée. On la trouve surtout 
en Voïvodine, une des provinces 
autonomes de Yougoslavie avec 
le Kossovo. Les Nararéens s'Oppo- 
sent Au port des armes. Ce pour- 
quoi ils sont en principe condam- 

5 nés à quatre ans dé prison, à 


carte religieuse yougoslave de 
celle de beaucoup d'autres 
c'est son caractère tripolaire. 
cas aussi le joisipage .de l'islam 
es chrétiens. L'Eglise ortho- 
doxe (cassée en deux depuis l'au- 
tocéphalle, canoniquement non 
reconnue de | macédo- 
nienne) vient en ti _ huit 


du sang. Leur 
fut déporté à Dachawu. Les 
mières années du titisme ne 
Jurent pas de tout repos pour 
l'Eglise orthodoxe serbe, autocé- 
phsle depuis 1219. En 1920, fut 
restauré et proclamé solennelle- 
ment le patriarcat installé à Bel- 


Il. — L'Église orthodoxe : peu de soucis pour le régime 


moins qu'ils ne passent à l'étran- 


ger le laps de après lequel 
ls seront Scene du service 
militaire. è 

Des on parle assez pen 


rien 
dinaire, cette prolifération de 
communautés montre au moins 


nellement l'affaire privée des 
itoyens ; les Eglises sont sépa- 
rées de l'Etat et surtout tenues 
de ne pas se faire les complices 
des forces «antisociales ». 
Edward Kardelj, l'idéo! 

récemment disparu, écrivait : 
«Notre société se doit de conti- 
nuer à combattre résolument 


poïitiques des jorces conire-réno- 
lutionnaires. » 


De cette (vingt 
pus trois à l'extérieur : Londres, 
-Unis, Australie), on peut 
certes dire tauté n'est 


une centaine 
tains vont étudier à l'institut 








Du samedi 16 février au samedi 1" mars 












QUINZAINE DE LA 
MESURE INDUSTRIELLE 


Costume 2 pièces 
à partir de 1080F 


MADELIOS& 


PLACE DE LA MADELEINE PARIS 
Pour ceux qui savent choisir 










Reprise de la publication . 
au rythme de 8 à 4 volumes par an. 
7 volumes sont actuellement disponibles : 
1944/45 -1946 - 1947 -1948 - 1965 - 1966 -1967. 


L'intégralité des informations . | 
parues dans "Le Monde” au 
cours de l'année, l 
est recensée SOUS 
=" la forme d'un 








TUET  communaités religieuses, elle est 


6 À cennies. alors que le christianisme 

De notre envoyé spécial HENRI FESQUET cons airs que is ob ue 

gré les vicissitudes de l'histoire 

Saint-Serge de Parls. La culture actuel tendant à tuer le foi aussi €t qu'il a survécu aux tempètes 

française demeure très vivante bien à l'école que dans les uri- ei aux persécutions ouvertes on 
dans les milisux ecclésiastiques versités le esseur larvées. 

ke RATE la pression nr Le. Dans cette perspective élargie, 

Sous o! le] re 
Les quatre s6minaires qui Les communistes voulaient ouvrir Cerfaines vexations du régime pa- 
formation des prè- Bel- 


essument la un procès pour empiètement poli- Traissent assez hanales A 
tres de sont assez floris- tique. En fin de a Do le, par exemple, on fait indé- 
sants Quant sux monastères, Synode & été de blâmer ent traîner les demandes de 


ceux qui sont clesés historiques le théologien et les sensont, Pons Se one pour je 
cultivables et autant de otre Eyli Du éfise amhodore ma ét eine 
lement. Les monastères seraient, + ciéré un moe, dar & tant Le SOS le lle 
m peuple : p en cours). vi 
np er D en DES. Noire nouvelle de Belgrade, qui compte 
cents. Les quatre cinquièmes d'en- fnfime por rapport à celui des quelque 200000 habitants, ne 
tre eux sont dccupés par des reli- chrétiens, Noire Etat le sait et ©MPOrte aucun édifice religieux 
gieuses. Ces Ï en dire les conséquences: ü se Cmme si le régime, nous dit un 
vivent, à leur manière, en auio- ,;etjent de commettre l'irrépara- chrétien, avait voulu faire de 
gestion, permettent aux ortho- De. Ceux qui nous gouvernent ne CL «cité-dortoirx une c«väle 
doxes de plaisanter les COMMU- sons certes. pus des. forcenés, mais athée... Dans l'ensemble de la 
nistes : «Ce n'est pas vous, mais {Hs ont le pouvoir. Is voudraient Erbie, affirment de leur côté les 
7 les Chrétiens, Qui. GvORS bien nous asphyzier et avoir en pieux gouvernementaux, 
inventé ? tion. Et la nôtre plus nofre consentement! » noel ont été bâties depuis 
Le tout est exprimé sans fana- 1947. C'est, paraît-il, un chiffre 
ticipants. » tisme, d'une voix tranquille, avec record, sans compter l'Etat 
le EE unisrne goal: Fan e ÉentAnE on Sne 
L'Egilse orthodoxe n'est pas ue le comm Jougoslave nas! un 
seulement la plus importante des n'existe que depuis quelques dé- artistique ou pictural. 


aussi celle qui entretient les meil- _ : 
leurs rapports avec l'Etat, Peut- Une presse florissante 
Flu ie que den catholiqu e 1 fets 
us que F les La vigueur de la presse confes- Pour juger des ef! de Ja sécu- 
forts de l'appui sionnelle est à la fois un indice larisa! montante, il] faudra 


peut-être 
parce qu'il s'agit, rép le, de de l'intérêt des Yougoslaves et de attendre quelques années, 
Eglise L la : = Pour l'instant, les dirigeants 
s'en tiennent à leur 


ï communistes 
à tiche. Elle s tue rustique moins tation de comme ils pour- principe favori: la religion est 
rajent en 


. s À en être tentés. Les résul- une affaire privée (2). Nous 
d’ambition politique Ses tats sont édiflants: les tirages n'avons rien Contre la presse 
siructures sont Poe TRE RIES (et a forËori le nombre de lc confessionnelle, disent-ls, 
légères et elle est moins teurs touchés par laïre) à condition qu'elle soit vendue 
j sont élevés. Glas Koncia, bi- exclusivement dans les églises. 

Q mensuel catholique est lu, La censure préalable n'existe pas. 

le 10 avril 1979 (le estime-t-on, par qu 300000 Très exceptionnellement peut se 


que produire une postcensure. En re- 
chaque exemplaire atteint trois vanche, l’autocensure est diffuse 
personnes. Y et omniprésente. C'est elle le 


Serbie » d'antan encore un pays profondément re- véritable baromètre de la crainte 
e$ sur les méfaits du régime ligieux et attaché à ses traditions du régime, dont les griffes sont. 


_ C'est votre 


| Bravo. 


























faire aux USA le voyage 
franc et TWA 


avec votre argent. Plus loi 


sible. 


l'Atantique: 





LES RELIGIONS EN YOUGOSLAVIE 


habituellement rentrées et qui, de 
fait, ne cherche pas res 

La liturgie, comme presse, 

Hbre. mais comme elle doit 
rester chez elle, dans l'église: la 
ielévision ignore les cérémonies 
de mème qu'elle refuse les émis- 
sions religieuses auxquelles parti- 
ciperaient des croyants. Cette 
restriction est vivement ressentie 
et elle paraît difficile à justifier. 
Périodiquement musulmans, Or- 
thodoxes, catholiques s'en plai- 
gnent. 

Jusqu'à présent en vain. I 
fallut le Nobel de la Mère 
Teresa (née à Skopje, de ts 
albanais) pour que le petit écran 
lai consacre. une minute. Les 
croyants seraient-ils des citoyens 
de seconde zone ? Et si oui, pour- 
quoi essayer de leur faire croire 
le contraire? Ce n'est pas la 
moindre des contradictions d'un 
régime d'inspiration athée et ma- 
térialiste, qui se refuse à persé- 


collaboration discrète. 


{1) Sont consHiérés comme mu- 
sulmans non seulement Jes Albanals 
de la région do Kosovo muls aussi 


les Bosninques. 
{2} La lol fondamentale du 





de 

sion. La confession de fol est affaire 
privée. Tout citoyen est Ilbre de 
Jonder une communauté confession- 
nelle. Les communautés religieuscs 
sont séparées de l'Etat. Elles peuvent 
diffuser des journaux à l'intérieur 
des locaux d'églises. L'ensetpnement 
confesstonnel est HMbre (dans les 
mêmes conditions). Les prêtres ont le 
droit de fonder des associations. 


Prochain article : 
M, - L'ÉGLISE 
CATHOLIQUE : 
A LA PORTE 


DE LA GONTESTATION 
ET DE LA COLLABORATION 





“ voyage aux U.S.A. ? 


Vous avez bien faït d'attendre. 
Parce que vos francs n'ont jamais eu 
autant de valeur aux USA Parce que pour 


de vos rêves, vous 


‘avez maintenant deux avantages majeurs: le 


Avec TWA, vous irez loin aux USA 


n que n'importe où 


en Europe. Votre rêve s'appelle New York, 
Washington, Las Vegas, Califomie? Ou porte- 
til un nom moins connu, mais tout aussi 
attrayant? Quel qu'il soit, TWA le rendra pos- 


La nouvelle brochure TWA “Hôneres 
Américainés” que vous donnera votre agent 
de voyages permet d'organiser votre voyage 
“exactement à vos mesures. C'est ce choix et 
cette souplesse qui ont fait de nous le N°1 sur 


Alors, à vous qui projetez votre 1*voya- 
ge aux USA, nous disons: bravo. 

Vous ne pouviez pas mieux choisir le 
moment. Et la compagnie. 
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Espagne 
—_——. 


DE LA TUE Le à RENFORÇANT LES POUVOIRS DU PRÉSIDENT DE LA RÉPUBLIQUE 


UNE | L'imam Khomeïny nomme M. Boni Sudr . 
commandant en chef des forces armées 


Déléguant les pouvoirs qui ul miques » confirment implicite- libérés et les modalités selon 
ment qué les accusations contre quelles les accusations d'inse 


Le Caire. — Jamais cérémonie 
diplomatique, même lors de la 
réouverture de l'ambassade amé- 
ricaine au Caire après le guerre 
d'octobre 1973, ne s'était dérou- 
16e dernières années dans 
‘ 4 capitale égyptienne dens une 










de la tuerle d'Atocha auva | QUt été conférés par la Constitu- 
lundi 18 TN nr © ion islamique, Fimam le journal n'étalent pas fondées. et de complicité avec le atmosphère aussi contrastée. Ja- 
atmosphère tendue: une! a nommé, mardi, commandant en intervenu entre régime de l'ancien mels. réception, d'ambessade d'& 
L'organisation d chef des forces armées Téhéran sur la contre les Etats-Unis, pourraient eussi peu mérifé le 1erme mon- 
. e cuordination des | le & Abolhassan Ban! composition de la commission 5 . porte- dein de « cocktall » que le ker- 
agen . avait Les Sadr. Le Iniernationale d'enqnête sur l'ane pare 8 indiqué qu'il ne pouvait | |. messe empreinte à la fois d'exat. 
es pour marquer la comparu. | ue Publie l'agence d'information seuls restent à mettre au pot melle sur ces questions. ë tation, d'émotion et d'enxiété qui 

ton devant le tribunal des cinq] Pas Pinem = qui, de des « détoïls techniques, c'est-&- Le cecrétaire général des Ne e merqué, le lundl 18 février au 
extrémistes de droits  acou un troubles see irouve Gons unies, M Kurt : men roerare officlella de 

— déclare estimé, an Israëlil 
d'avolr participé au meurtre da cinq aies pris cette en rai- JE RECONNAIS QUE LES ‘ pOur 0e pars, MISE que Caïrs. : rie 


membres d'ün collectif d'avocats 


; BLSCAIN 
communistes |. y.a trols ens Des PRESIDENTS REPU $ 


EISENHOWER , NIXON ET FORD Tout avelt commencé sur un 








éléments d'axtrôme droits avalent | Volts en Iran. Il Invite M. Bani ONT SOUTENU LE REGIME Jours ». trottoir de la banfieus de Dokki, 
de leur côté, répliqué en déclarant | Sadr à réformer les forces SHAH D'IRAN Dans une interview an és devant la pete ville moderne 
ouverte la « chease aux rouges ». tonne chère Hicmiques ». SANGUINAIRE DU ae pe fraïchement repainte, 2, rue 
La mouvement néofasciste Fuerza par en Timamn Gens Presse, M Waklheim 2 Mohieddine-Aboul-Haz, où seront 
Nueva (Nouvelle Force) avait pru- pouvoirs étendus, faisait que la commission d'enquête in- installés les bureaux de lam- 
se 2e- bsssede. Une bonne heure avant 


demment dégagé s2 responeabilité 
des affrontements qui pourralent se 
produirs. Cela n'a pas empêché 


que le drapeau à l'étoile bleue 
de David ne soit dépiié sur la 


villa. 


Outre des Journalistes des qua- 
tra coins du monde, on y ren 


droit de déclarer Ja guerre, 
une centaine d'étudiants, protestant | faire le paix, de nommer Cest penda: te période, façede, une petite foule bruis- 
contre le meurtre d'une étudiante| d'état-major et le chef eti Soie que Le Olnés |} sans s'étet réunie devent à 
Ubérés. 


basque I y a une dizaine de, Jours 
Par deux membres de cette orge- 
nisation, de mettra à sac le siège 


de Fu N Parmé a À 

Je mm à a, dan | ni des cs PSE RES ER ER 
À Barelone, des étudiants ont] revendica vers RE Qu ne Dont pas || Crée: en Eure. des membree 

brièvement dressé des barricades, | , Lundi, cinq mie = ricains intervienne dens une d'organisations juives américal- 

mais se sont dispersés event la parschutis quinzaine de jours. nes venus pour l'occasion, de 


« De toute façon, a-t-il ajouté, 
nous n’en sommes pus là [ne 
jaut pas brüler les étapes. 
ÆEssayons d'accomplir un premier 
pas solide avec la composition de 
la commission qui commencera Le 
travail » - 

A la question : « Etes-vous d'ac- 
cord avec M. Waldheim, qui à dit 
que la commission se rendrait à 
Téhéran dons le courant de la 
semaine ? » M. Ghotbzadeh 2 ré- 

du: «Peut-être à la fin de 

semaine, si tout va bien, si la 
commission est vraiment formée, 
et si l'annonce de la formalion est 
a, » 


vieux israélites égyptiens en vê- 
tements répés sous le houlerte 
du che! de leur communauté, 
quelques fonctionnaires égyp- 
tiens des affaires étrangères et 
de l'information, etc. 

L'apparition sur le balcon des 


Charge de la pollce. A Madrid, le 
gouverneur civil avait Interdit toute 
manifestation et fait déployer d'im- 
portanies forces de police autour du 
Palais de justice, du campus et aux 
points névralgiques du centre de la 
ville. Quelques Incidents ont cepen- 
dant eu lieu dans la matinée à la 
faculté de droit, où la police a 
séparé deux groupes antagonistes, 
et dans la solrée, où queiques grou- 
pes d'extrême droite ont manilesté 
dans le centre. 

Au palais de justice, des queues 
se sont formées dès [a début de 





{sr 
LA PRESSE CRITIQUE LES DÉCLA- 


la matinée, tandis que la police di 8, : 

toriel, Bamdad, seul Le ministre iranien a conclu: TIONS 
malntensit À dislance des Jeunes nai en lengue Dersanne qui ne sait eUn ceriain nombre-de gens à RA FAVORABLES AUX 
gens qui chantalent des hymnes pes contrôlé par le clergé chiite, précisé le porte-parole. l'ONU parlent beaucoup, et par-| PALESTINENS DU GRAND 
fascistes et que les cinq inculpés It que les récentes déclarations Le porte-parole & laissé enten- es de manière trresponsable, La 
prenalent place, menottes aux malns, | du dent Bani Sadr et d'au- dre qu'il y avait tb accord ération des olages n'est pas RABBIN DE GRANDE-BRE. 


tres personnalités critiquant les sur la 


sur le banc des accusés. La Joumée 
ar ! allégations des « étudiants isla- où les otages 


a été consacrés à l'interrogatoire 
des trois principaux protagonistes, 


du moment finalité du traraÿ de la commis- 
seraient sions.» — (Reuter, AFP.) È 


TAGNE. 


Œ@e notre correspondant.) 










messe ons A TRAVERS LE MONDE RÉ — 





contre les Implantations israëllennes 
dans les territoires occupés, ont 
suscité une vive émotion au sein 
des m'lteux officiels israéliens. C'est 
en efret la première fois qu'une 





Les deux premiers ont tenté de 
tünimiser l'importanca de l'affaire 
que La partie civile présente comme 
une conspiration contre l'évolution de 
l'Espagne vers la démocratie encore 
très fragile quatorze mois après la 
mort du général Franco. Ils ont 
déclaré s'être rendus au bureau des 
avocats dans l'intention de faire peur 
à un dirigeant syndical, eelon eux 
« communiste ef homosexuel », qui 
était un habitué. S'îls s'étaient munis 
de pistolets automatiques, c'était 
« parce qu'ils Croyalent se rendre 
dans un Jocal des commissions 
ouvrières », le syndicat communiste, 
et qu'ils avaient peur d'être sttaqués. 

Selon eux, le fatalité fit le reste : 
M. Garcia Julia trébucha sur une 
porte et son pistolet partit tout seul. 
Dans la bousculade qui s'ensuivit, 
Ns continuèrent à tirer, tuant cinq 
des membres du collectif et en bles- 
sant quatre autres grièvement. 

Quant ä M. Albaladejo, ex-dirigeant 
du Syndicat officiel des transports 
de Madrid, Il a nlé être à l'origine 
de l'affaire, n'admettant qu'avotr 
parlé de faire peur à un organisateur 
de plquets de grève « qui empé- 
Chalent de travailler ceux qui le vou- 
lalent ». Le ministère public demande 
cinquante-quatre ans de prison contre 
lui et trente-trols ans contre MM. Gar- 
cla Julla et Femandez Cerra. 


(intérim. 


M. GHOTBZADE DÉMENT 
AVOIR RENCONTRÉ 
M. HAMILTON JORDAN 
ÉMESSAIRE 
DU PRÉSIDENT CARTER 






Arabie Saoudite 


e LE ROI KHALED HOGPITa. os 6 nent 
ARE Hoteles Jun feruent objet d'une sur “ 








adresse directement de tels propos 
à l'opinion israélienne, 4 
Le grand rabbin arait convoqué, 
la semaine dernière, les’ correspon- 
dants de la presse israëllenne à 
Londres pour leur exprimer ses 
préoceumpations, « Les clés de la 
palx au Proche-Orient, avait-il dé- 
claré, ne se trouvent pas au Sinaï, 
Mais Gaus les relations entre Israël 
et les Palestiniens. C’est précisément 
dans ce domaine que nous allons 
gagner ou perdre, car c'est Là que 
le sort d'Israël se jouera. » Le grand 
rabbir a ajouté qu’il considérait 
comae une « catastrophe » le fait 
d « empécher Ina paix sous l'in- 
fluence d’une sorte de kbomeinisme 
Juif », faisant ainsi “allusion à 
l'attitude des milieux religieux inté- 















@ DEUX ATTENTATS A LA 
BOMBE ont été commis dans 





populaire 














Bordeaux, où {l 2 rencontré AL Rlfaat 
E2 Assad, frère du president «rien 


D'autre part, DL Sadegh Ghotbzu- 
&ekh aurait rencontré samedi soir Comme fl fallait sy attendre, la 
presse proche dn gouvernement a 
attaqué ces propos. Le « Jerusalem 
Post », destiné surtout aux lecteurs 
étrangers, 2 consacré déjà plosieurs 
articles et une page entière à la 
dénonciation de ses « idées dange- 
reuses 5. Le journal « Maariv 3 à 
comparé les positions Gu rabblu à 
« celles du Dr Naham Goldmann et 
du P.C. israélien, qui nuisent à la 
politique du gouvernement Begin ». 
L'organe du Parti national religieux 
membre de La coalition au pouvoir, 
« Hatsofe 2, dissimule mal son em- 
barras devant les propos d'une aussi 
importante personnalité religieuse. 





@UN ENVOYE SPECIAL card d'Estaing, auquel Ü a 
M. e i es J'Etat Congolais, A ane de 
affaires étrangères, a quitté l'entretien, M. Yoka a souligné 

que les relations 

laises étalent exemptes de tout 

contentieux. 


Vietnam 


suivra en Irak, à en @ M LE DUC TE! qu 
Syrie, en Arable Saoudite, au Péodant là guere da ane 
peut-être Finterlocuteur de M. Kissinger 

des négociations de Paris, 









révélée par B-T.L. et confirmée par 
d'autres sources, se serait déroulée 









L'entretien se serait déroulé en pré- 
sence de Me Jacques Michel, un avo- 
cat français qui a servi d’intermé- 


des Françals emprisonsés en Argen- 
tine Toutefois, M. Ghotbzmdeh, avant 




























NU AE | SSSR ee) En © oo) De out eur 
linformation à des « avocats commu- bin est d' « envoyer en Israël des 
DE RSS so remeee 
TRAVAILLANT POUR LA PRESSE refuse à fout commentaire. antérim ) 
OCCIDENTALE 


Prague {(AFP.J, — Les colla- 
borateurs tchécoslovaques de la 
presse occidentale ne peuvent 
plus se rendre en mission à 





° q 
vinst-huit personnes de recou- politique du PC.V. : il est 
vrer La liberté, ixdique l'agen des 
San | anna és 
quatre personnes 
ont gagné la RFA ou Ber- 












Que s'est-il passé À Gafss les 27 et 28 Janvier 1980? 
Où eu est aujourd'hul la situation en Tunisie et particulièrement 
Gans les gouvernorats du sud du pays? 

Qu'en est-1] de l'évolution des relations tuniso-libyennes et de 
luotuelle guerre des ondes entra Tunis et Tripoli ? 
eat Ki LA PROMPTITUDE DE E/APPUL MELI- 


AMERICAINE POUR LA SECURITE DE LA REGION ? 
Ces questions appellent des explications et des x 
autres que Ceux généralement avancés durant trois semaines. 
Des journalistes et des militants français st tunisiens tenteront ré) ren n 
«apporter ces réponses au cours d'une REUNION D'INFORMATION À : 5 er compiet sur la 
LE JEUDI 21 FEVRIER, A 20 HEURES - 44 RUE DE RENNES - ratégie de FOccident pour isoler la Libye et. 
75006 PARIS (FACE À L'EGLISE SAINT-GERMAIN). surtout, l'A 7 
APPELLENT À CETTE REUNION : 
- Le Centre anti-lmpérislists (Cedetim) : 14, rue de Nanteul!, : 


75015 J 
— L'associstion Action Tricontinentale (AT.C.) : 46, rue de Vau- 
girard. 76008 Paris 


_— Le mouvement pour ls désarmement, la Mberté et la Palr 


OCD.PE.). 7: 
— Le Grou Tunisien d'information et d'Action Aati-Impéria- 


lUste (GLTJ. à 








t-on de bonne source, l'adminis- 
tration tchécoslovaque retourne 
les formulaires, se bornant à 
indiquer, sur un petit paaler 
joint non signé, que «ze voyage 
LR sera recommandé ni aulo- 
Tisé ». 

Il s'agit d'une nouvelle mesure 
réduisant les activites des colla- 
borateurs tchécoslovaques de ia 
nresse occidentale. Jusqu'en 1978. 
Ces derniers étaient « enregistrés » 
auprès du services de du 
ministère des affaires étrangères 
eb pouvaient ainsi représenter les 
organismes de presse occidentaux 





















Le premier <cocktaïb de l'ambassade d'Israël 


+ De notre correspondant 















personnalité juive de la Diaspora 
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diplomates fsraéliens, sous la 
conduite du chargè d'affaires, 
M. Yousse! Hades (un juif arabo- 
phone et francophone originaire 
d'Alep, en Syrie), mi fin aux 
discussions. Seule ombre au mo- 
mem de le levée des couleurs 
Israéllennes, da longs cris fémi- 
nins de deuil s’élovérent d'un 
immeuble jouxtant l'ambessade 
d'Israël et où résident des éfu-. 
dientes arabes, notamment sou- 
danalses. Le éservica d'ordre, 
omniprésent et à l'eôt du moin- 
dre incident, fh fermer les rené- 
tres des étages d'où provenalent 
















Cette fausse note fut vis ou 
bliés dans la ruée des Invités, 
des sympathisants et des curieux 
vers iles pièces de l'ambessade 
décoréss uniquement de partreits 
du chef de l'Etat et du premier 
ministre Israéliens. fndiftérents 
aux fus de fruifs et aux ca 
cahuètes, les visiteurs, julfs en | 
majorité, voulaient surtout tou- 
cher les murs de !a première 
embassade israélienne en terre 
arabe et se faire photographier, 
avec un celot ritual sur fa tête, 
Près de la Mezouzah, ce petit 
rouleau portent uns Invocation 
à Dleu « que tout Israélite digne 
de ce n2m se doit da fixer dans 
un étul à la porte de sa de- 
meurs ». C'est là que des larmes 
provoquées per la joie du mo- 
ment et le souvenir des épreuves 
passées Jailllrent des yeux de 
plus d'un juif égyptien. 


J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ. 
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MORT DE NATHAN VALE-MOHR 


Nathan Yalin- Mohr, l'une 
des figures légendaires des 
organisations clandes- 
tines juives à l'époque du 
mandat britannique sur la 
Palestine, est mort lundi 
18 février à Tel-Aviv, 


Né en 1913 à Groduv, en Polo- 
gne, Nathan Yalin-Mohr avait 

rticipé à {ous les combats pour 
a naissance de l'Etat d'Israël, aux 
côtés de l'actuel premier ministre, 
M. Begin, ami proche dont ü 
avait été le témoin de mariege. 


N. Yalin-Mohr avait été l'un des: 


Chefs de l'Irgoun avant de re- 
joindre le Lekht, une autre orga- 
misation clandestine juive, plus 


.eztrémiste, connue sous le nom de 


Stern. 

Arrêté par les Anglaïs en 1941, 
£ s'évadait peu après et organisait 
en noembre 1944 l'assassinat au 
Caire de lord Moyne, ministre 
résident britannique au Proche- 
Orient. 

Elu à la première KHnesset, 
s'élevz contre la campagne du 
Sinaï, se faisant l'avocat d'un 
éraité de pair enire Israéliens et 
Arabes. Après la guerre de sit 
jours, 4 milite dans le Mouvement 
israélien pour la paix et la sécu- 
rité. À plusieurs reprises, N. Yalin- 
Mohr s'élait prononcé en faveur 
d'un Etat palestinien, condam- 
nant sévèrement le refus de 
M. Begin de discuter avec l'O.LP. 
En fuin 1978. ü avait publié aux 
Presses de la Renaissance un 
ouvrage autobiographique, Israëï, 
Israël, dont le Monde a rendu 
comple dans Ses éditions du 
28 fuin 1978. 





Syrie 


HUIT MEMBRES 
DE LA CONFRÉRIE 
DES FRÈRES MUSULMANS 
TUÉS À ALEP 


Alep (AF-P.). — Huit membres de 
la confrérie des Frères musnimans 
ont été tués lundi 18 février à Alep, 
au Cours d'une opération lancée par 
les Lorces de sécurité syriennes contre 
une de leurs caches, a annoncé 
l'agouce syrieonc d'information Sana. 

L'agence précise que d'importantes 
quantités d'armes ont été saisies, en 
particulier & des fusils mitrallieurs, 
des revolvers, des grenades et des 
documents relatifs à des plans 
d'actions criminelles contre l'Btat. » 

Les hult « terruristes » se trou- 
valent à l’intérieur d'un appartement 
sitné dans Ia rue Sakhour et ont 
opposé nus vive résistance aus forces 
de l’ordre avant d'être tués, précise 
l'agence. Selon les milieux proches 
du commandement militaire, les hoit 
Frères musulmans tués étaient impli- 
qués dans de récents assassinats et 
actes de sabotage dans le district 
d'Alep. En juin, un groupe terroriste 
des Frères musUIMans avait assassiné 
cinquaute-trois Cadets de l'école 
d'artillerie de ‘la ville, 

Parlant Jundi devant le Parlement, 
le premier ministre syrien, M. Abdgi- 
lah Al Kassem, a dénoncé les Frères 
musulmans, & Consplrateurs et sa- 
boteurs Lés au sionisme et à l'impé- 
rlialismer, et à souligné clin ué- 
cessité du renforcement de l'armée 
syrienne, afin qu'elle puisse assumer 
ses responsabilités dans le déltense 
du territoire ». 
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bolitique 





L’'U.D.F. étudie la limitation 
du cumul des mandats 


M. François Léotard. député 
UDF.-PR du Ver, 2 ri 
public, lundi ,18 février, le rap- 
port sur le cumul des mandats 
rédigé par un groupe de travail 
de l'UDF. créé au début de 
pus 1978. 

auteurs du rapport propo- 
sent un m mme de limitation 
Principes + d'une part da Mais 

ï a Umi- 
tation à deux mandats perma- 
nents parmi les cinq mandats 
territoriaux (municipal. départe- 
mental. régional, national et euro- 
péen) et, d'autre part, l'incom- 
patibllité entre les mandats a qui 
Peuvent être — ou AE être 
— considérés comme occupa 
tions à temps plein et d'un 
niveau hiérarchique, ou de rému- 
nération, comparable à celui de 
parlementaire » (raire .d'une 
ville de plus de cent mille habi- 
tants, président de conseil] géné- 
ral, Deabre de l'Assembii 


tes, : 
la création d'un statut du sup- 
pléant de député faisant de lui 
ua membre de droit du conseil 
régional D avance aussi des sug- 
æestions qui « en prolongeant la 
réforme souhaitée, la rendraient 
plus efficace » : la revalorisation 
des mandats locaux (avec, par 





liberté de vote à l'intérieur du 
conseil munfeipal que préside 
M Louis Darinok député socie- 
ste M. Müclot reproche à la 
municipalité son impulssance à 
décider et à appliquer les orien- 
tetions prises par la section socia- 
Uste. Le conseil municipal de 
Cherbourg a déjà connu plusieurs 
crises de ce genre (Le Monde du 
14 septembre et des 14 et 24 Do- 
vembre). 





ég euro- : 


exemple, l'octroi d'une indemnité 
aux conseillers généraux), l’amé- 
Loration des procédures parle- 
mentaires (association des élus 
à le Préparation des projets de 


le renforcement du rôle des partis 
politiques afin d'en faire « les 
véritables agents de la vie demo- 
cratlique ». des « conaux efficaces 
Bour la remontée de l'information 
des citoyens vers les décideurs ». 

Les auteurs du ra, consta- 
tent que 79 % des députés #1 plus 
de 93 % des sénateurs sont des 
élus locaux. À l'Assemblée natlo- 
nale, le classement par formation 
politique fait apparaitre que les 
cas de cumuls simples (un man- 
dat local) ou « renforcés » (deux 
mandats locaux) sont plus nom- 
breux dans l'opposition que dans 
la majorité : 85.3 % pour le PS, 





conseillers généraux et maires ; 
28 % sont maires ou adjoints; 
11 % sont conseillers généreux. 
Les « super-cumuls » (au moins 
quatre mandats dont deux fonc- 
tions importantes) concernent 10% 
des députés et 20 % des SÉnALEUTS, 
Le rapport présenté lundi ga 
M. Léoterd va maintenant être 
discuté les instances de 
l'UDF. Les auteurs du rapport 
tirent cette conclusion de leurs 
travaux : « L'idée d'une inier- 
diciion de cumul entr: les man- 
dats importants, d'une limitation 
du nombre des mandüts cumu- 
lables [est] une étape vers ln 
solution idéale du mandat unique, 
d'un rééquilibrage des pouvoirs 
en faveur de la province et d'une 
clurificañon des rapports entre 
les élus et les fonciionnaires (..). 
Il n'y aure pas de répartition des 
pouvoirs si Parw reste le centre 
trop exciusi} des pouvoirs poli- 
tiques et administratifs. » 


À propos des enquêtes administratives sur un notable MRG. 





Le préfet de la Haute-Saône 
a invité le maire de Saulx-de-Vesoul 
à mettre fin à ses <errements> 


È 


M. Pierre Costa, préfet de la 
Haute-Saône. nous à Adressé une 
lettre À propss des enquêtes ad- 
Reton icipale du docteur 
gestion munic 
Jules Billing (MR.G.), conseiller 
général. maire de Saulx-de-Ve- 
soul Ue Monde du 13 février). 


AL Costa écrit notamment : 


aCes enquêtes ont été menées 
à ma demande el les rapports 
auxquels elles ont donné lièu ont 
vté adressés à chacun des mrmis- 
tres compétents qui ont seuls le 
pourotr de décider s'ils doinent 
ou non faire l'obict de publicité. 
J'ai, pour ma part, tirnt leçon de 
ces inspecttons, invité, par écrit, 
le maire à prendre loules disposi- 


tions pour que cesseni Ces €TrE- : 


ments qui lui étaient reprochés. » 


M. Costa affirme aussi que les 
propos qu'il a tenus devant l'as- 
semblée départementale ont êté 
mal rapportés: «J'ai dit très 
exaciement, indique-t-il sagis- 
sant des rapports d'inspection : 
«Jen ai tiré les conclusions qui 
» s'imposent et fai refusé de me 
» laisser tmposer, par d'autres, 


ei Dieu sait que j'ai 
» générale, si 

» Pa l'objet de pressions… pour 
» mettre à Pinder un membre 
» de votre assemblée.» Le préfet 


Biling.» 


M André Girard (div. &), pré- 
sident du conseil à Des 
précise, d'autre part, qu'il m 





ves dont fait l'objer la. 


pas l'auteur de l'expression 
< otage du préjet > emplové pour 
qualifier la position de M. Bil- 
fine. « J'ei dit qu'il me semblait 
bien, après le vote à bulletin 
secret réclamé par la minorité 
sur un dossier défendu par la 
madorité et sur lequel cetle der- 
nière a été battue d'une VOIT, Que 
la majorité aruit du plomb dans 
l'atle, et que, par aflleurs, chaque 
Fempérier, elle pourrz, usent du 
em: , elle pourra, usant du 
vote à bulletin secret, avoir la 
majorité. En réponse à ln ques- 
lion : e Que pensez-vous de la 
Fa di us la déclare or Pine 
ai dit que éclaration in 
téressé par laquelle R entendait 
reprendre sa libert: de voie pou- 
vai laisser Supporer que SON 
vo'e, en l'occurrence, arait été 
Javorable à la minorité, mais que, 
de aote ayant été secret, personne 
ne pouvait accuser l'un Ou l'autre 
des quinze conseillers généraux 
de gauche d'avorr changé de 
Me Jardersis bien de parier cette 
me CT 
accusation à l'endroit de M. Bü- 
Ung. » 


LNous prenons acte es précisions 
apportées par le président du conseil 
général, &’autant plus volontiers que 
la paternité de l'expression antage 
dn préfet » appartient, en effet, ainsi 
que l'indiquait notre teste, aux élos 
de l'opposition. 

Nous prenons acte également de 
la mise au point ‘du préfet .de ln 
Hante-Saône, qui dissipe l'ambienité 
ane es déclarations avaient susel- 
t6e, non seulement dans l'esprit des 
observateurs mais aussi dans celui 
de certains conseillers . Ceux—<l 
avaient cru entendre ou Compren- 
dre, en effet, qne AL Costa refnsnit 
les conciosions « ministérielles » 
après les rapports d'enquête.— A. L'A] 





LES HOMMES POLITIQUES ET L'ARGENT 
LES OMS ———— 


Û . 52 2, 
< L'Humanité > critique 
« Ce que « le Point » cache à 
as Fectours » : sous Ce.titre, 
THumanité publie, mardi 19 fé- 
vnicr, Sur uné page. une critique 
de J'enquéte réalisée par arheb- 
domadatre de la Bangue de Paris 
et des Pays-Bas » sur « les hom- 
mes DETTE et l'argent » (le 
Monde du 19 février). 
L'Humanité reproche 8 
ment au Point de n'avoir publi 
que des extraits des qunsæ Té- 
ponses qui lui ont été adressées 
par les personnalités question - 
nées, Le quotidien comuniste 
regrette que l'hebdomadaire « ne 
donna que de trés vagues indi- 
cations sur les patrimoines, SOUS 
que ses monts 
à une éralun- 
le » et déplore qu'il até 
négligé les revenus des conjoints 
«x Seul Georges pos a de 
le courage el Fhonnété: =. 
blier intégralement le total de ses 
revenus, le montant de son paini- 
none et de Journir les _. 
identiques pour son épou: 
écrit Michel Naudy. 


l'enquête du < Point > 


L'organe central du P.C-F. en- 
treprend de révéler ce que. selon 
Jui, & Poini « pré/ère laire » : 
« Les hens üe la droite et des 
milieux d'affaires ». Il fait état 
d'une jee, de ee PE ce 
la major: ui « 0% 
Se di Mn 

e d'être à 
avec leur mandnt de député », 
dE nos Penh À Er do 
M Marcel e « 
châteaux de la Jamiüle » Giscard 
d'Estaing. 


L'Eumanité rappelle enfin que 
k cormmuniste de l'As- 
semblée nationale a déposé une 
proposition de loi tendant à ren- 
orcer le contrôle en mat.ère 
d' « incompatibilité parlementai- 
res » Les députés communisies 
estiment que chaque député de- 
vrait présenter au bureau de l'As- 
sembise netonale « une déclara. 
iion dans laquelle à précise de 
manière exacte et concrète 38 8 
tuation à l'égard des entrepi 


privées 2. ‘ 


Pour l'État-nation 


‘(Suite de la première page.) 


Au confluent de cette glorifi- 
cation du refus de l'Etat, du 
refus de la nation et du sno- 
bisme du renoncement qui accom- 
pagne ces deux refus On trouve 
12 sublimation du droit des 
minorités d'imposer leur lol & 1a 
majorité. 


Le respect des légitimes 
originalités devient un droit au 
séparatisne. Négligeant que la 
démocratie est la règle de La 
majorité, on laisse des minorités, 
qui sont des minorités à l'intè- 
rieur des minorités dont la fusion 
& formë la nation, agir par la 
violence et l'intimidation, au 
mépris de toutes les réponses du 
suffrage universel Et ce renon- 
cement engendre un racisme de 
fait qui: est l'exact opposé de là 
conception française de l'Etat- 
nation où, du fait d'une longue 
histoire commune, la cohabitation 
des races, des croyances et des 
opinions s'est muée en mme soli- 
darité qui est le gage même de 
l'existence française, Comment 
peut-on dissimuler la gravité de 
ces appels à l'«ethnie» qu 
émanent d'agitateurs dont la 
brève philosophie est marquée 
par l'intolérance la plus affreuse, 
celle qui naît de l'affirmation 
antinetionale et raciste ? 


S'Ù fallait une preuve de la 
complicité entre «supranationa- 
lité» et «edémembrement». il n'y 
a qu'À regarder l'action des 
adversaires de l'Etat-nation à la 
française. Ce sont les mêmes qui 
glorifient Je séparatisme ethni- 
que et stigmatisent les préten- 
tions de la France à l'indépen- 
dance. L'Assemblée européenne 
“est leur champ de manœuvre 
privilégié. Ils y trouvent de scan- 


DANS LA PRESSE HEBDOMADAIRE 


M. Georges Marchuis et les intellecmels du P.CF. 


a Marchais devant esesx ‘in- 
tellectuels? Qui s'en émeut en- 
core? ». demande Jean Daniel 
dans LE NOUVEL OBSERVA- 
TEUR. La tion, pour lui, vaut 
réponse, n'em e quelle 
e émeut » plusieurs he! = 
daires, à commencer par celui 
dont Ü est le directeur et dans 
lequel Georges Mamy écrit, à 
propos du conseil national du 

CF. qui s'est réuni les 9 et 
10 février dernier à Bobigny : 
« Marchais n déclaré closes toutes 
les discussions qui s'obstinent, 
portées par la rie, à resurgir. Il 
a même recourTu, sans doute pOur 
qu'il soit bien entendu que rien 
de plus ne serait toléré, au_pro- 
cédé classique qui consiste à Ta- 
dicaliser les thèses qu'il importe 
de disqualifier. » 

Georges Mamy fait référence 
aux deux «interdits» prononcés 
à Bobigny par le secrétaire gé- 
néral du parti communiste : « On 
ne peut, avait dit M Georges 
Merchais, au nom des XXII° et 
ZÆXIII congrès, préconier une 
conciliation ous aimuis avec la 
social-démocratie… On ne peut 
{.…) demander la ruplure avec 
le parti communiste de l'Union 
soniétique. 2 

Dans TEMOIGNAGE CHRE- 
TIEN, Antoine Spire, intellectuel 
critique du P.C.F. relève. lui 
aussi, ce passage du discours de 
clôture prononcé par M Mar- 
chais et s'étonne de son ana- 


désapprourer 
l'intervention des troupes s0vié- 
tiques en Afghanistan sons pour 
autant souhaiter une rupture du 
P.CF. avec le parti communiste 


azimuts avec le parti socicliste ? » 
écrit-il « Georges Marchais juge 
ces proportions successints 


fois que cette 
pas du goût de tous les commu 
nisles. » 

Elle a au moins si l'on en croit 
Andrè Lesueur dans Valeurs @c- 
tuelles, dissipé « les dernières illu- 
sions des infellectuels contesia- 


électoral de le gœuche, Ou 
M. Morchaïs avait alors cümis. 


la nécessité d' «étudier les cri- 
tiques, de corriger les défauts et 
de remédier a 


ur insuffisances de 

notre activité» A Bobigny. Cette 
humilité a disparu» | 

André Lesueur insiste sur le 


BCF. que M Marchais 
d'affirmer, dans le discours qu'il 
tient au fi] des semaines. « 21 fout 
prendre M. Murchüis au sérieux 


si l'on veut com TE SON Te= 
tour à la révol 3. titre l'heb- 
domadaire. 


Tant de eérieur amuse J- 
Masson qui ne parait guëre ef- 
fleuré par Je doute Ilorsqu'il 
expose, dans Rouge. l'hebdoma- 


daleux concours verbaux et finan- 
ciers. pendant que leurs émules 
egissent sur le terrain, télégutdés 
par des puissances extérieures — 
au dire mème de notre ministre 
de l'Intérieur. 


TU est tempe que les républi- 
cains se lèvent. Il est temps que 
les républicains protestent. I] est 
temps que les républicains agis- 
sent. J'ose le dire et l'écrire : 
J'Etat-nation a falt la grandeur 
de la République, C'est lui qui & 
permis l'organisation libérale de 
cette démocratie qu'est la France. 
Et la paix et la liberté du monde 
auraient beaucoup À gagner à la 
diffusion de mode de gouver- 
nement qu'est l'Etat-nation à la 
française, 


Dans cs monde immense, dont 
on voudrait que toute nation ne 
fut plus qu'une province, le fait 
national demeure la première 
réalité de la politique et l'Etat 
national, le meilleur rempart de 
la liberté et de la promotion des 
Français, 


Pourquoi ? Car l'Etat, c'est la 
force. La nation, c'est la Uberté. 
Et, dens la conception Française, 
TEtat-nation est cet Etat de droit 
qui met le force au service de la 
liberté L'Etat-nation concile le 
maximum d'efficacité du pouvoir 
avec le maximum de respect des 
droits individuels Telle est la 
France. Parce que l'Etat y accepl 
la divisi de ses fonctions — 
fonction parlementaire, judiciaire, 
administrative, — ces dernières 
dans les villes et tes départements 
dévolus à des élus Parce que 
la nation y »st pluraliste, c'est-à- 
dire admettant comme légiti- 
mes des différences de races, 


è Ligue somme 
révol comme une 
mentabe vérité 5: « Tout le monde 
sait bien Ee, la direction du 
P.CF. et ges Marchais ne 
sont pas arérolutionnairess. Il 
HA gere us que les Trissoim 

la presse bourgeoise pour POUS- 
ser des cris d'horreur en enien- 
dant Marchais parler de «révo- 
lution », Car, à bien lire le rup- 
port de Marchais qui « clos Le 
consetl national de Bobigny, 
Jout étre nveugle pour ne pus 
comprerure que le P.CF. reste 
fidèle à sa politique de rcolla- 
boration de classes, à la pob- 
tique d'Union du peuple de 
France.» 


< Révolutionnaire >», alors, 
Marchais et le P.C.F.? Ou, au 
contraire, les meilleurs déjen- 
seurs aujourd'hui du chauvi- 
nisme dans la clusse ouvriëre, 
du < dialogue » avec la hiérar- 
chie catholique dans le nroïet de 
TUnion du peuple de France, du 

lementarisme enfin, sous la 
soutien CONCrEt QUE 
dons de la V* Républi- 
que », poursuit-IL 

Après sêtre paussé des 

de Ia < presse bour- 
ÿeoise »», J.-M Masson arrive. à 
la même conciusion que 
VALEURS ACTUELLES : € Il 
est certain que la € discussion » 
de Bobigny va donner de nou- 
veaur motifs de mécontentement 
à de nombreux intellectuels et 
militants du pari. » 

He, conseil one de Bobignr 
n’sidera proba pas, 
toutefois, à alimenter l'étude de 
L'EXPRESS sur les « ex > du 
PCF. Du moins pour les 1ntel- 

Car ils ne quittent plus 
leur partL Ils contestent de l'inté- 
rieur, ainsi que le remarque 
Branko Lazitch : « L'histoire 
s'accélère : 


etes 
De l'intérieur 

C'est vral pour les plus connus. 
Qu'en est-il des autres, Intellec- 
tuels ou non? Michel Labro et 
Jacques Roure, qui 8e sont pen- 
chès sur les cas des « ex s-mili- 
tants communistes, écrivent dans 
L'EXPRESS : « Le ier parii 
de France n'est ni le PS. ni le 
RPR., ni le PC. : c'est le parti 
des «ex», des communistes exclus 

descendus 


d'une grève, d'une fête, d'une 
lutte. Ils müitent un temps. Et 
parlent, pour des ruisons DETsOn- 


tente ‘ nelles, ou parce que la vie mill- 


tante parait irop exigeante. Le 
parti communiste laisse tous Les 
ans au bord du chemin entre 
cinguante mille et soirante-dir 
mille militants. » 

Toutes ces analyses sur le 
comportement des intellectuels 
contestataires et la riposte 
M Georges Merchals devant 
consef naïonal du PCF. sont 


Fe 


d'opinions ou de croyances. Parce 
que la France est le pays où est 
née simultanément la double re- 
vendication de la souveraineté 
natlonale et des droits de 
l'homme, l'une étant Je moyen de 
l'autre grâce à cette solidarité de 
falt qui. transcendant les diffé- 
rences, permet le Ubre exercice 
du suffrage universeL Ainsi la 
nation, bastion de la liberté, a 
mission de donner force à l'Etat 
et l'Etat légitimié par l'acceptation 
netionale & mission de donner 
force à la nation. Tel est le prin- 
cipe de le République française 
dont l'unité spirituelle a toujours 
été le garant de l'indépendance. 


C'est dire que la nécessaire 
coopération internationale — et 
au premier chef la coopération 
européenne — ne peut 8e déve- 
Jopper sur la dissolution de la 
nation, La Communauté euro- 
péenne est une zone de conver- 
gence des intérêts pour les peu- 
ples qui la composent. Elle n'est 
Pas le ulttma ratio » de la politi- 
que. Elle n'est pas le principe de 
slidarité fondamentale au nom 
duquel les peuples sont prêts à 
sacrifier leurs intérêts légitimes. 
La coopération est utile. L'inté- 
gration est dangereuse, Mais Ia 
coopération n'a jamais été 
féconde que pour les peuples 
forts. On se souvient des traités 
inégaux, Alors pourquoi! 
conclut-on des négociations com- 
que nos réserves et nos désac- 
corde n'ont pas été pris en 
compte? Reconnalït-on que la 


‘thèse de la souveraineté limitée 





est utilisée par les dirigeants 
soviétiques — et chinois — pour 
justifier leurs annexions ? 
A-t-on oublié que la force de dis- 
suasion française — dont tout le 


dénoncées par FRANCE NOU- 
DÉRE Debdomadalre central du 


CRITIQUE seront remplacés, à 
partir du 7 mars par REVO- 
LUTION. 


« La plupart des commenta- 
teurs ne cherchent plus ni à 
informer sur la poblique des 
communistes, ni à comprendre 
cette politique, fût-ce d'un pomt 
de vue critique, mais uniquement 
à la combattre et ce, par tous 
les moyens, écrit Gilbert Wasser- 
man dans Je dernier purs 


d 

le ‘caractère falsificateur de ces 
ajfirmafions, il est frappant de 
constater que dans leur ensemble 
ces commentaleurs passent les 
Jaits et gestes du parti commu- 
niste au seul crible de leur pro- 
pre vision polticienne de la poli- 


tique. » 
CHARLIE-HEBDO qui, chaque 
semaine, tralte de l'actualité par 


cro : « Moi, intellectuel qui me 
guis nourri des œuvres compiètes 
de Zorro, heu… non, de Zig et 
Puce, je vais vous mimer Cros 
Nounours en Afghanistan. » Un 
méchant montage dont le e« ca- 
ractère falsificateur à», volontaire, 
est tout à fait évident, — J.-Y. L 





monde se félicite aujourd'hui — à 
été mie en place malgré 
l'hostilité des Etats-Unis? Mini- 
mise-t-on les risques d'une péné- 
tration étrangère dans nos sec- 
teurs industriels de pointe? Ne 
sacrifie-t-on pas à des résultats 
flnañciers & court terme les exi- 
gences de l'indépendance future ? 
L'économie ne commande pas le 
monde. Et quand elle refuse de 
reconnaitre Jes frontières, c’est À 
l'Etat-nation qu'il revient de les 
lui rappeler. Non pour refuser le 
commerce. Non pour arrêter sa 
marche et son succès. Mals pour 
le domestiquer, c’est-à-dire pour 
faire qu'il n'aboutisse pas obliga- 
toirement à l'enrichissement des 
plus forts et à l'élimination des 
plus faibles, pour que des choix 
économiques n'aboutissent pas à 
un appauvrissement politique. 


Et dans le maintien de la paix 
du monde, dans ce refus de la 
politique des blocs qui doit être 
le nôtre, quels meilleurs môles de 
sécurité que l'existence d'Etats- 
nations libres et responsables ? 
D'Etats qui ignorant l'humilis- 
tion comme la coercition, ne 
connaissent que le consentement 
politiquement affirmé par une 
loi de la majorité Ubrement dési- 
gnée à dates régulières par le 
suffrage universel des hommes et 
des femmes ? 


En refusant le langage de l'Etat 
et celui de la nation pour le res- 
pect des choses essentielles et 
sacrées, ses dirigeants et nos Ora- 
teurs politiques laissent la Répu- 
blique saffaisser. Il est doux de 
parler de la qualité de La vie où 
des chances d'une socièté nou- 
vele! Il est facile de légiférer 
d'affaires économiques ou de 
décréter eur des questions de per- 
eonnes. Les craquements sont 
aina dissimulés! Mals le devoir 
serait d'assurer contre vents et 
marées Ia France indépendante 
et la France unie c’est-à-dire 
d'affirmer la valeur politique et 
morale de lEtat-netion à la 
française, condition de toute per- 
tlcipation féconde à la vie fnter- 
nationale, 


Et pour nous, Français, et pour 
tous ceux qui deviendront fran- 
cais où ambitionnent de le deve- 
nir, l'Etat-nation, c'est la per- 
sonne France, la patrie Irrempla- 


MICHEL DEBRÉ. 





© M. Jacques Chirac, maire de 
Paris, qui a présidé du 14 au 17 fé- 
vrier, Dakar, le congrès de 
l'Association internationale des 
maires et responsables des capi- 
tales et métropoles partiellement 
où entièrement francophones 
(AIMP), dont il est le fondateur 
et le président, a déclaré avant 
de quitter la capitale sénégalaise : 


«Ce congrès aura pour aifes de : 


renforcer sensibl 
enire grandes villes ayant en 
commun lu langue françuise ». 


Si M. Chirac à admis que toutes 
les expériences des villes d'Europe 
né sont pas transposables en Afri- 
que, 11 à estimé que la recherche 
des meilleures 





Sotheby Parke Bernet 


a le plaisir d'annoncer la visite 
à Paris de ses spécialistes de Londres 


les lundi 25 et mardi 26 février 


DESSINS ANCIENS 
Elisabeth Hammond 


® GRAVURES ANCIENNES 
Nancy Bialler 


GRAVURES MODERNES 
‘ Libbie Howie 


qui seront heureuses d'examiner tout dessin 
et gravure et d’en donner gracieusement une 
estimation en vue d'une vente éventuelle 


Les personnes désireuses de les rencontrer 
sont priées de contacter : 


SOTHEBY PARKE BERNET France 








[VA 





î 
4 
4 





Page 10 — LE MONDE — Mercredi 20 février 1980 


DÉFENSE 


Ce qui est nouveau aujourd’hul, 
c'est que le monde auquel nous 
étions habitués depuis la fin de 
la dernière guerre pre bipo- 
larisation Est-Ouest, toué 
Zaib PE ; 


fait, cette déstabiliss. 
vint avant tout du annee 
des Etats-Unis et de l'URSS. 
Fviae ont aires à ielmes ie 
truire Fequiibre qui LE gai 


Pete er era duire les af! 
CCR! fes da 
monde. Sous couvert de détente, 


GUERRE OU PAIX 


1. — Quelle détente ? 


par le général (C.R.) FRANÇOIS MAURIN (+) 


l'URSS. a continué la Éerrahs 

tlon et le perfectionnement de 

Huiéalres au sys que 1 Pers 
ui 


Lee nou 
Le coût de ces matériels mo- 
gernes, qui fait ent réflé- 
chir les lentaux avant 


pays 
de lancer un nouvean programme, 
ne représente pas une notion 
essentielle pour ce pays d'écono- 
mie fermée où le cours du rouble 
et le taux d'inflation ne sont pas 
le éouci principal des foules. 


L'atout essentiel 


Su jamais avoir fait T gusts 
Sea POuE dEnIquer 1, menspe 
sur le sur Je roue du 


leur Fondé, par an tsence aoilitaire. 


Cette puissance est l'atout prin- 
Es &ù a élevé TU RSS au 


lui a per- 
mi de se hisser dans le domaine 
militaire, au-dessus du niveau des 
Etats-Unis et ainsi de poursuivre 
son expansion dans la tradition 
de la Russie des tsars et dans 
la perspective de la mondiglisa- 
tion du communisme. 

Alors que d'autres croient à a 
détente, les Soviétiques ne se 
cachent pas de vouloir la lutte 
révolutionnaire et la propagation 
des régimes analogues au leur, 


Po q 


que. le le rapport des forces leur 
maintenant favorable, pour 
ce fre 


Is sont à l'afffit de toutes les 
faiblesses de l'Occident pour les 
exploiter, n'ayant à composer ni 


puissance économique, 
&u un président qui de son 
propre aveu, à eu suffisamment 
confiance dans le dialogue avec 
les Soviétiques pour arrêter la 


réalisation du missile MX et pro- 
céder à des transferts de techno- 
logie fort ts pour la 
modernisation armes, 


Un contrôle aléatoire 


Il vaut mieux discuter que se 
tourner le dos, mais, en fait, le 
résultat de dialogues amorcés 
depuis quinze ans n'est pas 
fameux. 

La limitetion des gites d'en- 
gins anti-engins et finalement 
l'errèt du développement de ces 
systèmes n'a fait l'objet d'une 
décision commune que parce que 
les Etats-Unis avaient constaté 
leur coût prohibitif et les Sovié- 
tiques mesuré les très grandes dif- 





® 


flcultés techniques de réalisation. 
Bi les accords SALT 1 signés le 
20 mai 1972 ont stabilisé le niveau 
guantitauf des armements offen- 
8, ls ont eu pour conséquence 
immédiate le déclenchement d'une 
nouvelle course, qualitative cette 
fois, entre les deux signataires, 
à Le traité SALP ur l'objet 
une remarquable le parue 
dans le numéro 3 de la revue 
Politique étrangére éditée par 
l'Institut français des relations 
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internationales. 11 y est facile- 


valables j au 31 décembre 
1985, mais dont un protocole sur 
les missiles Se jusqu en 
Tera vigueur que 

SL décembre 1981, ne tent 
d'intérêt que si la c dans 
le ts pris 


respect des engagernen: 
est totale. en l'absence de mesures 
contrôle efficace. Or tout le 
monde sait que, malgré les pro- 
d'observation, Penntabiité des 

le l'un) 

frontières et l'apparition de mis- 
siles mobiles ent ce contrôle 
aussi ajéatoire en Russie 


Ce traits prévoit des plafonds 
malle siralégiques Qui. dépas- 
sent se on ce qui parie, aide 
pensab) pour paralyser où 
l'autre des 
Ro inême, à Juisee bre court 

progression des systèmes 
soviétiques en Europe. À ce suet. 
il ue faut pas oublier que 
modernisation des forces d 
l'OTAN par les missiles de croi- 
Pershing Il (opéra- 
dans quelques 
années) est provoquée par l'arri- 
vée des &S 20 soviétiques, mobiles, 
pres et ant plusieurs 
à étre déployés lice à l'Eurons 
ace à 
occidentale. re 

Les conférences sur la réduc- 
tion des forces à Vienne et le 
désarmement à Genève n'ont 
jusqu'ici rien amené de concret, 
A Helsinki, alors que 128 Occi- 
dentaux pensaient avoir obtenu 
la généralisation du respect des 
droits de l'homme, les Sovié- 


tiques ont cherché surtout à 
confi 


irmer la reconnaissance dé- 
finitive des partages de VYalla. 
Pour que des traités soient 
respectés et des conférences effi- 
caces, il faut que les partici- 
pants poursuivent des buts 
compatibles, or la preuve est 
faite, pour ceux qui en auraient 
douté, que ce ne fut pas le cas, 
Jusqu'alors, l'URSS, grdce à 
son arsenal pléthorique, Se con- 
tentait de soutenir ses parte- 
naires, leur fournissant des 
matériels et des techniciens et, 
en tant que de besoin, en inter- 





porant des combattants étran- 
Cela dénotait de sa part 

ne cærtsine prudence, et voila 
Afghanistan ce sont des 


qu'en 
froupes soviétiques A envahis- 

t le pays, sans que celui-ci alt 
Er fobiet d'une attaque ou 
qua menace militaire caracté- 


Tême si on peut chercher des 
excuses À cette invasion et estimer 


tan comme tm lé ire 
dont le territoire pour 
elle une sorte de giacis 

il est noter son 
changement de et 


l'armée rouge 


Fiers 

L'URSS, pense-t-elle béné- 
ficler maintenant d'une certaine 
impunité du fait de sa puissance 
militaire devant l'attitude des 
Américains ou la révolution isla- 
mique ? 

X n'est pas question de ma 
part de faire ici un procès d'In- 
tention, car j'ai eu. en Mon temps, 
des contacts cordiaux eb Intéres- 
sants avec les chefs militaires de 
l'URSS. (1). ls étaient fiers de 
leurs armées, de ce qu'elles re- 
présentaient pour la nation, et ne 
cachaient pas qu'elles étaient 
instrultes et entraiînées dans un 
style offensif pour obtenir la vic- 
toire, ce dont il n'y avait pas 
lieu de les blämer. Mais is 
m'étaient apparus, en particu- 
lier le maréchal Gretchko, très 
conscients de la difficulté de li- 
miter un conflit dans le temps 
et dans l'espace, si l'on Lace 
l'armement moderne. 





tir Le sénérat Maurin a été chef 
d'état-major des armés françalses 
de 1971 à 1975. — NDLR.) 


LA FRANCE 
LIVRE UN SOUS-MARIN 
AU PAKISTAN 


Un sous-marin d'attaque de 
1206 tannes de type «Agostan, à 
propulsion classique, le «Hurmat» 
(ce qui vent dire utiertés), cons- 
trut par les chantiers Dubigeon- 
Normandie à Nantes, a été officielle- 
ment remis, lundi 18 février, à Lo- 
rent, À la marine pakdistanalse. 

Ce bâtiment est armé de quatre 
tubes Lince-torpilles à chargement 
rapide ; !l peut lancer jusqu'à vingt 
torpilles au total. 

Le aBurmato est le deuxième 
d'une série de deux sous-marins de 
la même catégorie, le premier, dé- 
nommé «Hashmat» (on prestige), 
ayant été remis au Pakistan en 1978 
Les deux bâtiments avaient été pri- 
mitivement eonçus ponr La marine 
sud-africaine, mais le contrat a êté 
aunulé par La France en 1977 après 
l'embargo décrété par l'ONU. 

Entre 1969 et 1931, le Pakistan a 
acquis auprès de la France quatre 
sous-marins de chasse dun type 
aDaphnë»= à propulsion classique et 
déplaçant 709 tonnes. L'un d'eux, le 
rHangor», à coulé la frégate in- 
dienve « Kukri» pendant le confit 
indo-pakistanais de 1971 


‘la satisfaction 


Les armées ont une place privl- 
jp dans l'administration de 
l'URSS. et leura chefs obtien- 
nent pour elles une ne priorité dans 
L'URSS, a d jé SSÉ l'ÉSUIPEAUE 

a dépensé l n 
de 185 milliards de dollars pour 
son équipement militaire et pro- 
cédé à vingt-hult nouveaux essols 
nucléaires en 1979. 

1 y a dans tout cela un cholx 
délibéré, le parti et l'armée ne 
fonc qu’un, comme si la force res- 
tait encore le mellleur moyen 
d'imposer un certaln type de s0- 
cièté, ausst bien à l'intérieur qu'à 
l'extérieur. 


Les Soviétiques mènent leur 
empire, peut-être pour éviter qu'H 
n'éclate, suivant des normes tOta- 
lement différentes de celles que 
nous connaissons, c’est sans doute 
leur droit, mails il est grave qu'lls 
continuent à vouloir les imposer 
aux autres. Pour diaioguer eaine- 
ment avec eux, il faut avant tout 


langage, sans 

ladoprer certes, mais sans s'of- 
fusquer. C'est pourquoi je 
devant 


m'étonne qu'on s'étonne 
leurs 


agissements actuels. 
Sur le plan militaire, je reste 
persuadé que, au-delà des dé- 


comptes habituels de chars, 
d'avions, de navires, de slt 
gtra es et tactiques, = 
SUIS droncidération indéniable 
dont bénéficient les forces armèes 
dans leur pays, ce serait une folle 
de leur ; de tenter une action 
de grande envergure, directement 
contre fre l'Ocetdent. 

En effet, même si on leur re- 
connaît maintenant une capacité 
théorique de première frappe sur 
des objectifs meut militaires 
et l'aptitude À mener une offen- 
sive massive PE des moyens 
conventionnels, pense qu'ils 
n'ont aucon dcuts sar La Féagtion 
immédiate que ces actions en- 
traîneraient sur leur propre ter- 


ritoire. 

t, 11 serait important 
que le déséquilibre amorcé ne 
s'accentue pas pour qu'aucun de 
leurs dirigeants ne puisse avoir 
le tentetion, un jour, d'essayer 
pour voir] En revanche, cela 
n'exclut pas qu'ils exploitent | teur 
puissance dans une région où les 
risques paraissent ons prete 
pour eux, sans préjuger des 1m- 
plications désastreuses que cette 
action peut entraïner à terme 
pour tous. 


Un degré suffisant d'indépendance 


La France a été certainement 
‘un des pays qui ont le plus fait 
pour que s'instaure une véritable 
détente. Persuadée que La politt- 
que des blocs ne pouvait conduire 
qu'à une course effrénée sur les 
armements et, finalement, à un 
affrontement suicidaire, elle s'est 
donné les moyens propres de 53 
défense, 

Elle a ainsi acquis un degré 
suffisant d'indépendance pour 
conserver son libre arbitre et dé- 
terminer ses positions de façon 
originale, mais elle ne peut 
assister sans réagir à une grigno- 
tage qui un jour, risque de 
remettre en cause Les options 
fondamentales du monde libre. 

La poursuite de la réalisation 
de ses forces nucléaires prouve sa 
volonté de continuer dans cette 
vole et de se doter de moyens 
suffisants pour éviter toute ten- 
tative d' ion directe contre 
elle. Quel est le chef d'Etat qui 
sacrifierait pour une victoire sans 
intérêt, puisqu'elle ruerait de 
se faire sur des ruines, La vie d'un 
certain nombre de millions de ses 
concitoyens ? 

Je crois au pouvoir de dissua- 
sion des, forces nucléaires fran- 

es, eb ce malgré l'apparition 
armes nouvelles préc et 
«moins sales», car le lancement 
d'une seule de ces LE sur notre 
territoire ne pourrait donner leu 
qu'à des représailles immédiates. 
Dans La situation actuelle des - 


forces, la France, pour rester tout 
à fait dissuasive, doit avoir une 
stratégie sans nuance et ne lais- 
sant place à aucune hésitation. 

En ce qui concerne les forces 
classiques, notre pays & mainte- 
nant une industrie d'armement 
d'un haut niveau Sans aucune 
agressivilé vis-à-vis de quiconque. 
on sait très bien que, malgré st 
contribution éventuelle contre une 
attaque classique sur le théütre 
européen. l'Occident ne peut ré- 
pondre que par des armes nu- 
clésires et que, alors, le conflit 
dégénérerait très vite pour sortir 
du cadre tactique, 

Ses forces classiques lui per- 
mertent d'apporter une aide à 
ceux qui le lui demandent, cette 
aide à un caractère particulier 
du fait mème de l'ndependance 
de l4 France, qui n'impose à au- 
cun des bénéficiaires de se sou- 
mettre à une idéologie partisane 
ou à des conditions économiques 
contraignantes. 

Le président de la République 
L fait, devant l'ONU. des proposi- 

ions concrètes pour le désarme- 
ment, car, au point où on en est, 
la véritable paix entre les peuples 
pe peut venir que de la diminu- 
tion es du contrôle efficace des 
grue, en particulier de celles de 
pe em promatiq de la si 
ue si- 
tustion actuelle que ces sugges- 
tions n'aient encore débouché 
qu'au niveau des Institutions. 


Dialogue infemafional 


Face au dérèglement récent 
des rapports internationaux, la 
France et l'Allemagne viennent 
de condamner nettement l'inva- 
sion militaire en Afghanistan et 
ont mis l'URSS. devant ses res- 
ponsabilités, 


La balle est dans son camp. 

Pour que la coexistence rede- 
vienne pacifique dans le respect 
rmautuel, H faut, désormais repren- 
dre un dialogue international sur 
de nouvelles bases. 

La situation mondiale réclame 
des cheîs d'Etat responsables, cer- 
tes beaucoup de sang-froid, mals 
aussi beaucoup de lucidité sur 


LE LEASING-EXPORT DE COGESAT — UN OUTIL DE VENTE 
POUR UNE CROISSANCE DE VOS EXPORTATIONS. 





COGESAT SA Compagnie de Gestion et de Services Administratifs et Techniques 
29, rue de Monceau 75008 Paris Tél:7 665812 Telex: 6 41 755 


Yimportance de Fenjeu la véri- 
ue détente dans la réciprocité 
de la conftance ou l'achemine- 
ment inéluctable vers un conflit 
majeur ? 

(*) Président du comité untional 
de lalson Défense-Arméc-Nation 
(DAN). 


Prochain article : 





"DEUX <ARCSS DE CRISE 


par Jacques Huntzinger 





L'exportation occupe ou pourrait occuper une 
place importante dans votre entreprise. Mais les 
négociations sur les prix et les modalités de paie- 
ment sont longues et difficiles. Toute concession 
se fait aux dépens de vos marges. Que faire?___ 
Proposezle leasing-export de COGESAT. Avec pour 
partenaire le Groupe Européen DAL International, 
résolvez vos propres problèmes et ceux de vos 
clients.___Vousserezréglés comptantetenfrancs. 
5 COGESAT réalise le contrat d'achat aux conditions 


que vous aurez discutées vous-même avec voire client. Ce dernier, 
sans immobiliser ses capitaux, disposera plus rapidement des 
équipements dont il a un besoin urgent.__C'est bien ce que 
démontre la pratique: dès lors que vous offrez à votre client un 
financement adapté, les discussions sur le prix passent au second 
plan. Leleasing-export se révèle supérieur à l'accréditif ou au paie- 


ment contre documents et vous serez plus compétitif. 


Le 





leasing-export de COGESAT est donc l'instrument qui stimule vos 
exportations... ___Le Groupe DAL International est présent en 


France, en Belgique, en Italie, en Suisse, 
en Autriche et en Allemagne Fédérale. 


CAGESAT 


Le leasing-export de COGESAT, le choix d’un système plus efficace: 
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UN PREMIER BILAN DE LA CHARTE CULTURELLE | / 
EE ————— — Une association sur fe ferrain 






. Zones d'ombre à l' enseignement du breton 
et la diffusion de la langue à la radio et à la télévision 


La charte culturelle bretoune a &6t6 promise le 8 février 1977 En raison des importantes « corrections » apportées au projet 

. Ploermel par le président de la Répablique. Elaborée dans Lars de h région cette charte culturelle a toujours RE 

année suivit, après anne trés large consultati des asso- C0! érée par les Bretons comme «un programme minimum de 

Don sensiblement remaniée dans a sens res- TeConnaissance de la spécificité bretonne» qui devait étre appli- 

trictif à Paris mais néanmoins adoptée le 24 Janvier 1978 par qué intégralement es Dur L termes de M Michel Denis. 

le conseil régional de Bretagne, elle fut officiellement signée ls Préfalts dique cn de trop pre er pipe er 
.2 février 1978. formisation de 12 culture en France». 


Deux ans après In signature de positives en matière de préserva- rer l'information et l’antmation le breton occupe moins de quatre 
« Pacte de reconnaissance de la tion du patrimoine et des aides nécessaires à une vériteble pro- minutes d'antenne par Jour à ie 
personnalité culturelle de la Bre- eux associations culturelles. Les mation de l'enselgnement de la télévision régionale et moins de 
tague et l'engagement de garantir crédits d'équipement (6 millions langue et des cultures bretonnes? quarante-deux minutes quoti- 
de lUhbre épanouissement », on de francs par an, provenant à Face à l'autosatisfaction des diennes à ia radio pour les 
constate que le bilan est inégal égalité de l'Etat et de l'établisse- rapports officiels. le chapitre au- auditeurs de basse Bretagne, puis- 
Les lacunes concernent essentiel- ment public régional) ont permis diovisuel de la charte culturelle que l'auditeur bretonnant rési- 





LES BONS DOSSIERS 
: DES AMATEURS DE BRÉHAT> 


1 un comité de défense se direction départementale de 
met en tte de.combatte l'agriculture (D.D.A) et les rét- 
un projet officiel, son che- cences administratives à eon 
min ne manque pee d'embüches : action. 
qu'il s'adjoigne les consells 4 Une semaine après la ciôture 
&tre privé de fonctionnaires de fenquête d'ufilté pubiique, 
compétents, c'est l'émol dans la 16 18 Janvier, le dialogue tant 
fonction publique, prôné en haut lieu s'est enfin 
C'est la double exmérienca noué dans la maire de lle 
vécue actuellement par le comité entre municipalité, administration 
de détense du cadre ds vie de et comité. « Diaiogue tardif qu 
Bréhat (Côte-du-Nord), qui lutte n'a été Ausque-2, dit M. François 
contre un projet de station Chatel, secrétaire du comité de 
d'épuration &laboré par Ia défense, que double /angage. » 



































lement l'enseignement de Le 
langue et des caltüres bretonnes 
ainsi que leur diffusion à la radio 
et À la télévision A quelques 


que les deux premières années 
d'application de la charte ont été 


de lancer ou de développer de 


pelles, églises ou calvaires, créa- 
tion d'écomusées et de maisons 
de pays, modernisation de musées 
existants et aménagement de 
centres d'action culturelle. 


Les intentions officiellement déclarées 


moitié provient de l'Etat, l'autre 
moitié étant versée par les 
conseils généraux des cinq dépar- 
tements de la Bretagne histo- 
rique) ont grandement facilité la 
vie des associations. En deux ans, 
20 % de ces subventions de 
fonctionnement ont concerné 
l'édition. 19 % la musique et 
135 % l'enseignement du breton 
par diverses associations, 
L'agence technique régionale (1). 
lune des trois structures mises 
en place par la charte culturelle 
et devenue opérationnelle en 
mars 1979, a été sollicitée pour les 
prêts de matériels par cent cin- 
quante associations, et son sou- 
tien technique est intervenu dans 
trois cents manifestations, ce qui 
n'est pes négligeable 
En revanche, trois zones 
viennent ternir les espé- 


"enseignement 
fusion de la langus et de La cul- 


. Une campagne 


«Emgleo Bret, Ar Falzs et le 
Front culturel progressiste bre- 
ton insistent de leur côté sur 
ke manque d'enthousiasme du 
rectorat d'académie pour faire 
connaître les possibilités ouvertes 
aux chefs d'établissement par la 
charte culturelle A cel point 
qu' «Emglec Brezn a du entre- 
prendre une véritable campagne 
d'information auprès des chefs 
d'établissement pour que le 
contenu de la charte soit connu 
de tous. 

La formation Ces enseignants 
s'est limitée à quelques stages de 
trois jours (treize en deux ans), 
et s l'enseignement du breton 
a été intégré dans les stages de 
formation continue des Lnstitu- 
teurs dans les Côtes-du-Nord, le 
Finistère et le Morblhan tou si 
des cours par correspondance ont 
été mis en place pour la forma- 
tlon et le perfectionnement des 
enseignants du breton), on reste 
bten loin des légitimes aspirations 
exprimées par les Bretons en ma- 


ture bretonnes à la radio et à la 
télévision, et la création de FIns- 
titut culturel de Bretagne qui 
devrait prendre le relais de In 
charte à l'horizon 88, 

Pour l'enseignement de la ian- 
gue et des cultures bretonnes, un 
fossé profond sépare les Inten- 
tions officiellement déclarées en 
période pré-électorale ‘des actes 
concrets. Ans, dans le premier 
degré, c'est seulement une heures 
d'enseignement qui est prévue au 
titre des activités d'évell, et uni- 
aquement à la demande des fa- 
milles. Ces cours sont assurés par 
des instituteurs volontaures, Dans 
le sæcond degré, l'enseignement 
du breton nécessite l'inscrirtion 
minimale de dix élèves par classe 
et la bonne volonté d'un profes- 
eeur qui sera rémunéré en heures 
supplémentaires. Officiellement, 
toutes les demandes exprimées ont 
été eatisfaites Mais, soulignent 
les responsables régionaux e la 
FEN, «ces miettes ne nou: suf- 
fisent pass. 
d'information 
tière d'enseignement de leur lan- 
gue. Le ministre des umiversités, 
non signataire de le charte, refuse 
toujours avec autant d'obstination 
d'accorder la création d'une 
licence de breton réclamée denuis 
de nombreuses années par Juni- 
versité de haute Bretagne (Ren- 
nes 2). 

Quant à l'organisation pédago- 
gique et admunistrative, peut-on 
raisonnablement penser qu'un 
certifié. trols instituteurs conseti- 
lers techniques et deux profes- 
seurs d'enseignement général de 
collège (PEGC.) peuvent 15s0- 


(1) La charte culturelle bretonne 
s“ prévu La mise en place de trois 
structures : le comité interdéparte- 
mental, chargé de la répartition des 
subventions de fonctionnement : le 
cousel culture] de Bretagne, qui 
émet un avis ouprés du comité Ln- 
terdépurtemental 61 de l'établisse- 
ment public régional et enfin 
l'agence technique régionale. dont le 
but cet da gérer, d'intervenir et de 
mettre à La disposition des diffé- 
rentes essoclations culturelles bre- 
tonnes un parc de matériels, en ocer- 
talus cas moyennant location. 


montre en lui-même les étroites 
limites des intentions affichées. 
L'élargissement de l'expression et 
de la diffusion de la langue et 
de la culture 4 la radio et 4 la 
télévision a étè considèré par les 
Sgnataires de la charte (au 
nombre desquels figure le P.-D.G. 
de FR3) comme l’une des condi- 
tions de l'épanouissement de la 
culture régionale Il est vrai 
qu'en deux ans la part des émis- 
sions en langue bretonne (le 
agallo», parler populaire de 
haute Bretagne inclus dans la 
charte, a été oublié) a augmenté 
de 70% à la radio et de 98% à 
la télévision. Il est tout aussi vrai 
que ces émissions en langue bre- 
tonne representent 145 % des 
programmes de radio et 126 % 
des programmes de télévision de 
FR 3-Bretagne. Mais derrière ces 
élogieux pourcentages mis en 
avant par "R3, on constate que 


La troisième lacune 


La troisième lacune de La charte 
culturelle bretonne provient du 
report aux calendes grecques de 
la mise en place de l'institut 
culturel de Bretagne, concrétisa- 
tion d'une idée lancée dès 1974, et 
oïficiellement reprise dans le 
texte final, qui définissait ainsi 
sa mission : « Sans se substifuer 
à ce qui existe, l'institut culturel 
de Bretagne se mettra progres- 
sivement en place. 11 sera un 
organisme et un terrain de ren- 
contre voué à des études, recher- 
ches et réahsations où seront 
appelées à converger les informa- 
tions, données et connmssences. 
T1 s'engagera à faire bénéficier 
de ses acquis, de ses travaux et 
des Moyens de ses services l'en- 
semble des structures d'ordre 
culturel de la Bretagne. » 

Apparemment fort satisfait de 
l'apport immédiat de la charte, 
le consell régional de Bretagne 
décidaut, À Quimper, en septembre 

1979, de surseoir à l'examen de ce 
dossier délicat. Un moyen élévant 
de remettre la culture bretonne 
à la place qu'elle avait failli quit- 
ter. Ici et là, notamment au 
comité économique et social de 
Bretagne, des volzx se sont élevées 
pour rappeler aux élus leur enga- 
gement et pour dénoncer cet 
enterrement du projet primordial 
de l’après-charte. Curteusement, 
H apparait urgent d'attendre. 

La conclusion empruntée aux 
associations culturelles bretonnes, 
qui s'étaient tant bien que mu 
efforcèes de croire à La sincérité 


Terre de contrastes, * 


Terre de feu et de glace, 






Pays des amoureux de la nature, 


l'Islande est le pays des “découvreurs”, aimant les 


dant Gans les Côtes-du-Nord on 
en Ille-et-Vilaine est écarté de 










prévoyait en effet le renforce- 
ment des émissions en langue bre- 
tonne à l'occasion de la fin de 
l'obligatoire retransmission par 
FR3 du programme diffusé 
l'après-midi par TFL Le direc- 
teur régional de FR3, ML Claude 
Coubant, vient d'annoncer qu'en 
maunére de télévision «une pause 
se retélaif nécessaire en 19807, 
belayant ainsi d'une phrase les 
engagements pris par le prèsi- 
dent de la Société nationale 
France-Régions, auquel les élus 
bretons avaient cru pulsqu'i re- 
vêtait ke caractère d'un enga- 
gement aussi solennel qu'officlel 
































des signataires de La charte, prend 
l'image des rochers de la pointe 
du Raz Balayés par les vagues, 












gré cette neutralité blenvaillante 
des pertisans du « 11 n'y a aucune 
raison de procéder à des change- 









ait-elle été dans ses effets directs, 
apparait néanmoins comme le 
support de réalisations non négli- 
geables, telles que le développe- 
ment des écoles maternelles 











subventionner l'enseignement du 
breton et surtout, peut-être, l'ob- 
tention, en juillet 1979. par Gilles 
Quillevere, de son baccalauréat, 
alors qu'il avait rédigé toutes ses 
épreuves écrites (à l'exception du 
français} breton. C'est aussi 
cœla la charte culturelle. 


CHRISTIAN TUAL.. 

















Le Monde publie chaque 
semaine deux pages spéciales 
consacrées aux régions : le 
lundi (fe Monde daté mardi) à 
l'Hle-de-France et à ses sept 
départements, le mardi (le Monde 
daté mercredi) à l'une des vingt 
et une régions de province. 



































La nouverurté, peut-être. est 
qu'une telle association pulsss 


en se justifiant par leur expé- 
rence. « Si nous avions fa des 
erreurs, ce serait la révolution. » 


e Mais, c'est la révolution 1 »,. 
rétorquent les membres du 
comité. Leur contreprojet prône 
des unités d'assainissement natu- 
roi dispersées, l'équipement indi- 
vidue! des sources de pollution 


Qu'est-ce que La démocratie ? 


L'été dernier, l'association avait 
annoncé un débat public avec 
l'accord de La municipalité, pour 
le 25 août, et la présentation 
d'un contreprojet rédigé -7r des 
experts. Notamment un Ingénieur 
d'une agence de bassin, dont fa 
visite incognito et privée fut 
connue de l'administration dépar- 
tementale qui remonta.… jusqu'à 
la source. Aussitôt frappé d'un 
blâme (qui na fut levé que fin 
septembre après des lnterven- 
tions Jusqu'au ministre de l'en- 
vironnement), ce fonctionnaire 
ne put se rendre à Bréhat, et 1e 
contreprolet fut retardé. 

- Quand une essociation tah 
des critiques, elle est négativa, 
constate M François Chatel S/ 
elle 7e un projel, c'est de 
l'amateurieme. Fait-elle appel à 
des experts du privé : on dn 
qw'ils font de la pêche aux 
commandes. SI ces experts som 
des fonctionnaires, Ils manquent 
à eur droit de résarve. » tème ». 





«Si nous avions fait des erreurs, 


ce seraït la révolntion. » 











POUR L'ANGLETERRE 
AVEC VOTRE VOITURE 


dAt2 


Pourtant, dans uno réponsa à 
une question écriw de M Pierre 
Jagoret, député socialiste de 
Lannion, M d'Omano a répondu 
le 14 Janvier qu' «# souhaïte 
que fes différents services qui 
dépendent de son ministère 
dévefoppent jeure rofations avec 
des associations de l'environne- 
mont et du cadre de vie et par- 
ticipernt à l'imormation et à la 
formation de teurs membres ». 


L'objet du débat ? Une station 
d'épuration qui encaisse mal le 
Passage de trois cents résidants 
l'hiver & cinq mille l'été La 
D-D.A projette une station cinq 
fois plus puissante et un réseau 
d'assainissement de 2 kilomètres. 
Le comité juge ce projet technk 
quement « approximatif », finan- 
clèrement « nasardeux », por- 
tent atteinte à l'environnement 
avec des « fmpasses dange- 
reuses sur la gestion du sys- 













importantes, comme les hôtels : 
+ Que chacun gère sa position. 
disposer d'arguments solides : Cheque fois qu'on éloïgne le 
cette fois, les experts étaient des 
deux côtés de la table. « Avez- moque. » 
vous fait une étude de percola- 
tlon ? Une étude pédofogique ? » 
demande l'expert du comité. 
« Nous avons équipé une cen- 
falne de communes rurales dans 
les Côtas-du-Nord », répondent 


créateur de sa pollution, H s'en 


Maigré de nombreuses opposi- 
tions, l'enquête d'utilté publique 
conclut à un avis favorable. Le 
comité réclame que 
passe devant la consell supé- 
rieur d'hygiène. 1 réclame que 
des représentants de la DOA fon oftre, conformément à la 
loi, une alternelive aux élus de 
Bréhat : « La démocratie, c'est 
deux projets. » « Cessez d'invo- 
quer {a démocratia à tout bout 
de chemp », coupe avec agacs- 
ment l'ingénieur de la D.D.A 
« Mais c'est pourtant bien de 
démocratie qu'il s'agit. » 


JEAN VIDEAU. 


l'affaire 





; 
Î 
À 









choses vraies. On aborde l'Islande. on aime l'Isiande.… 
on y revient. 

l'Islande sera présente à Paris - Porte Maillot 

© du 14 au 21 février 

Hôtel Concorde Lafayette 

Semaine gastronomique islandaise restaurant l'Arc-en-Ciel 
avec présentation de mode et film. 

© du 15 au 24 février 

Semaine Mondiale du Tourisme - Stand 3 F19 

Toute documentation et renseignement chez votre agent de 


vovages ou: 






100 F de réduction sur l'aller et retour*, 
voïture et passagers pour les billets achetés 
en février et mars et valables en juillet et août 80. 











Térecral Contest & 






SéaäSpéed 


SNCF 















ICELANDAMR, 82. rue du 4 Septembre 
750902 Paris - tél. 742.52.26. 


ICELANDAIR 


Li d M AR ME PLU! Fe 3 7 


ER ART) 
CHINA NATIONAL CEREMLS, OS 8 FOODSTUFS IMPORT & EXPORT COEP. 
KIANGSU BRANCH 


60, Chughua Road, Nanbing, China Caihe 
AÉROLFOUD NAN PE 






* Tarif excursion (604, 5 jours) exclus. 
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Un adolescent algérien est tué par un gardien d'immeuble 


Il y avait sept mois que M MI- 
chei Bellet, trente-quatre ans 
son épouse Kathia, 5 Le 


s'étaient ins- 
tallés comme gardiens de la cité 
des À Vitry (Val- 


èmes 
tre ans Pas facile d'être 


a 

8 
Algérien, un de_ quinze 
Be et dent, Abdelkader Leraclie, 
dns bals de carenne 27 on 
dain ce drame? Ras le bol, di- 
sent les uns, fatalité, précisent 
les antres, issue logique, ajoutent 
les derniers, LT rappellent que 
le gardien a ass, ya = 
ques mois e braqué » des ants 
DerALR PRÉ AU 2700 0e Re 





LA VIOLENCE DANS LES BANLIEUES 





A Vitry 





taire, 

sant, entre autres, du tapage dans 
la cage d'escalier, Un peu on 
souffre-douleur que ce M Au- 
bert, toujours entre deux vins, 
dit la rumeur publique Il a me- 
nacé les adolescents avec une 
barre de fer. Ceux-ci se sont 
moqués de lui, l'ont infurié Sa 
femme est allée, comme à Chaque 
fois É: pareil cas, demander au 
gardien d'appe police. 
M. Bellet est fa d'être 


A Toulouse 


Un fichier détourné 


Un groupe baptisé « Pour réou- 
pérer intégralement notra T.V.A. 
à la tace des ignobles exploi- 
teurs » (Printañx) a distribué, 
à Toulouse, un tract dans lequel 
U revendique le vol, samedi 
2 février, du fichler d'un grand 
megasin toulousain, Printaflx. Le 
tract comporte une analyse de 
cs fichier établi par une evciété 
de surveillance et recensant les 
vols effectués dans le magasin 
depuis le début de 1978. 


Sur les quelque mille hun 
cents fiches établies, les trois 
quarts concernalent des femmes. 
475 ‘l des voleurs avalent 
moins de vingtdeux ans, 42 % 
entre vingt-trols et soixante-cinq 
ans et 10,5 % plus de soixante- 
cinq ans. 86 %e étalent chômeurs, 
ouvriers ou employés. 


Les plus de solxenfe-cinq ans 
volent presque uniquement dans 
les rayons d'allmentation où d'en- 
trotien. Le tract cite l'exemple 
d'un homme de quatre-vingt-un 
ans qui a volé une boîte da 
potage. C'est, d'après sa flche, 
un récidiviste : 11 Avaht déjà volé 
un lite de lait Les bloux 
paralssent attirer particulièrement 
les plus jeunss. 


Lo tract dénonce « Je raciame 
et le soxieme », que font appa- 
raïtre les observations portées 
sur les fiches : « omosexue! », 
« toxicomene », « vit en Com 
munauté », « salopes 0! vi 
cieusas », « récidiviste Moorr 
glble ». ! s'élève contre « la 
pratique du casier pollaler », 
certaines fiches portant les men- 
tions « a volé à Euromarché », 
« a déjà volé à Monoprix », 
« tefâché par suite des instruc- 
tons du commissaire du quar- 
ter nord ». 

Que Printeïlx ait besoln de 
savoir ai un client a déjà volé 
chez lui, conclut le tract, c’est 
son affaire. Mais à quoi servent 
des annotations comme « toxico » 
ou « vit en communauté = ? Prin- 
tafix ou ses survalllants désirant- 
He mettre tous 1es Toulousains en 
fiche, leurs mœurs, leurs Idôes 
politiques, leur passé ludiciaire?» 
Les auteure du voi signalent 
qu'ils ont renvoyé à chaque pêr- 
sonne la fiche la concemant. 








Les policiers toulousains affilr- 
ment qu'aucun des renseigne- 
ments contenus dans ces fiches 
ne venait d'eux et qu'ils n'ont 
pas de rapports avec les soclé- 
tés de survelHance dos grands 
magasins, « Cependant, nous 
at-on précisé au commissarlat 
centrai, Ja tenue d’un tel fichier 
par des particuliers n'est pas 
Hégaie. D'allteurs Printaiix a dé- 
posé une pleïnte après le vol 
de ca fichier. » 


M. Guy Sauciet, directeur de 
Printañx, refuso de donner le 
nom de la société de survelt 
lance qui travaille pour son me 
gasin. (1 confirme cependant que 
le vol a blen eu lieu le 2 février, 
dans le bureau dés deux agerits 
employés par la société de eur- 
veillance et non par Printafix, 
« qui ne fait aucune analyse sta- 
tistique eur les clients malhon- 
nêtes fichés ». 


M. Saucist fa état de très 
nombreux vols dans s0n maga- 
sin, qui l'ont obligé à avoir re- 
cours aux services de cette 
société. Selon lul, « fenvoi aux 
intéressés de leurs fiches ind 
viduelles par ceux qui les ont en 
main actuellement constitue un 
menquement grave aux rôgles de 
renonymat. Ü y a parmi eux 
des gens qui vivent en famille. 
Fréquemment des ménagères dé- 
robent un produit et nous n'en 
Intormons famals leurs époux. Si 
tes fiches leur parviennent, cela 
peut aller très foin. » 

fContrairement à ce qu'affir- 
ment les enquéteurs chargés de 
cette affaire, la création, la 
détention et, ua fortiori n l'uti- 
Mention d’un tel fichier sont 1lé- 
gales. Cette affiemation résulte 
non seulement de l'articie 5 ün 
code civis, selon lequel « chacun 
a droit au respect de sa vio 
privée», mais anse de la loi du 
€ Janvier 1978 sur « Phaformati- 
que, les fichiers et Les libertés ». 
Cette to! affirme très clairement 
Se nr PR 
o! tout mo; 
fe déoyal ou titicite est inter- 
dites, Elle donne à tont Indie 
vidu le éroit de s'opposer à es 
que des Informations nomins- 
tives le concernant fassent l'ob= 
jet. d'un traltement automatisé 
on manuel D y a tncontesta- 
blement la matière à poursuite 
contre les ficheurs du PHintafix.] 





HUIT CONSEILLERS MUNICIPAUX ONT DÉMISSIONNÉ 


Montagnards avait retrouvé son 
aspéct habituel Pas haine, 

- C'esr fe farwest dans le 
vallée 1 « D'ordinaire, M. Fernand 
GHtard, soïxante-neuf ans, e'ex- 
prime posément. Mals [lorsqu'il 
parle du foyer de la Juine, fl 
hausse le ton S'h vient de dé- 
missionner de son mandat de 
maire (sans étiquette} d'Ormoy- 
l-Rivière (Essonne), en compa- 
gnie de huit des onze conseik 
lers municipaux, c'est pour pro- 
tester contre la présence dans sa 
commune de cet établissement 


cent cinquante logements, s'en 


l'HLM de la réglon pari- de semMiberté pour Jeunes cas 
sonne Au, «depuis sept Gûs, & | salex. Cote décialon n'a guère 
fs pour les jeunes, surpris ses concitoyens. L'hosti- 

Un surveillant de cet organisme fté qu'elle révèle ne date pas 


qu'on à commis une d'hier. 

« Ormoy-la-filvière, c'est le 
bout du monde à 50 kilomètres 
de Paris, disent les prome- 


tion trop Ÿ A neurs du dimanche. On y trouve 
a Sur guatret caves, huit un millier d'habitants, encore 
porte, queiques Importentes exploita- 

pce ls 0m scié le ee tons agricoles et de plus en 
re jour, plus de résidences secondaires, 

aux lettres M. Gillard est installé depuis 

ont été saccagées, et trente-cing toujours à Ormoy. Sa confor 


tabla villa domine la bucolique 
vallée de la Juine. Elu conseiller 
>» municipai à La fibération, puis 
maire en 1969, 1 n'e guère eu de 
grandes décisions à prendre jus- 
qu'à ce jour de 1964 où on lui 
été pris a demandé de se ane sur 

le projet de foyer. « de dé- 
Haine part, raconte#-il, un ami m'avait 
prévenu : vous aurez Cerlaine- 
ment des ennuis. J'ai donc 
donné un evis défavorable au 
permis de construire.» 


Aux yeux de l'administration, 
ce refus pèse pourtant moins 
lourd sur les aerguments de 
M. Robert net ban- 
nouvea: cité Balznc quier de son état, et président de 
où ae des FRET la fondation qui porte son nom, 
‘violence 


sans cesse recommencée, dont la miésion consiste à 
- venir en aïde à Fentance et à 


l'adolescence en danger moral ». 


paix ne saventurent plus dans 
les caves La constru: 


etion d'an 
commissariat à y ne chan- 
rien au ième, Au- 
fourhni, c'est à Couty, demain 


F 


MICHEL BOLE-RICHARD. 


JUSTICE 





AU TRIBUNAL DE ROUEN 





Quand M. Roland Leroy refuse de recevoir des féministes 


De notre correspondant 


Rouen. — Le conjlit qui qu'elles viennent ne marquent 
oppose le parti communisie & Qu’'une volonté : L 
des jJéminisles de Seine-Mar:- droit et duns Fordre.» 
time était examiné le 18 jan- € 
vier par le tribunal correc- 
tionnel de Rouen. nement avec sursis 


Le 19 octobre 1979. onze fem- 


mes, mécontentes d'un article de e 
PHumanité relatant la « marche Ronvepans IPADONS ROUE fe pIAne 





Protestations 
contre la détention 
des nationalistes corses. 


ai dun relard des Corse, auquel ils avaient fait part 
mais d'une politique & Témot des populations » 
à suscité par l'incarcération de 


le plus ok nent, £n outre, sept militants cor- 
où Lecncheur ? (..) Les} ses, qui font l'objet d’un mandat 
violences et infures L d'où] d'auét, sont en fuite.l 


+ 


Faits ef jugements 





Barre, 3 Viton (6°). A: 
- Bu, cours . je). AUX 
cris de € L 


Quelques mois plus tard. alors 
que le foyer ouvre ses portes, 
placé sous la responsabilité de 
la fondation avec la doubla 
tutelle des ministères de la Jus- 
tice et de la santé, ke conflit 
entre les deux hommes est 
devenu notoire. Il commence 
méme à diviser Ormoy en deux 
clans. « C'est alors que des 
excités ont peint des croix gem- 
mées sur Ma MAISON », 86 SOU 
vient M. Steindeckaer. 

- En quelques Jours, N y avait 
délä une sërle de voila de vol 
tures dans les communes alen- 
tours », accuse M  Gillard, 
Depuis, le maire en a parlé au 
prétet, au garde des sceaux et 
même au président de la Répu- 
blique. En vain. Chaque fois 
qu'une enquête a eu fleu, elle 
n'a pas eu de conséquence sur 
le loyer. Au contraire, en 1974, 
les autorités de tutelle n'ont pas 
fait de difficuS pour sccepter 
Taugmentation des eftactits, pas- 
géant de vingt-cinq à cinquant 
pensionnaires. ; 


Hat propositions 


la façon dont on les a 

placés Ik, Ce foyer, s'H était 
jen tenu, çe Ireñ. Mais on en a 
une école de ja délinquance. 


ses yeux, ne valent pas 





Ormoy-la-Rivière contre ses jeunes sà problèmes» 


chent Paicoo!, Fes armes, l'ar- 
gem, et quand Hs n'en trouvent 
pas, Hs retournent tout. =» 

« Des meïisons comme {a nôtre, 
f y en & très peu», réplique le 
directeur du foyer, M. André 
Douret Alors, pour ces gens, 
«4H teut l'abaître et per exten- 
sion abaître fous ceux qui s’0c- 
cs des marginaux on 
France ». Pour appuyer leur dé- 
mission, les élus d'Ormoy ont 
rédigé un protocole contenant 
hukR proposilions. Elles vont de 
l'interdiction aux Jeunes de sor- 
tir du centre entre 22 heures et 
6 heures du matin jusqu'au re- 
crutement de deux gardiens de 
uit et d'un garde champêtre on 
passant par la communication 
eu maire de la « maln courante » 
de la gendarmerie aur tous les 
Incidents où les jeunes du foyer 
seront Impliqués. 

Une négociation devrait avoir 
lieu à la sous - préfecture 
d'Etampes, le 21 février. M. Fran- 
çois Cloiseau n'y participera 
pas, H est l'un des trois consell- 
lers non démissionnaires. « Blon 
sûr que cette malson pourrait 
être mieux tenue, confle-t- 


POUR RECEL DE TABLEAUX VOLÉS 


Les peines infligées à M. Pétridès 
sont aggravées en appel 


La neuvième chambre de la cour 


marchand de tableaux, poursuivi 
pour recel de toiles volées et di- 
verses infractions douanières : 


M, Livrozet 
ne veut pas devenir 


le « Georges Séguy 
des prisons ». 


Président du Comité d'action des 
prisonniers (CAP), M. Serge Livrozet, 
ancien détenu et auteur de plusieurs 
ouvrages sur le monde carcéral, n 
décidé de quitter ca mouvement, 
créé en 1972 dont U état nn des 
membres fondateurs. 

LM Livrost, qui a quitté, sans 
esprit de retour, le prison depuis 
sept ans et demi, ne sestine DIus 
qualifié pour parler an nom des 
détenus, « Jo ne veux pas devenir 
le Georges Séguy des prisons », nous 
art-N déclaré, 

Au cours @o l'assemblée générale 
du CAP, qui a eu Heu à Paris les 
16 et 17 Janvier, M. Daniel Delafond 





" a été élu préstdeut en rempiscement 


de AL Livroset. 


@ Six objecteurs de conscience 
se sont enchaînés, hmdi 18 février, 


vers 21 heures, devant la perma- 
de M Raymond 


Qunmne “48” menffesants 
une F le 

portant masque blanc ont protesté 
contre les conditions faites aux 
objecteurs de conscience (le 
Monde du 29 Janvier). 























dent-directeur général de la s0- 
ciété Banania, et leur a infligé à 
chacun ans d" 


Recéleurs de moindre en: 
les autres US Qné Vu MS 
peines ées : A4 Ange Pe- 


faisant état volontiers de «son 
naïvelé, 


origine modeste, de sa 
des ghenes de ee ne 


de n- 
le mais que son 
atteint, s no pos 
sionnel ent, 
doté dun sets bent à 
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nee JEUX OLYMPIQUES 
_— QUES 


t-QTVId TAVT-SINVO 





Aïnsi landi, alors que les patineurs commen- 
çcalent à faire avec application des ronds, des 
huit et des accolades sur la giace, on s'inter- 





De notre envoyé spécial ALAIN GIRAUDO 


<patineur de l'Est sur le point de choisir la 
Liberté =… Toujours est-Il qu'à 9 heures Kovaler 
étonnamme: 





È 
| 
| 
| 
sé 


dénigrer qu'à se faire des sourires, Ü n'avait commença, devant an public nt 
échappé ä personne que Kovaler n'avait pas nombreux, à faire des boucles et des 

mis ses patins depuis une semaine. De là à sur la glace On l'a vu, les jambes un peu 
penser que le champion soviétique, qui n'est molles, déraper légèrement dans des exercices 
Pas en odeur de sainteté dans son pays en got réussissait à le perfection. f y a quelqnes 
raison de ses multiples incartades, était mis mois encore. Après trois figures imposées, 
à l'index par ses dirigeants, il n'y avait qu'un il se classait t derrière 
pas. Pour couper court à ces rumeurs, il a été l'Allemand de TEst les Améri- 
démenti que Kovalev aiït fait l'objet de sanc-  cains Tickner et David Santee et le 





La rumeur de Lake-Placid 


8 
; 
1 
; 
È 


rogealt sur le sort du cha] du monde 
ee Boriattons Viadne Éorden Dans 





tarésdor. 
telois, ces ns sont rare. 
Certes, quand produisent, 
É : l'ancien cham- 
sant tragiques 


Cheviiles de verre 


tellement mal aux pieds, qu'il 
avait pensé renoncer. Innauer est 
pourtant l'un des sauteurs les plus 
doués de tous les temps. 


A dix-huit ans, fl a gagné la 
médaille d'ergent au tremplin de 
90 mètres, à Innsbruck, derrière 
son te Karl Schnabl 
Plus jovlal que son aîné médaille 
d'or, Innauer était fèlé par les 
Autrichiens à l'égal-du descen- 
deur aipin Frans Klammer. A 
Hoilmen-Kollen, la Mecque du 
saut à ski, non loin d'Oslo, où les 
concours attirent plus de 100 000 
spectateurs, il était devenu le 
premier homme à réallser le saut 

t, noté vingt sur vingt par 


Se Sapporo où Le Mippons avalent 
TO ppons avaler: 
fait un CR els de 
zs Autrichiens avalent réussi ia 
mème opération Touiefolis, leur 
succès n'a pes été sans lendemain. 
Un important effort de recherche 
a sté accompli 

Ainsi, l'équipe autrichienne est 
axrivée à Leke-Placid avec de 
nouveaux skis dont les spatules 


personnellement assister au tirage au sort des Français Jean- Simond, en pleine l'artiste par nce, sacré récomment Charn- 
tours de passage des figures imposées dimanche possession de ses moyens, seulement au nom- pion d'Europe. a sué sang et eau, lundi matin, 
soir. bre de places. : sans pour autant à garder le contact 

3 à à avec Hotuan qui le devançakt _. pose an 

là 9 heures, lundi Alors ? Kovalev, vinsttrois places et de po 
théorie ont êté échafaudées. Ps Dur déjà dû se contenter d'une troisième Te Mais qui prétait vraiment attention à cette 
caine donnait la préférence à la version du derniers d'Europe à Güteborg, vérité chiffrée ? 
HOCKEY SUR GLACE SKI DE FOND 
































Échec soviétique sur 10 et 15 kilomètres 


pétition plusieurs mois 
ge ne um ve tire fantas- 


ee CARRE Pc Me îa fond soviétiqr hommes et fem. 
+. com- ee É em 
Re iutemendas | mon iontnnit er qd Erin eee on que, Grré nn lou jee 
ia, partiralarité déRe 10 us Co ENS D SES és froné nes, : gagner Loutés 9bstiné à farter Giféremment 885 
m us long, en moyenne, partie messe. Manif: courses _de nordique. 
me chce Ge GosEuTrenIs CERN re moon fut entendu deux premières épreuves leur ont Le victoire d'un tel Dermrnnge 
ir soir 18 fé- condes après Krutor été favorables : Nicolas Zimiskor a, dû surprendre les Soviétiques 
ere SE a PRE die Re Em 
au en moment, on à une a ù 7 
AT psychologue est fimnois trale tero Kivelo. gar la neige artificielle qui t consécutif dans le 10 kilomètres 
etargé du * moral des Wroupes >». tour de dien & but ae, qui sors là paroour 8 du mont Van fémnt nie das étre plus He 
les athléti- 
Jamais de viande Deus Meme Lane pra nee ne | Ge Gontiame ions PAlemaie de res Bubars Per 
Ris Y assauts des atta- alors après avoir résisté cin- Re cle 1 trahis go qui a ge ee cree qi. 
es a | ; 
sauteurs sont aussi astreints quants da de: Tan “ gun ue qua is nuit du samedi 16 au diman- Cette étudiante en médecine à 
à ua régime ru Zune répédidon qu maleh finlandais furent Eroyés par che 17 Série, une épais cour Lelpug » mis un on SRE 
de viande. très pen de polæon, | Guiamait opposé N'y a quel les rouges des lignes Satis | cuire Pac un froid possibilités: elle avait été vice- 
%s | À Tohécoovaquie : à la go ques : Mat intense. La piste de nelge arti- championne du monde de la dis- 
fruits râpés, des laitages et des raquie : à ls sur- nes CURE ficielle abrasive était tance en 1974, à dix-huit ans 
légumes étuvés, afin de tendre à prise générale, l'engagement eo EL Eu nee devenue douce et glissante. Exac- Mais sa victoire de lundi qui 
une grande « légèrets », pan : la détermination Sont nes a tement comme celle qu'affection- donne à ls RDA ss première 
c'est-à-dire à une densité plus $ œT seraient venus tres ae Mais : seul ment les Scandinaves. Ils n'ont médaille d'or en fond féminin est, 
Ben mn mie | Minnie ne Gun De papier pes | Punenqué partie cogne ns cms le, ré Gun 
Certains alpinistes de compétition pronostie l'issue du ront en tirer les jeunes et qui BE une Jeçon le D . En effet, Barbara Petzold a 
ent t mis en pratique Mais il fougueux “ des décipines depuis 1969. dominé is Soviétique Ralsa Sme- 
cette théorie dans les expéditions surprise. rene Li & Dimanche, dans les 15 kilomè- tanina non seulement dans la 
himalsyennes. Les sauteurs à ski a fait la dispu ? tres masculins, dès les deux tiers première partie du Parcours, qui 
finisnuels suivent Jeur part de le course, l'affaire était devenue requérait des qualités physiques, 
un régime à base de poisson. £rcimirement nordique. Le Sué- gp do 
act le victoire d'innauer à dû RÉSULTATS TRENTE MILLE SIGNATURES finlandais June Mister le Nor. Or. Ralse Smeianins, qui était 
Manfred De se végien Ove Aunk ont réalisé les encore seconde aux 5 ktlomètres, 
Étr Deckert, second, et SUR ro DE SOUTIEN meilleurs temps de, passage et ils a té muclemée en fn de 
sent prod 7 êtres Peuold ne pouvaient plus être cours. deux 
Lei actes ‘ce Toute Tee æ» PSE REV TES TS POUR LES SPORTIFS FRANCAS le povitiques Nicolas Zialos ue garer et Helena TE 
elle a dû être encore plus To PE) 00 min 4 me ss  IÆ comité des athlètes et des je Fétel, lenpats qu peut les seconde el tro places. 
pour les Américains. & Smetanins (URSS), 30 min En de haut niveau, créé centième de seconde sur le Fin- C'était la première fois depuis des 
54 mec. 43: 5. Kulakova (URSS), le 31 janvier (le Monde du 8 fé jandels malheureusement gêné lustres qu'aucune Soviétique 
Analogne à cent qui a été 30 min. 5 se 4; 5 Baldichers , & di trente dans les derniers mêtres par un n'était sur le podium. 
consenti pour hockeyeurs sur RSS), 31 min 22 me. CR assberg a la Certes, la formation de 
giace, avec le euocès que l'on sait, Fosse DA) A mm Bmc%: bles de rité d'être né ls même année que l'URSS. a, été bandicepée par 
Son avait été engagé J SEX ALPIN ° ou professionnelles, OU es compatriotes, Je champlon de labsence d'Amasova, la cham- 
tsts-Unis, Lentelieur John Slalom géant Gremtère simples supporters, pour I& tennis Bjorn Borg et le champion bpionne du monde en titre des 
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Comptez environ 920 F tte pour isoler une 
fenêtre moyenne (2 fois 170 * 45 cm) en 
glace Saint-Gobain 8 mm. Prix indicatif 
au 1.11.79 avec pose gratuite, join! de cal- 
feutrement compris. Crédit gratuit 3 ver- 
sements, 10 ans de garantie. 




















Contre le froid et le bruit 


Doublez vos vitrages 
en glace Planilux 
Saint-Gobain 


Vous réduirez de près de 50% les 
pertes de chaleur dues aux vi- 
trages, vous diminuerez les bruits 
de la rue d'environ 50%... et vous 
paierez moins d’impôts. 


Sté Paris Isolation 


55, av. de La Motte 75015 Paris 
TéL SOUS 0 ee Poe 


Devis gratuit sur demande 
Pose : Paris et grande banlieue 





Quand même, ls poussent à 
fa tété. Ils poussent tellement 
dans le sens de FElysée, que 
nous, le gros du troupeau, on 
commence à renâcler, à avancer 
à reculons per eaprit de contre- 
diction. Prenez les Jeux olym- 
piques inscrits eu générique de 
« Question da temps », fundf 
soir. Beaucoup de Français, sur- 
tout parmi les intellectuels, sont 
pour le boycottage, pas d'héer- 
tation, pas de problème. ils y 
pensalent déjà au moment de la 
Coupe du monde on Argentine, 
et is ragrefiont encore d'avoir 
vu défiler, en 1936, à Berlin, 
nos ethiètes devant un M. Hitler 
— c'est comme ça qu'on l'appe- 
let dans le presses de lépo- 
que, — im M. Hitier littéralement 
tétanisé, enivré per la gloire. 

A noter, on nous fe rappelan 
à l'écran, qu'au Palais-Bourbon 
les crédite pour les Jeux de celte 
ennée-à ont été votés per 
621 voix contre 7, une seule, 
celle de M. Mendès-France ! Les 
communistes 8e sont abstenus.… 

Beaucoup d'autres Français, 
des jeunes, des nostaigiques de 


Pierre de Coubertin, la mort des 
Jeux, s! on ne va pas à Mascou 
où ira-on ? Evidemment, y eller 
fout seuls, vaut mieux pes. 

C'est donc à eux, eux hé6sk 
tants, que s'adressait ce débat 
sur Antenne 2. L'ennui, c'est 
que fe débat n'a pas eu ileu. 
Pour Ja bonne raison que fous 
los invités élaient directement 
intéressés au bénéfice de celte 
énorme opération politique et 
financière. Côté champions, un 
es du judo et un roi de le 





perche, c'est norme! : comment 
ne pes souñalfer récofer (co! où 
à, peu importe, une petite 
médaille, elles som foujours 
bonnes à ramasser. 

Côté fJournalistee, tous mem- 
bres de l'Equipe, c’est humein : 
le manque à gagner en frage 
et en publicité de quotidien 
en Cas d'annulation des Jeux va 
être vertigineux Quand à 
Mme Monique Berlioux, membre 
du C.1.O. son image ef ses mots 
en faveur du contrat passé avec 
Moscou nous parvenaient lanci- 
nants, acides et pincés depuis 
Lake-Placid, & a feçon d'un 
vieux disque dérepamt toujours 
dans le même sillon. 

Alors, personne pour Jour 
apporter la contradiction? Si, 
le meneur de jeu et un Journse- 
Jiste de le chaîne. ! a posé, lui, 
une ou deux bonnes questions 
sur la composition des comités, 
dont les membres sont Cooptés, 
et à qui l'ONU refuse toute exis- 
tence légale. Nous, on lui en 
eurait bien soufflé une autre sur 
les petits cadeaux offerts à ces 
messleurs-dames par Île pays 
désireux de s'affacher leur 
faveur. 

En fin d'émission, brusquement 
sortie de ce ron-ron, une bonne 
Idées : OK. pour Moscou, maiz 
à une condition : plus d'hymnes, 
plus de drapeaux, plus de défi- 
és, plus d'uniformes, plus de 
discours Inaugural prononcé par 
Le chel de l'Etat hôts. Mme Bor- 
floux a soul, désabusée, mépri- 
sente : cCompiètememt irréal 
sable! Fappelszvous, même 
Taiwan avait relusé de lächer 
son emblème & Montréal, alors 
les autres. De quoi vous enfgver 
fenvie d'y aller. 

CLAUDE SARRAUTE. 
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CA LA MÉDECINE 


La résurrection de l’électrobiologie 


Les succès rousse remarquables obtenus 
grâce au recours ‘électromagnétisme pour 
la cicatrisation et la consolidation des frac- 
tures expliquent le renouveau d'intérét mani- 
festé ontre-Atlantique pour l'étnde des réac- 
tions cellulaires aux courants électriques. 

La bioélectricité, qui est en passe de devenir 
une discipline à part entière aux acquis et aux 
perspectives prometteuses, a en réalité une 
très longue et très trouble histoire. 

Dix ans après la découverte de la batterie 
par Volta, un chirurgien angiais, Birch, trai- 
tait déja des pseudo-arthroses et des fractures 
impossibles à consolider par le passage d'un 
mystérieux «fluide électrique» au nivean des 
membres blessés, 

Durant tout le siècle dernier, L'< électro- 


porte quoi {y compris des tumeurs utérines) 
& des courants électriques, dont on ne mesu- 
rait ni l'intensité ni la nature 

L'empirisme des uns n'avait d'égal que le 
chariatanisme des pet Tout un chacun pou- 
Lo ainsi se procurer = Srepondance des 

ispositifs Portatifs à rélectrothéranie à domi- 
cile, vendus & prix d'or tant aux médecins 
qu'aux malheureux patients, et qui étaient 
censés guérir tous les maux, de l'œdème à la 
stérilité et des varices aux rhumatismes et aux 
cancers. 

Les rapports sévères rendus publics au début 
da XX° us per plusieurs sociétés savantes 
mirent fin à ces pratiques lucratives et fan- 
taisistes, tout en discréditent pour de très 
longues années l'électricité médicale. 


musculaire se voyaient établis, qui accordaient 
à la stimulation électrique un rôle fonda- 
mental. Les applications cliniques de css prin- 
cpes sont aujourd'hui nombreuses et bien 
connues, du stimulateur cardiaque aux dispo- 
sitifs divers utilisés pour stimuler les sphinc- 
ters on les muscles paralysés, et aux moyens 
de diagnostic t sur les courants induits 
par une activité musculaire ou nerveuse 
(électrocardiogramme et électro -encéphalo- 
gramme notamment). 

Mais l'ombre jetée par le charlatanisme 
éhonté du XIX* siècle pesait toujours sur les 
autres domaines de l'électrophysiologie, ceux 
qui concernaient l'elfet des courants élec- 
triques sur lee cellules à membraues non exci- 
tables, autres que nerveuses ou m 


aujourd'hui à des applications cliniques remar- 
quables, en orthbopédie notamment, ont donné 
à cette discipline décriée un renouveau 
d'intérêt. 

Des équipes multidisciplinaires, comportant 
aussi bien des biologistes ou des médecins que 
des ingénieurs spécialisés dans les phénomènes 
électromagnétiques, développent ces travauz 
aux Etats-Unis, dans des conditions de rigueur 
cette fois incortestables. 

S'efforçant de déchiffrer le - langage élec- 
trique des cellules», ces équipes ont obtenu 
déjà des résultats thérapeutiques spectacu- 
laires pour la régénération des cellules 
osseuses. 

Les applications cliniques des premiers dis- 
positifs ainsi mis au point ne cessent de 





acupuncture - et l'< électrothérapie» connurent 
une vogue considérable. On soumettait n'in- 


ep et 
principes modernes de 


Ja physiologie neuro- 


Une série de travaux accomplis durant ces 
années et qui conduisent 


s'étendre, cependant que naït une nouvelle et 
passionnante discipline : l'électrobiologie. 


Électromagnétisme et consolidation des fractures 


N jeune Américain de 
vingt-deux ans, M J. C. 
est victime en 1972, à la 

suite d'un accident de motocy- 
tiette, d'une mauvaise fracture 
de la jambe droite. L'interven- 
tion chirurgicale (greffe illaque) 
ne permet pas d'obtenir la conso- 
didation, et une infection se dé- 
clare, aggravant encore la situa- 
tion. Pendant cinq ans, tous les 
efforts sont tentés dans des ser- 
vices hospitaliers spécialisés pour 
maitriser l'infection osseuse et 
obtenir la consolidation de la 
fracture. Greffes cutanées, 
greffes osseuses, placement de 
plaques pee de broches, 
de vis, de clous, drainage continu 
(seize opérations successives), 
rien n'y fait, À bout de force, 
J. C. supplie, en avr 1971, 
qu'on l'ampute. 

Devant cette situation désespé- 
rée, une tentative ultime est alors 
entreprise à l'hôpital new-yorkais 


Générateur 





de Tanivergité Columbia, où 
le jeune homme a été transféré. 
La jambe, maintenue Par un 
plâtre simple, est soumise à un 
champ électromagnétique de na- 
ture erès spécifeue, En moins 
d'un mois, l'infection disparaît 
et la consolidation commence. 
En novembre 1977, le patient 
remarche normalement, pour la 
première fois depuis plus de 
cinq ans. Il a repris toutes ses 
activités et ne présente plus, à 
l'heure actuelle, aucun trouble 
moteur. 

Depuis cette réussite spectacu- 
laire, près de mille deux cents 
petients ont bénéficié de la 
méthode mise au point à New- 
York per le professeur Andrew 
Bassett, et qui fait depuis deux 


des boblnes d'induction 
placées de chagne côt£ 


‘ se déreloppe 
. Plâtre entre ces deux boblnes. 


électrique (E) 

à angle droit 

au sein de l'os malade, 
selon un voltage 

de Là 1,5 mV/cm. 


Squelettes de madrépores 
ef misère de la recherche 


A chirurgle orthopédique, 
I qui recourt notemment à 

divers matériaux métal 
ques, clous, plaques, prothèses 
totales de hanche, broche ou vis, 
a fait, ces dix dernières années, 
des progrès considérables, 


Elle n'est cependant pas à 
d'abri d'aléas, et MM. Defagoutta 
et Bénichoux (Institut de recher- 
che chirurgicale de Vandœuvre- 
lès-Nancy) et Welsse (Centre de 
recherche des acléries de Pom- 
pey, ont, lors d'une récente 


séance de l'Académie de méde- 
cine, protesté avec vigueur contra 
Ja nonisbkité de certains de 
ces matériaux, dont la rupture 
a entraîné dans les cse présen- 
tés de très graves consé- 
auences, en raison de vices de 
fabrication du métel. Hs ont 
donc proposé que des normes 
eévères soient dorénavant exi- 
gées des constructeurs, en citant, 
sous le titre Problème ou Scan- 
dsele, plus de 268 cas publiés 
de défaillance du matériel d'os- 
téosynthèse. 


Des succès très remarquables 


D'autre part, et à la suite des 
travaux particulièrement Intéres- 
eante auxquele es consacre 
notamment l'institut de recher- 
ches orthopédiques de l'hôpital 
Raymond-Poincaré à Garches (92), 
sous fe direction du professeur 
A Patel, des matérlaux non 
métalliques font l'objet d'essais 
pour le remplacement de pertes 
de substances osseuses cOnSé- 
cutives à des fractures Des 
succès très remarquables sont 
obtenus avez. los squelaites 
de madrépores vivant sur des 
récifs çoralliens. ils ont en 
effet, ce ‘triple avantage de: 
constituer un apport non négli- 
geable de calcium ils sont 
formés à 08 e de carbonate de 
calcium), de présenter des pores 
dont le diemètre correspond 
exactement aux nécessités de IR 
coloniéstion par le tissu osseux 
ds régénération, et de stimuisr 
cette régénération. 

En ns les propriétés mécs- 
niques des madrépores sont très 
proches de celles de l'os Las 
recherches sur l'animal ayant été 
des plus concluantes, le centre 
de Garches a procédé avec un 
plein gucoès aux premières 
epplicstions à l'homme de 85 
« ostéosynthèses aux madré- 








recherche cohérentes en ortho- 
pédis et traumatologle entrave 
néanmoins gravement le déve- 
loppement des travaux français, 
pourtant essentiels, et qui 
exigent une collaboration contl- 
nue entre physiciens, métallur- 
gistes, immunologistes, chirur. 
glens et ingénieurs électriciens, 
afin que leur application à 
d'homme puisse 8tre envisagés. 
A tite d'exemple, Le labora- 
toke du professeur Paiol, à 
Garches, ne dispose quasiment 
d'aucune subvention de fonc- 
tlonnement, si ce n'est celles, 
modestes, qui lu mpporte la 
Fondation pour la recharche- 
médicale, ot oia, en dépit 
d'installetions modemes et de 

grande qualité. 
fl semble que le coût humain 
et sociat de la traumatologie 
devrait inciter tant lez pouvoirs 
publics que les compagnies 
prog à un effort plus 
pour combler ceë Incom- 


-par le docteur ESCOFFIER-LAMBIOTTE 


Belgique, en Angleterre, en 
Italie, en Suisse, au Danemark 
ou en France (institut Calot, à 
Berck), 


Et la National Science Foun- 


acpHications puissent être élen- 
dues à tout le pays à. 


Outre les désastres osseux r6- 
sultant de la non-consolidation 
de certaines fractures traumati- 
ques, les applications en question 


congénitales liées souvent, chez 
de très jeunes enfants, à un 
neuxofibromatose (1). 


Des os qui ne peuvent se souder... 


ans plus tard L'Institut Calot 


Jesquelles 
toutes les autres méthodes thé- 
rapeutiques avaient échoué au- 
paravant et, dans bien des cas, 
durant piusieurs années. 

Près de mille deux cents me- 
lades ont été traités à ce jour, 
dont la durée moyenne d'infir- 
mité compiète avant l'eppilics- 
tion électrique était de trois ans, 
dont les deux fers avaient subi 
en vain plus de quatre interven- 


tions osseuses chtrurgicales, et 
dont plus de la moitié présen- 
taient une infection osseuse en 


tiques pulsés selon des critères 
trés spécifiques est remis au pa- 
tient qui l'utilise, au travers de 
son plätre, done eus 
par nuit, et cela pendant deux à 


quatre mois. 

Le principe physique sur lequel 
f repose est simple : il consiste 
à produire un courant électrique 
pulsé au sein de l'os malade 
grâce à l'énergie provenant d'un 
générateur vers deux bobines 
d'induction situées dans des s0r- 
tes d'étuis que le patient fixe 
selon une orientation définie au- 
tour de son plâtre, 

‘Trente années de recherche 
en électrobiologie oné conduit à 
la détermination exacte de la 
forme, de l'amplitude, de la du- 
rée, de la direction et de la fré- 
quence _es pusations électri- 


Le kmgsge électrique des cellules 
C'est dès 1950 que l'équipe du 





muitiples pour favoriser Ja 
consolidation des fractures. A 
l'université de Pennsylvanie no- 
tamment, le professeur Brighton 
insère quatre électrodes autour 
du foyer de fracture avant de 
plätrer, et le connecte à 
un générateur fixé sur le corps 





n'exigeant donc pas le contact 
direct de l'os avec les élecbrodes, 

Après de ratitinies tätonne- 
ments, le courant induit par des 
champs électro-1 


















&ectrique aîtère 1 fonction cel- 
lulaire et produit (dans l'os par 
exemple) des modifications 
structurels permettant au tissu 


un agent essentiel de régulation 
du comportement cellulaire, per- 
mettant un rétro-contrôle per- 


dépendent 
blement de la nature des poten- 
tieis électriques localement déga- 
gés et qui varient selon les 
espèces. Chacun sait que les lé- 
zards et jes salamanüres régénè- 
rent complètement un membre 
sæctionné alors que les grenouilles 
en sont incapables, Cherchant 
une explication à ce phénomène, 
l'Américain Becker a montré, lors 
‘expériences 






salamandre au moignon d'a 
tation d'une grenouille, 1l a ob- 
‘tenu. Je repousse complète de 
la patte de !a grenouille. 

Ces résultats, et les mécanis- 
mes de régénération des fibres 
nerveuses sectionnées ont été 
largement commentés lors du 
congrès sur Ia régénération tis- 
sulaire qui vient d'avoir lien à 
Las Vegas. 

Le défi majeur lancé par les 
spécialistes concernés est, bien 
évidemment d'obtenir la possi- 
bilité de provoquer une régéné- 
ration, même partielle, des sec- 
tions accidentelles de la moelle 
épinière, seul espoir de mfllions 
de parapiégiques dans le monde. 
Bien qu'il semble que l'on soit 
encore loin de compte, les bilans 
concernant tant l'influence de 
certaines impulsions éjectriques 
que l'induction d'une régénéres- 
cence de fibres nerveuses médul- 


cité un intérêt considérable, 
{Lire la suite page 16.) 





La machine de M. Prioré: 


ËE 5 mal 1971, M. Aigrain, 
L à l'époque délégué géné- 

ral à la recherche scien- 
tifique et technique, confirmalt 
qua des crédits importants 
avaient été accordés, sous le 
contrèle de scientifiques émi- 
nenis, aux travaux entrepris par 
un technicien bordelais des 
hyperfréquences, M. Prioré. 

Quatre ans auparavant, la 
communication de ces travaux À 
l'Académie des sciences, sous 
la responsablité de son secré- 
taire perpétuel, M. FL Courrier, 
avalt suscité de violents remous. 
M. Prior soutenalt, en eflet, 
que les rayonnements émis par 
une machine artisanale généra- 
trica de champs magnétiques et 
électromagnétiques permettaient 
de traiter des cancers chez les 
souris. 

De multiples vérifications ne 
furent pas conciuantes à propos 
du cancer, mais semblalent k- 
diquer que les rayonnements 
avaient un effet destructeur sur. 
le hypanosome vecteur de la 
maladie du .eommeh. 

En dépit de toutes les bonnes 


87 rue Général Foy 


-de l'électro-biologia La pru 


eine me parie Peer re et) où cnbipet facts à 


maintenir partiellement 
e SE Tours d'empérionco d l'inustie pharmaceutique, 


| flent niveau d'expression 
« la pratique de l'anglals dourant. 


Adresser lettre et CG. V. à n° 35510 P. A. SVP 
75008 PARIS 


. des vérifications peu concluantes 


volontés, du préjugé favorable 
du malre de Bordeaux, des cré- 
dits accordés et des études 
entreprises, il ne semble pas que 
d'équipe bordelaise ait beaucouy 
avancé, depuis plus da dix ans, 
dans l'exploration des effets 
biologiques des champs d'hyper- 
fréquences modulés. 

L'extréme complexité de l'ap- 
pareh conçu par M. Prioré (et 
qui fit l'objet d'un brevet dé- 
livré on 1988), la grande contu- 
sion ds sa description, n'ont 
certainement pas fackité la 
tâche des biologistes (et notam- 
ment du professeur Pautrizei}) qui 
lui ont prêté leur concours de- 
puls tant d'années. 

Cette confusion et cette com- 
plexié contrastent de manière 
frappante avec l’extême préck 
sion et l'extrême simplicité des 
appereïs utilisés par les cher- 
cheurs américains pour l'étude 























denca et la rigueur de cas der- 
niers contrastent tout autant 
avec la précipitation qui a 
entouré cs que l'on appelle 
l'« affaire Prioré ». 
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L'HOPTITAL : 


les contraintes financières 


et l’assurance maladie 


LE MONDE DE LA MÉDECINE 





Au moment où les contraintes financières 
imposées par le gouvernement se répercutent 
fonctionnement des 
hôpitaux et la médecine de ville, deux études 
vienuent de paraïtre qui illustrent Jes préoccu- 
pations économiques des gestionnaires de la 
santé. La première a été réalisée par le Centre 
d'études des revenus et des coûts (CERC) ; elle 
confirme, si besoin en était, que les dépenses 


de plus en plus sur le 


de personnel représentent une part chaque 
és croissante des dépenses hospitalières. 


L'enquête publiée par le Centre de recher- 
che pour l'étude et l'observation des conditions 
de vie (CREDOC indique de son côté que les 
limites imposées par le gouvernement aux 
dépenses de santé risquent de peser gravement 
sur le système sanitaire dans son ensemble. 





Des risques de désintégration du système de santé ? 


VELLE sera l'évolution des 
dépenses de santé en 
France ? La tendance 

actuelle selon laquelle ces dé- 
penses augmentent plus vite que 
la production intérieure brute 
fPJEB.) va-t-elle continuer ? 
Ou les dépenses pourront-elles, 
comme le veut le gouvernement, 
s'aligner sur le rythme de crois- 
sance de cette même PIB. ? Et, 
dans ce cas, notre système de 
santé pourra-t-il être maintenu ? 

Le Centre de recherche pour 
l'étude et l'observation des condi- 
tions de vie (CREDOC) (1) pu- 
blie une étude des deux modèles 
possibles d'évolution dans le 
cadre de la préparation du 
VIII" Plan (1980-1985). Et les 
experts du CREDOC expriment 
leurs craintes devant un fort ra- 
lentissement des dépenses, sur- 
tout pour le bon fonctionnement 
de la médecine générale, 

Chaque Français a payé la 
somme de 3 300 F pour sa santé en 
1979. Hôpitaux, consultations mé- 
ditales, médicaments, ont en- 


traîné 178 milliards de dépenses 
{dont 713 S, soit 107 milliards 
540. millions à 1a charge de la 
Sécurité sociale). Alors que la 
PLS. a augmenté de 1974 à 1979 
‘de 3,7% par an, les dépenses de 
santé ont progressé de 7.9 %. Ce 
chiffre se situe dans la « four- 
chette » que les experts du 
CREDOC avalent établie en pré- 
parant le VII" Plan, L'augmen- 
tation du volume des soins a 
même été plus faible que prévu. 
Bien que l'inflation, au cours de 
ces cinq années, ait atteint 102 % 
par an au lieu des 8,5 % escomp- 
tés, plusieurs facteurs ont fremé 
l'augmentation des dépenses. 
Ainsi, la population ne s'est 
accrue que de 0,4 % chaque an- 
née, au lieu des 0,9 %% prévus. 
.Ensulte la progression du nom- 
bre de médecins estimée à 6,6 % 
par an, n'a été que de 5,6 %%. 
On a constaté, en outre, que 
cette e offre supplémentaire de 
soins » ne provoquait pas 
comme on l'avait cru un accrols- 
sement de la demande. 


Denx scénarios pour l’avenir 


Les mesures prises en juillet 
dernier par le gouvernement 
faugmentation des cotisations 
sociales, blocage des honoraires 
médicaux) et les économies prè- 
conisées commencent à porter 
leurs fruits, et le déficit (ou 
«besoin en trésorerie») de l'as- 
surance-maladie diminue lente- 
ment. Mais la situation reste 
néanmoins précaire, 

C'est ce qu ressort de la pro- 
jection faite par les experts du 
CREDOC pour 1935. Ils retien- 
nent deux scénarios. 


© Selon le premier scénario, 
la croissance des dépenses de 
santé se ferait entre deux 
limites. Un rythme de croissance 
de T9 % par an, analogue à 
celui des vingt derniéres années, 
constitue l'hypothèse « haute ». 
Les dépenses de santé représen- 
teraient alors 103 % de la P.LB. 
atteignant en 1985 le chiffre de 
256 milliards (francs 1978). Dans 
cette estimation, l'hôpital repré- 
senteralt 52 % des dépenses 
Mais l'évolution des dépenses 
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hospitalières marquerait une 
décélération, passant de 10,1 
à 7,2-81 % par an, l'achèvement 
des travaux d'humanisation et le 
rattrapage du retard en per- 
sonnel réalisé depuis quelques 
années favorisant ce ralentisss- 
ment. L'augmentation des 
dépenses en soins ambulatoires, 
médicaux, dentaires, infirmiers. 
devrait se situer à un niveau 
proche des années antérieures 
U,2 % au leu de 7,7 %\). Les 
revenus des médecins progresse- 
raient moins vite que ceux de la 


population moyenne Leur 
revenu moyen avant impôt en 
1978 était de 200726 F. Il ne 
devrait pas progresser de plus de 
1 % par an, alors que cœælui des 
autres ménages progresserait en 
moyenne de 3 % par an 
L'hypothèse «basse» prévoit 
58 % d'augmentation des 
dépenses de santé annuelles, ce 
qui conduirait à un total 
de 2% milliards en 1985. Ce 
retrait par rapport à la tendance 
antérieure permettrait déjà de 


Un « marché parallèle > 


Cette hypothèse impliquerait, 
slgnale de CREDOC, des change- 
ments brutaux dans notre sys- 
tème de santé. Un freln serait 
mis à la progression des équipe- 
ments hospitaliers. et à la créa- 
tion d'emplois. Des disparités et 
des inégalités régionales apparai- 
traient inévitablement. De telles 
mesures imposeralent aussi une 
sévère politique des prix à l'en- 
contre des praticiens. Ce sont 
surtout les médecins généralistes 
qui seraient atteints ; leur pou- 
voir d'achat chuterait d'un taur 
allant de 3,1 à 5,1 % par ac 
Cette situation, estiment les 
experts du CREDOC, risquerait 
d'engendrer un «marché paral- 
lèle » de la santé, comme il en 
existe dans certains pays, source 
d'inégalité dans l'accès aux soins 
et dans leur qualité. 


La progression du budget des 
caisses d'assurance - maladie 
entre 1978 et 1979 a été de 16,2 ©. 
Ce budget s'est élevé en 1919 
à 1075 milliards de francs Si 
jusqu'en 1985 les dépenses glo- 


Électromagnétisme 


et consolidation des 


{Suite de lu page 15.) 

Et cela d'autant plus que des 
expériences conduites chez l'ani- 
mal indiquent qu'une régénéra- 
tion de 10 % seulement des fibres 
sectionnées autoriserait une res- 
tauration de la marche. Or, ce 
type de régénération nerveuse est 
considérablement accéléré par 
des impuisions électriques ap- 
propriées. 

Les effets des champs électri- 
ques sur la cicatrisation osseuse 
ont aussi été appliqués à l'uni- 
versité Oolumbia aux problè- 
mes “dentaires Sous application 
électrique, le cicatrisation est 
beaucoup plus rapide après une 
extraction, et les implants den- 
taires éventuellement entrepris 
sont plus stables et mieux tolé- 
rés. Des expériences sont en 
cours pour l'application de cette 
méthode à de multiples affec- 
tions de la cavité buccale. 


Utilisée en collaboration avec 
des vétérinaires, elle a permis, 
d'autre part, d'obtenir d'extra- 
ordinaires résultats dans une 
maladie des chevaux de course 
da périostite du troisième méta- 
carpien} qui conduit à une Inca- 





pacité totale de l'animal ainsl 
qu'aux ‘fractures du métacarpe 
ou des dernières phalanges des 
mêmes chevaux. En trois semai- 
nes, la consolidation de ces frac- 
tures, qui signaient hier encore 
l'arrêt de mort de l'animal, a été 
obtenue dans 85 % des cas. De 
même, la périostite a été guérie 
après une seule application élec- 
trique. 

D'autres recherches sont con- 
duites en accord avec la NASA, 
sur la raréfaction osseuse des 
astronautes et sur l’ostéoporose 
qui frappe la quasi-totalité des 
femmes après la ménopause) 
afin de voir si des champs élec- 
tromagnétiques permettraient de 
remédier à ces situations, qui 
sont liées les unes à l'apesan- 
teur, et les autres au vieilllsse- 
ment. Des résultats très favo- 
Tables sont enregistrés pour 
lostéoporose par l'utilisation 
d'un appareil « corps complet ». 

Dans le cadre des études 
méthodiques de cette discipline 
nouvelle qu'est la bio-électricité, 
toute une série d'expériences 
concernent enfln l'action des 
champs électromagnétiques sur 
les tumeurs malignes. 


L'application la plus remarquable 


Des souris Balb/C subirent des 
injections, dans le péritoine ou 
dans les muscles des pattes, d'un 
nombre donné de cellules tumo- 
rales de sarcome Metti A La 
moitié de ces souris furent sou- 
mises à un champ électroma- 
gnétique pulsatile de caractère 
spécifique, différent de celui 
utHisé pour les consolidetions 
osseuses. La diffusion de la tu- 
meur était, au bout de vinge 
jours, diminuée des deux tiers 
chez les souris traitées. 

« Ces expériences méritent la 
plus grande attention, estiment 
les chercheurs américains, mais 
& est prématuré d'en tirer âes 
conclusions, arent que l'on puisse 
déterminer de facon plus précise 
la nature des champs éleciri- 
ques et des fréquences efficaces. > 

Le prudence et la rigueur ainsi 
manlfestées sont d'autant plus 
frappantes que les conditions 
dans lesquelles se déroulent ces 
travaux sont exceptionnellement 
favorables sur le plan technique, 
avec la participation de cher- 
cheurs de multiples disciplines 
et de nombreux ingénieurs &pé- 
cislisés dans Ia bio-électricité 
Rien qui puisse étre comparé 
avec l'artisanat, si méritoire soit- 
I qui préside aux tentatives 


bordelalses autour d'une ma- 
chine confuse conçue par 
M. Prioré, 

Pour l'instant, l'application la 
plus remarquable et la plus im- 
médiate de la bio-électricité 
concerne avant tout les conso- 
lidations osseuses où l'efficacité 
des champs électromagnétiques 
ne peut être rolse en doute. 

Si les bienfaits d'une telle mé- 
thode sont évidents sur le plan 
humain, ses conséquences éco- 
nomiques sont également consi- 
dérables. Il ÿ 4, chaque année 
aux Etats-Unis, près de deux 
millions de fractures, dont cent 
mille environ conduisent à des 
difficultés (ou à des {mpossibilités) 
de consolidation Le coût de ces 
accidents C compris les invall- 
dités qu'ils entraïnent et les 
pertes de productivité) est ëva- 
lué à plus de 10 milliards de dol- 
lars (40 milliards de francs) par 


an. 

Le coût des mille premiers 
pattents traités par électroma- 
ægnétisme à été comparé à celui 
qu'aurait entrainé chez eux de 
nouvelles tentatives chlrurgi- 
cales L'économie réalisée dé- 
passe, pour ces mille blessés, 
10 millions de dollars 1 

De telles données expliquent 


maitriser en partie l'évolutian 
des dépenses de santé Mais, | 
estime le rapport du CREDOC, 
l'accroïssement du nombre de 


compte de la volonté gouverne- 
mentale de ne pas dépasser, en 
matière de dépenses de santé, 
de rythme d'augmentation de la 
PLB, soit 3 %. 































bales de santé devalent croître 
& un rythme identique à celui 
du passé (7,9 © par an). les 
experts du CREDOC chiffrent à 
190 milliards (francs 1978) la 
part qui incomberalt alors à la 
Sécurité sociale. Seule une pro- 
gression réduite des dépenses, 
selon l'hypothèse basse à 5,89 % 
par an, permettrait une améllo- 
ration de la situation; mais 
cette réduction est peu vraisem- 
blable. 


Quant à l'alignement rêvé de 
la progression des dépenses glo- 
bales de santé sur celle de la 
P.ILB. (3% par an de 1980 à 
1985), il parsit aux experts du 
CREDOC non seulement illusoire 
mais source potentielle d'une s6- 
rieuse désintégration de tout k 
système de santé, 

. J.-D. F. 


‘11 CREDOC, 142, rue du Cheva- 
Jerer, 556% Paris Cedex 13. Té : 
5864-14-20. Deux volumes : L'Evolu- 
tion des dépenses de soîns médicaux 
entre 1974 et 1979; Projection des 
dépenses de santé en 1945, À 


fractures 


l'appui massif apporté à ces tra- 
vaux par l'Institut national amé- 
ricain de la santé, et l'intérêt 
que suscite pour l'avenir le 
champ très nouveau que Cons- 
titue l'étude méthodique de la 
régulation des fonctions cellu- 
laires par l'électricité. 
D' E.L. 
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M LA PUERICULTURE, de 
Madeleine Hennauxs et Jacque- 
line Gassier. Editions Jacques 
Lanore, 4, rue de Tournor, 75097 
Paris. 232 p. 45 francs environ 

Toutes les notions indis- 
pensables à une jeune mère 
sont rassemblées, ordonnées 
et présentées avec soin dans 
cet ouvrage pratique. A côté 
des textes clairs concernant 
la vie pré- et postnatale du 
nouveau-né (reproduction, 
naissance. anatomie. physio- 
logie, hygiène générale et en- 
vironnement, croissance et 
alimentation, diététique mo- 
derne), des plans, des ta-. 
bleaux et encadrés, concou- 
rent à en faire aussi un livre 
pédagogique, conforme aux 
programmes des élèves se 
préparant aux diplômes de 
puérieultrice et d'assistante 
sociale, au BE.P. sanitaire et 
au diplôme d'auxilaire de 
puériculture. Des adresses 
utiles complètent ce guide 
pratique. 

M CODES DE LA SANTE PU- 
BLIQUE, DE LA FAMILLE ET 
DE L'AIDE SOCIALE, jurispra- 
dence Dalloz, 11, rue Soufflot, 
75210 Paris, Cèdex 95. 3 édi- 
tion, 1409 pages, I09 francs 

Les neuf grandes partiès 
principales (protection géné 
rale de la santé publique; 
protection sanitaire de là fa- 
mille et de l'enfance; lutte 
contre les fléaux moe” 
professions médicales e! = 
liaires médicaux; pharma- 
cie : utilisation thérapeutique 
de produits di hu- 
maine ; hôpitaux et hospices 
publies : thermo-climatisme 
laboratoires ;  instit 
personnel) sont suivies d'an- 
nexes contenant les textes 
législatifs non codifiés, d'une 
table analytique, d'une table 
chronologique des textes in- 
De CoetqRe Dee 

le que 
tant de retrouver fa diiemer 
les articies recherchés, . 

Ce recueil mis à jour, qui 
présente clatrement des textes 
complexes et difficilement 
accessibles, peut rendre les 
plus grands services à un 
large public. 


































































Le poids du personnel 


ELON le rapport du Centre 
d'études des revenus et des 
coûts (CERC) (1) les frais 
de personnel (non médical) des 
hôpitaux publics représentent de 
loin la part la plus grande dans 
les dépenses de ces établisse- 
ments Cette proposition a crû 


. notablement, passant pour l'en- 
semble du système hospitalier 


public de 53 % en 1962 à plus 
de 64 % en 1976 (taux de crois- 
sance annuel de 30 % en 
moyenne de 1973 à 1975). Cette 
part varie asses nettement selon 
les catégories d'établissements, 
puisqu'eo 1975 elle était de 
57 % pour les hospices et de 
69 % pour l'Assistance publique 
de Paris ou les hôpitaux psy- 
chiatriques. 

Les effectifs du personnel non 
médical ont présenté, au cours 
de ces vingt dernières années, 
un rythme de croissance sou- 
tenu qui s'est accéléré depuis 
1968. Les effectifs des hôpitaux 
généraux, par exemple, ont dou- 
blé entre 1985 et 1975, et, si l'on 
considère la densité de person- 
nel par lit (ce qui permet de 
raisonner en capacité d'héber- 
gement constante), celle-ci a 
augmenté de plus de 70 % pour 
cette même période, 

Pour sa part, le nombre des 


médecins des hôpltaux généraux 
publics & présenté, au cours de 
la période 1965-1974, une crois- 
sance encore plus forte que celle 
des autres catégories de per- 
sonnelL En effet 15050 prati- 
ciens (non compris les internes) 
étaient en fonction dans ces 
établissements au 31 décembre 
1964, et 28280 au 31 décembre 


.1973, soit une augmentation de 


88 % en neuf ans. 

Four les médecins aussi existe 
une disparité croissante entre 
les différents types d'établissæ- 
ments. Le calcul des effectifs de 
praticiens par Lt révèle en effec 
que l'accroissement de celle 
densité entre 1985 et 1973 à été 
plus important dans les centres 
hospitaliers universitaires (99 
Pour la densité médicale totale 


dans le secteur hôpltall que 
dans les centres hospitaliers 


(68 %) et les hôpitaux ruraux 
(4 %). Dans les services de 
laboratoiré par exemple, les 
différences sont aussi très 
grandes. A la fin de 1973, 
2,4 médecins a équivalents plein 
temps » pour cent lits exerçalent 
à l’Assistance publique de Paris, 
et 21 dans ks autres CHU. 
contre seulement 0,5 dans les 
centres hospitaliers et 0,2 dans 
les hôpitaux ruraux. 


Pharmacie et produits alimentaires 


Les rémunérations ‘unitaires 
des médecins ont présenté une 
croissance comparable pour 
presque toutes les catégories de 
médecins de 5,9 % par an en 
moyenne entre 1954 et 1973 et 
11,5 % entre 1973 et 1976. Ce qui 
représente un teux inférieur à 
celui que l'on relève pour le 
personnel non médical (795 % 
per an en moyenne de 1965 à 
1973). Cependant, les assistants 
et adjoints des centres hospita- 
liers des hôpitaux, et les intermes 
en médecine des C.ELU. autres 
que ceux de l’Assistance publique 
de Paris, ont bénéficié de 
mesures particulières de revalo- 
risation. 

Après les dépenses de person- 
nel l'ensemble des dépenses 

aux achats de pro- 
duits, fournitures et services 
d'entreprises extérieures néces- 
saires eu fonctionnement cou- 
rant des établissements hospita- 
liers, ainsi qu'à l'hébergement et 
eux soins des malades, repré- 
sente le poste le plus important 
du compte d'exploitation des 
hôpitaux malgré one nette dimi- 
aution de ce poste entre 1962 
(G6 %) et 1976 (26 %). 

Les achats de produits ali- 
mentaires ont vu leur part dans 
les dépenses totales d'exploita- 


où 


La filiale française d’un groupe pharmaceutique Européen recherche 
un MEDECIN. Ce collaborateur assurera le lancernent et la supervi- 
sion des expérimentations, la formation technique des délégués, le 


courrier médical. 


Le poste conviendrait à un médecin homme ou femme, titulaire d'un 
CES, ayant une première expérience dans l'industrie pharmaceuti- 
que, désireux de s'intégrer au sein d'une équipe jeune. 

La connaissance de l'allemand est indispensable. 


Envoyer C.V., photo récente et rémunération actuelle sous la réfé- 
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Un numéro spécial de la 
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168 pages, nombreux tableaux et schémas 
Prix franco France : 18 F - Franco 


avenue F.-D.-Rooserelt - 75098 PARIS 


tion divisée par deux de 1965 à 
1976 (passant pour l'ensemble 
des établissements de 114 % à 
58 Ge). 

Parmi les dépenses à carac- 
tère médical, la part des produits 
pharmaceutiques a franchement 
ditninué, passant de 7 % en 
1965 à 4,6 % en 1976. Ici eussl 
la dispersion demeure Impor- 
tante. 

En revanche, les autres 
dépenses À caractère médical 
Uournitures, petits matériels, 
Prestations de services) ont 
connu une forte housse. Elles 
ont dépassé les frais de phar- 
macie en 1974 Enfin, l'évolution 
des dépenses de gestion, notent 
les rapporteurs, apparait « assez 
raisonnable 


». 

Ce rapport, qui fait partie 
d'une étude globale sur le coût 
de l'hôpital, permettra certaine- 
ment, à défaut d'une maîtrise 
rigoureuse des dépenses hospi- 


est le plus élevé et de mieux 

orienter les différentes actions 

de rationalisation et d'économie. 
Dr. PHILIPPE LEDUC. 





{1) Document no 50 du CERC, 
3. boulevard de Latour-Maubourg. 
75007 Paris. Tél : 705-23-10, 
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L'ACTUALITÉ SCIENT IFIQUE 


A Saclay 





Un microscope électronique à très haute tension 
pour tester les matériaux destinés aux surgénérateurs 


* Alors que se construit 4 Creys-Malville, près 

premier réacteur 
surgénérateur de grande puissance (1200 méga- 
waits), ingénieurs et chercheurs s'interrogent 
sur les moyens à mettre en œuvre pour que 


-“e Lyon, Super-Phénix, le 


les centrales industrielles qui 


en de PS ne rentables. L'un des 
passage 0! Pour y parvenir tient 
dans Ja mise au point d'aciers et d'alliages 
présentant une meilleure tenue aux fortes irra- 
diations existant au cœur des réacteurs. 
Pour simuler en jaboratoire les phénomènes 
de ces matériaux, qui entrent 


df 


Dans les centrales nucli ü 
CR du plus grand Intertt once 


séjourner le pl 
Sible dans les réacteurs pour en 
tirer Je maximum d'énergie. Mais 
ce que souhaitent l'exploitant et 
l'économiste n'est pas toujours 
réalisable techniquement. Les 
xéactions en chaîne qui se produi- 
sent dans les centrales nucléaires 
donnent naissance à un intense 
flux de neutrons dont le bombar- 
dement continu peut affecter Ja 
tenue de certains composants. Tel 
est le cas des gaines métalliques 
servant d'enveloppe au ‘combus- 
tible — uranium ou mélange 
d'uranium et de plutontum — qui, 
à la longue, ont tendance à se 
fragiliser sous l'effet de fortes 
irradiations. 


Ces phénomènes — fluage et 
surtout gonflement — ne devien- 
nent perceptibles qu'après un 
séjour de deux ans environ dans 
le réacteur, ce qui implique que 
tout matériau nouveau soit, QE 
"usage, hradié pendant une pé- 
riode probatoire aussi 


pour -en vérifier les SALES ÉDe 
telles contraintes de temps sont 
diffichiement acceptables pour les 
métallurgistes, qui ont à se pro- 
noncer rapidement sur les nou- 
veaux alliages et les nouvelles 
variétés d'acier qu'ils proposent. 
C'est la raison pour laquelle, à 
l'instar des Américains, des Bri- 
tanniques et des Japonais, les 
spécialistes français, qui, jusqu'à 
ce jour. devaient se rendre en 


pour procéder à 
leurs essais, se sont dotés d'un 
microscope électronique À très 
haute tension. 


Un aiomé déphcé 
loutes les six mimuies 


Contrairement à ce que l'on 
pourrait croire, cet appareil n'a 
PRE ae pa 

a ce 
de son faisceau d'é cap! 
bie, dans un 
déplacer des atomes, de disloquer 
des uX, 
teur. Grace à lui, il est possible 
en moins de cinq heures de si- 
muler ce que subissent des compo- 


Ë 





Un colloque des Amis de la Terre sur la science contemporaine 


Les risques et l’ignorance 


« Réflexions sur quelques déve- 
Joppements de la science contem- 
poraine » : tel était le titre d'un 
intéressant colloque récemment 
par les Amis de la Terre. 
Intéressant par ses thèmes, mais 
aussi par son public : des gens 


étaient moins fondées, des scien- 


tifiques qui mettent ou ne mettent 


pas en question certains aspects de 
le science, quelques antiscienti- 
fiques naïfs. Les débats ne pou- 
valent être que confus: ils le 
cette confusion n'a 
pes empêché que soient posées 
quelques questions fondamentales. 
Premier thème abordé : les 
orientetions actuelles de la p g 
sique et le débat sur la significa- 
tion des théories quantiques. 
Fra d'Espagnat, qui & 
réceroment posé en termes ACCES 
sitles à un Jarge publie fie Monde 
au 4 décembre 1978) un problème 
connu des seuls spécialistes, f 
d'abord expliqué comment les 
secousses du début du siècle ont 
amené les physiciens à remettre 
en cause les « idées simples ei 
claires », à chercher d'abord à les 
remplacer par d'autres — c'était 
en gros le point de vue d'Etnatein, 
—— puis à renoncer suivant HU 
à décrire la réalité en so! 
6e limiter à une théorisation de 
l'expérience humaine .communi- 


Pos: 
de percevoir ia réalité en utilisant 
des non COMMUIS 3 a 
élimine la mage, — 
Turc qu'on puisse décrire le 
réel avec certitude ». 


a, = L} À ï 

Le totalitarisme de l'opératoire 

Le relais fut alors pris par un 
autre physicien, M. Jean-Mrc 
Lévy-Lébiond, qui rappela d'abord 
que les « idées simples et claires» 
de la physique classique ont eu, 
en leur temps, bien du mal à 
emerger : la physique du concret, 
c'est celle d'Arisiote, poux laquelle 
un objet qu'on cesse de pousser 
s'arrête, Les problèmes actuels 
signifient pour lui que « nous 








Jement plus 


en dériveront 


sants trradiés pendant deux ans 
dans le surgénérateur prototype 
Phénix u 

Ainsi peut-on, tout à loisir, 
reproduire les effets des neutrons 
émis par les réactions en chaîne. 
Lorsque l'un d'entre eux, doté 
d'une énergie d'un million d'élec- 
tron-volts, frappe de plein fouet 


un etome de nickel d'une galne 


de combustible, celui-ci, sous le 
thoc, se déplace. Grâce à l'éner- 
gie acquise au cours de cette 
collision, cet atome parcourt à son 
tour quekque deux cents angs- 
troems (1) au cours desquels il 
bousoue les atomes qui l'entou- 
rent. & 

Avec les microscopes à très 
haute tension, ce ne sont plus les 
neutrons, mais les électrons qui 
chassent les atomes Chacun de. 
ceux que contient l'échantillon 
testé est déplace toutes les-cinq à 
six minutes Au bout de cinq 
heures, on estime.en moyenne 
que chaque atome a été déplacé 
au moins ane centaine de fois, 
ce qui correspond aux effets que 
subissent les assemblages des ék- 
ments combustibles d'un réacteur 
dont le taux de combustion est 
légèrement inférieur à 70000 mé- 
gawatts-jour par tonne, 

Les défauts ponctuels occa- 
slonnés par les neutrons dans la 
matière ne sont pas visibles à 
l'échelle macroscopique et, dans 
le plupert des cas, les plaies se 
cicatrisent d'elles-mèmes. Mais, 
parfois, il peut arriver, à la lon- 
gue, que ces défauts s'accumulent 
FR pe ne d' e 

percepi a 
de con onntbIes Du fait de son 


a de taille, celle-ci ne 
plus librement dens son 
t et le fluide chargé 


‘ niques viennent donc s'ajouter 


des contraintes thermiques peu 
acceptables pour Je bon fonction- 
nement du-zéecteur. +" " 


Ce’ phénomène de gonflement, 
pour autant qu'il se manifeste 
dans les centrales nucléaires clas- 
giques à uranium naturel Ou ura- 
nium faiblement enrichi, ne nuit 
en rien à leur fonctionnement. 
Les conditions d'exploitation sont 
en général telles — changement 
du cœur par tiers tous les ans, 





commençons à comprendre la 
mécanique quantique » et qu'il 
nous faut « relier cette connais- 
sance théorique. à la connaissa: 
Commune ». M à 
Le débat qui suivit introduisit 
une question intéressante : on 
utilise les théories quantiques 
« parce qu'elles marchent, qu'elles 
tent d'aller vile, sang Té- 
fléchir.» bien qu'elles soient loin 
d’avoir ours, au Ceres 
matique, un niveau de cohérence 
er Ce « totolitarisme de 


a ire » qui pousse à aller COUrS 
préocceu 


de l'avant sans trop se = 
per des coins d'ombre, on le re- 
trouve ailleurs dens et hors le 
science. Et la sensibilité des mem- 
bres où sympathisents des Amis 
de la Terre les pousse naturelle- 
ment à le mettre en question 


L'apprentissage chez le bébé 
Le ton changer quan on Passa 
physique à la blologie, avec 
je Hptoatlons du génie - 
que 
— à 
t sous-jacent ‘5 


les 
ments éculés furent employés, et 
chaque réponse rejetée 
cipe comme « reponse E techni- 
cien ». Au point qu spécia- 
Îtes invités, M Bernardi, dut, 
& certain moment, rappeler que 


- les scientifiques sont aussi des 


hommes. Auparavant, il avait 
soulipné que, vers le milieu des 
années 70, lorsque es manipu- 
lations génétiques apparurent 
comme un irrempiacable moyen 
d'étudier les gènes des animaux 
i ou de l'homme, 
comme une vole vers la synthèse 


de posés biochimiques, ce fu- 
Ê les chercheurs qui attirèrent - 


rent les 


‘ l'attention sur les risques possi- 


bles. 

‘ La salle n'écoutait pas. La salle 
En MO condatrner 
occupants — voulait Con 

les manipulations génétiques, en 
arguant que puisqu'il y a norme 
il y a risque, en ignorant que 
« le problème du est cerné 2 
N n'y eut-pes de débat, Un can- 
cérologue fit remarquer qu'on 8 
surtout peur de ce qu'on. tgnore. 


Certains voulaient avoir peur, et : 


voulaient fgnorer. 


‘quard et Langaney, en exposant 


ti 
n'était pas le com- u‘une 


par prin-. 


notamment dans la fabrication des gaines de 
. combustible, et pour Btre en mesure de tester 
rapidement des variëtés de métaux éventuel 


adaptés, le Centre’ d'études 


nucléaires de Saclay vient de s'équiper d'un 
microscope électronique ä très haute tension 
{plus de 1 million de voits}, acheté en Grande- 
Bretagne pour la somme de 6,5 millions de 
francs. Un crédit supplémentaire de 25 mil- 
Hons de francs a été débloqué pour la réali- 
sation d'équipements annexes et In construc- 
tion du bâtiment qui abrite l'appareil 


irradiation plus faible — que les 
assemblages de combustible sont 
remplacés avant qu'il n'inter- 
vienne de facon génante. Il en va 
autrement dans les surgénéra- 
teurs de grande puissance où les 


“taux d'irradiation sont beaucoup 


plus élevés. Le bombardement 
oontinu des neutrons — environ 
dix fois plus intense que celui 
émis par les de type 
classique — et la heute tempéra- 
ture du sodium dans lequel ke 


cœur est plongé favorisent le | 


gonflement des gaines, qui, par 
mesure de sécurité, doivent Etre 
remplacées. 

Au plan économique, l'opéra- 
tion se solde par un important 
manque à gagner, les combus- 
tibles n'ayant pas eu le temps de 
fournir l'énergie que l'on était en 
droit d'en attendre. 

Avec leur microscope, les cher- 
cheurs de la division de métal- 


.lurgie et d'étude des combustibles 


nucléaires du Commissariat à 
l'énergie atomique vont donc 
sefforcer de faire un premier tri 
de supporier pendant ane ngne 
su, 
période les conditions de. fonc- 
tionnement des TS, 
Des échan 


“plus riches en chrome, des allin- 


ges nouveaux passeront ainsi au 


‘microscope et Ce n'est qu'après 


avoir donné satisfaction qu'ils 
feront l'objet d'essais complémen- 
réacteur. 


-taires dans un 


Si pour Super-Phénix fl est 
pre que les gaines de combus- 

bles résistent sans dommage à 
un ue combustion de pou 
mégawatts-jour par tonne — 
l'équivalent de cent vingt dépla- 
cements par atome pour un 


eroscope, — les 
experts estiment qu'il faudrait, 

ur disposer de réacteurs sur- 
Fes érateurs rentables, atteindre 


être capable de pour 
chacun de ses atomes quelque 
deux cent cinquante dépis- 
cements. 


JEAN-FRANÇOIS AUGEREAU. 


{11 Un angstrosm vaut un dix 
millionième de milllmètre 


Le thème suvant était la socio- 
biologie; cela faisait molns pro- 
biéme, nul ne s'étant avisé de 
défendre les thèmes chers à la 
nouvelle droite, MM. Ajbert Jac- 


ce qu'est la socioblologle, ne la 
dérendaient pas: ils refusient 
tous deux, et pour des raisons 
différentes, l'extrapolation à 
l'homme des études de comporte- 


raisons principalement = 


l'existence de cet apprentissage, 
de pren tout comportement 
le presque 

inné, pertuel une très grande 
variété, à l'intérieur de l'espèce, 
qui laisse peu de place à des lois 
générales du comportement. 


Le colloque prenait fin par un 


Ses a 2e cp CE 
en 
De se guère à l'élaboration 


MAURICE ARVONNY. 


Monet Ne et cr AN Re nt ne 


+ . 
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(Publicité, 
ELECTIONS AU COMITE NATIONAL 


le courant du deuxiéme trimestre 1! 
1519, modifié par le décret 78-854 du 7 novembre 1919. 


d'établir la liste des électeurs, 
Ceux-ci sont avisés individuellement de La section à laguelle lis 


sont rattachés, 


Les personn 
reçu d'avis individuel dolvent auresser ieur demande d'! 
motivée su 





4 Dans la collection des DICTIONNAIRES PRATIQUES dirigée par L. PERLEMUTER 
! PRATICIENS : | 


Parce qu’aujourd’hui 
la moitié de vos patients 
sont des enfants : 


er: E DICTIONNAIRE PRATIQUE 
DE THÉRAPEUTIQUE 
PÉDIATRIQUE 

par R. Steinschneiïder et coll. 


816 p., nombreux tabl, - 170 F* 





Dans la même collection : 

E DICTIONNAIRE PRATIQUE DE 
MÉDECINE CLINIQUE, par L. Perle- 
muter, À Cénac et coll 1832 pages, 
10 figures - 275 F* 


O DICTIONNAIRE PRATIQUE DE 

PHARMACOLOGIE CLINIQUE, par 

. Ÿ. Touitou. L. Perlemuter et coll, 1204 
pages, 17700 entrées - 235 F* 


O DICTIONNAIRE -PRATIQUE DE 
THÉRAPEUTIQUE MÉDICALE, par 
L. Pedemuter, P. Obraska, J. Quevau- 
viliers et coll, 8° édition, 1600 pages. 
(Ouvrage couronné par l'Académie de 
Médecine) - 250 F* : 


A paraître : DICTIONNAIRE PRATIQUE 
DE DIÉTÉTIQUE ET NUTRITION 
[" prix MLS valables jusqu'au 31-03-80) 


Pour commander le DICTIONNAIRE PRATIQUE DE THÉRAPEUTIQUE PÉDIATRIQUE où 
l'un des dictionnaires de la collection, veuillez libeller votre règlement à ordre de M.L.S. 
NOM — ADRESSE sasscsoccccconne é 


7, rue Geoffroy-Saint-Hilaire 
75240 Paris Cedex 05 
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DU CENTRE NATIONAL DE LA RECHERCHE SCIENTIFIQUE 
Les élections au comité pattonol qu CNRS. vont avoir leu dans 


Les électeurs sont ceux flsés par le décret 79-780 du 10 septembre 
Le commission électorale du comité national du CNRS. achève 


es qui, À la date du 22 février 1980, n'auralent pas 
Anscri, 


Secrétariat général de la commission électorale, C.N_RS., 
23, rue du Maroc. 75840 Paris Cedex 19, dans un délal de quinse Jours. 
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HISTOIRE 





CORRESPONDANCE 


Les meurtre de l'amiral Darlan, le 24 dé- 
cembre 1942, est-il l'œuvre de quelques isolés 


qui auraient tiré à la courte-paille le jeune 
exécutant Fernand Bonnier de La Chapelle, ou 


at-4 été inspiré de plus loin 


d'Alain Decaux 
par des émis- 


M. GASTON PALEWSKI : 


< L’absurdité de l’accusation portée contre de Gaulle > 


Invoquant son droit de réponse, 
M. Gaston Palewski, président de 
l'Institut Charles-de-Gœulle, nous 
adresse la lettre suivante : 


dans Je journal 
te EORAE la rectification eul- 


a de remarque qu'aucun de 
ceux qui aétaquent la mémoire 
du général de Gaulle ne fait 
mention de son représentant per- 
manent à Alger au pue du 
meurtre de Derian, Ren é Capi- 
tant, par les mains duquel tout 
pastait. Il est vrai que la pureté 
morale de celui-ci étant prover 

blale, il tal difficile de 1 sup. SOUp- 
conner d'une connivence quelcon- 
que dans l'assassinat de Darlan. 
D rs, Si nous avons eu le 
malheur de perdre René C: É 
tant. le page apporté 

a trois ans par Mme Capitant, & 
qu'elle est Fête à renouveler. s’il 
en est besoin. est sans réplique. 

En effet, dans le livre intitulé 
les Rivauxz de Charles de Gaulle, 
paru en 1977, Mme Laurens re- 
produit ce témoignage : a Un soir 
à Alger nous étions fous à la 
maison. Il faisait nuit. On sonne, 
et René hésite à me laisser ouvrir. 
J'y vais quand même, et je me 
trouve en présence d'un Colosse 
qui me dit simplement : «Je suis 

> Dumas. Je viens de Constan- 
» line, je voudrais voir le pro- 
» fesseur Capitant.» 

Dumas, ancien à 
Libreville, devenu minotie à 
Constantine, est membre de 
Combat. «On me propose un 
drôle de turbin. dit-il, je ne sais 
Bt fenconrage, £ ponraivre 

encourage (vre, 
alors Dumas lance tout ä trac: 
one promet Foie mécesairs 
avan impunité après e 
tue Darlan. Faut- dire Ou?» 

« Jamais de la vie, s'crle son 
interlocuteur avec force. Rompez 
jeu les contacts avec ces gens- 

au contraire, Nous voulons la 
Dares de Darlan et non sa 
mort. Nous ne sommes pas des 
assassins. » 

Enchanté, soulagé, ayant lut- 
même flairé dans F'artatre quel- 
que chose de trouble, Dumas ne 


se le fit pas dire deux fois. I 
pense qu'il a.eu bien raison de 
venir voir le professeur Capitant. 
Les Canitant cherchent a 2 pu 

me css proroceion Tr s'agit 
de gens retors qui veulent à ia 
fois se débarrasser de Darlan et 
Wecident typi de Téunosphire 

ci que de 

algéroise de l'époque. H y a quel 


évanie mn isa due d'une frande 
le 

smptaité et qui faisait ai facile- 

ment d'une pierre deux coupe. 

Après cela, ne semble-t-il pas 
que la cause soit entendue ? 

3) L'argent remis au général 
gasdere était done à gens 
Capi pour son journe 
Combat. I] est probable que le 
général d'Astier a demandé à 
René Capitant s'il pouvait re- 
mettre une faible partie de cette 
somme à son frère Henri d'Astier, 
qui soutenait notoirement une 
âction favorable à la Résistance, 
Cela explique que l'on ait pu 
trouver un reliquat de celte 
somme chez l'infortuné Bonnier 
de la Chapelle, sans que le géné- 
ra] de Gaulle ni Capitant n'aient 
été en rien mélés à l'assassinat 
de Darlan, comme on ose le pré- 
tendre en ce qui concerne le 
général. 


3) J'ai rappelé précédemment 
le témoignage de l'amiral de 
Gaulle et les raisons pour les- 
quelles son père lui avait indi- 
qué sa contrarlété en apprenant 
la nouvelle de l'assassinat de 
Darlan 


Le général Billotte, chef de 
l'état-major particulier du géné- 
ral de Gaulle pendant que j'étais 
directeur du cabinet, rappelle à à 
ce sujet que, « le 10 décembre au 
mutin, l'invitation de Roosevelt 
est portée au Carlton Gardens 
par l'amiral Starck qui repré- 
sentait Roosevelt auprès de 
nousv. L'amiral Starck déclare 
au cours d'un déjeuner Fe 2 a 
suivi q l'entretien en. 
général Gaulle et Le présii 
des Etats-Unis sera Pride 
difficile, mais cordial et fruc- 
lueur, que le pen Le 
TG QU'ap; er 
haute naleur de son interlocu- 
teur et que les deux hommes se 
mettront alors d'accord sur le 
sort de l'a expédient provisoire » 
Ü). Celui-ci pourrait étre invité 


M. PIERRE ORDIONI : 





Les <oublis> du 


M. Pierre Ordioni, ancien chef 
de cabinet du préjet d'Alger fus- 
qu'en septembre 1942, rappelle que 
le comte de Paris, contrairement 
à ce qu'il affirme dans ses Mémoi- 
res télévisés, a inrité par circu- 
laire du 8 août 1941 au « loya- 
lisme » envers Pétain. 


Îl ajoute, à propos de l'affaire 
Dartan : 

Le comte de Paris a sans doute 
oublié que ce n'était pas M. Sru- 
tin, député d'Alger, qui, le pre- 
mier, en novembre 1942, avait eu 
l'idée d'une application de la loi 
Tréveneuc 1et non pas Le Tre- 
venéc comme fl la nommei. 
mais le général de Gaulle, déjà à 


comte de Paris 


la recherche d'une légitimité, dans 
un discours prononcé à Brazza- 
ville, le 11 novembre 1940. 


Le comte de Paris a sans doute 
oublié que l'exécution du malheu- 
reux Bonnier de La Chapelle, le 
26 décembre à l'aube, a eu lieu 
avant la réunion du conseil d' 
pire, tenue le même Jour à 15 heu- 
tes dans mon propre bureau au 
gouvernement général. 


Sa chronologie des faits étant 
fausse, le comte de Paris a sans 
doute oublie que sa visite, dans In 
matinée du même jour, aux géné- 
raux Giraud et Bergeret, avait 
pour objet de solliciter leurs voix 
lors du vote, dans l'après-midi, 


saires de Londres, par le comte de Paris pré- 
‘ sent à Alger, ou encore par les deux, les uns 
se servant de l'autre ? 

avant l'été par une émission 


où la veuve d'un des témoins, 


Mme Henri d'Astier de La Vigeria, accusait 


à faire rernate en un Heu loin- 


, jusqu'à la Jin des hosti- 
ités 2. 

Le général Billotte 8 mjoute © : 
«Ce serait donc 


Loin aurait Luonné TPE Por 
d'exécuter Darlan!» 
Tous ces témoignages montrent 
donc l'absurdité de l'accusation 
prie contre le général de 


4) Enfin, M. Poirot - Delpech 
ca ; «M. Gas ton, Palais 
affirme qu'un ordre général 
concernant Lx disparition de 
Darian contredirait lout ce qu'il 
a appris comme directeur de 
Cabine, Soit ! Mais res 

Duverger a beau jeu de répii- 
quer que ces sortes d'affaires se 
règlent par d'aures voies,» 

Je voudrais, à cet égard. faire 
remarquer à M. Poirot-Delpech 
que, Jié d'amitié avec Je général 
depuis 1935, je jouais auprès de 
lui un réôle dont i n'y à pas 
d'outrecuidance de ma part à 
faire état, puisqu'il m'a valu 
toutes les attaques publiques et 
privées qui étaient menées inces- 
samment contre l'« entourage » 
Je répète donc qu'il semble 
im ble qué le général, au 
moment de prendre une décision 
en contradiction avec tout son 
comportement antérieur, ne s'en 
füt pas entretenu avec mol. 

Ce faisceau de témoignages ne 
convalnera sans doute ceux 
qui par le souvenir d'une 
grande ombre, s'efforcent de la 
rabaisser, ra je pense qu'il est 
de nature ne 
doute dans esprit des millions 
de Français et de Françaises qui 
penerent la mémoire du général 

Gaulle. 

Eau visé ne soutenait évidem- 
ment pas que de Gaulle avait 
ordonné la mort de Darlan. ce que 
rien ne permet d'affirmer, mais que, 
d'après M. Fabre-Luce, des gaullistes 
ont pu croire, en poussant à cette 
exécution, comme plus tard à celle 
de Salan, favoriser les desselns du 
général. — B. P.-D.] 





(11 Expression employés par Roose- 
velt pour qualifier ie recours à 
Darlan et calmer le désarroi de 
l'opinion anglo-saxonne, 


pour la désignation d'un succes- 
seur à l'amiral Darlan. 

Le comte de Paris a sans doute 
décidé, D vent Cloigné d'Alger et 

s'est Alger 

est alé, du 22 au soir au 
24 décembre jusqu'à 4 heures, 
dans une ville de Sidi Ferruch. 
mise à sa disposition par M et 
Mme Prohom 

Le comte de Paris a sans doute 
oublié que c'est Marc Jacquet qui 
était alors venu d'Alger en voi- 
ture pour l'informer que c'ébait 
chose faite : l'amiral était mort. 
et qu'il avait longuement étreint 
de joie le porteur de la bonne 
nouvelle. 

Le comte de Paris à sans doute 
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expressément le ‘comte de Paris, et par les 
démentis de ce dernier (<ie Monde» du 
23 janvier 1980), le débat vient de rebondir 
avec un livre d'Alfred Fabre-Luce 
pour ls double complot s < Deux crimes 


d'Alger »). 


oublié les deux visiies que.je lui 
ai faites le 26 décembre dans 
l'appartement de Marc Jacque 
à Alger (décrites dans Tout com- 
mence à Alger) avant et Le 
réunion du conseil d'emp et 
que, au cours de la seconde, ü 
avait rejeté avec violence l'invi- 
ERP qu 
mel a part 
Bergeret, secrébaire général du 
gouvernement d'Alger, de 
M. FL, Chatel, SRE de 
l'Algérie, soit à quitter kmmédia- 
tement l'Algérie, soit à denssger 


au 5° régiment de 


d'Agrique, en Dartanoe Dons pour “. 
Tunisie. : 


front de è 
Le comte de Paris a Sans doute 
oublié qu'il avait, le 
fourni un certificat médical pour 
au 


d'Alger, et qu'il l'avait obtenue. 
Le comte de Paris à sans doute 
oublié que, le complot découvert, 


penchant 
nouveau. 


René Capltant, metabre du trim 
virat , Avec Henri d' 

axe, créé le 
géné) çois d'Astier lors de 
sa visite à Alger quelques jours 
avant le meurtre, n'avait pas été 
arrêté, le directeur de Combat 
s'étant rétuglé ches des amis an- 
glais et g’étant placé sous leur 
protection. 


a S Pa ne og 
PL n'a 
gré élence de 


Lazache, en zone espagnole & 
l'empire chérifien. Tous les des- 
éous du complot noué entre roÿa- 
tue . gaullistes pour abaïitre 
1 Darlan enfin découverts, 


son Procès, par 
Fans Bounte de La Chapelle 
aux commisaires Garivacci et 


M. PIERRE DE BÉRARD : 
< Des inexactitudes manifestes > 


En tant que secrétaire du comte 
de Paris à cette époque, M. Pierre 
de Bérard tient à préciser : 


li Le général François g'Asuer 
a bien ‘rencontré le comte 
Paris 1à l'hôtel Aletti et non che 
les d'Astier) mais ne lui a trans- 
mis aucun ordre concernant 
l'assassinat de Darlan. Au cours 
de cet entretien, le comte de 
Paris 2 simplement confirmé au 
général d'Astier, chargé d'une 
mission d'information par le gé- 
néral de Gaulle, son désir de 
faire appe! à l'homme du 18 juin 
dans lé futur gouvernement que 
le prince constituerait aprés la 
démission de Darlan. 


2 Mme d'Astier affirme que, Le 
21 décembre. le prince était alité 
chez elle, Elle aurait entendu le 
comte de Paris donner l'ordre de 
faire disparaître Darlan « par tous 
les MOYENS ». 

Or, si le prince avait été atteint 
d'une crise de paludisme, Pa 
quoi aurait-il abandonné 1 
micile soMertaNR des Le 
pour aller, à quelques cen' 
de mètres de L ie s'installer da: 
l'appartement très Jonunatrement 
meublé, pas chauffé et surpeuplé 
des d'Astier ? Lé comte de Paris 
n'a eu que deux domicilkes à 
Alger : les 10, 11 et 12 décembre 
chez M et Mme Alphonse Jouvet. 
boulevard Saint-Saëns ; puis, du 





13 décembre 1942 à la ml-janvier 
1943 chez M. et Mme Prohom, 
rue Amiral-de-Coligny, cela sans 
interruption, sauf vingt-quatre 
heures passées chez les mèmes 
hôtes au club des Pins, près 
d'Alger, 

Mais surtout, le 21 décembre, 
Je comte de Paris n'était pas 
malade. EH n'a été touché par 
une crise de paludisme que dans 
la soirée du 26 décembre. C'est 
moi-même, d'ailleurs, qui l'ai 
accompagné à el'Algérian, le 22 
au matin, chez Marc Jacquet, 
pour y rencontrer Jean R! ft. 

3) D'après un extrait du 
«document inédit» publié par 
M. Pierre Ordioni, et dont je 
connais bien l'auteur, ce dernier 
décrit un Alfred Pose «rayon- 
ment» qui lui aurl annoncé, 
le 25 décembre 1942, que le prince 
serait au pouvoir le soir même 
‘on savait pourtant que l'élec- 
tion par le Consell d'empire du 
successeur de l'amiral était fixée 
a us 

je peux: assure 
25 décimnte, Pose D'éat ! nu 
lement rayonnant! Avec lu, 
nous avions pas, une nuit qua- 
siment blanche la suite du 
meurtre de Tariaut, nuit au cours 
de laquelle fut décidé de prèsen- 
ter la candidature du comte de 
Paris. Sous l'effet du drame qui 
venait de se produire et devant 


M° JACQUES ISORNT : 





Mme d’Astier m'a dit. 


Ms Jacques Isorri rapporte un 
récit détaillé de Mme Henri 
d'Astier de la Vigerie, avec l'auto- 
risation de cette dernière : 


En octobre 1963, je dus subir 
une grave opération. J'avais 
comme infirmière une femme 
admirable, qui me garda une tren- 
taine de nuits. Au bout de quelques 
nuits, j'allats moins mal El 
révéla san nes Mme Henri 
d'Astier de la Vigerie Elie Elle me 
raconte par le détail, mème sur 
le pyiama du descendant de Phi- 
lippe Egalité, les circonstances 
dans lesquelles. l'assassinat de 
Darian avalt été ordonné par le 
comte de Paris pendant Puit 
habitait chez elle, et dans les 
termes qu'elle a employés en 1979. 
Elle Pneus a EE iéert le 
général d'Aster de igerle, 
qui avait apporté de Londres des 
dollars pour les frais. transmit 
aussi l'ordre de de Gaulle. Elle 
précisa que l'ordre de Londres 
était de ne tuer l'amiral que si 
celut-ci ne consentait pas à s'en 
aller, De fait, Darlan reçut le 
général d'Astler de la Vigerie, 
mais ne cruüt pas ane déférer 
à ces Instructions général 
d'Astier de la Vigerie Ltée trop 
bien élevé pour lui dire que. dans 
ce cas. 1! le ferait assassiner. 


Le comte de Paris s'est étonné 
que Mme Henri d'Astler de la 
Vigerie n'ait pas parlé avant 1979, 
expliquant par ce retard son im- 
putation de fabuler. Elle m'a tout 
révélé en 1963. sous le scœæau du 
æcret, parce qu'elle craignait 
pour son fils. Le éral de Gaulle 
était président de la République, 
Elle à dû penser que, depuis sa 
mort, le danger était écarté. 


Personnellement, défenseur au 
procès du Petit-Clamart dans une 
procédure scandaleuse, je déposai 
des conciusions tendant à la 
jonction du doser de l'assassinat 
de l'amiral Les commentant, je 
plaidai qu'il était indispensable 
que la cour miltelre de justice 
connût ce dossier afin de savolr 
quelle était la conception du 
£énéral de Gaulle en matière 
d'assassinat politique. soit qu'il 
en alt bénéficié, soit qu'il en ait 
fait l'apologie, soit qu'il l'ait 
ordonné 11). 


{1) Je dieporais de renselgnements 
blen avant que Mme d'Astier de la 
Vigvrie me donnât son témolpnage. 





Le procureur Re ne 
aœ'ayant fait que des 
ches modérés, fut immédiatement 
congédié. Un nouveau procureur 
occupa aussitôt le siège du minis- 
tère public, avec mission de me 
faire chasser au plus tôt. Il ne fal- 
lait pas que la vérité sur la mort 
de Darlan fût pièee mé nr 

un piège m'ayant 

Fu dans des à conditions inouïes, 
que je publierai un jour, ce pro- 
cureur général demanda, pour un 
motif dérisoire, ma radiation du 
barreau. Au cours d'une suspen- 
Sion d'audience, 11 avait sollicité 
les ordres de Jean Foyer, ministre 
de la justice, pas des juri- 
dictions - d'ex lequel 
consulta le présl ue L'de la repas 
blique. Je condamné le 
6 février 1963. Pétas surtout pour 
moi, l'anniversaire de l’esécution 
de Robert Brasillach. un meurtre 
d'un autre. genre, dont la respon- 


sabllité incombe à Charles de 
Gaulle. 
Dans l'ordre des assassinats 


politiques, je seuls surpris qu'il 
n'y alt eu encore aucune étude 
sur la tentative nee a 
général Giraud, À Mazagran, 
28 août 1944, à 18 h. 45. Técnerals 
bien qu Alfred Fabre-Luce la fit! 
fl manie si bien le scalpeL.. 


par le commissaire à la guerre 
Diethelm Avec l'ordre de de 
Gaulle ? Avec le consentement de 
de Gaulle ?_ 


«le vous désigne 
nommément. » 


En ce qui concerne le comman- 
dant Rodier, assassiné à la place 
du général Salan, en 1957, 
M° Isorni affirme : 

Rappelons tout d'abord que 
Salon écrivit à Michel Debré : 
æ« Je vous désigne nommément 
» comme l'assassin du chef de 
» bataillon Rodier… » 


Michel Debré, désigné comme 
l'assassin, est tout simplement le 
ministre de la justice ! Le chef du 
gouvernement est le général de 
Gaulle, au bénéfice duquel Michei 
Debré ordonnait l'assassinat de 
Salan. On lmagine aisément ce 
dupe due pe en bo tios 
devant le timide 
qu'était le président Olmi. 


ÿ Qui a inspiré l'assassinat de l'amiral Dorlan 


Suke à notre compte rendu (-le Monde” 
du 1 février 1980), voici de nouveaux témoi- 
gnages à verser au dossier, que les exigences 
de l'actualité nous obligent à clore, sauf fait 


eb le lieutenant Qnimne Je 
comte de Paris doute 
aublié que. sur l'ordre er général 
Bergeret, il avait été embarqué, 

le 10 janvier, à bord d'un avion 
milltaire sous l'escorte de deux 


Le comte de Paris déclare que 
l'amiral Darlan & été abatiu… 


l'opinion ue. Sans doute 
PA de oublié PR l'A CES, 
dans la 2 Gevant à du 25 décembre, 


gouvernement 
se E mslaient Français de souche et 
musulmans, gsliencieux et triste, 
telle que la montre le film dette 

qui, par une singulière 
ironie, dément au même moment 
les propos du mémoriallste.. 


l'incertitude du résultat d'une 
action totalement imp 
étant à ses côtés, Pose me prit 
le bras et murmura. semblant 
parier à lu!-mème : « Afa pauvre 
Thérèse | Que va-t-elle genre 
Que va-t-elle PeRqer cette 
fragédie” » (Mme Pose, arrêtée 
par la Gestapo. était alors incar- 
cérée à Fresnes.1 Pose étalt donc 
blen loin de la jole décrite ! 

J'ajouterai qu'en mars 1973 le 
document auquel se réfère 
M. Ordioni m'ayant été soumis, 
et y ayant relevé quelques Inexac- 
titudes manifestes, j'avais écrit 
à son auteur pour le prier de 
m'en adresser une copie afin d'ÿ 
porter les rectifications nécessai- 
res. Ma demande n'ayant pu étre 
satisfaite, 1 est regrettable qu'on 
ait publié des extraits £rrones 
ce texte. 

) Œnfin, en ce qui concerne 
Je Diiote de a rome venue le 
embre À Ouge, F pour 

ébereher le Et de 
tiens à préciser que c'est at 
Cordier il-même ui n non ont 
qu'il s'appelait 

c'est du reste ce mème eh à qu 
est indiqué dans certalns ouvra- 
ges, par exemple celui de Cha- 
mine (la Querelle des généraux, 
p. 5151 sans que cela n'ait Jamais 
soulevé une quelconque protesta- 
tion de la part de ! intéressé, du 
moins à ma nnaisSenee 


Je ne sals si dans l'histoire du 
crime à travers ks temps 
existe un précédent : l'accusé, 
ministre de la justice | Amin 
Dadz, Bokessa, eux-mêmes n'au- 
Talent point osé inventer cette 
farce tragique. 

I faut bien savoir qu'en dehors 
de l'accusation de Salan le pro- 
cureur éral d'Alger, M KHel- 
quet, avait adressé un rapport 
détaillé au minstre de la justice 
de l'époque, afin füt levée 
limmunité parlementaire du sé- 
nateur Michel Debré en vue de 
son inculpation 


Pourquoi d'ailleurs ne pas pu- 
le rapport de ce procureur ? 
ministre de la justice de 
r'ébque était François Mitter- 
rand. M. Michel Debré alla 
pleurer dans son bureau pour le 
supplier de ne pas saisir le Sénat. 
Il alla aussi pleurer dans le 
bureau de Robert Lacoste, 


François Mitterrand commit 
alors une erreur impardonnable. 
H s'inclna devant les sanglots de 
Michel Debré et, certainement 
pas par piéié. s'abstint de saisir 
= Sénat { Cette erreur, qui était 

eu surplus un manquement à ses 
obligations de ministre, 1 Ia 
paiera toute sa vie. Miche Debré 
vint au pouvoir, s'installa d'abord 
comme ministre dans le bureau 
où il avait sangloté, et accéda 
ensuite au poste de premier mi- 
nistre. 


I se croyait tenu par François 
Mitterrand. il décida de le tenir. 
Est-ce François Mitterrand qui 
me démentira lorsque je dirai 

ue laaffaire de l'Observatoire » 

ut un piège tendu par Michel 
Debré dans lequel il tomba lour- 
dement ? Je connais très blen ce 
dossier. 


Dans l'affaire Salan, ce dossier 
eut un prolongement souterrain, 
dont très peu d'initiés se rendi- 
rent com] 

Je souhaite qu'un jour on 
puisse écrite une Eistoiré véridi- 
que sur tous ces événements et 
sur ce comité des six dont 
Michel Debré fut l'âme et le 
cheï. Il organisa ces complots qui 
devaient aboutir au retour de de 
Gaulle au pouvoir. Mals, pour une 
Elstobe complète, la seuie véridi- 
{_faudre attendre l'élection 
d'un nouveau président de la 


se 



































en décembre 1942 ? 





HISTOIRE 


Ni l'intention, ni l'ordre d'un meurtre 
chez le comte de Paris 


Lorsque, autour de 1950, l'écrt- 
vain Chamine me demanda de 
présenter et de discuter ses deux 
grands livres, la Conspiration 
d'Alger et la Quereïle des géné- 

. rauxz. elle s'adressait à un 
effectif plus qu'à un auteur, fort 
Éretiee & bord parte 

il 110) a parce qu'il 
s'agissait d'une expérience Aro 
RS PPT nl ral 

ns a! 
Aloré avivé ne 


exemplaire L pion du pays 
s'incarnèrent dans du 
comte de Paris. Re 
Cette heure et ces désirs n'ont 
pas été, quoi qu'en disent certains 
«historiens» plus estimables que 
l'auteur de l'anthologie de la 
pores Er is, Fondue 
ce par l on, ni j' 
d'un meurtre. J'en ai la convic- 
tion totale, et, par la conversation 
que je relaterai ici, 18 base d'une 


TT] 
chique de la France, ni les autres 
chroniqueurs ne s'élèvent, lors- 


Quelques graves bavures FRA premiere utnaent le autre 8tyle, avec Riga 


L'a accident », ce fut, avec le 
retard et les tergiversations de 
l'honnête Giraud, la présence 
imprévisible de Darlan à s 
guelques graves bavures — et 


autre poids, d'un autre effet de 
choc que le pauvre Giraud, un 
contrepoids aussi face à de Gauïle 
qu'ils croyaient, comme tout le 
monde, l'ehomme des Anglais». 
Cela svec un résultat qu'ils 


n'envisageaient : une {m- 
mense Colère 
amère chez les auteurs de l'opé- 


chette de Action française). 
Dans le parti vichysæols, cela 
ricanait ou regimbalt presque 
toujours devant le « renégat » 
Darlan. Les gaullistes voyalent en 
lui l'obstacle, le mal et la mort. 
Mais les cinq et leurs gens — leurs 
jeunes gens surtout qui avaient 
fout joué sur un vrai « tiers- 


STAGE DE FORMATION PERMANENTE 


r PIERRE BOUTANG (F sur la situation à 
a : LÉ LL 
: E ne , Selon ne 
qu'ils parlent du meurtre de Dar- crois même en avoir eu direc- pouvait, ramener ses causes ré- 
lan, à l'indispensable analyse de tement connaissance lors d'un publicaines du désastre, j'opposeis 
dl situation, des forces et des pas- ses passages à Rabat. Son complot ja présence de Darlan, que je 
sions dans l'Afrique du Nord de momarchiste consistait en l'usage tenais Hé aux idéologies de 
décembre 1942, Or voici ce qui de la loi Tréveneuc, qui valait Ta Ile République et de le frame” 
en était : un groupe de peu d'hom- bien mademoiselle Monk. On maçonnerie. eO%/ Darlan, me 
mes, dont la tête pensante fut connaît (j'avais alors oublié) ke dit-il, cela va ètre réglé très 
sans conteste Jean Rigault, avait texte. C'était génial, parfaitement vite. Ce ne sera pas un obstacle. » 
élaboré une politique — at sens praticable soi, et ce ne fué La stature de l'homme, sa «pé- 
des « politiques » _de In satire exclu de la pratique que par nérosité» impavide, ne me lais- 
Ménippée — visant à rendre vaine, l'autre complot parallèle, cælui saient aucun doute : J'entrevis 
à annuler la «collaboration» (de qui n'interdisait pas le meurtre, aussitôt des moyens ‘violents, 
Vichy et au-delà de Vichy), mais l'exigeait, Les ex-canseillers ceux du coup de force auquel la 
comme le gaullisme. J'ai connu généraux ne vont pas avouer, de Maurras nous avait 
ce rève, dès l'été 1941, à Cler- aujourd'hui, aux chroniqueurs 
mont-Ferrand. I ne e'agissait pas qu'ils ont marché, couru par- pes & un meurtre; mais, juste- 
d'un banal et utopique «tiers- fois: on n'avoue pas la part ment, la violence était le plus 
ù », mais de Fublisation de prise à une opération qui a gros désaccord récent entre le 
Afrique du Nord {imprudem- échoué, Mais 12 légalité répubi- prince et l'AF. Comme il m'as- 
ment, peut-être inévitablement,  caine, comme la nuance des trou- surait que la monarchie était 
«séparée » de le guerre et del'Eu- bles ou de guerre civile que repré- pratiquement faite, je Iui de- 
rope par l'Allemagne victorieuse) sentait Darlan, lui donnaient des ma si le prince admettrait ce 
comme tremplin de rentrée de la chances très sérieuses Et, ce siyle de le prise de pou-oir. 
France dans la guerre, Non de l2 ecomplot»-là, Rigault, d'Astier Altendals-je — puisque je n'igno- 
France seule, mais avec l'Améri- et le Prince le connaissaient éga- rais pas le projet Pose d'un appel 
que mûre pour l'intervention, et lement Le différence était que à la loi Tréveneac — qu'il ÿ fit 
attirée par l'évidence géopolitique. Rigault ne croyalt pas que les allusion ? Mais cela ne vint pas. 
Le moyen enaturel» était Wey- Américains, avec qui il avalt tra- J'entends, au contraire, pronon- 
gand, qui se récusa, selon se ‘valllé, se laissergient convaincre cer avec un brin d'impatlence : 
conception de l’honneur et sans de lâcher leur Darlan. Et que € Oh lui! Ça ne fait rien, on lui 
audace. I failait nn DST d'Astier n croyait ni n'en vou- /orcera la main.» 
Rigsult inven! iraud, l'évadé lait : fl ne considérait Darlan que Comme trais dans = 
de Koenigsteln. L'opération réns- comme obstacle et trablson. TrOlS route que Meme dans 1 bn 
sit l'essentiel, puisque les discours donc à la même heure : rendes-vous pour le soir même, 
ricains s'engagèrent eb que celui de Pose, inspiré par le PTiNCE, Jun Paris, où il dinait avec æes 
ks deux grands «partis» furent qui lui donnait son sens et sa vle: amis. : 
tenus hors du secret comme de celui d'Henri d'Astier, discours de 
l'entreprise. guerre et de guerre civile: celui , Je raconterai ailleurs et plus 
de Riganit — chargé de peu de tard ce_que Tui l'entretien, 


' 
ii 
Ë 
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rule 
parti » — se sentaient trahis Second; n'en prévenant donc en portant, 6'est qu'il me confia son 
Philippe Ragueneau a tout.dit rien les effets. Le quiproquo, avec npantien qui rage dans . 


là-dessus et sur la te fatale 1 des Pro » 
d'une logique guerrière qui était donc inévitable mi El mn MU Das 
condamnait Darlan. il ÿ & Le mercredi 2 décembre, J'arrt- pour trarier la politique 
un fait 5 vaià venant, par avion, de nationale, 11 considérait visible- 
ches les clin mêmes, deux afli- Rabat, J'étais convoqué au palais ment comme : 
tudes incompatibles : d'un côté, d'Eté — après avoir été reçu par tion ne tenant pas compte des 
Rigault emér sans doute, mais je Noguès — m'y réalités, Darlsn et Américains 
2 ge à sur un eb ane conjugués 1 pensait peu de bien 


Darlan; Rigaul « collabora- on à Radio-Maroc, tenus de cette conjonction, svait 


teur » par force avec les Améri- J'incurver, bon et 
caims maîtres de la guerre. De mon els, en D 
Fautre, d'Astier, résigné à rien. Jen Higsl, de secdise due sooene Jschavélien, m'en sr 
fort des jeunes enthousiasmes du affaires tiques. Arrivé au pa- violence qui en ferait . 
«parti patriote» à Alger. Tous ïais je dus attendre une 

deux monarchistes, on sait, heure à la porte de son bureau. A conclut, en me demandant 
us Ripauls à gone CASE Je me souviens d'me de rester avec li comne son 
«au comptant ». Bien celui-ci cæe ne IDAan- 
restât au 23 décembre l'adjoint quaft d'humour et d'indé- 
théorique de celui-là au secréta- Lo ee EN e. FE L pendanee étant données 1 
riat les affaires politi était reconnut : nous nous étions ren- (Conditions de ma venue à 

sur 8 touche, incap, trou  contrés le soir de la déclaration J'acceptai, sis lui demani 


(y 


ver sa place dans une politique guerre, au café voisin des de rentrer à Rabat pour les fêtes 
résignée, fût-ce provisol La : P'Acti de Noël à 
ee LT bureaux de l'Action française. 


otre commm sentiment mo- Au diner, Henri d’Astier et ses 
Un autre «accident» de T'his- narchique et l'identique analyse amis confirmèrent, sans la fixer 
toire celui-là plus «absiraitr. de la politique et de la guerre tout à fait, l'impression que 
ausit décider de tout : Alfred rendirent l'entretien chaleureux notre entretien m'avait suggérée, 
Pose, qui n'appartenagit P28 AU ef franc. Je n'en ai pas, trente- Je dormis peu et regagnai Rabat 
Fainiètiene antiélemand, nine Dole Panel rente LE fé Cr See ÉODOLE 
sm D “Voici l'essen ur Je D! appren meur- 

gué avec l'antigaullisme, TAPRIO- objet : comme, D son Eirème tre & jeudi, vale de Noël. 


chait d'eux, avait son plan Je 
Le besoin d'une sohion 


Alors, qui a tué Darlan, qui « républicain » et e légaliste » 
porte la responsabilité du meur- comme celui d'Alfred Pose était 
tre ? anéanti par le crime; voit-on les 


ÉVALUATION DES ACTIONS DE PRÉPARATION A LA RETRAITE On sait la nert directe de consells généraux (voit-on aussi 
Animatrice : Geneviève VAUCHER 


du 24 ou 28 mars 1980 (30 heures). lui un acte de guerre. 


l'abbé Cordier, et l'absolution les «proconsuls imposer aux 
donnée avant ce qui était pour Américains L 
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écdiia 
Eenseignements RE tement supérieur, il y ait eu l’auteur ? D'autre part, 


FORMATION 
Route de la Tourells - 73571 PARIS cedex 12 - TEL 3714-92-26 
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ANIMATION ET CONDUITE DE RÉUNION 


Q Isé par le Département de Sclences de l'Education, 
ce sioge se déroulera du 17 ou 20 mors 1980 (24 heures). 
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ITÉ DE PARIS VII 






de la ï à , 

Jeunes hommes qu'il avait attirés Ce mot d'éliminer », s'1 a été 
dans la guerre. prononcé, .n’avait pas le même 
H a sûrement cru, ce qui semble sens pour les deux hommes. On 
énorme, vu le résultat, que cette comprend toutefois que les pro- 
élimination physique de Darlen ches de ce guerrier et ce fidèle 
devait amener le prince au pou- que fut Henri d'Astier aient eu 
rl, ‘1 s’est raconté cette histoire besoln de A ponrALIEe eux- 
en a persuadé son entourage : mêmes que meurtre, irrépa- 
son frère Robert était chez rable erreur, avait l'excuse d'un 
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PRÉPARATION 


AU D.U.T. CARRIÈRES SOCIALES 
(Travail social) autre chose. Je ne rois pas 


Pour tous renseignements écrire à : 
INSTITUT UNIVERSITAIRE DE TEGHNOLOGIE 


Département Carrières sociales 
143, avenue de Versailles, 75016 PARIS 


Alger, L'Ini da étalf, ordre, 
gérance, PSN DA comme La dé tt Non paron 
Darlan n Juste 
POUR ADULTES physique n'était pas une gène ais n'importe Pré -l 
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Gaulle. L'acte de Je 
ère, ou d'amertume d'avoir été 
beso! s'en mèler. L'événement, trahi, n'était pas «légitime» à 
du point de vue rrlliste, levaié ses yeux, avait besoin d'une «légi- 
l'obstacle, comme la Ta timité «temporelle» de surcroit, 
prouvé. Au contraire un projet comme, au spiriiuel, le malhen- 

Bonnier de 
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ÉDUCATION 


APRÈS LE SUICIDE D'UNE ENSEIGNANTE AU MANS 








La «situation scandalense > des maîtres auxiliaires 


est à nouveau dénoncée 


Le suicide d'Haguette Charlot, maitresse auxiliaire en poste, 
depuis neuf ans, dans différents établissements de la Sarthe 
C< le Monde » du 19 février). suscite une vive émotion dans 
le monde enseignant. La Fédération de l'éducation nationale 
(FEN) et le Syndicat national des enseignements du second 
degré (SNES), notamment, ont écrit au président de La Répu- 
blique et au gouvernement. Des responsables nationaux de ces 
syndicats ont assisté aux obsèques, lundi 18 février au Mans. 


De notre correspondant 


Le Mans. — Une simple bande- n'a pus su ou pus voulu régler le 
role : « Hommage à noîre cama- problème». 
rade victime de ses conditions de Unya eu de cours lundi 
travailx. Derrière, quelque deux dans les collèges de La Flèche et 
mille enseignents, parents d'élè- d'Allonnes. où Huguette Charlot 
ves et élus de gauche ont défilé, enseignaït, I ne devrait pas y 
sien jusqu'à l'inspection en avoir non plus ce mardi au 
académique, après avoir assisté collège du Villaret, au Mans, où 
aux obssques. Le secrétaire gé- enseigne le mari de la Le. 
néra! adjoint du SNES. M Gérard Les enseignants de la cité aco- 
Alaphilippe. a dénoncé au cours laire du Mans-Sud ont adressé 
d'une conférence de presse l’&ez- un télégramme de protestation au 
ploitation des maîtres aurtiliatres », ministre de l'éducation. La fédé- 

ire ration dépertementale du parti 

national de la FEN, s’est indigné Socialiste à pris la même ini- 
de « la situation scandaleuse jaite  ‘tiative 
aux maîtres auxiliaires, doni on JULES BRÉAU. 


Les réactions 

© La Fédération de l'éducation © Le pari socialiste — qui a 

nationale a publié un commu- adressé un téléeramme à M. Beul- 
: lac, a aussi publié le communiqué 

« (.….) L'opinion publique ne de suivant : 
rend pas assez COM: _ 
fieuhé densaigner. Difiouté en yet, Mort d'Hupueite Chariot 
core accrue lorsqi s'agit d'ef. dépasse à son cas per- 
fectuer des rem ts dans Sonnel. Sans vouloir exploiter ce 
des classes ae ei Grume & des fins partisunes, le 
De en Een De inersenu à ph re 

729" cas F. 
ces remplacements prennent là prises depuis la rentrée scolaire 
Jorme de deux TE tEME géogra- Pour attirer Pattention de voue 
Er eat Cr AS EE ble qu'il jait aux maitres auxi- 


Limite du supportable quentrane Pas ëté tenues ? 

FauxSiariat, » Ce drame qui ajoute à dou 
» Il est grand temps de mettre tres risques hélas se répéter 
Jin à ce sysième. La FEN et ses si les mesures d'intégrabion que 
pndicats nationauT concernés demande le 


a TT @ LE SGEN-CFDT, a pablé 
ararii Fi et une laration le son secré- 
Mons d'enerciee améliorés à éral. M. Roger 


@ Le SNES a adressé une qui de : € 
de e de 


des 4 
mettre fin sans plus tarder.» gnants motivés et expérimentés.» 





Nouvelle manifestation de lycéens à Brive 





«Je n'ai pas à traiter directement 
de problèmes locaux » 


estime le recteur de Limoges 


Brive, — Près de deux mille responsabilités relève de la diffa- 
lycéens, accompagnés de nom- ation et ne povOque Que Mon 
ceux 


ts, on! esté mépris ». 
le hmdi 18 février qui l'accusent d'avoir «refusé» 
en fin d'après-midt, à Brive, Cer- de recevoir des délégations habi- 
taines de leurs banderoles répon- ltées à présenter de justes récla- 
S ar mations, M Quivy estime qu'il 
le recteur Limoges contre des s'agit d’ «une faterprétation tola- 
enseignants qu'il a qualifiés lement erronée quoique fréquente. 
x » (Ze Monde daté En ejjet, les gropièmes de jonc- 
17-18 février). «Nos professeurs fionnement d'un établissement 
ne nous ont pus appris la hüinex, sont du ressort de la compétence 
pouvaif-on lire notamment, du che/ d'établissement, - excep- 
D'autre part, plusieurs professeurs tionnellement de linspecteur 
avaient revêtu une tose de drap d'académie: mais le recteur res- 
blanc sur laquelle 11 était inscrit: ponsable régional de l'éducation 
«Je suis un professeur indigne». a, comme tel, rission de dtalo- 
Les lycéens avalent, en Outre, guer avec les instances représen- 


crenrisé toute la jour- fatives icales 
du tandt Hs ont un en particulier, et n'& Pas en prin- 
collectif aux à traiter d: PTO- 


der audience au recteur de blissement du lycée Cabanis a 

Uk L, souhailé que je Teçoive une délé- 

pour rappeler leurs revendics- gation, une telle demande ne m'a 

tions, qui portent notamment sur jamais été transmises par le pro- 
». 


que 
communiqué dans #& mé TT (Pubhetté) 
fait Cours du jour - du soir 
PROGRAMMEUR 
ANALYSTE D'EXPLOITATION 


Niveau scies j Escape 
PUPITREUR D.0.S. INFORMATIQUE 


mean exigé : BEPO 





CENTRE DE FORMATION DE FORMATEURS / C2F 


PROBLEME DE L'ACOUISITION DES CONNAISSANCES 


PIAGET ET LA FORMATION DES ADULTES 
Formateur G. MALGLAIVE Psychologue P. VERMERSCH 


DU 10 AU 14 MARS 1960 « PRIX 1540 FRANCS., 
ORAN CONSERVATOIRE NATIONAL DES ARTS ET. 


Ecrire ou téléphoner FORMATION CONTINUE .. 
292 rue St-Martin 75141 Paris cedex OS - Tél. 271 2414 p. 376 
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LE JOUR DES ARTS : 


Le Salon k 

des réalités nouvelles 

1946-1956 

an musée de Calais. 
Créé en 1946, dédié & la mé- 





nouvelles, Culaisien de surcroit, 
permet en fait d'ouvrir le dos- 
sier de l'abstraction dons un 


ulilement le situer historique- 
ment. (Jusqu'au 8 avril), 


Paris-Moscou (suite). 


Le numéro 2 des Cahiers du 
Muséa national d'art moderne 
vient de sortir. C’est un spécial 
Paris - Moscou, qui complète 
« fudicieusement le catalogue 
de l'exposition » (Ponius Hul- 
ten). Il insisie en effet sur 


rapports artistiques franco- 
russes avant 1914 (Jean-Claude 
Marcadé), une analyse du cubo- 
Juturisme russe (Charlotte 
Douglas), ainst qu'ur dossier 
assez conséquent sur la récep- 
tion du cubisme en Russia et 
sur sa diffusion, établi à partir 
de textes de Burljuk, Matjusin, 
Sevcenko, Kulbin, Punin Male- 


nale.) Au sommaire égale- 
ment : le développement de la 
peinture d'avant-garde à partir 
des livres futuristes russes 
(Susan Compton), une étude 
de l'œuvre de Tatlin (Jon 
£. Bowlt), une présentation du 
Vhutemus (L. Zadova), etc, 


€ Montparnasse 19 » 
à Pontoise. 

Le musée Tavet de Pontoise 
(Val-d'Oise) présente jusqu'au 
9 mars une exposition intitulée 
« Montparnasse 19 : Géo Char- 
les et sa revue, ses portraits, sa 
collection s. 

Fondée en 1914 par Paul 
Husson, dirigée à partir de 1931 
par un comité composé de Paul 
Husson, Géo Charles et Marcel 
Say, « Montparnasse 19 » «a 
tenté de faire connaître au 
public de l'entre-deuxr-guerres 
des peintres, des poèles ou des 
écrivains oubliès par la critique 
officielle. Ecrivain lui-même, 
Géo Charles (de son vrai nom 
Charles Guyot, disparu en 
1963) a voué au sport la ma- 
jeure partie de son œuvre. 

L'exposition comprend plu- 
sieurs numéros de la revue 
Montparnasse 19, présente des 
portraits de l'écrivain, certaines 


œuvres de sa collection signées, |. 


entre autres, par Archipenko, 
Delaunay, Masereel, Melzinger, 
Dunoyer de Segonzac, Zudkine, 
Otto Freundilch. Depuis 1969, 
le musée de Pontoise abrite la 
donation Otta Freundiich, qui 
Jut un ami de Géo Charles — 
(Corresp.) 


PSN 


CET 


ETUDE 
DINER-SPECTACLE 
















L'un discret at feutre tion 
Phem, mels la confrontation des 
deux œuvres vaut qu'on oublie 
des signes extérieurs de richesse 
et que, par delà les muscies 
dulsants des cracheurs de feu el 
les pectoraux des fongleurs, on 
entre aussi, epräg Dall, eu 
Centre culturel de Belgique. 
Censé y voir un symboliste, on 
x oécouvrira suriout que les 
mots n'ont que le sens qu'on 
veut bien leur prêter: que le 


© PÉLICIEN ROPS AU CENTRE BELGE 


… L'objet d’une imagination 


“eurréelisme= d'un Dal se 
donne fort blen à Rope quand il 
m'est souvent chez lé maitre Cs- 
talen, qu'une addition, brillante 
mais laborleuse, de symboles. 
Fiestons-on donc à Félicien 
Rops, qui, dans sa seconde mot- 
üé de dix-neuvième siècle, nous 


para, mieux qu'en face aujour- 


d'Aul, avoir synthétisë les forces 
de l'imagination, avoir Jublié de 
bien plus noire sarcasmes, avoir 
fait voler plus haut, plus fort, 
uns malin au moins aussi sûre 
et de plus grande sensibilité, toi, 
fantasmes et obsesslons, 

assurent les eïtuations les plus 
exquises et les plus Improbebles. 
Souvent aussi les moins envis- 
Dies pour fa femme qui, après 
avoir sub} les passions de Bau- 
delaire et de Barbey d'Aurevilly, 
æe voit « objet », comme on dit 
æujourd'hul, Fobjet d'illustrations 
dttentives à ses charmes, sens 
doute, mais dans quelles pos- 
tures, et dans quels états ! « La 
plus belle fllla du monde » n'a, 


LA DANSE DES SIGNES 


(Suite de La première page.) 


Jean Atlan, qui venait de Cons- 
tantine, où il était né en 1913, 
étudia la philosophie er Sorbonne 
ou début des années 30, puis l'en- 
seigna un peu. Réveur, bohème, 
déraciné, il avait recréé, dans l'es- 
pace quadrangulaire de ses ta- 
bleaux, un territoire imaginaire où 
on trouve comme l'évocation d'un 
monde oublié, enfoui, vécu et inti- 
mement mêlé à la pratique d'une 
peinture modeme qui disloquait 
des objets réels et es signes abso- 
lument obstraits. À la suite de 
cette danse de virtuose, chez Pi- 
casso par exemple, les guitares et 
les miroirs tomboient en morceaux. 
Chez Atlan, elle est lente, ample, 
pénétrée, portée por un rythme 
interne Incantatolre. H y a tou- 
jours quelque chose de mystique 
chez ce peintre, dont les tableaux 
sont d'énigmatiques métaphores. Et 
peintre vivant une aventure 
contemporaine, dans ce Paris de 
l'après-guerre, Atian s'était moins 
lié au modemisme des amateurs de 
€ ripolin » et de € Hnoléum », 
comme il l'écrivait à Miche: Ragon, 
qu'à l'esthétique des primitifs. L’in- 


térêt pour l'expression primitive, : 


illustré par les épousailles du 
cubisme et de l'art nègre, s'était 
étendu à Fart océanien, , 
assyrien, égyptien, roman. D'une 
certaine manière, chaque artiste 
contemporain avait établi une 
connexion avec un ou plusieurs 
courants : Giacometti avec la fra- 
gilité des Etrusques, Soulages avec 
les puissantes constructions roma- 
nes, Moore avec les surfaces lisses 
de la sculptures des Inuits.…. 


Ca dépaysement avait un temps 
rapproché Atlon des artistes du 
mouvement « Cobra », qui proclo- 
maient les vertus de l'expression 
romantique sauvage inspirée de la 
sculpture des dieux vikings. Pour 
sa part, la quête d'authenticité 


d'Atlan l'avait ramené au désert 
aïgérien. La danse des signes du 
Méditerranéen est moins gesticu- 
lante que celle des « Cobra » du 
Nord. Eux utilisaient de violentes 
couleurs primaires : le rouge, le 
bleu, le jaune, le vert. ui, des 
Pâleurs ocre dans une lumière 
diffuse qui a souvent des éclats 
de vitraux derrière lesquelles se 
profile l'ombre chinoise de larges 
traits noirs aux contorsions de dan- 
seurs chamaniques. 


L'aventure Intérieure . d'Atlan 
dans l'art modeme, mort à l'âge 
da quarante-sept ans, en 1960, à 
un moment où la peinture abstraite 
était mise en question, apparals- 
sait confuse parce que trop com- 
plexe. Les caractéristiques de son 
œuvre sont restées indécises et 
étronges. Aujourd'hui, la philoso- 
Phie qui l'enveloppait de mots et 
d’intentions obscures ayant quitté 
les mémoires, voici que l'œuvre se 
présente par elle-même, hors des 
courants à la mode et des théories 
fondatrices de la peinture non 
figurative. lsolée de son contexte, 
la peinture d'Atlan est ce qu'elle 
est: l'expression personnelle d'un 
homme qui o erré dans son temps, 
s'y est perdu et en est sorti à 
travers une écriture plastique co- 
hérente, capable d'exister par elle- 
même, par sa seule présence, 


Son œuvre gravé illustre plus 
directement encore la combat sin- 
gulier qu'il a mené, notamment 
dans ces superbes gravures faites 
pour ela Description d'un com- 
bat», de Franz Kofka, combat 
qu'il a fait sien et qui rappelle à 
l'évidence ce que, dès 1946, les 
peintres de l’abstraction lyrique, y 
compris Pollock et Wols, doivent 
à Jean Atlan. 


JACQUES MICHEL. 
+ Œuvres de Jean Atlan au Cen- 
Pompldo: 


tre Georges- ju, JUSQU'EU 
17 mars. 




























‘sur ce plan, rien à envier eux 
femmes du Sacrifice, de l'Enlè- 
vement, de l'idole, si les fesses 
en sont moins consterantes que 
celles de cette épouvantsbis 
Mort qui danse. É 


Quant à la femme triomphante, 
elle s'appelle ordinairement chez ‘: 
Ropa Amour, ou Vice suprême, 
si co n'est la Prostitution et. la. 
Folie dominant le monde, et i= 
très maejestueuse Dame au co- 
chon, alles Pomokrarës. Le sort . 
de Fhomme m'en esi pour eu- 
tant guère plus souhaitable puis- 
qu'il est présent, sefon une fogik 
que qui ne saura étonner les 
petitsils de Freud, à l'Etat de 
phalius prétentieux, 18! cet Iné- 
nerrable Droit au travall, moins 
souvent humble, tel ce pitoyable 
Droit au repos... 


FRÉDÉRIC EDELMANN. | 

+ Centre culturel de 
127, rue 
ars. 


Le, 
Sani aeun, Jonas 


ROCK 


LES RAMONES AU PALACE 
Bêtes et menteurs 


1976 : les Ramones présentent, à 
New-York, le show de roc'e roll le 





PETITES NOUVELLES 


m Le violoncelliste Méstislar Ros- 
tropovitch et son épouse, la canta- 
trice Galina Vichnevskaix, organise 
vont à leurs frais nn concert gratult 
en hommage à Salcharov le 27 fé- 
vrier à 20 D. S, salle PleyelL Ce 
sera une sorte de marathon musical 
do trois heures, totalement impro- 
vlsé. Le violoncelliste a fait appel 
à ses amis musiciens, et le concours 
de Yebhudi Menuhbin, Leonard Beru- 
stein et de Miguel Angel Estrella 
semble déjà assuré. Dès le 22 février, 
les places pourront être retirées 
&alle PieyeL 

8 Lo compositeur Inmnis Xénakis 
gerz nommé directeur du centre de 
cecherche musicale qui va être créé 
à Athènes, a-t-on appris dans La 
capitale grecque. 

M Le violoniste Nathan Milsteln 
&onnera le 2 février au Théâtre des 
Champs-Elysées un récital, soliste, 
dont îles bénéfices lront aux fonda- 
tons Raoul Follerau pour l'aide aux 
dépreux 

M La claveciniste polonaise Elisa- 
beth Choïnacka et l'ensemble 1us- 
tramental «emo dirigé par Alain 
Paris donneront la premiére audl- 





verin, le 4 mars. Au programmes sont 
encors prévues une pièce pour Cor- 
des de Luis de Pablo, également en 
première audition, et des œuvres de 
race Mather, Kimi Sato et Pascal 
Dosapl 

M L'IRCAM oïgauise ans La 
grande salle du Centre Georges- 
Pompidou Ces 28, 21, 2 et 23 [6- 
vrier) et an Théâtre de la Ville (le 
25 février, un cycle de sept 
cancerts-atellers, présentés pur Jeau- 


Pierre Derrien et Vinko Giobokar, 

M Le ministère de La culture et 
de la communication procède au 
recrutement, par CONCONrs, d'un pro 
fesseur chargé d'un atelier de tis- 
sage (tapisserie de lice} et d'lls- 
toire de La tapisserie pour l'Ecole 
nationale d'art décoratif d'Aubus- 
son. Les candidatures doivent Etre 
adressées, dans les meilleurs délais, 
à VEcole nationale d'art décoratif 
d'Aubusson, place Villeneuve, 23200 
Aubusson. 

= Le conflit du Casino de Paris 
entre dans une nouvelle phase. A 
l'lnstigation de &. Pierre Drai, pre- 
mier vice-président du tribunal saisi 
en référé, M. Jean Banchet, le direc- 
tenr, et Le personnel se sont mis 
d'accord pour La désignation d'un 
expert judiciaire chargé d'examiner 
st la situation financière ttraft 
on non de reprendre l'activité de 
Pétablissement, conformément au 
Protocole du 18 octobre 1979, . 

Des membres du eomité d'entre- 
prise ct des secrétaires syndleaux 
Précédemment autorisés à assisttr à 


ce comité pourront venir sur Îles 
Lieux aux heures de bureau, nofam- 
ment pendant le durée de l'exper- 
tise. Le matériel et Les costumes 
resteront sous clé. Le personnel qui 
occupait Les locaux (ele Monde » 
daté 16-11 février) a, de son côté, 
accepté de les évacuer. 

M Le Théâtre national de Belsi- 
que présente le 21 février, à 29 2. 50, 
au Théâtre des Champs-Elysées, tune 
pièce d'Yronne Kenls « Des filles, des 
garçons ?» au profit de l'association 
Jeuuesse-fenu vert, fondation Ro- 
bert Stelndecker qui vient en alde 
À l'enfance et à Fadolescence en 
danger moral. 

E La Société archéologique, scien- 
tifiqne et littéraire de Béziers orga- 
ulse un concours annuel destiné à 
distinguer certaines œuvres inédites 
portant sur l'histoire, Parchéologie 
et ia langue française et néo-ro- 
mane. Les envois évivent &tre 
adressés avant le 10 avril à ML Ro- 
bert Cavallé, secr£taire général üe la 
Société archéologique, 30, avenue du 
22-Août-1944, 34500 Béziers. 


Ua prix super économique. Paris-Calais e: Calais-Ramsgate 
sur coussin d'air, Ramsgate-Landres en car. 2 départs parjour. 


ÆHOVERLLOYD 278.75.05 


24 rue de Saint-Quentin - ‘75010 Paris 8 
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sans issue : ils étaient le moins connu 


lacion. Parce que si en 1976, à l'époque 
du renouvean de la scène d 
Téeviion, Talking Heads, Blondie, les 


Ramones se disputnienr vainemenr le 
privilège d'avoir €t£ Les premiers à 
jover au CB.G.B.5, œ mythique 


de New-Yack qui ressemblait à nne 
l'enjeu anjonrd'hni 
bier supérieur : 
connaissent 
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LE QUARTETTE LUBAT 
x 

. AU MUSÉE D'ART MODERNE 
On ce souvient qu'un peintre, l'un 
des plus grands du début du siècle, 
pour faire naïce la mer Sur ss toile, 
coaremplair la porre d'un hangar. Le 
percption donnait l'appui L'imagi- 
nation, grice eu support, inventait Le 
paysage à sa game De ls même façon, 
sn Mosée d'art moderne, le quartene 
Lubat (avec tois fameux boushommes : 
Beb Guérin, Jean-Louis Chauemps et 
le jeune trombone Pauick Auzier) 


L'iguorent, ue se contente pas d'écrire 
des livres et de parler devant des 


LUCIEN MALSON. 


HERMON 


parallèlement aux en contra- 
diction avec elles. Et ner instans, juste 
comme on clin d'œil, on appel, il 
lisse venir dans coute cette manipu- 
lation sophistiquée un rcrair de sen- 
& . 

Le poysage s’uffine par étapes. 
D'abord, on ne voir que Les grandes 


seprésente un mur malsde aux pierres 
xrop grosses, une porc fermée, des 
fenêtres marées, lé décor est posé. 
Michel Hermou a remplacé quelques 
dasons — Apocalypse, ds ALrsrssa 
Prière —— par d'auxres qui sont de lui 
€ de von coanteur Charles Tilly. Ils 


portraits ». Pareil à nn soleil brut, 
avec on grand rire de colère, fl plonge 
les yeux ouvens dans les rourbillons 
vertigineus des désirs-fruserations, et 
pous entraîne. 

COLÈTTE GO" ‘?n, 


%+ Pottt Montpernasse, 20 1 30. 


CINÉMA 


€Tout dépend 
des filles » 
de Pierre Fabre 


Tout dépend ües Filles, parce que 
tont dépend de l'amour, dans le pre 
mer flim de Pierre Fabre Et 
l'amonr, ca n'est pas squ'seruels, 
dit Jeau-Lnc Beau, poète, toujours 
dans le mème film. D'ailleurs, Ici, 
tont est poétique: Montmartre et 
son clocher, Mathieu et son vélo, 
Jean-Luc et ses idées, Céline et ses 
couleurs, Lucien (père de Mathieu) 
et sa fiancée (Betty), Anna et le 
mariage. 

Joatile do chercher plus Iloln sil 
lon veut rire fnnocemment une 
beure trente-cing. C'est un film sans 
“récit et sans bistoires, seulement 
d’ane bonne humeur communica- 
tive Ou ne pent pas dire que ce 
solt bien réalisé, Le son est parfols 
déplorable et les bouts de ficelle 
apparents Maïs Jean-Luc Bideau, 
Michel Galabru, Christine Murillo, 
Jean-Pierre Sevkier, Tonle Marshall 
et Micheline Presles sont splendides. 
Les dialogues arrivent en avalan- 
ches, cela respire La Jole de vivre 
entre amis. Parfois, aussi, &’est mé- 
lancollque. Tout dépend des hammes. 

CLAIRE DEVARRIEUX. 

* Voir Les films nouvenite 











- Trois disparitions 


° FIRMIN BOUGLIONE 
Le dompteur de fauves Firmin 


pouglione est rer. * dimanche 

17 fi , à la suite d'une longue 

maladie. Il était âgé de sotxante- 
ans. 

CFimmin Bouglione forma avec ges 
frois frères — Sampion Bouglione, 
écuyer hors palr, Joseph, dresseur 
d'éléphants, et Alexandre, le dernier 
survivant, qui dirige toujours le 
Cirque d'hiver — lune des plus 
célébres familles du cirque françals 
Firmin Bougtione junior à repris, il 
Y a quatte ans, l'exploltation du 
clrque Amar et ses petits-enfants 
sont é£alement sous le chapiteau : 
Alexandre comme acrohate et Gipsy 
comme animatrice avec Alexis Gruss 
danior du ctrque Gruss.] 


JEAN CAZENAVE 
est 


danseur Jean Cazenave 
mort, le dimanche 17 février, à 
Paris. Il était âgé de cinquante-six 


ans. 

[D'origine bordelaise, Jean Carenava 
fit partie de diverses compagules et 
notamment du ballet du marquis de 
Cuevas, mais c’est surtout son talent 
de professeur et de répétiteur qui le 
fit connaître en Frauce at à j'étran- 
ger. M participa à la création da 
ballet d'Amsterdam et travallla éga- 
lement avec Serge Lifar : fi avalt 
remonté récemment à Strashourg et 
à Touiouse la « Smite en blanc » de 
ce chorègraphe.] 





M Franz Strauss vient de mourie 
en Allemagne. Il était âgé de qua- 
tre-vinst-trois ans. Fils unique du 
compositeur Richard Strauss, 1] avt 
été son secrétaire particulier. 




























caeie 3 C326-68-51 
lerie }, 20 h, 30 : 
Grimacss et te eue 


Les salles suboentionnées 
et municipales 


=: : Palais ‘des 1-28) 

Coméfie- Française (25-10-20), 29 E. 45 : : Danten Qi Ruban lenne 

2 b. 30 : Dom Juan. Palais des glaces (0607-45-98), 20 h, 45: 
fe Gérer (727-8115), 20 3. 20 : Lionel Rocheman. 

Dane niche ; ane Pre 3m Re are 

Odéon (25-70-30, 20 h. 2% : Un péniche (209-40-39), 20 h. 30 : Bécas- 


petit Odéon (325-70-33), : 
ne. ” 10-89), 18 D. 30 

18 0. 90 + Map, Bonvale Cbane 
son 

Les autres salles 

Antoine (208-71-T1), 20 h 30 : Une 
drôle CRE vie. 

bertot (S87-29-23), 20 D. 45 à 


l'Ours ; Ardèle où la Marguerite. 
atler (06-20 Aid à Audience ; 


SPECTACLES |Cumonve pes Aousreareurs pe CoNcEeTs 


Pour tous renseignements concernant 
l'ensemble des programmes ou des salles 


«LE MONDE INFORMATIONS SPECTACLES» 
- 04.70.20 (figues groupées) et 727.42.34 


- {de 14 heures à 21 heures, 


sauf les dimanches et jours fériés) 





le Dromadiire. 
xouverte no Eee 2 b : Un 
clochard déns mon ardt 
Oblique HS0ESD, 20 D + 1e Oui- 
Warburton. 


sinier de 
874-42-52), 20 D. 45 :. 
ver. 


rlsiancé (20-00-09), 20 2. % : le 


Bleu du Ciel. 


(23510, “D D. 48 + Les ce, 
s'arrache mieux quant c'est 


Hovillé. 
Théâtre des Deux-Portes CSL 


20 h. 30 : Catberivs un soir de 
2 
Théâtre 


2 à S0 : 


Pontoise ; 
33 b. 30 : le Bébé de M. Laurent, 
Théâtre Noir (797 SRE Rt 


le.  Errances. 
rte, 20 h. 30 : le Songe d'une nuit Théâtre Ge. la 
été. Besserre, 20 1 


2 b. :.Pinter and Co.; 22 1 15 
cree J), 20 N 50: la Revanches de Nana; 23 h. 30 
l'Ataller, des Bonshommes Verlaine, 
aimer (528-38-29), Dove k 
tatrice Chauve ; Blancs-Manteaux (87-16-78), 
LA Bragere U1ENE 00). 2 Be On rot : Areuh = MC2; 21 h. 80 : 
Léna des malhous, Reoui, je f'alme: 22 h. 50 : Causs 
Lacernaire (54-57-34) Théâtre noir, à mon ma t6l6 est malade. 
19 h. : En d'A Chedid: Caf Conc =15), 21 h. : Phèdre 
20 à. 30 : Stratégie pour deux jam- à repasser; 22 h. 30 : Paris 80: : 
5 2 b. 15 : A la rech 2 à. : Segoïstein ; 24 hi. : Contes 
See PEtets À AR eût Eur au : 1 29H. 30 
3 ; $ É s 
de Charik N'a Re Lies Baie Bulsses 
Maüeleïne (3265-07-99), 20 1 30 : AXES russes 
Mathurins (2955-00-00), 21 D. : les Cafessalon (2178-46-42), 20 2. 30 
ns mi dS s 1 Parlez-nous d'amour: 21 }. 30 
: nn Café de la Gare (2178-52-51), 20 D. 30 
L'avenir est pour demain; 2 h. 30 


sur 
Michodière (742-95-22), 20 h. 30 : 
Coup da chapeau. 


20 D 20 a NE D 
comédie Cenmartin (743-4941), mére 56 -(2-2-09, Zb:1a. 


Cuisine anges. 
Daunou RD, 21 b. : l'Homme, rs Bemard (5223-08-40), 20 h. 30 : 
et ln l'Homme au chapeau de porce- 


env» 
. : 


EUR Ne) Re IS 


HOUR] 


PR ON ENTNE 


ES Co AO UTRR ES 


DU 25 MARS AU 19 AVRIL 1950 





DE PARIS 





LE LAC 


DES CYGNES 


MEET ER ESS 





TCHAIKOVSKI 


CHORÉGRAPHIE ET MISE EN SCÈNE DE V. BOURMEISTER 









(MATINÉE 14H30 - 
SOIRÉES 20H30 — 









Pour vous réserver les maïleures pages 


bon ci-dessous et retournezdle à 
DES CONGRÉS - FORTE MAILLOT - 
Si vos bilets ne vous parvensient Des 


réciamez 
admise après In séance. 









ORGANIS 


['acar | ET 
ALAP. 








ces, remplissez immédiatement 
: BALLET DE L'OPÉRA - PALAIS 


BON DE RÉSERVATION PAR CORRESPONDANCE 





MARS : 282 SOIRÉES 20H30 — 29 (MATINÉE 14H30 - sort 


20H30} - TINÉE - AVRIL : 1-2-4-5 SOIRÉES 20H30 — 
D 40 SOIR 20H30) - 7 (MATINÉE 15H). - Bon 


TINÉE 14H30 - SOIRÉE. | 
1540- RS DORE ADO 19 MATINÉE MH SORÉE AH. |: 


LOCATION AU PALAIS DES CONGRÈS A PARTIR DU 7 MARS 
(2H 30 A 19 H) - PAR TÉLÉPHONE AU 7827.78 À PARTIR 
DU 15 MARS{B HA 18 H} ET TOUTES AGENCES. 

PLACES : 110-80-50-30 F 


20H30) - 13 [MATINÉE 


BP N° 7- 76853 PARIS CEDEX 17. 
pas 8 jours avant la date choisie, 


su 758.27.78. Aucune réclemation ne sera 


ATION 
[ LUMBROSO | 


Edgar (322-11-02), 20 h 45: 
L'arche du pont n'est plus soli- 
Boutes-du Nord (230-94-50), 29 h.30: : MUéSire : Ga Marais  (218-05-53), 
20 h 50 : les Amours de Don 
pps 2h 45 : Dracula- 


mile Marie - Stuart a 08-17-80 
Trcoter à 
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CONCERTS 












PAUL SORBONNE CONCERT SOLEMNEL 























L.| BADURA-SKODA Le" | “LS EAN | CO USE 
ETS Eusiate BUY 71 D... sectes 
ET RE 
cl Hal | MR MUSIQUE DE CHAMBRE 
il ET DRCHESTRE 
CONOLIA  ÉS ReR éee |  Istan MATUZ 





105 muver PS. BACH 
P.e. Werner) &. Chrétien Mr GLOBDKAR - ECTVOS 


M, YASUDA, violon LE ANELAO MARIONNETTE: S 20 jEzsmbie lnstramental 


et CROPIN 






























F. LAURENT, sopr, |éP£e2 NOUV. ORCH. PHILHARMONIQUE 

Compe-Chon (E72-01-ts), 20 2 90 ; 1 | A2 _ Fat SALZBQURS mes Dir. : Gilbert AMY 

Rd A EULRE rs "RES ren | S0l.: BL. GHBER 
Direction : Récital : FRANÇOISE Tote MARNE ART 
















THINAT 


Ramesn, Déodat de 
Werner.) Debussy, Sang eee 


24 ane) ABques MERCER LÉ. 


Besthoven, Berg, Chopin 


RÉCITAL DE CHANT 
Julia HAMARI 


A Ets CONCERTS D ne 2 féwrier SR Ro rames 
| Med ts Lt MUSIQUE AU PRÉSENT 
APEREHIS - GAUSSIN 


De ITAGLIAFERRO De TION LeRnT 


sE Mondial Mecsterc" Lane, L 
Musique.) 
sut: E Chojnacka 
atsi+]C. Pennetier 
a rn 












sh Fanal (233-912 H 19 3 
Æ. Brunold; 21 b'15 : le Pré 
aident. 


a granges au-Solen (727-43-41). 
Le Mardbé-Piod (835-7245), 21 LL. : 
pet Caine LOTS 
= rap sn LR: 
2 Le FRE Sie "HR 
h. 30 : Abadi-& 
LE Pet Rave S' (07-86-19), 19 2.30: 
Le Poine-Virsuie (278.97 202.30 : 
nr ÉD © 


splendide D 45 à ie voit des 








«LES COULEURS 
DANS L'HARMONIE » 












































QUATUOR |Srséem | "axe oran 


LASALLE. Aime | MA. CHARPENTIER 
TE DEUM 




















ESLISE 
ST-SERMAIS- 
DES-PRES 





MUSIQUE DE CHAMBRE 








Mahler, Schukert, Bralms 


fique, magnifique, 
La Viellle-Grille (07-80-83), 21 h. : Ce 
: menus pass HR en Etlises, Bay «is CHAMBRE où or DE ne GE 
è | paveers| JC, MALGOIRE "6. Rare. 6. int 





La danse P. Foutanaresa, 0. Charlier, 

























meme | ca (|? MERE me Te 
Les ornourt SoL: Daniel (16 0 T KO V SKY! "CHŒURS DE RADIO RAME 


WAYENBERG EE 










DROLE à DURE « Plasistes te Tous ; Diraction : 
NAZARETH ue murs tom. | Jacques JOUINEAU- 
es BUSSET ù 
l LIST Ein» Po Et us 
& France sRpeutER 






ii 


CLIDAT 


M des Fondations 
RATHAN 


MILSTEIN 
JS. Bach, Paganini 


ÆŒEvvres pour wislou sen 








séerg 
ges 


DHIQUE RECITAL 
WILBELN. 


KEMPFF- 


Besthoven - Schubert 
Chopin - 







Kurt SANDERLING 


SCHUMANN - BRANMS * 














1 
= Un dimanche Fe  [eERRR Eee 


_— indécis . ; à 21 beures EE 
dans la vie d’Anna. Di, Envehr van Guttanberz 


EE ER EE PP ETS R EE 
de Jacques Lassalle. 


= Far le Studio-Théatre « de Fes US SAISON LYRIQUE 


er KOERING - BUTOR 


D a eo de La 1 a 














2 1 Dés Guerault, Benny Vas- 


Chapelle des Lombards (2306-65-11), 
20 h. 39 : Groupe Yo: 2 à 45 : 


Club Bainé- Germain (2223-51-09), 







2 es ses. rt nt de pla. Le 
C3 







EE le sc Lin à a 
Bu Le etre 1 y 2 ef Mice Gare, mx canins tant distagnre, pairaut, 


iasess (Michel Bosk) [stercentemporabs 
GEMIER (727-8115). JUSQU'AU 1° MARS. dr RLRASMONIQUE 


r. : Hubert Soudant 






Dans. la région parisienne 
Argenteuil,  Biblothäque munici 


nager. ss |) TN 


G.O. J-Arp (85-11-87), 
2 ,b. 30 : R Oleg. M Dalberto VOIX, THEÂTRES ET 


ETUIS RH 
(99-04-50), 20 R. 30 : le Pic du 


Be, Studo QT Z EL : 
Groupe, Instrumental France 








AUDITORIUM 
DU CENTRE CULTUREL 






Métro Marcel-! 


te 
QUATUOR ÉLYSÉEN 
AC. VILLARS, violon 
Ss FEYRABEND, alto 
C. GIARDELLI, violoncelle 















SERTRT Théâtre, 20 1 45 : CEE 
Quartiers D « LE NEZ », opéra de 


De de 3 2 ÉD: Le deu siod 
sonne re, Cungge 2-Prtret CHOSTAKOVITCH= 
22-25), 2 D. 30 : ls Ne&:| THÉATRE TRISTAN BERNARD NATHAN MILSTEIN 


© AE : Ds ont A4fà occupé ls villa 
ce ; va fgre rentrée au Théâtre rhodes 


Ecole 
au piano 
Christian Ivaldi 
. Brahms - Milhaud É 
Poulenc - Duparc - Dr j 


2, place du Châtelet 
tél. 274.11.24 





une’heure sons entracte 18 F 50 
du 26 février o 1* mars | 






































Ssoul 
(ndsies de Jon ei Ge 
eux 
NATAN MILSTEN interpréterz 
mioloR in Su Sa une SORGTS 
deuz poritiaa de J-S. Büch et 
des caprices de Poganini 







PTE LT 
DE PORCELAINE 


MROE = 


“le compositeur 











THEATRE DES CHAMPS-ELYSEES - Mare 4 mars, 28 . 39 


MICHEL DEBOST - LIONEL ROGG 






Caunes YOUGOSLAVE 
Mercredl 29 févcer $ 











et Pinstrument é : 

‘Ianai 28 février 20 h 30 enr ne VERNISSAGE-CONCERT 
concert de clôture , bu pe 
Xenakis: Varie EEE EVGEMA DEMEVSKA 





RON EP EC CRE CCE #3: 







Peter EGivës ont déjà occupé Mi jvc : 
pales LC la villa HeÈUE - MLOS RAKKOVIC 
.THEATRE DE LA VILLE Pianiste, Joue ma composition 
loc. 2741124 Gé mi Mr 1 
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LES z MEILLEURES SOIREES DE PARIS 


20h30 DINER DANSANT 
V2 Champ. ner sugg, revue 230F 


22h80/0h45 LA REVUE 155 F 


CEST TETE 


6 MOIS 


STUDIO CUJAS - STUDIO 28 la 17 et le 29 








MERCREDI 20- 


RAC Te)T 
ARE ETAT 


UN ÊT DE JEAN A. DE Lt 








SPECTACLES 





Les fims marqués: (* sort interdits 
anx moins de trelce ans 
€“) aux moins de dix-hait aus 


La cinémothèque 

ChaMiot (191-2-2), h : The 
gane euro GIE 2 LS Bacon :; Fin 
talien : Piccolo Mondo 


Homme des elies, de V. Guest, 
- Beaubourg (2978-39-67). relâche, 





L'AMOUR HENSONGE Cr) : Marais, 
APOCELEYSE à or (A, vo.) (9) ©: 
France-Elyséen, 8e (T23-71-11). 










(6323-25-97). 
C'EST ENCORE LOIN L'AMERIQUE ? 
{Fr.) : Impéril, 3 (7 


5; Montparnasse, 14° 
19-23) ; Gaumont-Conveution, 14 
(828-42-37) ; Victor-Hugo, 16° (727= 
49-75): Wepler, 18° (3587-50-70 
Saumont-Gambetia, 20° 


va. 
Caprt, 2 


(508-11-69) ; 
Dasse-Pathé, 14° 1322-18-23) ; Gau- 


Montpar- 


montqne 14 (51-51- -16) ; Cam- 
broune, CT34-42-00) : Clichy» 
uw (522-37-41). 

EUR D'OMBRES (A, 
ve) + oi se Oirmpte. 14 Lu » 5 


cit De ES (Pr) : Tac 

Opéra, 2e (2-30. 

ce TAN, MOLOTOV (Fr) : Gau- 
Bale, 


mont-Les ler (En AU $ 
Quartier-La 5" (26-84-65) ; 


en DS 
[Ds 


STÉPHANE 
KURC 








> : Hagtotenille, a. 
SIL Colisés, &a CS59-20-45); 
Nations, (JAÏ-04-87) : Parng= 
Hans le (429 : Mont 


(3295-95-99), EL 
CUL RS one VI) : Prnn- : 
LA benosaDe CET. 
pére, a GES EN; SO Me 
DoN ë SrovaNnT Lt ve 10) Ve: 
dôme, re Gaumont 
Five Gauche 0 Bag 2-2) : Gau- ‘ 
mont Charnps-| CS 


04-67). 
LA FEMME FLIC (Pr), : Bichelieu, 
BAint-Germain-Vil= 


2 (233-36-70) ; 

es 5e 1633-87-50) : 8 
(359-02-64) ; OnméO, Se .(246- 
66-44) ; 12 48) : 
Panvette, 13e GRs-0 ï Las Mont 
18 {Si = T8 
Cambronge, Ds Gi= 

ÉTEETN 18° (522-37-41). 
FIN D'AUTOMNE VO) : bu 


te) : Biarritæ, 8° se 
mméo, 9e (M8-86-44). 

SUEULE DE L'AUTRP vs : 
æ € D: a 

& € ; " 


EUX COMME UN UR SRB DAN 
FR n Gr 


d-Élchalines 


t-Garmbetta, 
COMME ICARE (Pr.) : pare 
nasse-Pathé, ie (3922-19-29) : Para- 
mount-Clty, &* (562-45-16) : Para 
mount-Onéra, Se (742-58-31). 
Balzac, 


TERIEURS (4, v.0.) : 
(5361-10-60). 
LES re DEBUTS DE BUTCH 


CASSIDX (A, v.0.) : Parnassiens, 
Ronan ses- A) 0 Blarrite, 8e (723- 

EWAIDAN (Jap, e à 2 C' 
Satat-Cermain, 6 (222-57-23). 

LA LEGTON SAUTE SUR KOLWEZI 

: Cin'ac, 99 ( Bn- 
tagne, 6° (2323-57-97) : Norranndle, 
8" (359-41-18). 

LIES PAR LE SANG (A. vo) 

MASAN a ENT. ans a “in 

Ds roi 8 

St-German luchebte, 


59). 
MARERErAN (A, 90.) = Btudio > Al 
Béton se por Es Publieu 





) 
nest Faramoun ù Galaxie, 
, 

= (580-1 ,. Patemount Mons 

parussse, 14* (329-90-10), Conven- 

MASNTO CPE): Palts de Ans, 

Da 08), space Gaité, 14e (420- 

ETS ces, (606- 

LE MARIAGE DE MARIA BRAUN 

{AIL, v. 1t-Jutliet-Res: Beaugree 
uelle, 15 (SE TN) , D 


Ar, 6° (325-71-08), Biarritz, 8 
ges es _ Vi: BG Opéra, 


). 
LA MORT EN DIRECT (Fr, v. med 
Quintette, 6e  (354-35-40), 
feuille, 6e ces-13., Mt 18e 
4525-27-08). — V.: Colisée, 


Æ sp. 
NUIT ET BROUILLARD AU JAPON 
dE. vo): Olytupic. 14" (3542- 


ON A VOLE LA CUISSE DE JUPI- 
TER (Fr), UGC. Danton, 6 
(29-42-62) : Bretagne. 6° (222 
57-97) ; Mistral, 14° (5380-52-43) ; 
Megle-Convention, 1$* (828-20-64} : 
Murat, 16° (6561-98-75): Norman- 
die, 8° (1359-41-18) : Rex, 2° (236- 


83-99) : U.G.C. Opéra, 2° (261- 
50-321 : SRE La 9° 
542-56-M1) : Paramount - Bastille, 
fe (43-78-17) :  Paramount-Ga- 


laxle, 13* (580-18-03) ; Paramount- 





Matos, 17 24.24) > Earse 
Monsee Moutréerire à 09 (808 


LS FRèTrES POS Cr.) : Studio 
LE PULL-OVER ROUGE (Pr) : 
paoe-Gatté, Le (330-49-34). en Éa 
MERCENAIRES 
LE EULECR DES 7 


Van € 
es ne MO) Gen pa Sven ELANG 
Suèd., vo.) : Studio des Ursult= 
5° (354-89-19 


RENCONTRE AVEC DES HOMMES 
TABLES (A. v.0.} : Cluny- 


(22-87-41) : : Rrarst, 16 Rens 
Enr 








LES FHNS NOUVEAUX 


A FORCE ON S'HABITUE, flim 
fran x Gale 


(25-12-62), Eivaées-Cini 
F2S-a7-00: VL : U.G. a Q! 


90-32), Box, 236 
8-09. 1 Rotonde, g" fes on". 
Coran, 49 (539-5243), ED, 


Se. 17e ESA, Be: 
"ZONE 





ROCK “a Gr v0) : U.G.C, Odéon, 
€ (323 Bt (362- ° 
25-90), vL : 14e (559- 

- 43). -lLinder, 9° Fu 
04 tp 


Galaxie, 13® (560-1: 
RODRIGUEZ AU PAYS DES MER- 
2 (F-) : Paramount Mar! 


Montmartre, 18° (606-94-25). 
IS ANÉSTHESIE (Pol, va) : 
. Btyx, 5° (| e 
SARTÉE PAR LUI-MEME (Pr) : 
Studio Cujas, 5° (354-89-22) EL Sp. 


Chr s (12-86-31) 
je u 
Peramount Orléans, 14e Lerret 


Paramount Maillot, 1% 


SIMONE DE RARE Œr-)_: 
Btudio Cujas, 5° (5354-89-22), EL &p. 


—————p2—@—2——E——— 
COLISÉE « HAUTEFEUILLE + QUINTETTE « 7 PARNASSIENS + MAYFAIR » RICHELIEU « BERLITZ + GAUMONT CONVENTION: 
PLM ST-JAGQUES + MEPLER « NATION + MONTPARNASSE 83 ° GAUMONT LES HALLES 


Périphérie : 3 VINGENNES « ARGENTEUIL e ULLIS Orsay « PABINOR . . 
ue MT Eve © PARLY UE) PATHÉ Belle Épine MULTICINÉ Champigny 


céndria : drigh net 
AGE.&r St 


| ROMY SCHNEIDER BE PLUS EN PLUS BELLE 


PALAIS DES CONGRÈS 








Pierre BOUTEILLER 


mes Le Quotidien de Paris 


n JEAN BODS 


DNS 


ni on 


Location: Palais des Congri ETAT 


RELECESCLE 


ondauce, Production Danton - BP 7 


HOSSEIN 


DEA 





Dre CNE RECETTE ei TRE 


COPINE NANTES 


T8 et toutes ag 








SOLEIL EN FACE (Pr) : Epée 
EU 


LE TAMBOUR (All, Vo) : Palais 
des Arts, (8285-71-08) _: Contrea- 
Fe Gen DOG Mar 


carpe, 
bent, @n (25-19 AS), 

LÉ TESTAMENT June 
E ENT DU PO QE, Se 
(87. "à parttr de 13 h. 50. 
TESS (Pr.-Brit, v. angl) : Haute 
feuine, 6° (633-70-3i) : Monte- 
Carlo, Be } : Parnassienn 
iés (329-83-L1) : Pagode, 7e (705 
19-19). — {y : Cinémonds 
Opéra, 9 (770-01-00). 

TOUS VEDETTES : Paris, Se 
ESS) à 2 (742 
THÉS OU? Œx) !: 

% gene) 5 La GC Se Or 


UN COuRLe PARFAIT ÇA, vo) : 
Studio de la Harpe, 5 (3540-34-83) : 
UGC. Marbenf, 8 
M Jutlet Bostille li 


TAMOURÉ er 
Quintette, 54 Mont- 
Pen æ 8 CAEN + 


; Saint- 
Pasqiuer, de (387-36-43) ; 14 J'uillot 
Frs, de Ut Ab 


Les grandes reprises 


ACCELERATION PUNK (A, 7.0.) : 
Vidéostona, ü° (325-61-54), Mer. 
Ven., Dim, 

AH MON DIEU, CO! 

TOMBSE SI BAST 


Ghempollion, 2e (35-81-80 
ANNE ALL (a vo.) : 
int-Germain, "6 (633 


DE ROBIN DES BOIS 
(A. vf, . Studio de l'Etoïle, 17" 
(380-19-99). EÆ 


BEN HUR (A. v.0. @t v. Espace 
meet, 14% (320-29-34 re 
BRANCALEONE S'EN va T'AUX 
geo (tt, v.0.) : Panthéon, 
5e (35-15-04). 


CALIFORNIA SPLIT (A. vai Rs- 
nelagh, 16° (2885-61-44), Æ sp. 
LE CID (A, v£) : Brodway, 16% 

1527-31-16). 
CHANTONS sous LA LT (a. 
v.0.) : Studio Bertrand, "° (183- 


64-68). 
CONFESSION A UN CADAVRE (A. 
vo.) : Lucernaire, G° (54-57-34), 
les 17, 18 ct 19. 
LES CONTES DE CANTERBURY (It. 
1°) 2 Actua-Chempo, Be (554 


81-60). 
LE CELME ! DE L'ORIENT EXPRESS 
? Palaco-Croix-N] 


a so vert, 15e 
LE CURASSE POTEMRINE (SOv.) : 
A-Bazin, 139 (337-74-38), 


LE DERNIER ROUND (A) : Marais, 

4e (278-47-801. 
DERSOU OUZALA RE vo) : 
gempler 3 (2372-84: 


=Nivert, de 
DROLE ee DRAME (Fr) 
Nine (54-26-42). 


S ENCHATNES Otym 
Ne (842-67-42) : s HE Jo 
(397-50-81 Studio de 


lie n 1 
Lincain, 60-06-14); Purmane 

siens, 14° Re 1e 

LE on Lt : 
Action-Christiri aus. 

FANEASLE CAS vf) + Dmnibne ge 
C246-49-07. 

LA GURRRE DES BOUTONS 
U.G.C.-Dan 


D: 





ton, 

Eroutage. 9° so-18- m0 Helder, 9a 
(10-11-24) : U.G.C.-Gobelins, ‘13e 
<336-23-4) ; Nine Connie, 15 
(e-n en 5 S 

(43-01 } : amer, 
(R0-e sn. 

JERRY CHEZ pr DATES {A 

v0.) : Brudli 7 (TS 

5 VL + Gnb om (70 
De 


TRANQUILLES A EUÉRT 
a €) : Bonaparte, @ (326- 


L'INTENDANT SANSHO (Jap. v.0.) : 
André-di 6° (306 


Saint- 

48-18); EX 149 (542-6742). 
Ron ee MAN (A. os : Noo- 
LES EAUEEAT a 0.) cn 

16 E 
c Fr any 
Vérand- Es NE (An à ï 
Éecrétan, 19 (M6-T-N): Gex 2 


LELOCATAIRE Cr.) : Cluny-Palace, 
1364-07-76). 


# ( 
MACADAM COW BOY (A. vo): 
Luxembourg, 6° (633-97-77). 
MABLER (A. v.o.), Paluce-Croilx- 
Nivert, 15° (374-99-04). 


79-38) : 
Elyséea-Lincoln, 
Parnassiens, 


QUÔE DE NEUF PUSSY goT? (as 

9.0.1. Boul'Mich (354-48-: 

Luxerni bonne. -@ TA Hs 
Eyes E Polat sûou. LS 
TOUT CE QUE VOUS AVEZ TOU- 

JOURS VOULU SAVOIR SUR LE 

SEXE oc”) Fe de: v&.), : Cinoche 
UN AMOUR DE COCÉINELLE" (A, 
LESR se 2 ( 
Odéon, 6 
Disney, Se 
on lserss 8e 

D.G.C.-Gol 





A Trols-Murat, 16" 
ER) à Napoléon. 17e (380- 
UKE cause TRES NATURELLE ce 

vo). Grands-Angustins, 


Les séances spéciales 
ASS SÉANCES Spéciales 


L'amoUuR _., 5 
Le (ei, 13 ho Olmpte, 
A QUI EST LE MONDE? (al, vo), 





k 
FRIVZ THE CAT (A, + po), St- 
da 


Audré-des-Arts, 22-68-18. 
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SN SPECTACLES RADIO-TÉLÉVISION 





GENESE, D'UN, BEPAS 
Clef, Le (27-60-50) a re La 
FRAROLD 


Pos A NEEOLE PARK 
%, vo), Olympic, le qe 


18». 
SYMPTOMS (Ang ' 
Te GRETA UET nU00e Acacias, 


Les festivals 


ELAUREL HARDY, Studio He 
Acaciss, re (754-987-8683), 17 h. 
Les montagnards sont là; 19 h. 7: 5 
Sous les verrous; Au-dessous de 
zéro; ®1 D. 15 : Laurel et Hardy 
au Far-Wéët. 


SPECTACLES 
POUR ENFANTS 


(du 19 au 26 février) 

Carré eu Monfort  (531-28-34), 
ner. er Jeudi, à 19 h.; sam. €t 
dim., à 14 h. et 16 h. 30 : Cirque 
Gruss à l'ancienne. 

Centre Pompidou (2737-11-12), mer. 
à 14 h. 30, l'écran des enfants : 


MLS.C. les Hants- des- Belleville 
(8636-68-13), mer., à 15 h. : Gnienol. 











PREMIÈRE CHAINE: TF1 


18 h 30 Un, ms Sésame. 
18 h 55 C'est arrivé un Jour. 
Los dsuphin pilote. 

49 h 10 Une minute pour les femmes. 
Le timidité, celn commence très Jeuve. 

19 h 20 Emissions régionales. 

19 h 45 Les Inconnus de 19 h 45. 

20h Journal 

20 h 35 Dramatique : «la Petite Fadetle ». 
Dreprks le roman 5 George Band, réalisa. 

Lazare avec PF. Dorner, 





Mardi 19 février 


18 h 50 Jeu : Das chiffres et des lettres. 
19 k 20 Emissions régionales, 

19 h 45 Top club 

20h  dJoumal 

20 h 40 Les dossiers de l'écran : à Detroit». 
D'A. Jurmmot et G. Darbolis. 


Feuilleton de R. Hamlton et A Haley, 
réal. G. London. 

Dermier éphode d'un teutleton ndapté du 
roman € > (les roues), où l'on voit, 
durant la 4 ere du Vietnam, una Jemme 
américaine lutier contre sœ@ nétrose. 











Tous les thèmes habituels &u western dons 

un scénano plus intéressant que La réalisa 

fon de série. Un des derniers rôles de Robert 
‘ayior. 


2h5S Journal 


FRANCE-CULTURE 








de 
PALACE SRODE-NIVERT, 15e (374 du Rayaat, 3 J.-M, Déprls M. Garrel. 
0) : Hommage à 2 Lamoiens sconnetes du Champ des Macs Elle esi ‘ès jolie Fanchou Fudet, et üs 221 Uébat : Où va la civilisation de l'auto- 18 H, 30, Fentleton; «Jours de famine et de 
en ntenane à lo"eahon ronge — 1m 15 et 16 H. 15 : Spectacles sont Blen propres les habits de noyson dre mobile ? détresse », d'après Neel Doff, 

DERSTS DURAS, Lo Seine, 5° Théâtre d'animation Paris-Viucennes ere Ii 6 Sousse En peu D'Is raies font ee Reno s Jo Rue doper Donéténius Monge due get 08 è 
GERS, 18 Le 2h 2: CAE, mer. an dm. à Sand et pére V7 de Cheyeler Internañons » J. Baratte, direc- 20 h, Dialogues avec. A. Saucy et G. Elgozy: 
le Navire Night: 18h. : la Ferme CE ou h 5 Jeux olympiques d'hiver & Lake-Placid FDL mdldent de Fo Pronté D Sao l L'humour, un art de vivre. 
du Ganges: @ b: Détraue dite Clrque d'iver (1001229, mer. Patinage : figures libres messieurs. membre des Amis de La Terre, Profcsseur à a h. 15, Musiques de notre temps, avec J. Stil- 

cokëores MUSICALES, vo. Mac- us T Fee pubs # nee L De eseun Je Je en TIRER 2 2, Nults éti Bralta de 
ce Japonais. magnétiques : pages 
Mahon, 17 (3690-24-81) : Banana Blancs-Manteaux (3963-51-57), mer, à ÈM : 
Split, 14 h. 15 et 15 bn 30; sam dim à DEUXI . E CHAINE: A2 23 h 30 Joumnal, 
EDW8RD G. ROBINSON, v.0. Action 14 h, 30 : Lise, Elise et Lizs ; 18 h 30 C'es! !a vie. 
Christine, @e (25-85-18) ? Lite din à is hs : : Monaieur | p FRANCE-MUSIQUE 
MARX BROTHERS, v.o. Acton £co- Café d'Edgar AE), mer. à 145 TROISIÈME CHAINE : FR 3 18h 2, Six-Huit : Jass time; 18 D. 30, Cycle 
les, 5° (8325-72-07) : la Soupe au et 16 h.: sam, à 15 h : IL me sonates de n (en 
canard. reste un Days À trouver. 18 h 30 Pour les Jeunes. Sue France) Prés Von Fantasia 
RETEROSPECTIVE OSHIMA. vo. Ac- Centre Man 89-01-60). du Les Couleurs du temps, . ; d a 
tlon Ecoles, Se (2-T2-0D à Une lundi Sen 1e a 2 n 45; 18 h 55 Tribune libre. El LACET SE RE AT h, Francs où 
sœur * — V.o0, ou Lége 
Biynmple, 14e VOA OTAZ) : la Fent et dù Ba es La fédération Sepharie de Pranos 20h30, Musique de chambro (en direct de 
daleon, ont, der Gene Féntaine (21-48-40), tous les jours 28. R 79 Jouet Fne motte (oi) Bonne 
FA). En élemanees Patio: Roman de Bent DATENT 19 h 20 Emissions réglonaies. Pons fûts en de oulueur ENV LUS sera, 
Mon, once 1 les Vacances de arpiés-Montmartee (6068-38-79), le 28, 18 b 55 Dessin animé. ee Séquences ET at gour Mûte et epsem- 
a a 5 Prix " instrument , avec P. 
BOXE A FILMS, lT= (24421, Montparnasse (535-91-64), fous les PNR B N HAILEY Die re Leu EL mar, Petit barmonium, G, Bücquet, Fubn, 
#0, L 20 h. 15 : Rocky Horror Jours, sauf sam. et : la Farce ù 20 Les jeux. D. Huteau, cor anglais, FE EDtros, AL Cer- 
Picture She 18. 15: Seremish de Maitre Pathélla. ù 20 h 30 Cinéma pour tous : «le Justicier de ruti, percussions, dir, P. Edtvos. 

Johnson ; b. 15 : Bonnie and Palais des glaces (87-33-47), les 20, te 5 " 23h, Ouvert la nuit : Domaines de ia musi 
Gigae. — £ EAN So Fos plus 2,208 26, à 14 R 90 + Plarroë e en libre FArtzona » Que française, manuscrits et éditions musle 
elles ain: ne el [e Puma onin . Nellson cales, note Es 
céixeso, 1 TR Rrre Puce ne fois Le Dune ALBIN MICHEL & Tarte, à Marta, © Everett, BE Ale SE 2. Bewu à Darlos Mutant: À be 

L 18 b. 30 : Intérieurs ; 20 D. 80 : Théâtre Astral (588-8-13), mer. À À Beige, SD. Chandler. Rediffusion.) Douces musiques: Edouard Lalo, 
Voyage au bout de l'enfer, — IL, 14 h 30 et 15 h. 30: dim. à 
18 b. : un œil d'or; 15H 30 : le Rève de Kouk le petit 
20 à. : City : 23h. : les Misfite. machiniste. 
Dix ANS DE CIN Théâtre-en-Bond (387-88-14), mer. et. 
PR er EE : 
FÂN NOTE, Danfert, dés 56 (22-16-18). mor. Jeudl ven. ct Mercr edi 20 février 
RETROSPECTIVÉ MANOEL DE le Chat débotté k 
OLIVEIRA (vo. Action- Théâtre de la Plaine (842-32-25), le ñ 
T0) ARR Bebe 20 D 15 D. - les Chevaliers do lead.| PREMIÈRE CHAINE: TF1 49 h 20 Emlesions régionales. 13. 0, Les tournois du royaume de 18 masi- 
MARILYN Stodlo de MEole, 17° ‘Théâtre dn Petit-Monde 5 19 h 45 Top club, que 
Geisep (ro). 15 D 4 MD. mer et dim. SSD : la Chèvré| 12h15 Réponse à tout, Dh Jai Ro os Re Le Dividen>, do 
NT=AMBE) e (100-89-16) : ‘Théâtre des Quatre- Cents-Coups | 12 h 30 Midi première. : L. Éstang. 2 
SÉMaLee: Mucbéih. He 1 1329 80-60. mers 14 B. 15: sem | 19h Jouer, 20 b 35 Variétés : Collaroshow. ua, En des parents et des Éducateure. 
STUDIO GALANDE (34-7271) 15 b. : Pissenlit cherche un am; h 40 Les visiteurs du mercredi, 21 h 45 Magazine : Grand stade. 7 terrogation B gr! 
(0) pe : ES 8 Lol je chat ; mer. 15 h. 50: 16 à. 30 : De C. Izard, Bernard Hinault; Jean-Pierre Rives: Le 4 Ds (l'Egypte). 
20 b. HS 15 : Robespierre la petit lapin 13 h, 45, Heldl; 14 h. 10, La betnllle dés sumo; Trois Jemmes. 19h10, Lex travaux et le ra. de M, Sagot, 
Honor Pirtuee êb Théâtre de la Tanière (749-03-13), tlanites: 14 h° 31, Interlit eux plus ds 22 h 40 Série : Bande à sole den en a joue. de M! 
CHATELET VICTORIA. le (08 mer, 14 b. 15 ef 16 16 h; due 15 h.= 10 as; 15 h. Le plerre blanche me 8): pee de Tricastin. 
w-i4, IL, 17 D pesou Je Pesmnts Soucis d'Augutin| 15 5. 30 Spécial 1015 ane; 16 3 15, 1 Ds tes atn, Je souvenir; réal Lo vogue 152% Acpualités Mens de Tocquerine à : 
2 Tite ie déa demins ani des ie D. 6 L Le vol son quartier. Son JourRel 1h Parcours jazz, avec Baheb 
: Mara Sartrouviie Les Mo TS, à 10 ha cures: 23 h 15 Journal. 18 SUR, es as 
Man (#):2h. Pa Grange mi 1. CE a Lo Es ma 17 h 55 Sur deux roues. en ao d'aprés sel Doff. 
ERIC ROME, 43 = NON nee TROISIÈME CHAINE : FR3 Lu La” La ienre en marches La mauvais 
midi: le Genoa de Claire. Zardin d'acclimatation, Musée en! LE ES C'est nt 18h Travel manueL 2 de aie Ph Fe du poux der, sp 
FESTIVAL, PALMES D'OR À ÉAN- herbe AT ee). mer, ea. Lo dune dons 9 sniroir. En direct de la quatrième Semaine du tra- G Aufure P. de P. Landenbach, 
47-55) : Taking off, et vôtements dons l'antiquité. 18 bh 10 Une minute pour les femmes. vall manuel, au Grand Palaln N. Vasel, J Giraud (en stéréophonie 
| 10 h 20 Emissions régionales E “e Re er D cts D PUS 22.50, Nuits magnétiques: La condition ; 
ons régionales, ; : 
PRESSE | 1° " +5 Les Icons de 19 h 45, 18 h 55 Tribane bre, us 
149 h 55 Tirage du Loto. Médecins sans frontières. 
20h Journal. 19 h 10 Journal. FRANCE-MUSIQUE 
20 h 90 Jeux olympiques d'hiver & Lake-Placid, 19 h 20 Emissions régionales. 1h Quotaen musique: Pb 20, Eiosque ; 
Patinage artistique : libre danse, sur Lo mn de ae 2 ln musique 
21 h 45 La rage de Lire. 19 h 55 Dessin animé, Le te dun 
«its DÉPÊCHE» DE DUON LE QUOTRMEN gine Hbbeurs de G. Eutterts Uawen- FO de Pranc + Louis A 22 noie ne 48 taie Emsique de charme : 
ar (ue : 
où , um Le : 
RACHTÉES PAR «LE PROGRÉS » «lA GW» D DDR LE Sud Ge 20h 0 Gnéna ên mm mi seu pue RSR ST Re 
UV are que, 'AITOG : : a î me 
Le consell d'administration de PUBLIE SES COMPTES &. Pernoud + Or des gouÿ/res, de AL Bin ete 1987), Ge l'aieller de Jazz du conservatelre munie | 
Ts ati d otidien es 22 h 45 Journal D. Carre F'rrrin, À. Bomein, &. ému. cipai de Chaville, «Concerto en sols, brol- | 
ce di qu à > " eo u, id mie vement 1), Le ist 
Dégéches du Centre-Es, publié} Le Crots — un des rares jouraans | 25 ph Jeux chmpiques d'hiver à Lae-Placid. He Gérme, A Adam, M Orion (Roue TÉclberpesn), <Piens» Cerpie Hancock ä 
à Dijon, — ainsi que le comité fait êtut de son compte d'exploita- Y glace : .5.8.-Canada. Un Photagraphe séprend d'une jeune ER ue sopeo (. Sara), 
d'entreprise, réurds ce, mardl| Le Qui ecuse, pour 1919, une perte voleuse et l quelques mésaven- « Songfest», estralt (L. Bernsteln) ; 15 h. 39 
19,février, ont été informés de da | Le Mage prunes, e déficit qui] DEUXIÈME CHAINE: A2 fures Mots le flla no peut échapper à son PUR en à En nimes; 
o : E de ue : 
de la société Delaroche {le Pro-| ses aceeu par rapport à année D NTLOUPE. Transposition, à Paris, d'un romen notr de 15 be 38 création + ounte musical (rate 
grès de Lyon), M. Jean-Charles | à l'année précédente s et « bien que James Hadiey Che situé à Londres. Rén sation ane clame dù DE De 16 De 7 
y effet les parts les ventes du journal se soient amé- 12h 5 Passez donc me voir. Homes académique et personnages stéréo- Interlude : < Ragtime » (Stra: travinsky) : 
Ligne a Kcheié en Horées pendant l'année.» 12 h 30 Sére : Mon amie Nene. : trpés. 16 b. 25, Galeme de portraits : les rols 
je aroudien PAC PRE rue : HR € joua. te ass sons APE 3 Hauts 
don: PDG. t tion, la Crolx | 43h 35 ons régionales. 5£ ri pit x 
2Etres Bollesn. C'est sôn 18. ER dE tree dau | 15 À 9 Face à vous. FRANCE-CULTURE Mo Donne 47 De 2 on one 
M. Francis Boileau, qui occupait total) et de l'ostaciene dont 4 fait] 14h Les mercredis Aujourd'hui madame" ZM & Matinales 1h serre Buse me Gaego'à 18 . 50). 
Soupes LT des Presses | objet alors 2 982 pourait étre | 15h ne d'animation : Les sentinelles de # à, Lés chemins do la connaissance : Les civi- 29h39. Concert (en direct An Théâtre des 
consi les annonceurs COMME ue sation: du homme-renne Cham) ysées) : € Ouverture » 
Les Dépêches du Centre-Est | 51 rene Loi & fait valsble pour Le bracelet. et langages comparés des peuples bdrens (Wagner), eConcerto pour et orches- 
diffusent 50000 exemplaires en | jeurs messages publicitaires. Et la | 15 h 10 Récré A2, un 0 En MMnOs du tragique. re ce snetio (ms) AP er 
ges re jaune en ce Croix ajoute : Bliss Wattoo-waitoo ; La pauthère ross ; LE 7 Méatinée des sciences et des techniques, Œavel), par le Nouvel Orche se phbare 
dens " ù Le vexture L Radio-Fran É 
les Dépêches-Dimanche (20 000 aNous n'accusons personne, Nous 16 at 55 Jeux simpiques d'hiver à Lake-Piacid, Bobi! Te ue ” Amy, avec Bruno-Leonardo” Gelber, piano. 
exemplaires). La société itoprimne | constatons simplemené la distorsion, En direct : gki (slalom géant dames). 11h. 2% GESL-INA : Musique des paysages 1, Ouvert la nuit: la le lied scbuber- 
t les éditions du Doubs | sf souvent relevée dans ces colonnes, 18 h 10 On we go. 2 pot des Être tirant Sen, (l'intégrale), « Schlller-Gsing >, Par 
et de la Facdi-saone de Est] entre les exigences de T'harormation| 1 es ce Ce EE 3. Poe SRE Les grandes éco: ES Sopra nent PE 
à u quotidien bison-| et lea lois du marché publicitaire. » : chittres lettres. 12 12 45, Panorama: Æmisslon spéciale Annecy. Les grandes Voix : An 3 
de 300 salariés, dont une cinquen- 3 











CIRCULATION 


ALPINISME | =? 2° 2e ni aire 





écerné pour la 
u fois à la fin de l'année 1960, sur 
PREMIÈRE CONQUÊTE HIVERNALE DE L'EVEREST | Cniisfre de TEL & du Centre 


Deux atpinistes polonais, Leszek Cichy a, entre anges, gravi le teurs) d'une œuvre je 
Cieny (yingt nent ans) el Krxyue (Pakistan, 7619 m) en Son _ ei ge Hé 
il, dimanche 17 Fe 10 fée, le fan, $088 im) 1975. Wielicki 
, I, &| moins de deux ans, ei être 
hivernale de Je Kohe-Shkhawr (Af-| dite au cinéma et à la télévision 


© 4 « la Nouvelle République F 
gore Quest ri pompe] COMMENT SERONT MOEMMSÉES LES VICTIMES 
À fan r cases | DU CARAMBOLAGE DE L'AUTOROUTE DE NORMANDIE 
ë attendant 
Poouhrsement de de Tégocixtions x 


bilan dn carambolage de l'automobile se situant en tête 
dont la rédaction réclame l'ou- Le est totalement imdemnisé, 


entre quelque deux cents voi- & Pour! premisre conquête 
% véhicules, la situstion| everest (8948 mètres). Selon tan, 7116 m) en 1977, le 


vert ; tures et poids lourds, qui les an Cela pourre être un 
Au cours de la journée de 1 s sur st différente. Le plus éouvent,| ise de PAP. Communiame ES 

vs reneatante 65 penannel | Fantorvute de loue à la Pour ee qu eoncemne les dom Si Eralent emorunté Le voie rade 12% x) en Dr & à Voi-Pis| Ve delle oE, précise ua com 
à e ke mages utillsée par L In}. muniqué de TF1 ei du Centre 
jeurs le directoire du] hauteur de Morainvilliers bise, à défaut de prouver la| die 1958, premiers re Printemps” renforcée & ee QU DCE 
uotidien, qui & proposé la date (Yvelines) à cause du faute de celui qui le suit, est Edmund HiHary et le nouveaux alninistes, l' tion Georges - Fompidon, = 
du 20 fevrier pour étudier les pro. | bro aura été très présumé responsable des Gomme here rensing Polonaise tenters dé conquérir le| c7 in men ns du p bee Pen 
blèmes d'effectifs qui sont lourd : deux morts, six blessés ges causés par son propre vébl-| ” res Polonais, qui avaient ins- pilier sud de l'Everest. de la création crtistique comen 


l'origine du conflit. graves et ne vingtaine de cule à celui qui le précède. fais qus aire camps an total, dont 
La moitié environ des person- mnes plus légèrement ke dernier, le 15 février, au col 
nek sdminisiratis « Cenelient| ones P Pour ce qui concerne les Ness | dr Sud, à 8150 mètres d'altitude, 
pport anee La rédaction » GR ils pourront également perce k id Es 
Shserve, à l'a el de leurs de ce des indemnités quelles que soient | ee Lee Eole none de 
16, une ee Les automobiisies impliqués les responsabilités encourues, sis) DES éomfilant à de 
css, Une Pieres Le Syndlcst| devs cet accident doivent cens bénéficient dun contrat eper-| fenpête, Sonflant à Près 


vip q dans les > Où sindivir n 
du ivre 2 sus paraitre. POUr Sul tarder (eu DE DT RSS ane ancidinén. de neige "et 














journal comm cinq jours températures | © Un 
part dans le à Fe jen un > "acciden: ællant jusqu'à moins 40 degrés] organisé revue de = 
niqué de soutien. De 19 Cenire de docmen Signalons que M AMicbel Barnier,| Cent ; mateurs Que choisir?, le zmer- 
direction de l'Aurore & conte, Étafonmation &æn député HP. de la Savoie, vice tentative pour| credi 20 février, à 17 &| PRIBUNES ET DÉBATS 
La rec Sddent du cost géné = vainere l'Everest par deux autres| l'espace IV Gn Forum des Halles t “ 


; lécision de lins- 5 
fai, grpei de ln de D 7 février rante (1) 


exprimé, le lundi 15 février, Plnqnié. | membres du, groupe, Andræ 
dernier, de refuser vingt € Un ï 


Les assureurs CODCernÉs se tnde des Savoyards au lendemain! Zaweda, chef de l'expédition, x c Jan” 
Era d'un week-end qui à connu d'ho- Dé avait é| gue française (SELF), 
des auarante-six loëntiements| niront et éaderont le prob ï mn re, Schou mé MAL ne 
eS tontats ment dans la Terentsise, rs er oi conditions aimo- 
= Ver DAUX 


Bi Miebet Barnier réclame la-sup- Paré avant Je lever du joar| Deélmen, ancien président de la R.-M.-C,, à 19 heures. 
le conducteur pression des points de blocage de 1] avec leurs bouteilles W'osyaine, Fédération française des eyndi- nee 





examiné d'abord par les d-| En règle gén creulstion par des déviadons à ke vent et les] cats de libraires CFSL), ainsi secrétariai Gu PC. partt- s 
réctions dépariementales ie pm re deu pes pos au .que d'autres onu de ne Q'énrien « Face aa Ê 
es UL jm, 25009 Pariz le longni auioronts jus pied sur « 3} livre, = . France-inter, 
SOU d'œuvre, puis par les 2er- jp 2 eee de qu'au Font-Royal en Savoie. à 14 h. 40 (heure népalaise). ouvert au . LB 10 . . 


vices centraux du ministère, 








ra Page 24 — LE MONDE — Mercredi 20 février 1980 








emplois ségionaux emplois régionaux emplois régionaux 





CCI T TOUTE 





LA MUTUELLE FAMILIALE 
BRETAGNE - Région de BREST au. RIVES MB, Su GRENOBLE, USINE CHIMICO - MÉTALLURGIQUE 


son service Accueil ville moyanne 100 km Nord-Est de Paris 
CROUPEMENT MARAICHER UN AGENT D'ENCADREMENT ns 


sens mmercieliser production 

ats dégumes do serre eù de Dion champ ; QUI AURA POUR FONCTIONS à 

Ÿ FUTUR RESPONSABLE MARKETING 
tre dates Le ns de francs) = la nc fe dnger le Aero ra INGÉNIEUR TEGHMCO-COMMERCEAL 


son 
- : — Mettre en place et suivre la gestion des adhé- — Jeune caûre dynamique : 
DIRECTEUR rents des collectivités adhérentes à la Mutuelle. — Tonton ddidnt de Dirsoiion pour Services — Diplômé Ecole Supérieure Commerciale : 


_ te conviendrait & un candidat de fermation — Débutant ou ayant 1 où 2 sunées d'expérience 
en entreprise. 


(Maîtrise di Goes Sup. de Co où 
équivalent) rodé à Îa commerciale et : 
parlant l'auglais. FROFIL SOUHAITE POUR EMBAUCHE : — Bonne connaissance de l'anglais indispensable. Tâches précises : 


Adresser curricul vitse, photo et prétentions À rs + Les Ecrire sous 18,248 Régie Presse, Etuds marché - Morque 

um p' 7 7 ; 

CAB. B.P. 100. 20206 LANDERNEAU. — Expérience professionnelle en Mutuelle, EL ie come 7 JMS M, Digi 2 re Produit ; 
Envoyer currieulum vitas à l'adresse cl-deasus. Corn rétine = 


— Analÿse des statiatiques…. ; 


GROUPE BONNET - MEUBLES BE CUISINE 
C2. 250 millions - Export 20% - Recherche 


ATTACHÉ DIRECTION COMMERCIALE 


— Age minimum: 30 sus 













































€ — Avoir un sens de Iz méthode et du catoul 
Porfati. 
— Poste évolutif basé aur la région Nantaise : 
. « s PE A — Déplacements à prévoir. 
emplois internationaux emplois internationaux 
dt départements d'Outre Mer) {et départements d'Outre. Mer) 
directeurs de travaux 
Fr 
france et étranger 
NOUS SOMMES UNE SOCIETE D'INGENIERIE, DE FABRICATION ET 
l DE MONTAGE, LIEE À UN GROUPE INTERNATIONAL. 
‘ SLT Leaer Européen La plupart de nos chantiers qui peuveot représenter jusqu'à 300 ME de travaux, 
9 de l'Offshore Pétrolier sont situés à l'étranger Nous cherchons plusieurs directeurs et conducteurs de 
C.A.1 milliard de FF. travaux, dont les uns sont des généralistes du montage, et les autres des spécialistes 
Oscar à l'exportation du montage en tuyauterie, Le Service Promotion met en place des 
opérations de promotion de LE marques: : _ 
ES = conventions, concours, expositions. Ces ee 
sèdent déjà un minimum d'expérience terrain, un bon esprit de décision et érations s'adressent f d ? 
nous recherchons pour L'ETRANGER un a sant ts ere Faute d noire réeun de Con es leRnres 
du temps, dans l'Est de la France. Toutefois, les candidais habitant la région et au Grand Public. 
JEUNE RESPONSARIE parisienne, peuvent maintenir leur résidence à PARIS. Sous la responsabilité du Chef de Service, 
: el app coae Lr ns oc Deneee mie 
Ésation. La connaissance de l'anglais est indispensable, groupe vaux (approche, élaboration, montage, 
ADMINISTRATIF possibilités de promotion en France on à l'étranger, par exemple comme chef de suivi, con! A CR den 
Poste à pourvoir : : Nous ne recherchons pas 5 
à responsabilité administrative d'une de nos ns Nous vous remercions d'adresser votre dossier de candidature à notre conseil, 
Se l'éanger (over Gr. Afrique, Mer du Nord, pue sous la réf. 142 LM. ne SR ESCRE LEP aa IEP) aa £ 
rique du Sud, lent). Placé sous l'autorité iramédiate du directeur _- onible, 1 à bon Hi 16 
résident, vous serez responsable de à com té, : la males du e . aide rene me m potentiel 2 
nn ce mue ne Les cn de Pi Éei ds: iacques hxier s.a. f restera pratique et réaliste tant dans son £ 
Ce poste à l'étranger comporte, en sus d'une rémunération attrayante, de 7 rue de logelbach 750] cris I imagination que dans la gestion de ses 
nombreux avantages (statut famifial, nel de résidence, ane, de og! pons | 
Période de formation : - Eanope CV. avec photo et peser au i 
dt Vous travaillerez quelques moïs au siège de Paris dans les services comptabl- Département du Personnel, BP. ; 








lité, finances, juridique etc. Vous poursuivrez votre formation dans une de 
nos actuelles régions d'activité. LMPORTANTE INDUSTRIE 
Votre profil : DE PEINTURE 
Vous és jeune diplômé HEC - ESSEC - Sciences Po {Eco-Fi] ou équivalent rm". BATIMENT e 


et vous avez complété cette formation par un DECS ou une Business School E, PRO! 

Vous avez déjà acquis quelques années d'expérience dans une entreprise à INSTALLÉES ROM BLANCA 2 CHEFS MINEURS 

vocation internationale. recherche 

Vous maîtrisez parfaîtement Ja langue anglaise. FABRICANT DE PEINTURE pour tire et chareement de déblais rocheux impor- 
peus ane : se]) tante Séjours en célibataires. 

d'activité. 


Envoyer CV. photo et prétentions s/réf. 5832 à P. LICHAU S.A. - BP 220 
75063 Paris cédex 02 qui transmettra. : Les C.V. détaillés 4 d' to d'il 
re Hot ete Monges Pub. |] tté (non retournés}, devront être éresns à 


Ecr. 
5, r. Haliens, 7542 Parls ©. & No 35.806 PA SVP - D 08 du GHFUY, TOM Pare, 





Nous recherchons pour le GABON 


02600 VILLERS. COTTERETS, 
sous réf, APV 142. Fauo) 


OT ANAL ATEN 





Notre Entreprise, fabricant de biens de =Æ 
consommation en grande série, est la plus Ÿ% ; 
importants Société française de sa branche 
avec un chiffre d'affaires de 175 millions et 
un effectif de 1.200 personnes. k : 
Son développament est régulier fau moins 7% ) | 
l'an en monnaie constante) ; ss bénéfices 
ont toujours été élevés, 


Nous recherchons la Rasponsable d'une de 
nos 5 usines située dans une ville importante ' 





IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS 


recherche pour une de ses filiales 
(distribution des marchandises générales) 


au GABON 
RESPONSABLE DE FORMATION 


UN GROUPE DE CONSULTANTS NAVALS 
dont les prestations concernent les pays d'Afrique 

francophone su des pays Opus = Moyen- 
Orient recrute des chargés da 


— SURVELLANTS DES CONSTRUCTIONS 


GROUPE PHARMACEUTIQUE DU SUD-EST 
Recherche pour son 
DEPARTEMENT VETERINAIRE 


2Techniciens 


DE NAVRES de l'EST at dont l'effectif est da 250 personnes, 
I sera chargé : # = (coque et électromécanique) el établissement est autonome sur le plan 
—d te! t, de la formation et de la mise la gestion. 
£n Dire do cusborseus striceins à és d Entretien — CONSEILS EN RÉPARATION ET ENTRETIEN Cwtte fonction ma confits de préférence 
niveaux (notamment gérants de succursales) ; F 
Ê . MLATIONS PORTUAIRES à un candidat de formation supérieure (A.M., 
— de l'élaboration. de La réalisatton et du contrôle : DES HSE HET où équivalent) furéiant d'une expérience 
des programmes et des Dudgns. 6e FoERDNOR pour 1 poste à BAGDAD [IRAK) ET DES NAVIRES industrielle d'une quinzaine d'années dont 
Cette activité s'eroreers sons Faatortté directe da Pr er à NU RTE *4ou 5 dans un poste comparable. 
où ra Ju poste RAB! = : 
Les enndidata devront justifier d'une expérience contrat à durés déterminée de 4 ans — CONSEMS PEN SÉCURITÉ PORTUARE NS DES CON Su te 
rx Îls devront : ANTI-NCEND Avenue Opéra 75040 PA 
veau ÉTUDES SUPÉRIEURES * don de fbneatier dr ARR de prod MATE È nu oui cannes “ 
N tion mn ique iscré: réponse assurées, 
e vivement souhaitée. - Contrôler la production & la distribution des = INGÉNIEUR CONSEL ET DE LIAISON Dherédonet jai 


africain 
RÉSIDENCE LIBREVILLE 
Envoyer lettre manuscrite nvec C.V. à n° 45.857. 


ESC 4rue Amiral Courbet. 
Eee RESTEZ US 





CHANTIER NAVAL 


recherche 


INGÉNIEUR 


pour détachement au 


PÉROU (Lima) 


comme INGENIEUR DE GARANTIE 
pour une durég de deux ans 
Préférence irait à ANCIEN MECANICIEN 
DE LA MARINE. 


pratique courants ds espagnol écrit et parlé 
exigée. Bon anglals soubalté. 
éalaire intéressant. - Avantages sur place. 


Ecrire aves C.V. A ne 46.070, ne pabhoits 
2. aveaue do l'Opéra, 7540 CEDEX 





Éréquents déplacements 
variant de 1 à 3 semaines de 


fluides 
- Former le personnel local 


Niveeu BTS où DUT 
Arglais souhaité 


Formation de longue durée assurée en FRANCE 
avant le départ. 


Adresser CV + photos/réf. 2435 à P. LICHAU SA 
41, rue Paul Chenavard - Lyon 1er qui transmettra 


BUREAU VERITAS 


pour son siège de PARIS LES EMPLOIS 


UN CADRE INTERNA 
TECHNICO-COMMERCIAL 1 TIONAUX 
INTERNATIONAL Cette classifica- 
PAT Er cn Son permet aux 
Formation commereiele sociétés nationales 


ou internationales 
de faire publier 
pour leur siège on 
leurs  Etablisse- 
ments Situës hors 
France leurs 


ou arabe. 
Age minimum : 20 ans. 
lence : S ans B.T.P. 


Env. Ghrtag venrris ‘|| appels d'offres 
pre du Personnel | d'emplois. 


rue 
75017 PARIS 








Ces missions t À des praticiens da 30 & 
50 ans, ayant acquis une sxpériencs des chantiers 
et des navires, Organisateurs, et Très Sptes AUX 
relations humaines, douée d'initiatives. 
Aprés un bref stage à Paris, fs rejoindront leurs 
postes : capliales Où ae des hs étrangers 
Ces missions peuvent quelques mois à 
deux ans. Buvant les rauttaes et les besoins, ellen 
pourraient être suivies d'un engagement perma- 
nent 4 la société, 
a rémunérations s'ajoutent toutes facilités de 
our en pays étranger. couvertures s0ciales 
Su Toioun, pécodiques en Europe Ligue La 
famille y est 
er candidature simultanément à 
ASSISTANCE TECHMQUE MARITIME, 
29, rue de Miromeeuli, 75008 PARIS. 


Nous prions instamment nos 
annonceurs d'avoir lobligeance 
de répondre à toutes les lettres 
qu’ils reçoivent et de restituer aux 
intéressés les documents qui leur 
ont été confiés. 























bañi nts ind triel 


Notre activité bâtiments concerne environ 10% di 
nos effectifs. Elle est très dynamique. Nous vole 
puson D pre de panneaux «sandwich». La 
cet ActiviLE est en partie la même 
RS Snaues Bou améne Ÿ re 
nous amène à ren- 
forcer l'équipe dirigeante, 
b. e (réf. 61-15) 
11 est chargé de réaliser les études, de les chiffrer. 
Jeans en conndinnon eve 6 chef de fabrice 
don chargés d'affaires. bonai 
tique du calcul de résistance “des marériane ea 
une bonne connaissance des normes et règlements 
on es esprit créatif va de pair avec l'habitude 
‘animer une équipe). 


chef de fabrication Géf. 60-15 
Æ est responsable de l'ensemble de 1’ 
production 6 aceliers), des méthodes te 
ment et de l'ordonnancement. dial expérience de 
Ja construction métallique, de la fabrication et de 
la construction de série. 
Pour participer à ce recrutement 
eu avcc con técene en rappelant L étions 


26, 
ONOMA Clone ré) 











Ra A AS nes 


















de bas 


départ). 


a 


DES RELATIONS HUMAINES 


documentation 
75015 Paris - Tél: 250.64. 


MACHINISME AGRICOLE 


La Société : une multinstionale entraîn de concrétiser activement son redéploiement sur le marché 
français où alle est présente depuis plus de 50 ans {avse forte impiantation industrielle). 


Elle se situe au 1€ rang des constructeurs de biens d'équipement agricole et proposs des postes d° 


INSPECTEURS COMMERCIAUX 


fégionaux 








basés dans una direction régionste située dans une grande métropole ts animeront, 


mtérét : 
conseilleront et suivront environ 8 concessionnaires importants pour {es aïder à transformer leurs 
ventes en profi 
Leurs missions seront variées : 
terrain, animation d'équipes, organisation, et 
Ces postes seront confi 


promotion, publicité, négociations, actions de formation sur le 


à des commerciaux ou ‘technico-commerciaux ayant une bonne formation 


ainsi qu'une 1ère expérience technique où commerciale de 3 à 4 ans maximum dans is 


domaine des biens d équipement. 
(Bien entendu une origine ou une expérience du milieu agricole pourrait constituer un atout au 


sous nr oeS 2225 M à F. DOZOL - 


DIRECTEUR 


ffaroquinerio LE TANNEUR ET 
TANNERIE DU BUGEY.BELLEY 


1200 
db à nan poste 
ü Générale, 
äura_ en outre l'ani E 
Les 


Humaines, 





ASSOCIATION LYONNAÏSE d'INGENIEURS-CONSEILS 


"a . 


Route de Champagne, 69130 ECULLY 
MEMBRE DU SYNTEC 


Distribution de Produits 


Techniques 


Rae G.A. 200 M. de F 

NL 

en 

El bits 1 Ames ca du Directeur 
recherchons est un 


ET 
Sont ayant notes NE 0 M, 
une ayant np poil 


ane formation supérieure etus minimum de 38: 
Poerlalonnations complémentatres immédiates et rendez-vous éventuel appelez 


Te .15 jet Garrière 
Réérnce men 


son ÜDSSler à : 


SIT RESSOUR RÉDSOURES HUMAINES, 
À, te de Logelaca, PONT Pas 


LASSOCIATION NATIONALE POUR 


LA FORMES PROFESSIONNELLE 


eu Lx 
Centre Pédagogique et Tednique Régional d'ISTRES 


UN INGENIEUR 
ELECTROTECHNIQUE OÙ 


Lee 





ELECTRONIQUE INDUSTRIELLE : 


Si vous voulez en savoir davantage AVANT MEME D'ETRE CANDIDAT, demandez une 
DELTA CONSEIL 27, rue Dombasie 


Quotidien Départemental 
recherche 


JOURNALISTE 
SECRETAIRE da REDACTION 
diplèmé_ d' école 


. le 

a 

ES 8.16 M, à RÉGIE FR 
bls, r. Réaumur, 75002 Pari: 


ETC ITU 


Commerciaux 





emplois régionaux C7 TE régionaux 


Ni? 


Société Générale de Service et 
de Gestion, filiale de la 
Société Générale 


L'un des premiers groupes de services et conseils en informatique vous propose 

de participer à l'expansion de sa filiale SYGEX spécialisée dans la vente de services 

informatiques aux cabinets comptables et aux entreprises eb recherche pour : 
PARIS, LYON, AIX, NANTES, LILLE, ROUEN, BORDEAUX, TOURS, 


Ingénieurs 


VE EAU ROIEUE Intérêt du poste 

de MRRORCE, NOR Dche . L s'agit de promouvoir des services 

informatiques (service bureau et télé- 

RESPONSABLE gestion) qui rencontrent une faveur 

« DÉPARTEMENT croissante auprès des EXPERTS 
SALAIRES » COMPTABLES et des PME. 

= Homme ou Femme. e Vous vous appuierez sur des moyens 

cÈe onnement, Tifidique de traitement puissants. 
— Comatsancs ds mécants- e Voire formation complémentaire (tech- 


dialogue ee 
LE Else et des 
_ Capabie dre d'encadrer 
petite 


h place à l'initiative personnelle, 
Profil recherché 
SENTE rubans, D 2e e me < Formation supérieure type DECS, ESC 
FOpèra, 7500 PARI ou équivalent. 
< Une expérience réussie de la vente. 
re aux cabinsts comptables sera appré- 
machines à res de bureus. ciée, 
re 7.000 
Eureau Eduirement En Rémunération 
En PE E an BREUX : T. 6) 4m e Elle est constituée d'une partie fixe 
Recherchons pour usine (80%) et d'une prime proportionnelle 
produits chimiques fins au chiffre d'affaires réalisé, 
Région toulousaine 
DE FABRICATION 
EXPÉRIMENTÉ 
INGÉNIEUR 
CHIMISTE 
indes écoles de 
chimie, ayant expérience corps 
st possibi 


Adr, CV, prions et protons 


LT 
P. LIOHAU DE B.P. 20 
75063 x 02 













MESURE, COMPTAGE, 
CONTROLE des FLUIDES. 
MESURE, COMPTAGE 
et GESTION du TEMPS 


Notre Société, membre d'un Groupe de 
dimension internationale, a construit son 
expansion sur la qualfté des produits et 
services qu'elle propose. 

Pour atteindre nos objectifs nous racher. 
chons des collaborateurs de haut niveau 
devant évoluer vers les poste de 


futurs contrôleurs 
de gestion 


HEC, ESSEC,MBA ou équivalent 


Nous vous confierons dans un premier 
tœmps des missions d'Audit comptable 
et administratif de consolidation auprés 
en Financiers du groupe. 

moyen terme, familiarisé avec nos 
menus cars ds GESTION, vous 
évoluerez ne de nos unités vers la 


nique et commerciale) sera assurée 
par SGR. 

< Vous pourrez valoriser votre expé- 
rience au sein d’une équipe laissant 


Ingé S 
Technico- 


Commerciaux 


Intérêt du poste 

e Vous effectuez la mise en place de n08 
systèmes de traitementinformatiques 
en service bureau et en télégestion. 

e Votre mission est de conseiller et d'as- 
surer l'assistance technique de la 
clientèle. 

e Vous participez à la création eb au 
développement de nos produits. 


e Une solide formationcomptable ouune 
expérience acquise dans un service 
ou un cabinet comptable, 

< L'expérience d'une fonction compara- 
ble dans une SSCI sera très appréciée, 

e Sens des relations commerciales. 


Rémunération 
e Fixe, en fonction du niveau d'expé- 
rienee et de compétence, 


Adresser lettre de candidature, CV, photo et prétentions à: 
SG2 — Direction Commerei iale 
18/14, avenue Vion-Whitcomb - 75016 PARIS, sous réf. TM. 


et EL) 


Frecrutement, 
Fa producti: 


397 tor, 


Impt Groupe Industriel spécialisé dans les équipements ELECTRONIQUES 
ECTROMECANIQUES rechercho pour l'une de ses unités situëe en 


LORRAINE 


CHEF DU PERSONNEL 


ans, syant une COnpalssance et une pratique 
ICTION PERSO INNEL acquises en milieu indusuriel 
un établissement de production ü d'au moins 600 


nersent au Directeur de l'usine, et fonctionnellemen 
or Lt à Paris, ce cadre aura 
étendue 


m 4 sociales, 
'ormation, Resion a Ds ruestlous 
relations CH, ls s''pArenares sociaux, administration a 


Cabinet Jean-Claude MAURICE, 
Consell en gestion du personnel, 
vus de Vaugirard = 75015 PARIS. 


courante d'un centre 


les possibilités d'évolution dans le Groupe et nécessite 
e or, %e qualités personnelles et un potentiel important. 


Envoyer C.V. détaillé, photo et prétentions, en précisant sur l'enveloppe 
la référence 700 M au 


Ayantune solide expérience (minimum 5 amnées): 


des installations industrielles automatisées : 
_ dia distribution et de l'utilisation de l'énergie élec- 





fonction as. CONTROLLER 


La connaissance de l'Anglais est souhaitée. 


Un important groupe de la GRANDE DISTRIBUTION 
{3 200 Por nas dis Laine mes activité nationale 


ti 
dela 


le et de l'automatisation des svs- 


télécommmandi < 
tèmes numérique et analogique. 






HAGUENAU (67). 


Postes à pourvoir à MACON (71) et à 


Ces postes à hautes responiabilités vous 
offrent l'opportunité d'une intéressante 


Responsable des 








: perschomans les enseignants ax de ln eco 
 Éssuranil la meintenence etle développement de de 
* l'appareil de formation dans le secte 


nul Pb portavec expérience etlafamation 
tenu; : 
oc didetre m pédagogique de plusieurs mois. 


Sicette offre vous in ne A dé étais et 


prier eo à: 
AFPA 


HAVAS CONTACT 













re coffaboration. . 
Adressez un dossier de candidatura 
{CV manuscrit, prétentions et photo) 
à Claude ROBIN - FLONIC 
Direction du Personne! 

12, place des Etats-Unis - BP 422 
92541 MONTROUGE CEDEX. 


Schiumberger 


ÉTABLISSEMENT FINANCIER 


-SAINT-ETIENNE 
recherche Dour son service informatique 


UN PROGRAMMEUR. SYSTÈME 


LS, 
IBM 3091 - Bonnes connaissenreg DB/DC apptéclées. 
Ecrire sous le n° 55213 HAVAS SAINT- 


évolution : vos qualités personnelles et 
vorre désir de réussite sont la clef de 
notre futui à 





Relations Sociales 
160000F+ 


AGE de 30 ans minimum, de formation re possédant une expérience 
confirmée de ta de préférence dans Le secteur de la 


foncüon personnel, acqui 
distribution ou des services à établissements rultiples. 


Le candidet retenu, di du Directeur Général, aura pour pindpdes 
missions, S'éleborer € da mettre en oeuvre la politique socisle pour ! 

des sociétés décentralisées du groupe (recrutement, rémunération, formation, 
bilan social, assistance juridique, préparation des comités d'entreprises, ete). 
Le poste, basé dans le FINISTERE nécessite de la disponibilité et le sens des 
relations humaines. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature {lettre manuscrite, C.V., photo et 


ne) SE PIANOS SN ER on Na 


réponse et discrétion. à 


Raymond Pouloin 57, avenue de Suffren 
‘75007 PARIS. 
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offres d'emploi offres d'emploi 


Jeunes diplomés grandes écoles 


Œ& ECP, ES.E, MINES, HEC.) 


Filiale commune de CREDIT LYONNAIS et TYMSHARE (USA) 
: ; vous propose à Paris le poste 
tvushane d'INGÉNIEUR CONSULTANT. 


Vous participerez à la conception, la réalisation et l'évolution d'applications informatiques dans 
les domaines les plus avancés du management des grandes entreprises. 
Vous acquerrez rapidement : 

e une formation pratique aux techniques de gestion (simulation financière, 
contrôle de praduction, gestion du personnel, étude marketing...) et à leurs 
solutions informatiques les plus évoluées ; 

© l'expérience de contacts à haut niveau au sein des plus importantes entre 
prises nationales et internationales : 

© de réelles responsabilités ; 

e les premières notions de techniques commerciales. 

Nous disposons d'un réseau mondial comprenant plus de 50 gros systèmes interconnectés. Nous 
utilisons une gamme complète de langages des plus classiques aux plus sophistiqués. 
Ce poste requiert” e un caractère actif et ouvert aux contacts : 

© Ia faculté de s'adapter à la nouveauté et à la diversité ; 

e la pratique d'un langage informatique ; 

@ la connaissance de l'anglais. 

fl s'adresse à des candidats débutants ou ayant une première expérience. d 
Reloindre notre société, c’est participer à la croissance d'un groupe leader dans son domaine 
sur le plan mondial et assurer sa propre carrière. 

Nous vous remercions d'adresser vos C.V. et photo à Mile SABOUREAU sous réf. 215 à 
CEGI-TYMSHARE, 106, Bureaux de la Colline, 92213 ST-CLOUD - Tél. 60270.12. 























Major International Oïlfield Services Company seeks 


PHYSICAL CHEMIST / 


for its research laboratories in St Etienne (France). The successful candidate will head a small team. 


of technicians and carry out research into the interaction of fluids and rocks of different types 
under simulated oïfield conditions. Lin ù 
Added responsibilities will be dealing with oïl company personnel and visiting oilfield operations. 
The profile re is: 
-ideaïlly an MS.c or PHD. 

Tsome ait experience particularly in Sn analysis 














offres d'emploi offres d'emploi 


Compagnie Française des Pétroles 


recherche 
pour sa Direction TOTAL EXPLORATION PRODUCTION un 


Eaux - Bruis 


chargé ds concavoir des unités de traïterment d'eaux d'injection on de rejet, 11 aura égsiement 
pour mission d'étudier les blèmes de traltemen: (désëmuiston, mounsnge, dessalag 
aa probléroen do dôts Gand ee LMI ianS do pro oetone = 


Diplômé d'une grande écols, le candidat aura des connaissance approfondies 

chine, etcis chien ee expélense tree, COnnalsances, approfondies en, PÉVEOS 
mainimum 3 années. 

La connaïssance de l'anglais est indispensable. 


Le pose est à pomvoir à Paris Le posibllité d'occuper à moyen terme un poste opérationnel 
sur le terrain n'est Das à exclure. 


Si ce Penpectres vons fniéresenh cdremer Métro menuscriée + OV 4 Dhoio, au Bernie 
rue Michel-Ange, 791861 PARIS Cedex =. mous EUR 








MATRAZ 


recherche pour son Centre de 1% 


MATRAZ 


recherche pour son Unité de A4 à 





ob {VAR 20 km EURO 20 } 
INGENIEUR = ser 
Responsable INGENIEUR RESPONSABLE: 

du Service Méthodes METHODES CONTROLE 





Contrôle - Qualité 

— faune responsabilité d'encadrement d’un service 
de 12 techniciens environ. 

— Ilest chargé de définir les procédures, les moyens 
de controle, et de s'assurer du respect des devis. 

— [la des contacts suivis avec les méthodes de pro 
duction, les services techniques centraux et les 
organismes,officiels. 

— Ce poste concerne un Ingénieur de formation 


— ilest l'adjoïnt du responsable du contrèle, . 

— il est responsable de la création de toutes Îes 
gammes et outillages de contrôle nécessaire au 
: contrôle mécanique du Cantre, 

— il anime une équipe de 5 personnes, 

— it doit avoir une expérience de plusieurs annËes 
acquise dans l'industrie mécanique, dont quelques 
unes'dans le contrôle, 


Adresser C.V, rémunération souhaitée et phato à 






















- creativity together with a practical approach 
- fluent English 


The expansion of the company offers extremly attractive career prospects to the right person. 
Salary and other benefits are at a highly competitive level. 
Send letter of Sp with CV, photo and current remuneration to 


75782 Pacs Cedex 16 
France 


IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS 
PEINTURE ET REVÊTEMENTS MURS ET SOLS 
recherche 


RESPONSABLE 
DE REGION 


EST DE LA FRANCE 


Il devra : 

_ superviser l'ensemble de l'action du groupe 
dans la régton; 

= animer un important réseau de concesslonnaires. 


I aura : 

— une bonne formation générale de base; 

— une cinquantaine d'années au moins ; 

— une grande éxpétience du bâtiment, surtout au 
niveau du second œuvre ; 

— une solde habitude de l'animation comere 
clale (représentants et Concessionnaires) ; 

— un sons Certain de la gestion ; 

= l'expèrlence concrète de la Direction d'équipes 
de collaborateurs. 


Envoyer C.V. détaillé, lettre 
manuscrite, photo récente et 
prétentions au Départemens 
Recrutement du COMES : 
19, r. de La Paix, 75002 Parig 
fsous référence 2258). 


DISCRETION ET RÉPONSE 
ASSUREES. 








Les postes de transformation pour la France et 
l'étranger représentent une de nos spécialités. 
Pour renforcer notre potentiel, nous recherchons 


e se ns 
ingénieur d'affaires «er 61-15) 
Son objecuif est de négocier les aire, de les 

Bon Que débat de chan à la mise 

tion (coût, d 

Une bonne connaissance de 

manon et l'expérience des sont iadispene 
les. 


re id. 


he. eEf. 65-15) 


Son ohecuif est de etre de 1É aux 
cahiers des charpes, Ë promouvoir solutions 
fononiques doit soi une ne connais- 
sance de l'appareil ectrique pratique 
des calculs couran d d'élecricé er de ex de résistance 
des matériaux. notions d'informatique 
appliquée seront . 

Pour participer À ce recrutement, envoyez votre 
C.V. avec photo récente en rappelant La réfé- 
rence du posre à : 


ONOMA Ein dpone aaurés) 




















PAPE Peru 5 
G. LEROY :zssnux : 


INDUSTRIE DES BOIS ET DERIVES 
23 ETABLISSEMENTS EN FRANCE 
ET A L'ETRANGER : 8000 Personuer, 
recherche 


JEUNE CADRE 
COMMERCIAL 


Pour poste à responsabilités commerciales 
ct administratives nécessitant une apti- 
tude aux négociations à tous niveaux. 
Vous possédez une formation commer- 
cinle supérieure (ESC},une expérience de 
+ Ja vente sur le terrain de deux à trois ans 
et une bonne connaïssance de l'anglais. 
Vous aimeriez résider en Normandie. 


Adressez vos lettres de candidature, CV et 
précentions à Ets. G. LEROY, Direction 
Administrative et Sociale - BP 90-14102 
LISIEUX Cédez 


Re 
D 





Compagnie Fabrication Mécanique 
Niveau International, recherche 
pour san usine BANLIEUE LILLE 


chef du service 


Développement et Recherches 


sera également responsable du 
département études et méthodes. 


Expérience grandes cuisines, 
hautement souhaitée. 


Adresser lettre manuscrite, CV, photo et 
prétentions /réf. 900 à Mr J. GAUSSIN 
194 rue de Richelieu 75002 PARIS 





SOCIETE INDUSTRIELLE rech. pour ln néglon de 


CAEN 


Ingénieur Electronicien- 


. 
Informaticien 

Pour poste d'adjolnt au responsable technique de 

Doensele des produits conçus et fabriqués pat la 


Aûresser C.V. et prétentions sous la référ. 5.793 à : 
GRGANISATION ET PUBLICITE 
2, rue Marongo, 75001 PARIS. 








Grande Ecole à dominante mécanique {Centrale 
Sup Aéro - À et M. . .), intéressé er les problé- 
de production et ayant une première expérience 
industrielle, 


Adresser CV, rémunération souhaitée at photo en 
indiquant la référence SM 568 


au Service du Recrutement des Ingénieurs et Cadres À 5 


{ MATRA B-P. NO 1 - 78140 VELIZY j 





ENTREPRISE DE TRANSPORT 
EN EXPANSION 
FILIALE DU GROUPE FERROVIAIRE 
LA COMPAGNIE NOUVELLE DE CONTENEURS 


RECHERCKNE : 
1) POUR RENFORCER SA FORCE DE VENTE : 
DIX JEUNES DYNAMIQUES 


POSSEDANT LE SENS DE LA VENTE 
Niveau de formation : 
Diplôme supérieur de commercs, quelques années 
‘expérience appréciées. 
SR réussite, stabllité d'emploi et possibilités de 
carrière assurées. 


Résidence : PROVINCE 
2) POUR SON SERVICE INFORMATIQUE 


UN RESPONSABLE SYSTÈME 


Niveau de forrantion : 

Diplôme supérieur d'informatique, quelques années 
d'expérience souhaitées sur MOyeng systèmes 
Connalssances UNIVAC 1100 appréciées, 

Ecrire sous le numéro 7.580, «le Mondes patte 
5. rus des Italiens - 75427 PARIS - CEDEX 





ÉTABLISSEMENT FINANCIER 
RÉGION LANGUEDOC-ROUSSILLON 
recherches 


TECHNICO-COMMERCIAL 
Pépin d'étude peus 
Ecrire avec CV. photo et prétentions, No 7.598, 

4 


LE MONDE » Publiolté, 
5, rue des Itallenus, 75417 PARIS CEOBX (09. 





POUR SA DIVISION NUCLEAIRE 


Fonction : 
— Suivi des affaires sous l'angle commercial 
et économique, 


ues = 
_ Grandes Ernie - Connaïssance -ds la 
fangue angalse. 
— Acceptation de déplacements éventuéls. 
— Agé de 30 ans environ. 
— Sens des contacts - Goût de l'organisation, 


Adresser C.V. + photo sous No 45220, 
CONTESSE PUBLICITE, 20, avenue de 
l'Opéra, 75040 PARIS CEDEX O1 qir. 








MATRA iso 






EF Conseil 






DOCUMENTALISTE TECHNIQUE 
BILINGUE" 


PA EE 










Techni 
que. Sous la responsabiité du Directeur Technique, à 
lola) sera chargéle) de mettre en place le service 
Documentation afin de permettre l'analyse; la stoc- 
Se ere de oran nécessaire aux 

techniciens. Ca poste conviendrait à un(e) dpléméle) 
de l'enseignement supérieur, ayant une formation de 
dacumentaliste (INTD ou équivalence). Plusiours 
années d'expérience documentaire dans le domaine 
Indusviel et La connaissance parfaite de l'anglais sont 
impératives. De bonnes notons d’alemand saralent 
appréciées. La rémunération sera fonction de l'axpé- 
rence. Écrire à C. ROUSSEL en Impérative- 
ment salaire actuel — PS CONSEIL - 8, rue Ballini - 
PARIS Cadax 16 - Réf, A/271M 

















Pour NICE, es de prêt-à-porter féminin 
haut ds gamme de renommés internationale 
recherche 

CADRE DYNAMIQUE 
COMME JCRRE DU Ce Le COMMERCIAL 









CHEF D'ENTRETIEN 


Le société Redlend, premier fabricant 
français de tuiles Ce] HT & Séraopre à 
un va rytime <onstant Issoudun 









"umaine, Fun amies Fentes. 
Her ee ‘maintenance ‘ane unité indus. ; 









Le enne den - g 7 
Merci d'adresser CV. complet, photo & 





2 Drdtentions sons réf. M 630 AP ° À 


CYOf industrie 


8 rue de Bai 75008 Paris 

















cas ee Pen 2 PT en 7 








cm 
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i offres d'emploi OR CE ET ET 





















Société d'ingénierie, filiale d'un groupe industriel de renom interoational 
INGENIEUR SPECIALISTE 
fluides . ventilation. 
conditionnement d'air 


= INSA.) 
nes At © sine d'Emile ns du products où de 


de centrales, de centres de recherches...) 
sens des responsabilités et le souci de la rentabilité, sine 


Réaliser des écuées d'installations de production, de traitement et de distribution de fluides, de chauf. 
face, de ventilation et conditionnement d'air, 


Fonrofr ane amiscmes trchmique eux rerponsables de projets pour Je suivi et la réception des travaux. 

Le poste est à pourvoir dans ouest de la région 

Le rémmvération tiendre capte de l'expérience du candidat. 

Aéreusr leisrv rmessuerke précient la rémauérution soubaitée sec C.V. sous La réfémecs 4 à 
P, LICHAU S.A. - Boite Postale 220, 75063 PARIS CEDEX 02 qui $ trausmettns. Discrétion ee 











SOCIETE DE CONSEIL 
DE HAUT NIVEAU 




























































Écrire en précisant la référence - Discrétion absolue - 


Directeur 
recherche 
développement 


référence FY 442 À 


Directeur 


UNE IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE FRANÇAISE, réa- 
sant des équipements domestiques de renommée intema- 
fionale, recruie son Directeur Recherche - Développement. 


ses de premier plan conviendrait à un ingénieur diplômé gronde 
éco CP NI MI NES - Physique - Chimi ie), ayant environ 10 ons l'expé- 
de développement: de Foi de série et de très sol- 

et combustion. 


eting et production. | 


mofivanie pou pour condidet disposant qualités de créativité ef 
ra 


Poste à LYON, 


ER RSR, PH EAnEN, un 
| ere æsg grande le renommés (branche 


Feat ou Din Général Le Bd ds pe a à ur 
dmamiser une équipe de vente répartie sur toute La Fron 
Ce poste conviendrait à candidat ESC ou équivolent ayant acquis l'expé- 





GHimimitremi ue en is og 


Filiale multinationale (£quipement. rience d'une direction de de vente et issant la clientèle bét- 
EN INFORMATIQUE Ant) o des ventes ani où commrccieton par Denis, Lecloiee à tronbiauts, 
référence DE 491 À pn Intéresçant ef évolutif dans société perfomente et en expan- 
Connaïssance de l' je x 
Attaché (e) En HE a 
Direction Lo de vol P 
. e 
comptable LEADER EUROPEEN DU VELOURS e 
COSSERAT ) HAUT DE GAMME, recherche son Res” e 
Ts à la Direction Comptabilité :f ñ 
nn Im: e 
LEF et évolutif qui conviendrait à . h 
du grogpe pour Responsable | Fsrpemeneeéainndanienens « 
ee compta) lité er org dit de l'amlomti cantonale poli des : È 
Contrôle 1 SbI6 des informations qualite : Fobricrñons ef 1 digera le bureau coirle ot méthodes et apporira k 
> caabtonas tohnique à a : 
Effectuer Jes ropartings mensuels, mu Cette fonction implique de courts déplacements en Franca et à l'étranger. € 
Connaissance de l'allememd ou de l'anglois indispensable, ë 
. 8, 
# 
le 
we 
Parfaito maîtrise de l'anglais. RICHARD LE DROFF Maître Atrier. ' 
Rémunération motivante, premier constructeur européen de cheminées, = ï 
Fer Pres Chef de recherche Le chef du service parsoanel at amine 
‘ FL Ree Fe jiss | 
service En cofhorafon œvnc le Docteur Acura et Facnier ton ombioncs | 
MRI. h Ï e del gestion opfinole ne ar LL | : 
consei e 
sos Danièle Chapuis personne et © des questions juridiques et de l'organisation cdministrative, u 
13, rue Madeleine Michelis- 92522 Neuilly administratif : 
Discrétion assurée. ‘référence BU 438 À is 
z 
28 
'é 
a 
‘€ 
L3 
F 
ses bureaux étr sles t 
4 Cadre supérieure, trois à quatre ans d'expérience dons = 
Options ren électronique” JEAN THSUAUN fort potentiel une grande Entreprise et si vous mcfrisez les techniques de formation, là h 
Fun di i l'immobilier É # 
#" et "ail mi ee emplois) 4 T'm des premiers de en France, intègre 0 po ente + lesieur ts la = doc votre nn pa 
Recrutement par concours SPECIALISTES de relations ie en œuvre de sa polique de Progrès 3 # 
des 9 et 10 avril la NEGOCIATION humaines — re : 
, IMMOBILIÈRE en se do démarre dim % 
OUVERTS AUX JEUNES GENS : fon visont à instaurer on nouveau dialogue, à cmé- le 
pp te Ter denis” 29080 1e dans son département Bar os condor de vis au Kraral ei à développer ü 
- Frais A9 beccaerdet C, DE, FL 8 F4, F9, mdministratifs l'intérêt professionnel, » 
F10 et connélssences techniques 
au BTS uau BUT dr k postuiée o 
Rémunération brute annuelle de début : 56500 F. UN GROUPE INDUSTRIEL INTERNATIONAL recherche pour 
ren Cane intéressante, enpIol stable, Avan- ‘ SR Rte 
à Ecrivez à la Direction Régionale S.N.C.F. (Division misation qui, ou sein d'une équi pe locale, aura fa réalisation 
_" du Personne ont l'adresse VOUS Sora COMMUNIQUÉS : complète de pro) ei d'orgonion dite po  ograsté 
F Organisateur Faro era scene 5 
n Ce poste conviendrait à un condidat confirmé. de formation école de gestion, 
bese référence PF 432 ayant au moins 5 ans d'expérierice dans des foncions d'organisation acquis le 
participation aux affaires. dons una unité opérationnelle ou cobinet späcialisé. 
Secteur d'activité: région parisienne, Poste actif, imphquant nombreux contacis et qualités de réalisateur. É 
Ecrire avec CV. détaillé, sous ét. JT Poste bonfieue Est Paris. 5 
ne ; 
UN TRES MAPORENT GROUPE INDUSTRIEL FRANÇAIS Ë 
! recherche on Juriste de haut nivegu de formation droë prié (odorci) e 
, Dr Juriste gras à ou Faphiass poheknle on eriprhs où bis = 
à rôle s 
CORNING accords et El dés de ne de groupes done Le demain des sonde et E 
Leader des Vers Snéciait cont ts cantrats. E 
FONT v 
Recherche MEDTRONIC loder mondial de la stimulation La comcisance de Fonglaïs est indispensable ainsi que des quollés de L 
SN EUROPEAN INFORMATION SYSTEMS» rétéroucs RH 433 À Re à de cantad, î 
| L ANALVSTE HAUT NIVEAU ou è 
Analyst} UN IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS, spécialisé dens l'ani- 
jresl mation et le développement de réseaux de transports urbains h 
: aus bre bien au mien du grue tp tentent de Re ca recherche le Responsable Merketing d'une de ses $ 
2 I he aude copporinat 2 1e tir des Responsable | Fit dns en demon ont développement por and se 
Sr une Te anx autres marketing RAS, PONÉ Pa ne 26 de nes, son dpi emo, ë 
Fe DR UE rétros ALL A em à 
P'Eprmation supériaur à Grandes Ecoles, MIAGE Lorges poasbiiiés d'évolufion de carrière ou sein du groupe, » 
space de 5 ns mienne da dans Poste ville centre Est, ee 
+ Rormat F'iréroiution vers la fonction de Cher da = 
- Connaisence @u time-sharing et réseaux appréciée. 
- Anglaïs indispensable (langue de travail}. MUEE- é : -e 
; PP OMEBARORIE VE EST SET CREER k 
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CURE Net el et) 


La SFICA, leader européen duns son secteur d'activités, estune société d'Ingénieurs Conseils écialisés dans tous les problèmes 
liés à la programmetion, la concaption, l'ingénierie, l'organisation et lranénagement d'immeubles de bureaux et d’ensembies 
à industriel. 


immobillers à usage commercial ou à 


offres d'emploi 


offres d'emploi 


La SFICA participe actuellement à l'étude et à la réalisation de plus de 750 000 m2, en construction, en restructuration 
eu en aménagement, en France et en Europe occidentale : Belgique, Espagne, italie. Se 


Fr - 
Ingénieur Programmateur” 
re ne 
au seln a D rganisation et Programmation, le candidat s”i 
dens une équipe de Senior et de Junior Consultants qui intervient auprès 
d'Entreprises Nationales Publiques et Privées et de Multinationales pour : 
-. ever le besoins de fonctionnement de sièges soclaux à construire ou 
conseiller les responsables de ces entreprises, au plus heut niveau, sur les 
options de fonctionnement de sièges sociaux ou d'organisation complexes 
commerciales et Industrielles 
élaborer les recommendations de programme destinées à servir de base à 
la conception Casite et re d'ensembles immobiliers 
conseiller sur l'organisation et l'équipement da fonctions d'assistance, sur 
Je transfert d'activités etc. ù : 
LE PROFIL 7 . 
Le candidat doit avoir une formation supérieure, une autorité naturelle, un 
dynamisme certain et le sens pratique de l'efficacité. 
Une expérience professionnelle dans un domaine {lé à l'organisation des 
entreprises peut être utile, Anglaïs, Allemand ou Espagnol soûhaltables. 







assistant de gestion 






80/100 000 F 
N 
ep pa spportant groupe de, presse et nous 


privilégié. 






de bord et effectuerez 

| d'étades et de calculs financiers À la demande, 
Vous étes Ingénieur où diplômé d'une Ecole Supé- 
zleure de Commerce au équivalent et vous disposez 
éventuellement d'une prémière expérience dans 
un poste similaire. 


Nous pemsons qua sgit d'un poste extrêmement 
















Merci d'envo: eV 
Y ss votre CV. sous référence 4449 | 


INTERNATIONAL S Ë 
BUSINESS DRIVE 
28, av. de Messine = D S 


75008 PARIS È 
À 







: analyste 90 000 Fran+ 
département tion Immobilière” (Paris 14°) d'une grande 
5 sec {80 ae son dupe de B 


développe en COBOL, nr un SADAEEN, de : progiciel d'applications [| 
nrtain mini u 

Dao iU où écuivalent vous avez acquis ën quatre à cingans E 
une bonne des techniques sur matériel IBM ; vous vous êtes = 
ll gectrinns … 
Venez seconder 

Notre consultant, J. THILY, vous remercie de lui écrire (réf. 3747 LM) 

à “Camières de Finformatique". E 


Œ 
chargé d’études (HF) = 
documentaires Niort El 


La CAMIF est l'une des toutes premières affaires francaises de 
VPC{1400MF de C.A.-870p.}pour l'équipement de la maison et les loisirs. E 
Agé de 28 ans minimum, vous êtes diplômé d’études supérieures (ESC, 
INTD, IEP.) et possédez une bonne expérience du fonctionnement d'un E 
service de documentation économique et k E 
Nous vous confions la responsabilité de nos études documentaires: vous 
apportez-aux services les informations économiques et commerciales 
concemant, par exemple, l'évolution du marché, la concurrence... éditez 
périodiquement ou à la demande des notes de synthèse et desbrochures = 
écialisées, gérezetadaptezaux nouveaux besoins le fonds documentaire. = 
Vous assurez également les relations avec les organismes extérieurs 
(INSEE, presse professionnelle...). 4 
Notre consultant, A. LEROUX, vous remercie de lui écrire (réf. 3744 LM). 


EH E 
chef du service production E 


B Notre compagnie d'assurances mutuelles B 
M est petite mais à Féchelle humaine. Nous opérons sur la région 


Notre Directeur général cherche aujourd'hui pour notre siège en proche 
banlieues ouest Île chef. du service production. II dirige environ 
15 collaborateurs dans les deux fonctions : accueil des sociétaires et E 

5 établissement des contrats. À : 

Es Vous avez au moins 35 ans, une formation juridique de départ et = 
souhaitez trouver aujourd’hui une activité plus responsable au sein 

KE d'une petite équipe de direction. Vous avez une bonne expérience 
technique (des risques automobiles par exemple), êtes «commerçant» EH 
et bon animateur. Ve 
Notre consultant, J.-E.LEYMARIE, vous remercie de lui écrire | 
(réf. 3750 LM). 


= 
. 
n EN RE Te 


LYON - LILLE - BRUXELLES - GENEVE - LONDRES 


SBRESM MAVBRE LE SEC MERER 


Unchefcomptable 
bien danssapeau … 


Une grande société française du secteur électrique, employant plus de 
2 000 personnes, recherche pour renforcer son équipe financière at 
comptable, le responsable de sa comptabilité général, 

À la tête d'une trentaine de personnes, 11 essure l'organisation de son 
di service, le suivi des procédures internes et 7 
externes, l'élaboration des documents nécessaires à la Direction 
Générale, la pale et la gestion des frais de personnel. 
Le candidat idéal a au moins 30 ans, le DECS, et 5/10 années d'expé- 
rence de la comptabilité acquise dans uns entreprise aux méthodes de 
gestion modernes, Paris. x x 
Adresser C.V., lettre manuscrite, pe rémunération souhaïtée sous 
Réf. 


158, avenue de Suffren - 75015 PARIS. 


Ingénieur Commercial 
LE POSTE ' . 
Directement rattaché à Ia Direction Générale, au sein d'une petite équipe 
d'ingénieurs commerciaux chargés de rechercher et de négocier de nouveaux 
contrats auprès des dirigeants d'organisations ou d'entreprises industrielles 
et publiques et de multinationales. 
Le posts couvre tous les aspects de la démarche commerciale : marketing, 
information, prospection, «package», négociation ete : 
Le rémunération est en fonction directe des résultats. 


LE PROFIL 

Le candidat doit avoir une formation supérieure, HEC ou ESC de préférence, 
des aptitudes indiscutables à la vents, du dynamisme ét une très grande 
opiniâtraté. 

Le candidat doit posséder une excellente maltriss de l'expression écrite et 
orale; 1} doit parier couramment l'Anglseis ou l'Allemand, 


2ème CONSTRUCTEUR MONDIAL EM 
INFORMATIQUE 


jemes diplômés lées) 
de l'enseignement sopérieur 


{écoles d'ingéniaurs, maltrises, DUT, BTS} 


. dant un où deux ans d' 
ar l'un des dornalines Ann er périance 
e informatique LS gros systèmes aux 


Ron ME Ccomptabrité, ‘factu- 
ES MP 'e 


efraitement. Optia nétique 
nues Tape ge OU egnéth 











Adresser votre candidature avec CV at prétentions à la SFICA 
Direction Générale - 44, rue des Petites Ecuries 75070 PARIS 


L'INFORMATIQUE 


DANS UN CADRE HISTORIQUE. 


Notre sûcièté a su allier la tradition aux techniques les plus modernes, concilier avan- 
tages de la ville et de la campagne. Le siège, au nord de Paris, est installé dans un site 


Notre service d'assistance technique informatique se trouve près des centres de déci- 
sion et, dans le cadre de son développement, cherche à intégrer : 


UN RESPONSABLE D'EQUIPE SYSTEME ar mes 


(Réf. G 4) 


2 INGENIEURS SYSTEME 


(Réf. G5) 


Ces postes nécessitent la connaissance DOS/CICS, une expérience DL1 ADABAS serait 
un atout supplémentaire. De nombreux avantages et un salaire compétitif sont offerts. 
Une présentation du poste vous sera faite par notre conseil, Merci d'adresser un dossier 
en précisant la référence à Fabienne GUERIN. 


MEMBRE DE SYNTEC 


Tour de Lyon 
185, rue de Bercy - 75012 Paris 





FERODO 


CADRES COMMERCIAUX 


HEC, ESSEC, ESCP 
débutants ou première expérience commerciale, En 
fonction de laurs goûts et de leurs aptitudes nous 
leurs proposons, après formation, des postes de 


— CHEF DE VENTE 


responsable de son CA de vente d'équipements 


automobiles il conçoit et réalise l’animation de la 


D force de vente et du réseau de distribution du 


territoire français qui lui est confié. 

Réf. 33169/1 
— CHARGE D'ETUDES MARKETING 
attaché à fa Direction Politique Commerciale il 
réalise des études commerciales variées concernent 


D notamment les produits et marchés da l'ensemble 


du Groupe, 
Ref. 33169/2 
Postes à Paris avec déplacements. 


INGENIEURS GESTION 


; débutants diplèmés grandes écoles ingénieurs 


+ formation complémentaire en gestion. 

Après formation, ils prendront des responsabilités 
opérationnelles dans la gestion industrielle de nos 
usines (prix de revient, budgets, comptes d'exploi- 
tation.….). 

Postes à Paris et en Province (150 km Paris). 


Réf. 33169/3 R 


Pour son sæcteur des équipements automobiles 
mécanique et thermique : 
— Direction des Achats (93 ST-OUEN) 


| INGENIEUR MARKETING ACHATS 


diplomé grande école * ECP, A et M, ENSI, forma- 


A tion complémentaire en gestion appréciée, débu- 


tam. Après formation, il sera chargé d'études 
concernant nos principaux marchés d'approvisian- 


nements, il sssurera des missions opérationnelles à 
pour certsins marchés et caordonnera la sous- à 


traïtance interne entre nos services achats en 


contacts fréquents avec des fournisseurs et avec 
nos usines. Anglais ou Allemand courent exigé 
Réf. 33169/4 


— Division SOFICA - Centre de recherches 
thermiques (78 LA VERRIERE) 


INGENIEUR 
RECHERCHE APPLIQUEE 


débutant, diplomé grande école ingénieurs mécs- 
nique - thermique (ECP, ENSMA, INSA,...). Après 


a formation, il sera chargé d'études et de recherches 
appliquées portant sur la conception et l’amélio- 


ration de nos produits de chauffage et de climati- 


sation automobile. 
Réf. 33169/5 


LARGE POSSIBILITE, D'EVOLUTI 
CARRIERE DANS LE GROUPE FD 


Adresser CV, prétentions et photographie 
avec [a référence du poste : 
GROUPE FERODO Service Recrutement 
43, rue Bayen — 75017 PARIS 


SOCIETE INDUSTRIELLE recherche pour s0n taine 
sltués au sud de la SEINE-ET-MARNF 


JEUNE ACHETEUR 
CADRE 


ayant 5 ans d'expérience environ. 


Adresser C.V. st prétentions sous référ. 5.749 à 
ORGANISATION ET PUBLICITE 
2 rue de Marengo - 15001 PARIS 














“attirés (ées) r j'evolution des tach= 
x HET é er” applications de l'Infor- 
"mn te goût des contacts, le sens de 
icacité, esprit de méthodes et 
d'initiatives SE 

POUR renforcer son centra International 
de support des progiciels d'application. 
OBJECTIF < fournir uns assistance de 
Dee ane a PEUT SE 
té Chargé leur mise en 





De délivrance des progicieis 
évaluation des performances Pres 
- rédaction des butfatins techniques 


ENVIRONNEMENT : 


= con! 
: l'informatique 
- formation adaptée et évolutive 
ambiance sympathique de 


ns 
- Valorisation des compétonces 

- techniques et matériels de points 

_ {mportantes perspectives d'évolution de 


Les postes dé ib! 
RARES Rogers SIRAnR, poux, 
provisoirement basés à& Cergy-Pontoise. 


Adresser jette de crane CM dË 
rétentions s Pi 
‘ AS.cErue Pie roues où ae 
a 5, rue 
95300 PONTOISE. " 


Plain Champs 


e À e CA] 
ingénieur S : ns 
= Vous avez une formation d'Ingénieur. 
= Vous possédez une première expérience des Ordinateurs 
{pratique ou dans le cadre de vos études). 
— Vous souhaïtez travailler au sein de petites équipes dynamiques 
au niveau d'un projet. 


HAUAS ETAT 


: Nous vous proposons de faire carrière dans notre compagnie en 
participant aux Etudes d’Applications de GESTION INTERNE cou- 
vrant Fensemble des domaines d'activités du Groupe. 

Vous bénéficierez d'une formation adaptée à vos besoins et à 
l'évolution des matériels ettechniques informatiques. 
Lieu de travail : PARIS 20°, 

Avantages sociaux. 

Restaurant d'Entreprise. 

Envoyer CY, photo et prétentions à: 

Cii Honeywell Bull ; 
- Direction du Personnel Siège 

1G107C 

94, avenue Gambetta 

75980 PARIS Cedex 20 





CADRE DE GESTION 


INTERNATIONALE 
haut niveau 


La Direction internationale d'un des plus grands groupes 
‘industriels français recherche un cadre grande école : 

: rôdé aux techniques de montage des opérations financières à 

"étranger, 

-responseble d'un budget de 5 milliards de francs, 

- POUVANT VOYAGE, need 

- cormaissant, pour les avoir pratiquées dans le détuil, les 
techniques financières comptables et de gestion. 

Anglais et espagnol souhaités. 

Ecrire avec lettre menuscrite et CV détaillé sous réf. 2210 à 
rscg cerrières 64 rue la Boëtie 75008 PARIS. 


recg carrlères 





Spécialiste en formation 


- Si vous avec une expérience en formation, ou dans l'enseignement, ou en psychologie 
du comportement, vous êtes sans doute qualifié pour faire partie de notre équipe, et 
- Si vous êtes susceptible d'animer des séances de formation en anglais, français et/ou 


- Nous ferons de vous un expert capable de créer et d'appliquer des programmes de 

formation dans l’industrie. 
- Nos programmes sont conçus pour couvrir sous les aspects relatifs à la formation 

comprerant le management, la supervision et les aptitudes spécifiques des employés. 
- Le salaire évoluera automatiquement. Les candidats Les plus dynamiques trouveront 

la une possibilité de promotion rapide et de rémunération élevée. 
- Pas de changement de résidence demandé aux candidats retenus. Prévoir déplace. 
ments hebdomadaire avec retour chaque weed-end. 

Adresser curriculum vilae, expérience et rémunéralion 
en ANGLAIS, sous lé référence 465 M à 
PUBLISCOPE 
11, rue Royale 75008 Paris 

qui transmetira 
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offres d'emploi 


ayant quelques années d'expérience de la vente de matériel 


scientifique ou électronique. 


I sera responsable de la commercialisation des produits en 


France auprès de la clientèle universitaire et industrielle. 
Anglais souhaité. Poste basé en proche banlieue sud. 
Adressez lettre manuscrite, CV, prétentions et photo 


sous réf. 2045 à rscg carrières 64, rue La Boëtie 75008 PARJS 


Uri 


ls sera chargé Ée contrôle des 


Réviseur | 
comptable 


qui transmettra. 


DR D ES mai. 
ise com 
ptables dans Je cadre Fr" 


Société, de à révision des comptes et de l'asistanes des Commissaires aux 


Comptes dans leur mission. 
Ecrire avec CV détaillé et sons sous REf. 2170 à : 
Escg carrières 64 rue la io 75008 PARIS. 


nou es Ge 
re ; à financi files 
Il sera ble au niveau du groupe du suivi a 
et et devra la cocrdination des 


Envoyez C.V. 
sous la référence 0 
Le secret absolu 


KG 
chef du bureau d'études 


BACS STE tEtSS 
NUE 


MAI Dans le cadre de sa politique de développement, le groupe 
SON “MAISON PHENIX”, paie dans le secteur de la maison indi- 
siduelle en France (CA. de l'ordre de 2,5 Milliards, effectif 

recherche un cadre de valeur pour être 


000 personnes) 
ah au Directeur Financier. 


PHENIX pis d' res 32 me Je candidat devra être diplômé d'une 


cs 


et justifier une expérience d'au 
Direction Free ou contrôle de gestion d'une 


offres d'emploi 









rscg carrières 


problèmes de 


02142 M (à mentionner sur Pen 
des candidatures est garanti par 
BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
1, rue Danton 75263 Paris Cedex 06 
MEMBRE DE SYNTEC 


électronique 


Concevoir et vendré des études 


Nous sommes une société - 250 personnes, CA. : 100 MF - fille 
fun grand groupe et située en banlieue sud de Parts. Nous Fabri. 
et de 






Nous recherchons notre chef de bureau d'études, 


dirigera une équipe d'une vingtaine de personnes, chargée d'étabo. 
rer des Etudes sur Cahiers des charges des cilents, et de participer à 
la mise en route chez les cents. 


Vous étes Ingénieur électronicien (SE, ENSEETHL), Vous avez 1me 
expérience de l'industrie dans une fonction “études. Vous êtes capa. 
ble de dynamiser une équipe et de vous + adapter rapidement aux 
objectifs d'une société jeune et performante. 


Adresser votre dossier - ser: jettre manuscrite, Cv et prétentions - sous 
référence 6949 Mia MEDIA SYSTEM/104, rue Réaumur 75002 Paris, qui 
transmettra et vous garantit une totale discrétion, 


NOTRE DEPARTEMENT TECHNIQUE 
recherche 


2 ingénieurs de projet 


DIPLOMES de CENTRALE, MINES, ENSI, 
AM ou équivalent. 


Si vous avez une banne pratique de l'Anglais et 4 & 5 ans d'ex- 
périence dans une SOCIETE D'ENGINEERING ca poste vous 
concerne. 

Vous prendrez en chargé la réalisation d'installations trés 
autamatisées dans l'AGRO-ALIMENTAIRE 

Vous serez responsable des performances techniques, du main- 
tien des objectifs, des coûts et délais. Vous suivrez plusieurs 
projets simultanément avec l'aide d'une équipe que vous ani- 
merez. Vous serez assisté de spécialistes de l’automation at serez 
l'interlocuteur privilégié entre les clients et la iéré. 

Si notre sition vous intéresse, écrivez avec CV, photo et 
Précentions eus référence 413 à Bernard LEGRAND, 
Directeur du Personnel. 


CC aLFA-LAVAL 


BP. 56. 
78340 CLAYES-SOUS-BOIS 





is ho Le et rérounération actuelle à Madame LIPSZYC 
veloppe). 


média-system 



























offres d'emploi 


offres d'emploi 







marketing international agro-alimentaire RSLIOT 


-GERYAIS DANONE recherche un lômé Témie spéieures (HEC, ESSEC, IEP) ayant acquis 2 24 ane 
RON SER du marketing de produits de pate stores par une évoiution professionnelle D emo de de 

chargé de proposer, négocier, en œuvre trüler les actions permettant d'assurer loppemen tional 
Du ec nPaDL 1EUOES en Franc, ner es Ron do par es CUVIEÉS d'ERBROU ef es accords 60 


licence avec un certain nombre de pays européens. 

Cette fonction présente des aspects variés : animation, coordioation, gestion, négociation et implique des déplacements ea Europe. 

Elle consitue une opporturilé part iculéreméntattrativé de passer d'une faction marketing axfo sur le marché intérieur À ti GET 
industriel français du secteur agro-alimentaire, conrant 


d'action on ini au sein du premier groupe 


pharmacien chef de produits R&LPIO 


GALLIA, 230 MF de CA. société de [a Branche Afimentaire du Groupe BSN-Gervais Danone, commercialise des aliments et des 











produits de soins pour enfants, distribués par le eircuit pl 
Elie. rence le esponsable de la gestion ef du develypemient de sa gamme de Lit infantiles (1° 2 en France, avec Nursie, 
Galliyme, Galissec) ct de produits détetques, 






Cette sociêté, sa moyenne et sa structure légère, permet au cbef de produits d'avoir prise directe sur sur les événements et d'agir 
Secus maxtauns d'auianonie et d'initatire, Cest Pop oberte à uA(o) jeune pharsaien(ne de développer l'expérience 
markefine ou commerciale acquise pendant ! à 5 ans aù sein d'un iaboretoire pharmaceutique où d'une socisté de produits de para- 
pharmacie, Lieu du posie : Levallois. 


directeur régional de vente-marché ind RéLICOS 


BSN-EMBALLAGE n° 1 en France de l'emballage en vente (bouteilles, pots, flacans) avec un CA. de 1,7 MD, recherche deux 
directeurs régionaux de vente, 
sstresponsable du développement un C4. de pins de 120 MF réalisé par k vente de bone 

















directeur régional 5 
lestinées an marché des mdustries boissons de sa région Il dirige, anime, une ÿ 
eee np taie eamieen tre joue un rôle de volione qubques ve dovs d'orpraiss ë 
PES CADET Ge EDR M ne in MEnNNteEn 8 
lèmes commerciaux de sa 
és dans grandes villes françaises, dont Bordeaux, postes de responsaii tés commerciales et humsines = 
inports ru ob à des nn d'éndes pb ur EC ESC en du nn : £ 
5 ans d'expérience de commercialisation de produits industriels Cala de préférence) et assuré ka responsabilité 
d'encadrement d'une équipe. 
Adressez votre candidature, détaillé, référence correspondante, en précisant 
nine ee cel Ce “Bertice Resriement Caives «7 rat, de Téhéran = 75008 Paris. 
bsn.gervais danone RSR: OaZiEpeE tarots 
BIENS D'ÉQUIPEMENTS INDUSTRIELS 


Notre dynamisme et notre apport technologique, nous ont vou un OSCAR à l'EXPORIANION 
Société Française, nous regroupons 00 personnes pour un CA de 750 MF 


chef de produit ingénieur export 


MARKETING INDUSTRIEL et FORCE de VENTE rs ROBINETTERIE, ele. 

C'est d'abord un COMMERCIAL de formation supérieure, sera responscible, à Fexpor, d'une ligne de produits 

ouvert & la lectnique. Une formotion au produif est pré- | Lancer le MOYEN-ORIENT et AFRIQUE. 
E doft êtra bilingue ANGLAIS, autonome au niveau de Is 
négocioiion et des projeis. 
Le*go0f des voyoges (50%) estindispersable. Une cdop- 


fafion au produit de 6 mois est prévue. 
Une EXPÉRIENCE similaire seroit un atout. 


en ne 

ble de dynamiser un réseou existant. Mctfre d'une ligne 

de produit, il gère el développe. 

La FRANCE est son rayon d'acfion, 1 effectue de courts 
FANGLAIS, 


déplacements. 1 connaît éco 0 da 


Entreprise 160 
secteur de 


CORNING FRANCE 
Fontainebl 000 Poe situés à PARIS 


leau - Avon E de15 


Directeur du Personnel 


140 000F/an 


Etudes supérieures ESC, Droit, Sciences Humaines. 


Ce candidat devra avoir au moins 5 ans d'expérience dans la fonction personnel! 


Membre du comité da Direction, 1l supervisera avec une équipe de 7 personnes 
les retations syndicales, la legisiation, la paie, la formation et {a documen- 
Été sofide de l'établissement de conventions d'entreprise 


À 
ù 
ji 
£ 
É 
# 


CE 


Envoyer C.V. détaillé, photo et prétentions sous référence, AB 8 018 à 


CABINET HA: BOTH S CP- 


3 bis, rue des Ecoles 
78400 CHATOU 


SVP RESSOURCES 
7. rue de Logelbach, 75017 Paris ; s) 
.  Tourtes les candidatures seront traitées confidentiellement. 


CARE MOCUE NROE caserne (CENCE) 


PNEUMATIQUES 
JANTES 

POUR DEUX ROUES 

RECHERCHE 

DANS LE GADRE 








@> EUREQUIP 


Groupe-Internafional de Conseil aux entreprises 


DE SON : 
DEVELOPPEMENT 


RESPONSABLE 
EXPORT 


Rattaché au Directeur Commercial at Den 
d'une large autonomie, îl sera chargé di 
+ la prospection des nouveaux marchés, et de la 










grandes écoles 


Nous souhaîtons renforcer notre potentiel de 130 Consultants qui 






miss en placa des structures de ventes 
- la pramotion et des vertes à travers les organl- 

sations existantes propres à chaque pays. 
Avant una expérienca dans le domaina des 
ventes à l'exportation da produits de consom- 
mation, le candidat sera appelé à de fréquents 
déplacements (environ 60 % du temps) en 
Europe et aux Etats-Unis, 
La connaissance parfaite de l'angisis est indis- 
pensable, Une autre langue sereït très appréciés. 

Envoyer C.V. détaillé at prétentions à 
fr DURAND - S.A. WOLBER 
41, sv. de la Grande Armée 75015 PARIS 








pensent dou 22 por pour cer Les entreprises à » maitriser leur 
évolution face aux défis actuels. Parmi nos domaines : de transfert de 
more here sralégi d'enra entreprise et le développemens de ses 
ressources kumaines. 








ÉLbaon de vivre des expériences variées passionnent, 
. 
RE haie 








industrielle d'au moins 3 années, 
e étrangère, anglais ou espagnol et une bonne 


Important Groupe de Services St-Lazare 
Le 

assistant de gestion 

Détniant ESSEC, =, Sup _—_. équivalent, 


Paper photo et prét. #/ réf. 910 
ATEN de Res PARIS 8 qu tan ettea. 


aux Conseils du Département Recrutement dE 
te 3 


| EUREQUIP 
e 


DÉPARTEMENT RECRUTEMENT 
B.P. 30 - 92420 Vaucresson. 
PARIS 


LONDRES HOUSTON LAUSANNE , 
r 
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offres d'emploi 


MATRAZ 


pour son Département Sécurité.Fisbité 
INGENIEUR 
ELECTRONICIEN 


Pour participer à la conception de-systèmes de trans- 
port sous l'aspect Sécurité-Fiabilité. 

Ce poste conviendrait à un Ingénieur Grande Ecole 
ECL - INPG possédant si possible une première 
expérience, 2 3 ans dans cette spécialité. 


Adresser CV rémunération souhaitée et photo en 
en indiquant Je référence SM 569 
eu Service du Recrutement des Ingénieurs et Cadres 


{ MATRA B.P. NO 1- 78140 VELIZY } 


offres d'emploi 


MATRA 


Pour se division Recherche et Développement 
INGENIEURS 
débutants à 2 ans d'expériences. 


pour ANALYSE et PROGRAMMATION 
SCIENTIFIQUES (FORTRAN) 


Adresier CV, rémunération ego É ue photo 
en indiquant la référence SM 
au Service du ereuemenc ds tnminieies er Ceres 


U MATRA B.P.N9 1 — 78140 VELIZY } 








tn 





SI 































































SOCIETE AEROSPATIALE 






recherche 
pour ses activités Télécommunications FILIALE D'UN IMPORTANT 
INGENIEURS roche RS ar dem renrueturation 





possédant 5 ans minimum dans le domaine 
byperfréquence pour étude et suivi dévelop- 
pement. 





un jeune | 
responsable 
des ventes 


_. Lrsietions étroftes avec Ia Direction Générale, 1 
ipera à la mise en place de la politique Commer- 
Env ac: de ses pis 






Expérience : 
Activité de feboratoire nécessaire dans les 
domaines : : 






— Antennes 

— Réception falbie bruit 

— Commutation 

— Amplification de puissances (tube at état 
solide). 






Sa mission ra égatament 

{a Rae en v eharpe d de l'équipe de vente opérant sur 
on Pa 

. à nn 1e e développument et a l'animation d'une 








Formation SUP TELECOM-UPELEC ou pores fi seb est requise 

data po a pate, ue storpation me supérieure est requ 

Connaissances _ “techniques técian bätiment) 

appréciéss. us parlé {ndispensal 

Adresser a proto et prétentions ré. 8736 3 

P. Le AU" SA. - BP 220, 75063 Paris cédex D 
qui Ftrariiettre, 


Adresser CV, rémunération souhaitée et 
Photo en indiquant fe No 7505 à 
PARFRANCE Annonces 
4, rua Robert Estienne 75008 Paris 
qui transmettre 


CHEF DES ETUDES 
ELECTRONIQUES 


E.S.E. - E.C.P. - TELECOM. - E.N.S.E.E.LHT. 











A La passion de la technique. 

A Le goût des responsabilités. 

A Le Lo désir d'un si salaire plus élevé. 

A L'envie de ne pas en rester 1à.., 
© Nous sommes un Groupe spécialisé dans le domaine des biens d'équi- 
pement professionnels de hautes performances, de niveau international, 
mais aux structures à dimension humaine, 
e Nous recherchons un ee 5 ans d'expérience, pour lui 
confier, en tant que chef des études, la responsabilité d'importants 
pros de et a nouveaux produits électroniques (numériques); 
Îl aura une équipe à diriger, un budget à gérer ; il aura à développer 
les nouveaux produits et à les suivre jusqu'au lancement en fabrication. PANEL 20! rue Kicher, 


"La connaissance de l'ANGLAIS est indispensable, 
A Votre carrière na sera limitée que par vos capacités. 


A Vous êtes prêt à changer : RAI HONOR VOUE Y Nc en fimitant les 
risques du changement par une sélection mutuelle rigoureuse. 


© Vous pouvez envoyer votre candidature avec c CV et prétentions sous 
téférence 5352 en indiquant les Sociétés avec lesquelles vous ne souhaitez 
pas entrer encontact. 


QPCRERIPERE 





son unité 
STERIA ALA INGENIERIE 


Importante Société ALLEMANDE : 
talsant pertie d'un GROUPE INTERNATIONAL, 
spiciolisée dans le RESSORT DE PRECISION, 
ROUr asurer son PT EE 


Fesponmbie des VENTES. | # recherche et développe de nouvelles spplice- 


ne 
cé souhaite confter outts fonction à ua jours ingénieur (roécmècien de 
préc! ayant environ 7-ans d'expérience, à 
ee dootnique,copeble d'oncéder par ia votes à des montés 


a 
Merci d'adresser votre CV, photo st salaire actuel sous n° 208 à° 
CINOREN - 104, me Love 78010 O0 PARIE, char do ce recntamant. 





Aér. CV. et 
aval Ne ét CONTRE lentes conngissances en Lee L'englais est un atout important, 





SSSR 


GROUPE INDUSTRIEL LEADER DANS SON DOMAINE 
(BIENS D'EQUIPEMENT) recherche pour Paris 


Responsable 
commercial 

France - export 

Re 


À 
1 
er = LOGICIEL 


a 
eq ne 
140.000 francs/ 


Envoyer CV, he ur fe PAS PUB 
je Richer, 75441 Paris Cedex 09 





offres d'emploi offres d'emploi 


Vous souhaitez évoluer dans un contexte de haute technicité ? … 
Notre système TDC 2000 vous lc permet … 
Pour faire face à son expansion 
DIVISION INDUSTRIE 
‘recrute 
INGENYEURS 


ETUDES REALISATION SERVICES TECHNIQUES SERVICES COMMERCIAUX 


Honeywell 


Pour les secteurs : 


e CHIMIE ) E 
o PETROCHINIE © NUCLEAIRE © SIDERURGIE 
Adresser C.V. sous référence IND.à Direction du Personnel HONEYWELL 


4, Avenue Ampère 78390 BOIS D’ARCY ou PRPIOME au Directeur Industrie 
043- 81-31 poste 200 





IMPORTANTE SOCIRTE 


RSR ingénieur mathématicien 


COMPTABLE informaticien 


Importante Société d'études et de opérationnelle et de préférence 


CERTIFICAT D'ETUDES conseil, recherche jeune, ingénieur maitriser lo Fortran, 


COMPTABLES (CEC ou informatic: pou 
ä . . A sera basé dans temps 
"PANGLAIS et ARABE sur la é a, res puis a "EYON au mg 
lu, parié et écrit. ll ent ie es la société, avec dos “Aiplaes. 


plie 2 ébutants édant 1 sent. 
per! ébu: ou posé! 
" ge! d'expérience, il doit oE ges 


PARIS-Ie, qui transmetire. 
Merci d'adresser votre 
sous référence 535 M, réa Re en Rréda CÉTIEe ération actuello 


() algoe 


ASSOCIATION LYONNAISE D'INGENIEURS-CONSEILS 
Ronte de Chempsgne, 69130 ECULLY MEMBRE DE SYNTEC 





INGÉNIEURS 


| .PROFILS | ÿ 
matériel IBM. Anglais nécessaire. a re me 
POSTES 


Assistance cKentèle et support technique pour nos Contrôleurs de 
communications et nos Logiciels. Un des postes comports un 
détachement d'un an aux U.S.A 


DEVENIR 
S'imposer comme professionel du télétraitement et des réseaux chez 
un constructeur dyn 


Ecrire avec C.V. et photo à 
FTT Data Systems France SA 


Tour Maine-Moi 
Su. du Maine - Pres Pa Pans Ferté 





4 JEUNES DIPLOMES 
DE L'ENSEIGNEMENT 
SUPERIEUR 


Formation exigée : HEC, ESCP, 
Sciences Po Paris ou ESCAE Province 


est 
Postes à pourvoir à Paris. 
ci-dessus. " : : ; 


Adressez cv. et lettre manuscrite sous ré£ 5454 à PLAIN 
CHAMPS, 5, rue du Helder 75009 PARIS, qui transmettra. 


Adresser C.V.et prétentions à : 
J.-C. NARCONTI 


Une très importante Société française faisant partie d'un Groupe 


muftinationel français’ VILLACOUBLAY 


recherche un 


Cadre degestion 


dehautniveau |"""22"" 


2 PROMOTEURS DES VENTES 


Becteur PARIS et SA Ra on: Hs devront être 
ques de Lea 


Issu d'une grande école-et ayant acquis une expériencé de 10 à 15 ans 
dans une entreprise à vocation industrielle. 

H sers chargé d'une responsebilité importante au sein du système de 
gestion de l’entreprise après avoir acquis une formation complémentaire 
aux procédures comptables et méthodes de gestion de la Société. 
Envoyer CV détaillé avec prétentions sous réf, 2175 
rscg carrières 64, rue la Boëtie 75008 - PARIS. 


rodés 


recg carrières 








Sakire motivant + primes d'objectifs 
Voiture fournis (non publicitaire). 
Envoyer C-Y. photo à HAVAS TOULON, ne 56.026. 






LA COMPAGNIE GENERALE 
DE RADIOLOGIE * 


BRANCHE MÉDICALE DE THOMSON 







renforce son réseau en Région Parisienne et recherche 


ATTACHES COMMERCIAUX 


@hamines de terrain ayant fait preuve de leur efficacité à la vente. 
Le dynamisme, l'ambition, le volonté seront des atouts de succès 
et d'intégration dans une équipe existante. 


orémunération motivante, évolutive en fonction des résultats 
@ carrière et promotion assurées pour candidats de valeur. 


Encoyer CV, photo et prétentions à C.G.R. - BP. 50 
“’#5755 PARIS CEDEX 15. 
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BXPRODUCTION INTERDITE 


offres d'emploi. 





.offres d'emploi... 





sommes je nie Faoçnioe (25 M. dé CA) un kwpostont 






Pécaique de précision — Nous Entemationeil 
spécialisée dans la conception, les études et la 
Sont focenent spédRes ns les rate on corne Coxrposarts mécaniques de De pas 








générale cherche (suite à la mutation au sein 
-besée en proche banlieue 


_ nu d'un ds pincipourz cures) à corppiéter son équipe de 








le une vingtaine de 
personnes, Vous serez Hès rapidernent concemé par l'ensemble des problèmes de a D de 
‘vos compétences techniques nous attendons de vous des qualités de manager et une bonne aisance Pa e 





Eché à Rolend Uirheurt sous r6£ 5352. M 









as so 
D 


nous spportons à nos interventions une connaissance 
DIRECTION éprouvée du monde du Uevai el da (à italie de lecteproe. Nous ecubssone 
Covpter un nouveau pertensire, intéressé par le métier de conseil et par notre activité comme 


CONSULTANT (futur associé) 


Soit professionnel du recrutement : 
Re pasce en cabinet on en entreprise. Nous age Ron pré rep els 


Bolt grande école commerciale on d'ingénieurs ven eus 3e dupéine à 
SES op où vos ses leads SEAL des Aigea qui nous confens M rechee de Das 


A de Ne idee de OU Lu Premier temps une rérmmération 
sÉcuisante. EBe deviendra stcnainke {consultant associé) dès Que vous aurez La vos prete, ne 


Ecdre à Roland Gardeux sous r6£ 5355 M 










pe PE aiment oh es rs en eu 
Podtion ef for de vers VOUS de des rs Mmain es ser le gars de vob tone 
Écrire à Coude Laerens sous réf 4354 M 
SERIFO CONSEILS DE 
DIRECTION 


se RUE” DE LISRONNE — 75008 PARIS 
TELEPHONE : S65-0 3-40 











Plain Champs 





SPERXY4-UNINVAC | TPE C 


Towers, Penin, Forster & Crosby 


(60 ans d'activité - 1200 personnes - 
25 bureaux dans le monde) 


2ème Constructeur mondial d'ordinateurs 


: recrute pour son Département 
INFORMATIQUE INTERNE 


+ {responsable d'étules informaliques 


++ 


Pour PARIS 


Age minimum : 35 ans, 


| pupitreur expérimenté 


fré MII/2] 


Ecoles). 


Postes à pourvoir à PUTEAUX. 
Adresez votre candidature sous référence .à En PURE 
Service du Personnel, 3, rue Ballini, 52806 PUTEAU 
{Réponte et discrétion assurées). 


Hrsthtérertrese 


DRE RETEITEEE 


FESTTITTSS 





A la conquête de la pétrochimie.. 
La vocation de notre société : Les contrüles non destructifs. 

Nous sommes confortés position de leader acquise dans 
le Nucléaire, bars notre nEclopnenent dans industrie mécanique 
et par des débuts prometteurs dans Le Pétrole. 


Créée en 1 notre société dépassera en 1980 les 100 millions de 
ER ER on ae, 120 personnes. Nous sommes filiale de deux 
grands groupes français ; notre marché international est très vaste 
et notre équipe conserve Son esprit pionnier et dynamique. 


L'Ingénieur Commercial 
Branche Pétrole 150/180 000 F 
que nous recherchons vendra matédels et services liés aux contrôles 












vx responsables d' Bion/sécurité 
n0e See, no rer rl ique. Ce cadre sera APPUYÉ Par nos : 
Site En Poe on. Très dispon 


ee UN au d poule des 
crea Là pétochimie. De formation genou: Sen 
surtout un excellent “commerçant”. 
À arm wrcicome to the right man wre need 1 pus 
Bousser vous remercie de lui adresser votre r 
jeun ours sous réf, À 2918, 1 rue de Berri 75008 Paris. 


Pour renforcer sa 











Jeunes 


clientes après un eh 

gestion des ressources 

bumaines et notamment les Jos problèmes de 
témunération directe ou 


fréf. MII/1) 
Maîtrise ou option na 
Expérience dans les domaines suivants : Pour assurer ne fonction de oo 
: Synire de gestion Penh dans le 
= Tététraitement. 


Expérience fessionnelle réussie de 3/4 
pis Polo un 62 d 
Formation snpérieure exigée (Grandes - 


Impérativement parfaite maîtrise de 


43, : Madciohe Michetis 92522 Ne 
, ue 
Dienété ë ID. 





DIPLOMÉS 
A et M - INSA - IDN - ENST 
et ICAM - ECAM 
recherchés pae 
DMPORTARS CORTE FRANÇAIS 
utné à 40 k= on Nord-Est de Poris 


Direction Fechsique 
Traitement annuel : 78.000 F pour débutunt 


1es candidatures d'ingénieurs diplômés 
t 2 à 3 ans d t 
syan 4 ‘expérience peroni 


Traitement suivent compétences 


Écrire Fate a Ze 
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offres d'emploi - offres d'emploi 


Société industrielle, leader européen dans sa spécialité - file d'un important Groupe Français BsSLe 
rant la la réalisation de Ï 
conception et are le matériels performants, impliquant électronique et informatique, 


— Pour le Service LOGICIEL 
INGÉNIEURS ANALYSTES 


Diplômés d’une Grande Ecole, ou Universitaires, ayant acquis, dans s industrie, une 
d'éniron 2 ans, eninfocmatique ternps réel, sur min ou mia ur ordinateurs; ils seront chargés projets 
concernant l'automatisation de:systèmes évolués; cette activité implique LT n 


TECHNICIENS SUPÉRIEURS 
EN INFORMATIQUE 


Le niveau BTS. ou DUT. est très apprécié. 
expérience industrielle d'une deux à deux ans impliquent pr pratique des sn i et/ou micro ordinateurs 
est souhahnble: Fun de ces postes toutefois pourrait co un débutant. Réf. 71538/M 
FOURS pos es déplacements en Fra nee RE La connaissance de 


tiatives. 


— Pour le Service ÉTUDES 
INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN 


à ÉLECTRONIQUES, 1 Fentière responsabilité de l'un de: 
Pere re PR NOR RER techniciens plunidiscpineires. di 


Des ConnAlssances en en électronique analogig automatismes sont très souhai. 
tables; de bannes notions d'anglais nn Réf, LT1339/M 


INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN DÉBUTANT 


Diplômé d'une Grande Ecole, ilsers après formation, très rapidement associé àla conceptionet la 
nouvelle 

Les options * nr “Conduite de Processus industriels” sont très appréciées. R££. 71540/M 
Lieu de travail pour tous ces postes :très proche banlieue parisienne Nord. 

Adresse te aruecrie CV détail phatn,souaréférence chose AR VERDET, 
OIMETOES OR T RM EEE EEE 


Abidian, Barcelone, Bruxelles, Düsseldorf, Lisbonne, Londres, Lyon, Madrid, Milen, Munich, New York, S&o Poulo 


Société industrielle fabriquant une gamme compléis de matériels de chauffage, plantée sur 
l merché national et sur le Marché Éommun, ayant une politique commerciale active garante 
de son développement, recherche 


Jeune diplômé d'études supérieures, ESSEC, Sup. de Co... 
syant une expérience pratique de ta vente (minimum 3 à 5 ans) pour devenir 


Chef des ventes France 


Ehoncoi poste implique essentisllement l'animation du réseau intégré des vendeurs et directeurs 


D mil a tue ai ai Ga DU at un NS D da 
de nouveaux produits. 


Forte Promotion assurée à personnalité dynamique et efficace. 
Adresser lettre manuscrite, C.V., photo et prétentions sous référence 264 
à M. J. CHEVALIER, 19, rue de Meudon, 92130 ISSYLLES MOULINEAUX. 


IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE 
recherche pour PARIS : 


Directeur des Services 
Comptable et Financier 


Agé d'as moins 38 ans, de formation supérieure, diplème 
expert comptable ou niveau mémorialiste, il assurera Les 
responsabilités complètes notamment en matière de : 
eComptabilités générale et analytique 
«Consolidation des bilans 

UE 

SEnblnent desbudgrst Donne 

e! et 

budgétaire 


elnformatique 
eAssurance, financement et formalités exportation. 


Une expérience de la préparation des Conseils d'Adminis- 
tation ainsi que des Assemblées Générales serait souhaïtable. 


Envoyer CV. manuscrit, photo et prétentions à No 45017, 
CONTESSE PUBLICITE, 20, av. de l'Opéra, 76040 PARIS . 
cedex O1 qui transm. 


Contrôleur 
de Gestion 
TIRE 

















INDUSTRIE MECANIQUE PARIS 
Due importante PME du secteur mécanique 180 millions ; 800 persanes ; 2 uei- 
nes) ce Ie poste de contrôleur de gestion. ee 
do ecole spécialiste aura pour mission d'élaborer un 
pa précaire en ce de ga co 
PGe balbieir eds à Pentreprise. 


Son rûle ser cela d'un conseiller domant arr decteurs toutes les infotmaflons nifen 
Pour €lsbovar un tableau de bord, prévoiret cantréler levres réculiats, 


Pour révssir À ce posie 1 faut avoir 34 ans minimum et une foemetion supérieure 
école Le prior qu une expérience d'a moins 5° 
ens en contrôle de gestion 


Li css de Fu ah Du cé, 
La réussie dans ces fonciions permetin une évolulion vitéleure au scin du groupe. 


Maryse PERCHE vous remercie de lui envoger C.V., phoio rérenie et rétum£raiion 
actusile sous la référence 002131 M (8 mentionner ax Penveloppe). 
Le secret absolu des candidaiures est garanti par : 


BERNARD KRIEF CONSULTANTS 
AAERABRE DE SYNTEC 


2AN8 HAVE ETYEN RAT 


GOTmITw 


rune rRntenmw 


GSRIRI DIS cel 


SarRFeTIFG Rd 


IFSSSGHESNR 


VRSFPONSE TI Or E 


3 


GYHRETT F 


EI TR TES STD 


Ÿs# 








offres d'emploi 


offres d'emploi offres d'emploi 





SOPAD - NESTLÉ 


recherche pour son Siège (Courbevoie) 


re ACHETEUR 


RESPONSABLES REGIONAUX An sein de la Section Conditionnement du Département Achats, et pour 
RESPONSABLES DE CENTRES sa nos a JE mronr connés, aura ln responeenilies de LE rs 


Ce poste s'adremse à un Jeune 


RUPORTANT CENTRE D'ETUDES 
D'UNE SDCIÈTE SPECIALISEE EN ELECTRONIQUE DE POINTE 
{Benliene Sud-Ouest} 


recherche dans le cadre du développement de ses activités 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 


Débutant, diplômé grande école, pour études et dévelop- 


pement de matériel éléctronique en labo. 


En: CV- détaillé sous No45268 CONTESSE PUBLICITE 
20, av. Opéra 75040 PARIS CEDEX O1, qui transmettra 


INGENIEUR TECHNICO-COMMERCIAL 
TRILINGUE (anglais/allemand) 


RL E Sp 


technico-commercial d'une expérience 
Zans, si poséble dans ans eutrepcise d'inénetie mécanique visé de 


préférence des machines outils à commande n 


Le candidat retenu cantribuerz à développer l'activité «vente de centres 


d'usinage» du département qui impliquera : 


“ge nombreux contact vec une ete inde et des représentants 


_Tous ees postes 
ou à l'Etranger. 


- 


peuvent permettre évoixéio: 
dans Je Réseau ou dans Le groupe en France 


Prière d'adremer votre 8 
26/28 rue de Madrid 75008 PARIS 





expérimenté, orienté « Applications » 
Le candidat, Agé de 32 ans minimum, surs déjà 


Mx GROUT 


VRPrégionnux * 
-Tétablisssment d'offres suite à études de production. mis en œuvre des projets complexes et devra commerciale. 


- des négociations techniques et commerciales en vue d'obtenir les 


commandes du client. 


Envoyer C.V. et prétentions sous référence 7032 à MEDIA SYSTEM, 


104 ruc Réaumur, 75002 Paris, qui tensmettra. 





CAP SOGETI SYSTÈMES 


‘Ganques, Aeurence, Distebuiian, Transport, 
Loisirs, Sarvios ets.) 


à 50 INFORMATICIENS à vaieur 
besoin couvrent toute la gamme des langages 
courants. Expérience réeîle axigée. Bé£. Too/L 


10 SPÉCIALISTES en réseaux 
Architectures, procédi de communication, 
1ogioiel de anmvatation, terninaus 


10 SPEGIALISTES grands systèmes 
IBM sous IMB DB/DC ou CICS/DLJ CII HB 66 ou 64 
sous IDS/TDS, Réf Too/S 


. 4 INGÉNIEURS commerciaux 


3 Becrutemenk 
SR bd du Mantparnasss - 75014 Paris 820.15.81. 


URGENT - BANLIEUE OUEST 
pour usine d'un important groupe industrisl, effec- 
‘tuant démarrage informatique sur MITRA ‘225 
aous recherchons 


2 INGERIEURS- ANALYSTES 


H. ou F. - référence TN 1 

As seront responsables de la conception. l'analyse 
et la mise en place d'applications d‘une chaine 
production utilisantune importante base de données. 
Ils assureront ultérieurement l'évolution de ces 
applications et la formation des utilisateurs. 
Connaissance de la gestion de production vivement 
appréciée. Compléments de formation assurés. 


ANALVSTE -PROGRAMIMEUR 


H. ou F. - référence TN 2 
e possédant 1 à 2 ans d'expérience sur miniordina- 


teur 
© capable d'assurer avec une certaine autonomie 
F'analyse organique et la programmation de cette 
application - productian. 
Formation initiale de 3 mois à Toulouse. 
Adresser C.V. avec photo et prétentions en précisant 
la référence à L LAFARGUE 


Ordissssrmme À 


LE GRAND LIVRE DU MOIS 


recherche son 


CORRESPONDANT INFORMATIGIEN 


SA MISSION : 

® Suivi de l'exploitation et de La maintenance 
chez le sous-traitant. 

@ Participe aux études et sux développements. 


SON PROFIL : 

LE] Rat en analyss-programmation 
COBOL et Assembleur). 

© Expérience série IBM 370. 

© Anglais apprécié. 

® La connalssance de la vente Par correspondance 
serait un atout 


SALAIRE ANNUEL : 78.000 FRANCS 


En Fr CV. + ot ä M JOUVIN. 
GLM DAS. rue “area Moieant - 75015 PARIS 





Nous sommes l'un des Premiers groupés 
PRET-A-PORTER FEMININ DE LUXE 


Le développement de nos ventes nous amène 
à créer le poste de 


DIRECTEUR 
des VENTES EXPORT 


Il aura pour principales missions : 

— d'animer et de suivra les représentants : 

res uyer et de conseiller nos Agents à l'étran: 

Peas aus les achons promotionnelles et de Prés 
© dans leur politique prix et produits: 

—de participer à l'&aboration des collections 
et au choix des modäles ; 

— en lalson avec la Direction de Production : de 
suivre le planning de réalisation et de Lwraison ; 
Lvralson ; 

— de prépare les budgsts prévisionneis 

Notre Directeur des os et dev 

J'angiais, l'allemand serait Pen 

ll aura la 

misme des 

entrainer, motiver et convaincre les autres. 

Nous vous remercions d'adr. O.V. et prét. a/n° 45.413, 

CONTESSE 20, av. CT A CLICS 


Votre candidature sera traitée conflden: 
6 D y en pendu dans les mellaurs délRe 


IMPORTANTE SOCIETE FRANCAISE 


appartenant à un Groupe International 
recherche 
POUR SON SIEGE SOCIAL 
en banlieue Parisienne 


une attachée 
de presse 


pour seconder efficacement 
LE CHEF DU DEPARTEMENT 
INFORMATION PUBLICITE 


Elle assurera la communication interne 
et externe, diffusera les informations 
auprès des journalistes de la Presse 
technique, économique, et Grand Public 
et participera à des actions de relations 
publiques. 

De formation supérieure (DUT, Maitrise 
d'information, ou EAP}, complétée 
par une bonne expérience profession- 
nelle, elle a une très bonne connaissance 
de l'allemand et de l'anglais, ainsi que 
fa pratique de la dactylographie. 


Les candidates sont priées d'adresser leur 
candidature avec CV détaillé, photo et pré- 
tentions sous réf 56030 à RUSH Publicité 
84 rue d'Hauteville 75010 Paris 
(qui transmettra) 


GROUPEMENT D'ASSURANCE CONSTRUCTION 
Gsitué à PARIS) 
recherche 
Pour Son déportemert sinisires 
2 GESTIONNAIRES HF 


fulaires dune moïfrise (en droit privé 
seen droif des assurances ou droit de 
a construction appréciée). 
Après formation, lis seront chargés au sein 
dune équipe, et à partir de l'étude des 
premiers rapporis d'experts du règlement 
des dossiers de sinistres, tant amiables 
que contenlieux. 
Avaniages sociaux. 
CV et prétenlions à r° 2227 
EMPLOIS ET ENTREPRISES 
18, rue Voiney -75OO2 PARIS 





connaitre l'INDUSTRIS. Il sera ORGANISATEUR 
’INFORMATICIEN. 


92300 LEVALLOIS. 





. curriculum vitse détalllé à THOMSON C.S.F. Adresser 
Division Faisceanx Hertziens, Service Recrutement, Jette 
53, rue Greffuine, 


LR 





Important Organisme d'Etudes Techniques 
recherche 


INGÉNIEURS GÉNÉRALISTES 


(Formation de base en mécanique) 


MenEs anglais 
en règlements, codes, ns, direc- 


cabinet 


leconte set 75116 PARIS 


4, rue Amire 





FMPORTANTE SOCIÉTÉ 
ÉLEGTROMQUE 


POUr. prospection, M vente et suivi des affaires 
dans le domaine 


SAISIES DE DONNÉES 
PAR LECTURE OPTIQUE 
recherche 


INGÉNIEUR 
TECHNICO-COMMERCIAL 


Zn Queique années d'expérience ; 
— anglais couran: pour relations avec entreprises 


étrangères: 
+ pet convenant à un diplômé ES.C. intéressé 
Par le péri-informatique. 


Lieu de travail : BANLIEUE SUD-OUEST 
et fréquents déplacements en Province ; 


Adr. C-V et prétant. sous le n° 46.455 À CONTESSE 
Publicité, 20, avenue de l'Opéra, Paris-ler, qui &. 











= é CONSTRUCTEUR DE MATERIEL 
= ELECTRIQUE 

= (redresseurs, onduleurs, convertisseurs} 
= recherche 

= Ingénieur. 

= Electronicien 

= d'études 

= ayant si possible des connaissances en 
= ÉLECTRONIQUE DE PUISSANCE 

= ct 

ES nm nn 
Z Envoyer CV. détaillé sous réf. 10808 à 
Æ  COFAP 40, rue de Chabrol 75010 PARIS. 
Sn 


Haemonetics France 
MATERIEL DE TRANSFUSION 


recherche 


UN ATTACHÉ DE DIRECTION 


Dour ia promotion la vente Gi prod 
ans ia tégion SODLEST. 4 ae 


Adresser curriculum vitse, photo et etes a 
HAEMONETICS FRANC 
7-8, rue Denis-Papin - 78150 TRAPRES, 








HEC, ESSEC, ESCP... 
INGÉNIEUR MÉCANICIEN 


dossier à 

udes PIGIER débatant ou possédant 1036 premiére expériences de la fonction, et intéressé 
per les problèmes tachoiques et la négociation. 

Fa connaissance de l'anglais et de l'allemand peut constituer un atout 


Ecrire se C.V. à SOPAD 
Ga Personnel 


PUBLICITE DE RECRUTEMENT 
et PETITES ANNONCES TELEPHONEES 


(AGE INDIFFERENT) 
racherché{e) par JEUNE SOCIETE DE PUBLICITE spécialisée 
ee Recrutement de Personnal 


Co posts conriendrait à candidat{e) déjà introduit supès des 
Annonceurs PA. ou à rédacteur désireux s'orienter vers çarrière 


SALAIRE son LIMITATIF ET TRES MOTIVANT 
Lieu de travail :PARISSème 








directeur de produit 










et Petites Aunonces TéKphonées, 





C.V. détaillé, photo et prétentions 


| manuscrite, C. : 
sôus no 7234 à PIERRE MULOT PUBLICITE - 69, rus Provence i: 
75009 PARIS - Discrétion totale assurée. 


fMPORTANTE SOCIÈTE 
INTERNATIONALE 

MATERIELS ELECTROMECANIQUES 
EXCELLENTE IMAGE DE MARQUE 
IMPLANTÉE SUR LE MARCHE 
FRANCAIS DES BIENS 

mien DE BUREAU 

et offre posta de 





Engegé par la filiate française existant. 
depuis De ans, il aura d'abord la mission 
d'étudier la plan Marketing et les inves- 
dssements, [1 sera responsable ensuite de la 
miss en place de l'outil de production et du 
réseau de distribution et de leur rentabilité. 


Ce poste de très haut niveau convient 
à un INGENIEUR GRANDE ECOLE (X, 
ECP en ua un HEC ESPRGr 7 GE von 
ayant une dizaine d'an ‘expérience 
industrielle et commerciale avec compé- 
tences en gestion financière et de produc- 
ton et en Marketing industriel. 


Les candidats Ares Ps Pris S'asrer Ë j 
leur C.V. sous la réf. 20Mi É 
Centre d nie Appliquée 
69, rue de Monceau SÉo0E PARIS. 1 


Partenaire pour la France de 
Consult-Eur | 





Importante société d'assurances i 

recherche pour diriger une équipe | 
chargée de a gestion et de la refonte { 
d'une importante chaîne de traitement = 


4/5 ans d'expérience. 
Connaissant l'OS et le PLI et ayant 
une expérience d'encadrement. 


E 
yer C.V.. photo et prétentions 


-sous réf:7063, à MEDIA SYSTEM, j 


104 rue Réaumur, 75002 Paris, qui a 
transmettra ; 


UN DES TOUT 
PREMIERS GROUPES 
PRIVÉS D'ASSURANCES 
recherche 


auditeur 


Formation supérieure (ESC, niveau 
expertise comptable, licence sciences- 
économiques). 

Expérience de !a fonction. 
Connaissances comptabilité assurance 


appréciées, 


Adresser d'urgencæ lettre manuscrite, 

Cv., photo en indiquant prétentions 

{avec numéro de téléphone si possible), 
sous ls référence : B 201 G 


MICHEL JOUSSE 
Conseil en Organisation 
26, rue de la Pépinière, 75008 PARIS. 
{Discrétion assurée) 





I 


a, 


REPRODUCTION INTERDITE 


offres d'emploi 
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offres d'emploi 





offres d'emploi 


Filiale du Groupe Thomson recherche dans s cadre de l'expansion 
du DEPARTEMENT DES APPLICATIONS INDUSTRIELLES 
DANS LE DOMAINE DU CONTROLE MON DESTRUCTIF 


Ingénieurs Commerciaux 
EXPORT 


De formation : 

- soit ESC ou équivalent 

- soit Ecole d'ingénieurs Électroniques 

Avec quelques années d'expérience technico-commerciate. 
Qualités de vendeur et esprit d'équ 

Parlant couramment l'anglais, des langue appréciée. 


Ingénieur-Réalisateur 


ENGENIERIE ET SYSTEMES 


De formation Arts et Métiers, IDN ou équivalent. 

Expérience Industrielle dans service traveux neufs de 5 à 10 ans. 
Sera chargé de la définition d'un cahier des cherges d'installations de 
contrôle, du suivi de réalisations : étude at sous traitance, de la 
présentation en recette. 

Possibilité de déplacements France et étranger. 


= m - 
Techniciens de Maintenance 

= ÿ = - 

Electroniciens 
BTS ou DUT 

Avant quelques années d'expérience pour mise en service et mainte- 
nance d'appareils de contrôle Industriel. 
Déplacements France et étranger, 
Pratique de l'anglais utile. $ 
Nous vous remercions d'adresser vos C.V., photo at prétentions au 
Service du Personnel CGR - 52, Boulevard Galliëni - 92133 ISSY 


LES MOULINEAUX. Nous vous assurons d'une réponse rapide et 
de notre discrétion, 


directeur du marketing 
PARIS SUD 
Apres un diplôme du type HEC, ISA, INSEAD, MBA, 
vous étes passé par la vents sur le terrain, vaus avez géré 
un centre de profit et vous avez acquis une solide pratique 
du marketing industriel (de préférence en petits équipe- 
ments et outillage). Ces 10-15 ans d'expérience ont fait de 
vous un « manager » bilingue Anglais (voire trilingue 
Allemand ou Espagnol). 
Nous vous proposons de créer la Direction Marketing dans 
une Société fabriquant et commarcialisant des équipe- 
ments et deÿ fournitures pour fixation . Votre évolution 
sera fonction de vos qualités personneiles et de voue 
- réussite - Salaire élevé. 
Adressær votre dossier détaillant oies expériences, 
motivations et salaire sous référence 48 M 


Hervé Le Baut-Consultant 
TLrue La Boëtie-75008 PARIS 





cadre de haut niveau 
É finances et relations humaines 
VALENTIN ET IRET 
Ed 
TEE repense 


fn RS 66 passes 7 pas De PO SE VEN, 


5 Ra a ue cuves 1 paeminioir mieruamnant, 
LU Ê of assure D pos nes dE HONEn  on 
A 


© LE PS SUPER em, in de 
É 


ECC TEE ATEN GUERRE 


à De 

j dune enéreçranant, oyont Jo sens of le 
Wal De pe EEE 
== 


e a] Aresser etre mnoustie, CV. dE, Suioire octosl ef phuio SUUS réf = ee 


LA 
mano 


39, rue Étionno-liarcal, 75001 PARIS 


IMPORTANTE SOCIETE INDUSTRIELLE 
spécialisée dans le 
MATERIEL D'EQUIPEMENT 
ELECTRIQUE et ELECTRONIQUE 
recherche 


jeu nes ingé nieurs 
électroniciens 

Diplômés SUP-ELEC, CENTRALE, TELECOM. 

Débutants, ayant une première expérience ou terminant 

actuellement leurs études. Nr 

Il seront chargés du développement et de l’industrialisation 

de produits nouveaux en laboratoire d'Etudes. 

Ces postes seront proposés en Banlieue Parisienne et en 

Province à des candidats de valeur, motivés par de futures 

responsabilités. 


Si vous pensez avoir les “compétences requises, adressez une 
lettre de candidature avec CV sous référence 5771 à : 





160/180.000 F. 


ESG, UNIVERSITAIRES, IT... 
Nous mans pen et nes 


2'iard 400 milan de Pres 

Vons êtes motivé pour Paction at 
‘be. peur peer, Spice, 2 "ve 

OtrS EurTIÈrR nr sé Logan Fret 


$ 











ingénieur - 
d'affaires 


“systèmes de test automatique 
+ maintenance d'équipements 
militaires 





RENE 






RS DR HN 





an 


ELITE AISASCE El ANGLAIS 
société frençaise dérelnngant des systèmes da 
joie avancés dans le Comaine des tests antomatiques, 
ous confieruns le soin de développer avs marchés en milieu 
É mlitaire -martns- à un inçénleur électronicien drptôné, ayant 
2 de prétérence queiques anates d'exnérience technique Ou 
à commerciale en mañère de Systèmes électroniques de test 
de maintenance. La foreton fai appel à Gn Soda agen 
, à on réel çoit des contacts, à uns grarde ténacité 
aigu des responsabilités. 


ras complémentalres immédiates ef rendez-vous 
‘er Je TE 15 laforcuation Carrière aux heures 


Réfirence 853 
. On peut ass! adresser 
n 508 dossier à : SVP 


de Loic, 
Sent Pas 










UT 









Fo 














des systèm 
sas eq CA 
recherche 


analysies-programmeurs 


{référance AP 1902} 


e avec FORMATION SUPERIEURE, 

2 à 4 ans d'expérience infommatique de gestion, 

© connaissances télétraitement (TDS, CICS, IMS), 
bases de données appréciées. 

Nous vous offrons un salaire très attractif 

en fonction de votre profil, et vous garantissons 

une évolution de c: vers la conception 

d'ingénierie. 


Postes à pourvoir à Paris, Orléans, Lyoo, 
Er sODI ee Marmelle: 

voyez C.V. photo et entions sous En réf. 
indiquée, à SOFRA Réenons 90 | rue de 
Flandre 75019 Paris. 


SOCIÉTÉ INTERNATIONALE 


A VOCATION ÉLECTRONIQUE 
recherche pour PARIS 


INGÉNIEURS D'ÉTUDES 
ÉLECTRONICIENS . 


Adr. dt. 48. 
ConvESSE Fabidles 29° 20, Fe" Opéra T0 PAS 


JEUNE DIPLOME 


HLE..C - ES.S.E.C. - E.S.C. 
Nous sommes un Groupe Chimiqes 
Muttinotional 
{11.009 personnes en France) 


æ recherchons pour le département Matières 
Plastiques « Vinyliques » 


UN CADRE SOMMERCIRE 


un secteur défait de clentèle ; 5 
rs !'PerHeipetion à l'Esboration den 
D Aaron decess 


Le poste, basé À Pacs, tapl & 
2 F4 du tomba, ef One Premier erpérienes 
dæ vente de deux ans 


Adresser latire manuscrite avec C.V. photo et 
prétentions, sous n° 45881 4 CONTESSE Pub 
. de l'Opéra, 75040 





Soclété multinationale spécialisée dans Îes équipements d'élevage. 
recherche pour sa filiale française située dans la région parisienne 


Poe Creme eciE ns 


Sont souhaïtables :* 


SODERN mue 











_Directeurtechnico-commercial 


ne oi e End en temps que Chef de 
Produit} ou de ventes 

= une très bonne connaissance de l'anglais 

sont souhaïtables : 

— des notions pratiques de contrôle de gestion 

= une expérience de planning à moyen terme 


Directeurdecentredeprofit 


sont indispensables : 

— une sniide expériènce commerciale 

— une formation ou une expérience de contrôle de gestion 
— une très bonne connaissance de i'anglais 


= de bonnes notions de technique de distribution 
Pour ces deux postes l'âge idéal se situe autour de 35 ans 
Nous invitons les candidats intéressés à'adresser leur 
CV. + photo + prét. S/Réf. 3346/A, à P SI Conseil 
7rue de Turbigo 75001 PARIS, qui transmettra. 







SOCIETE D'ÉTUDE ET 
DE DEVELOPPEMENT DE MATERIELS 
DE HAUTE TECHNICITE 


INGENIEURS CONFIRMES 


ESE - ENSI - ISEP 


Pour gérer le développement de grands projets dans le domaine 
électronique (analogique et logique). 

Expérience de 7 à 8 ans dans un laboratoire d'études et (ou) de déve- 
foppement de matériel de haute technicité. 


Adresser C.V. et photo au Service du Personnel 1, Avenue Descartes, 
94450 LIMEIL-BREVANNES. 










LANDIS & GYR 


Ceres 


Nous sommes une société spécialisée dans les appareils 
de mesures et la régulation thermique 


Nous employons 1700 personnes en France 
Nous recherchons 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 


Pour assistance technique à [a vente des systèmes 

- sulvi des affaires de l'appel d'offre à la mise en service 

- formation technique des vendeurs et des clients 

H faut : 

Etre ingénieur diplômé en électronique 

Avoir des connaissances générales en informatique et en électricité. 

Une première expérience dans [a vente de systèmes 

Des connaissances en thermique, hydraulique, et en allemend sont des 

atouts complémentaires. 

LE POSTE EST A POURVOIR A CLICHY 

Déplacements très fréquents - de courte durée 

430.000 F + - selon expérience 
Adresser C.V., phato et À : Directeur du Personnel 
LANDIS ET GYR - B.P. 208 -03101 MONTLUCON CEDEX 















Impor 
Xe, pééalsé 1e dns perte 


ELECTRONIQUES et ELECTROMECANIQUES 
recherche un 


e- æ* e } £ e 
Responsable de ses laboratoïres d'études 
et de développement. 

dgé au minimum de 35 ans, de formation supérieure en électro- 
nique et élec. écanique (Ecole d'ingénieurs, complé: 
Vers j, pm Viens 6 ln OMNeTéE Par 
goordinal " £ 
2 D durs 4 ade d'ipe inpos devra a imposer 

des travaux, re des résultars). Sens Fa 


Connaissance de l'Anglais nécessaire et de l'Allemand 
Envoyer Ce détaillé, fo €! re ppréqiée. 
veloppe la référence RP A PRÉARER en ei 


Cabinet Jean-Claude MAURICE 
Conseil en Gestion du Personnel 
‘971en ruede Vaugirard. 75015 PARIS é, 


FISCALISTE 


pos par très ns Société industrielle 


Ses l'intérieur de la Comptabilité Centrale, cette 
fonction couvrira : 

- le contrôle et , dans certains cas, l'établissement de 
pp pq 
Le Sec ce tee Han Den StTement, ii 
la Société et ses filiales fran 

. - l'établissement des taxes Professionnelles et des taxes 
l'étude de ue blème fiscal à la 

- l'étude de tout pro! e à la demande du chef 
de service ou des filiales 

"jà Sffusion des informations fiscales importantes et 
les rap le délais 

“Am tation de la Société lors des contrôles fis. 


Ecrire avec CV et prétentions sons réf. 2 
rscg carrières 64. rue La Boëtie 75008 - PARIS. 
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PTE d'emploi OLIS NET fe) 













Emportante Société spécialisée 
en matériels de haute technicité 










DIRECTEUR HOTEL 











recherche 
UN INGÉNIEUR GRANDE ÉCOLE 5 chambres, 
CX - Cantraie - Mines - Sep Aéro | catrex PAR 
À «M. + FSE Hotettäre. 
dont 5 au moins à 2 









DÉPARTEMENT 
D'INDUSTRIALISATION 


Asus pour mission Se ueuer à bien, sec la 






et écrit indisponssbis. 
appréciés. 





Envoyer eurrioulum vitue, photo et prétentions, 
sous numéro 41727, eur enveloppe, à: 






















© de la gestion administrative du personnel 
e des divers problèmes juridiques 
SD Lens avec ee 
le groupe cœnditat doit savoir encadré des bureaux 
1e candidat recherché aura, “ unten «ce ménoen À en nes Ets 
e 30amseuviron 
©. une formation supérieure juridique les 
e' une expérience juridique et de gestion nisstion et 
: : sers 








En pratique den mésnodes de l'anioss de le sieur 
appréciée. 


DE PROJET 
INFORMATIQUE 


Rattaché au Directeur de Gestion, il 


41 
Hl 


GEM PUBLIONÉ 








précisant 


votre actnel accompogoé 
ans photo en rappelant référence RI0S €. Ce poste de haut niveau ouvre à un condidot 


de valeur une carrière intéressante as sein d’une 
entreprise en expansion. 


Adremer C.V. manuscrit et photo A n° 45,425, 
20, sv. de l'Opéca, 75040 Parts Cedex O1, qui tr. 






























ÉLECTRONIQUE MEDICALE 
Département Marketing Intersational 





teurs. 
ticiens, {participe à l'analyse des besoins, 
coordonne les demandes et resta l'inter- 

















TRÈS IMPORTANTE SOCÉTÉ INDUSTRIELLE 

























recherche prète en ‘entreprise auprès de l' explor 
recherche USINE DE BEAUCHAMP tation. poste,qu! est à créer,offre 
Lo ingénieurs ou (95 - Val d'Oise) porsbènss de développement personnel 
- DIRECTION DES ACHATS ; Service Technique Den 






préférence diplômé d'une Grande 
Col 1l « le goût et ls sens des contacts, 





T ] .® © 

















e e e Écrivez, en précisant Lx référenceAM498, 
INGÉNIEUR GÉNIE CIVIL Chimiste & Nicole DOGNIN qui étudiera confiden” 
tiellement votre cndidature, 
: B.TS.-D.U.T. Chimie-Physique IMH 
Mission : POUR LES MARCHÉS DE Expérience du contrôle quallté ou du 49, avenue de l'Opéræ. 75002 Paris 






one anriee 





TRAVAUX GÉNIE CIVIL, GROS à 
































ŒUVRE - SECOND ŒUVRE: pra M) 
Ces postes exigent uns bonne . de s'essurer de La conformité" des matières 
© Participer au choix des sofutions techniques ; D HÉRD nm dpentiide res au atcie Sur que, A 


@ Consuher les ontreprises, négocier 


morchés ; 
© Cortrter les réalisations; 
Les évolutions techniques de k 


. des décisions d'acceptation ou de reftse. 


ä 
H participera odificätions des procédu 
des méthodes de torts ot des équipenents ad ë 
de laboratoire. 


- Bonnes notions de la langue angisise nécessaires. 







fs sont besés à Montigny-le-Bretonneux 
(Yvelines). 
photo er rémunération souhaitée 
es 
















Adresser CV, 
, Chips Een 
KONTRON SA. ë. des Frères Caudron 
78140 VELIZY VILLACOUBLAY qui étu- 
diera iellement 


ORGANISATION 
INFORMATIQUE 
: recherche 










































ayant ou moins re Nr photo et 

RD. ot Bâtiment, B 
Ci, VRD. et ee _ Fe prétentions à SM Fi INGÉNIEUR 
Formation 1 lagén x option © Av. Boulé 85250 BEAUCHAMP APPLICATIONS 
Génie Civil. nc 
Large évolution de carrière possible ans GROUPE 
dé tout Premier Jan. SOCIÉTÉ INTERNATIONALE _ Soie séraé pion Mo cab. 





Envoyer C.V. à n° 840.848, Régie-Presse, 


68 bis, rue Réaumur, 75004 Paris, qui transmettre. proche banlieue Paris, recherche 


rase Pre, programmation (CO {Cobol, 
- ÉParenes professionnelle (2 ans) requise 
La fonction s 






CADRE 





















TECHNICO-COMMERCIAL - rire informatiques régie RL ue des 
EXPORT dal 
Sa anges en! ps Rae 2 sne mini Nireu BTS ELECTROMPOANIQUE - es € posbités d'évolution dans un 














© Expérience en et fabrication assistées : 
per ordinateur CR. : = LE sert ris Gen rar 7 
© HEDACTEURS techniques, connalssance des 433, e Gallo 1 OULOGNE 
normes guerre, marine, P. et T. souhaitée. {qui garantit discrétion et réponse) 






® Xtudes avancées en _ détection 
HYPERFREQUENCES. 
















LE rene get me des rexponsalilités dens 

wprèa-vebte de matériels de télé- 
Itomatques 

© Che de Serrica SAV séroneutique, 


Aaresser C.V. prétentions eé photo à TRT. 
5, avenue Réaumur, 92350 LE PLESSIS-ROBINSON. 





Soclété d'Etndes Techniques ÉTUDIANTS : 


région VERSAILLES un boulot sympa et bien A : 
recherche pour son domoine pourlarentréedeseptembre80. 


PROCÉDÉS PHYSIGO-CHIMIE 


INGÉNIEUR 
DIPLOMÉ GRANDES ÉCOLES 


Re - ESPCT) 
autre école Rimie Secocsinie 
eæ ‘ant fait thèse 3° cycle ou Doctorat. 


Poste évoluant vers la responsabilité 
d't isborstoire éectrociiLmie. 








e e 
technico-commercial 
syant une bonne connaissance de la métrologie 
éléttrique des étalons R, LC C et de l'utilisation 
des microprocesseurs dans cs domaine ainsi que 

du test des re R, E Cet DAC. 


ingénieur srac 
technico-commercdal ment 


‘bien introduit dans le dormeine ds la micro- 
électronique hybrida couches épaisses et couches 7 ANALYSTES- 


an 
postes La conriaissanca da ©; PR 
FANGLAIS est néons. ” PL/1 DL/1 enviroanement DOS/VS VM/CMS 


Activités et revenus motivants pour des candi- ne ière expési l'environ 208 
est: 

























fonction est k norslet 
re Les poursuite Ten 








Lieu de travail : 
dats dynamiques et travailleurs. . Banlieue Sud-Ouest Paris 
Envoyer CV et prétentions à YREL - nombreux avantages soda: 5x8 x 14 
: restaurant d'entreprise, horaire vasiable, ele. 


BP 40 -rue Fourmny - 78530 BUC - 
Adresser CV et prétentions 
Personnel SEAL, 


USINE DE BEAUCHAMP 22, quai de la Mégisserie 75001 PARIS 
95250 Val d'Oise 


I sé e CI e . t 
Pour permettre à notre société de suivre l'Evolu- ; 2 
ton des besoins du marché en participant Importent Groupe-Electronique 
avec nos services techniques, 
= su développement de produits nouveaux, 
lei l'amélioration des produits existants. É 
Nous souhaitons {a collaboration ingénieurs 
de formation ENSI, INSA, etc. Débutants INGÉNIEURS VI 
avent une première e: expérience industrielle. 
Bon niveeu de connalssonces en langue anglaise Diplômés Grande Ecole élect 

motivés per action et 


contacts à niveau élevé pour négociations et Ees- 
tion de contrats d'études. Anglais indispensable. 


Adr. CV. man. photo (retourn) et prét À n° 45418 
Contesse Publicité, 20, avenue de l'Opéra. Paris-1®r. 






Aûresser C.V. détaillé et prétentions n° _ 46.203, 
CONTESSE Publicité. 20. avenue’ de l'Opéra, 
73040 PARIS CEDEX O1, qui 


Emplois el Entreprises 


IMPORTANT GROUPE 
A PROFESSIONNELLE 


JEUNES | INGÉNIEURS 


Diplômés usivement 
ŒN-ST., ES.E,, Le Grab où on ou Toulouse) 
int mate) Qeomo 


recherche 


SSES0 BEAUCHAMP 











$ 
î- 
ÿ 
! 
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OFFRES D'EMPLOI 


IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 








DEMANDES D'EMPLOI 


PROF, COMM. CAPITAUX 


offres d'emploi 


Important Etablissement Publié 





Nous sommes une société fran- 
çaisa de première importance, 


} Etudiants de moins de 26 ans à la recherche 





EXCADRÉES 
OFFRES D'EMPLOI 
DEMANDES D'EMPLOI 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES 
AGENDA 





REPRODUCTION INTERDITE 


‘demandes d'emploi. demandes d'emploi: 


& Fe Fo + SUaiUre sait noivé 
A. ui 'acui an 
CADRE SUPÉRIEUR * ex dériég Ma careu de Pi Libre 


Ep 





è Nous recherchons Fr = immèa., étud, Îles prop, Paris 
recherche pour PARIS Quelques : d'un emploi mactise. éciiesnene. Se Rae Fer. à 1970 dattes Bus 
PERSONNES  Longitur de Gestion Socidle ouvrira le S mar DI| — Eine dote # paie en mes: MIE: fajors Ha Par con 
qu un lalisé tion 5 e ; 
UN CADRE ADMINISTRATIF DE CARACTÈRE Re programme spécialisé de formation aux relations humaines, formation et Information. M] He Etes D du La 
: TECHNIQUES ET PRATIQUES foton Démisletmaten Eine, Jurique 66 | Pi Pme coma 
Chsrgé, dans un service d'adm : sTAGE | . mistration  Eén , Juridique et pars ou province. Recyclage 
d'études ot de travaux dans le aonetne à Erire a ‘ mois DE MANAGEMENT Eestion de pasrlnoie InRoUI un SR ASAUE Ye Hire 
ue pa: : 
et gestion du personne), SE ; ds Hravaux Deutas e PT SE bic, Par. Tai . 
Le candidat devra être diplômé de l'enselgnement MENSUELS | elon les formations et les motivations des can- . entre 6m 20 et 7 h. 30 
supérieur (dinlôme de 3 cycle). sror de bonnes N Sea e didats, ce stage débouchera sur les orlentations Qi] °° "ce Pre GENERAL, RE An en de ne : 
conpalssEncee juridiems « et comptables, avoir une ous teur professionneHes suivantes : — DIRECTION DU PERSONNEL. # a. expér., ch. poste coordinat. 1 
expé: prise d'au moins 3 ans. ue formetion compltte ; © Contrôle de ion. DIRECTION ADMINISTRATIVE, sin afro, vente . 
me activité prenante ; : gestio — CHARGE DE MISSION. = Fel. 
Le poste est à pourvoir rapidement — Un plan de carrière précis. |] © Gestion de ka production. ou rent mutre poste de Tesponmmté nécessitant se PaEe | e 
Aaresser le dossi = k anti, : “ ative e geant fort engagament L 
Saone ete déanre Cote manne MI si voue penses pouvoir et © Orpanisstion et omélorañion des relañions de [|| étions ‘aber à ons niveeus ot duos tous Meme tte Pre er aiment ° 
à 5 : rlie Courtière. Tel. Vs (73) 53-08. 
REGIE-PRESSE, sous Je numéro 841.130 M Eire avec CV. et photo | 4 mois 1/2 de préparation professionnelle, Ouvert aux dépincements mê nte. TH. A àns. diplômé ESLSCA 
85 bls, rue Réaumur, 75002 PARIS. 57 À à Pebtiché, Réuales, altamont travaux d'études, d'applications et actuellement 20000/en + voiture de Fonction. PARIS optio Markefing Pebl. 8 
séminaires  d'epprofondissement Disponible à partlr du 1e mars 1980. eaper. SES LT rudes Ë 
nement. Pour premier contact n° 43.699, Contesse Publieité, € 
M Concue en liaison avec les entreprises, en fonc- 20. Av. Opéra, 75040 Paris Cedex O1. qui transm. 1 
Cherchons : ; JE an tion de besoins nouveaux, cette formation est > 
FEDERATION NATIONALE IN réservée aux étudiants de moins de 26 ans, diplé- 
TRADUCTEURS PÉDERSATEN NA MÈRES més de l'Enseignement Supérieur. Grandes Ecoles 2e Ualens, 7807 Paris ces. 0 ë 
FRANGARE d'ingénieurs, da gestion, Maîtrise. Vous êtes chef d'entrepri CADRE DE DIRFCTINN 8 
EXPÉRIMENTES Mie) as candidats sélectionnés recevront une indem- ï pre ans, 18 ans d'entreprise : 
ange PRE MATEMÈNE : UN CADRE nité mensuelle égale à 75 % du SMIC, Vous over compris que les généralistes, de par ae Direeteue ra dhietes = 
u gtals lemand_. Français | ADJOINT RESPONSABLE M Les demandes di ndidatu: doi 8 leur ouverture d'esprit et leur facuité d'adaptation offre de trés bonnes connais. t 
Fiigle d'un groupe ner, pour son Service prévoyance, | RS ne ecrit res doivent être à des problèmes spéciliques, sont la clé de la dns diverses contraimes d'une ñ 
ag ptine ppan y Su eciaur igatotre. pour animer et contrôler adressées dans les plus brefs délais à : réussite d Les dans k : ; ME. sue les Plans adminiér À 
F) Cv. & 447 “auipe 1 PODeU régionaux p le des entreprises dans les prochaines années ira, commercial et tech - 
société spécielisée dans à fopri Om Pal TE Madame HULOT " 4 z Très sérieuses références. 8 
dl portes Inéustrills, L LEADER 20, av. Opéra 75040 Paris ced. D1, Dtpeemat fréquent INSTITUT DE GESTION SOCIALE vue can de Ces 2 
Sur son marché ÉT) cernes grande Fan : — Vous êtes le patron/la tron: ue À {Paris et banlieue). 
& eine nsion recherche dans” les contacts humains 11, rue Viète, 75017 Paris patronne que je ——{Paris et banlieue). é 
Fe éalenr : FOUR BANLIEUE OUEST est nécessaire. ! "Ts 7862260 recherche, AFRIQUE DU SUD ! 
3 Nr INGÉNIEURS Adr. CV. pro € get et pré. . — Je suis l'adjointe dont vous avez besoin : peer os AS te LA 
CHEF SERVICE ETUDES REDAGTE EURS TECHNIQUES s6-4h, He NéUénai e 37 Rens: anglais ct connaissant 
Localisation : Franche-Comté. industrielle électronique 75649 PARIS Cedex 14 e Licenciée en physique ; ment la pays. Etud. ftes propos. 
Mission : minimum d'un an. TR e Analyste a ingénieur système en infor. MR) EG, re, QR2E M Ris trésss © 
= de mevoauR ue, IKG! HEUR e Enpinené gestion du ‘reonnel : L 
Expérience : ELECTRONIQUE DEBUTANTS COncôle de DéSlOR : pes : # DIRECTEUR FRAER e 
2? LL minimum, service étu- ET CONFIRMES e Dipléma IAË. - Anglais correct: w Satin ingénl re k pers = 
TU RAIDES BTS au DUT de se, P"Appicate FE Important groupe international recherche pour: . Renaon dans in sétdérurgle à ; “industriente it 
Sr, or organisation, "A Mour type M A ira Sola ‘son implantation Européenne à Paris « Disponible pour Missions ponctuelles à cherche poste = 
sens du “ “ 
Rériamération "à co. © DE nfures CHAMPS-ELYSEES l'étranger. D.E CONTROLLER e 
_ vante pour candidwt 
poste et _écritures/mi at Æctire à REGIE-PRESSE n° 94040 i 
valeur à 8 poin Grant dB écrire one sant débutants à 3 ans d'expérience SECRETAIRE 25 is cos Mécunur = 400% PARIS eDSA, MOVER ER. ; 
essor iettre manuserte, cv, [ee on Vis Pée0n | © DES ANALYSTES 85 Bis r. RéSumur, 3082 Paris = 
ns et | mœue || DE DIRECTION Mme : 
rence 113 à Aie de Clinchamps, m, rue elleu, Minimum DUT a ans ynamique eux, rech, a 
EAM.- Recrutement, ‘4, rue Taie PARTS, bili Français-Anglais loi REPReRENTANT. 8, 
Gabrier-Péri, 92129 Montrouge. | Entreprise chauffage recherche | Ecrire av. C.V. s/réf. 4454 à parfaitement bilingue na! E Ex ne T 01823 M Régie.Prèsse = 
è se et discrétion assurées, Le EUR AXIAL Pub. 91, av, Fo-St-Ho- - sténo et dactylo dans les 2 langues DIRECTION GÉNÉRALE N Se r. Ré, 75002 Paris. 1 
noré, Paris (8), Qui transm, - autres langues européennes trés appréciées ] LE à .. BTS secrétariat de 1 
. ï A Le eee ton, Coefficient ——Recherchons URGENT: — {Atlemand, Italien, Espagnol) ou . rection ‘cherche POSTE e 
. lettre _manuscri Hmes ou Fmes expérimentés - expérience en finances internationales en/ pour COLLABORATRICE à  respons. œ 
nez A ENS CAUSIDIERE BA PURES ESS AD none eg arE 4 BPPREIE DIRECTEUR FILIALE EXPORTATION JS] pour seconcer giriennt de 51. 
Tin 7e PARIS CEDEX 8. IBM 978 - DOS/vS : aire en rapport ace te rôle et l'expérience 250.000 F.F. + É ‘ce Par mn à mire 
- nombreux avan , ne le-Presse, 
ANDNSERNEENER,. | EnrprEe aufface reéfarché PROENAMMEIDS © emploi stable 43 ans diplôme ESC + MBA. è Be Bios r. Rénumur, 7900 Part, 
mp Aureu d'Études réch. TECHNICIEN COROL et BASIC = poste à pourvoir rapidement 2 
3 IN ÉNIEURS coefticient 575 Postes à pourvoir : Envoyer lettre manuscrite avec CV et ph: ri (françals-allemand-angtais-snédots). É 
NE INSTRUCTEURS rer. 2020 à PLLICNAU SA - BP 220) 73 à ens expériences dans groupes internationaux et ! 
TEURS £Esta ss Le Er cédex 02 qui transméttra. nie ays m'ont noel à Direction Ü 
Berre PAS 3, rue SULazore, PRANUE iemeute .dens Pays ‘enmoptions 1 : 
Porjsse, — Téléphone 20-07-55. | —DRGANISME PUBLIÉ —— mure PUS SEL TE rer] . CA US $ : 300 mililons — 2100 personnes com- » 
ORGANISME PROFESSIONNEL recherche recherche prenant réseau de distribution + conceeslonnaires 
ETOILE - recherche et usines de montage véhicules - (600 personnes). 
STATISTICIENS pour Tenue et PHYSICIEN : rOSeEk n 
exploitations Stat en jeime CHERCH. JEUNE antmateur, Négocisieur, Manager ont le 
aSsances entre Vaboratolres de racher. D Leader français du mobilier contemporain jetons qhumanes, recherche e 
informatique, constance Re Leader fn ja maobilier Feeerion FILIALE ÉXPORTATION EUROPE- 5 
Env. CV. et prét ne 41.508 M ou ayant : 
DOS Bee era tot dou 7 TE dance SECRETAIRE Ecrire no 45979 CONTESSE Publicité, 5 
LR qui transmettra. Dipôme Grande Ecole 24, avenue de J’Opéra, Paris-1er. ê 
ons) Es D DE DIRECTION : 
Fr SATAIC INFORMATIQUE gnines | à 
OMP R et d'organisation. G 7 
CADRE, COMPTABLE ANALYSTE PROGRAMM Areser CV! à M MALUS ER BILIN UE ALLEMAND 
Aür. CV. à ne 46479, Cantesse  RANTERRE MA oo renforce h structure de se filiale TECHNICIEN D.U.T. il 
EE a PS HAUT WIRE 5 ACTUMRE D lOSSE movel Gb, près de Stutignt, HP = 
'arls _Ced tr. 28 - 
PAR IÉ-PROVINCE 5, Bauraré LPO Paris-11°, eee DNA Une conmaisance absolyment, per parfaite de la ans - Formation thermodynamique . 
ss maladie ensable poux assumer leg Anglais courant > 
demandé par Ya touchant à fous lès rouages de à io : 
Expér. GEN Cie Déértan ans ue. . de l'entreprise qui luf seront confiés. Hs Le None cpISnen A érnnger L ie 
| crétion assur: on le [ON ne. Fe 
FAIÏSCEAUX PÉLÉGTRQN. Er, ne DE: É nee Re de nr dur iimitrophe dans pes 18 
47-07. LS, r. des italiens. 75627 Pare: AS l'expérience ou de l'âge, si la formation de L'AERONAUTIQUE . art a 
& 3 base est solide. L'AUTOMOBILE É çons.. LA 
EE ÉXEGRT, j dis AN La rémunération est en rappart avec les ARE Pro, d'ail, trés em, naîlon. “ 
o ni a dde se ÿ on Q 
ngl souhaïtée. : al. donne cours tous alveaux. ni 
ù Ecrire Cabinet 32 rue Barrême, j 
bros S ; $ M Se Ar 148. Très bonnes références professionnelles et morales. Repas, MATHS PHYSIQUE HATHEPRVSIQUE : 
de la Vanne, 92120 Moniroups. rapage, QUE 
PROFESSEUR qualité) er 5 rue des Jtallonse JT PARTS DOUCIé SL CHATOU 2 À RER. » 


de R A TUE fra. | Boo ne re l ONE EEE 


— FRRII, 0e are 
Physique haies pressions 

BUR! S fluides et solides molécataires 
CERGY-PONTOISE Laboratoire CNRS. 
recherche * recherche 


S - JEUNE HOMME 32 ANS 
JEUNES DIPLOMÉS CANDIDATS BOURSIERS ; 3 
SR OM RES | Formation grandes êcoies. | DR CNT : Æxellente présentation, licenos + maîtrise jettren TROUVER 


ESC DU UT. À: JS Env. CV. à LM HP, modernes (doctorat en cours), expérience | 





Fete n° T 18271 M REGIS PRESSE, LE CENTRE, D'INFORMATION 


Su Propose 
bis, rue Béaumur, 75002 GUIDE, COMPLET (230 pages) 





VEND, AMIABLEMENT 
véhicules repris 





+ 
DR 
— 


SR 
FA 


eNYHé EYTÉN cŒnr  YEHEITATSNSIÉ GTENUTT EF LA 


gique et documentation toutes 
ad PRIDRE PéDAUNISTRATIF | ElDERe  Uuenié arte Nord, Propositions intéressantes à PARIS : FORMATION, 
DE GENNEVILLIERS 2438 Villetaneuse. > ENSEIGNEMENT, : TIONS 
Ecr. av. CV. 0 nrélen. à |Œntiei format Eloie cherche 100.000 Four PUBLIQUES, REDACTION, PÉESSE, ete. 
ET, BP. 50, Car femiète | promott 
__ ef GENNEVILLIERS. tre. of moe 742796 29-m. W1B h. 
Houssave, 75008 Paris, 2257. 
PAR ORDINATEUR msrimerie Bols Colombes offset | prod. esthét, exclus. vendu en 
cherche écess. 50.000 
Un domahie neni 
Organisme de formation h NS état neuf. , 
recruto un +rançai MERCEDES 309 T.D. breuk, 
Fe, ces (aimes var deman 
ANIMATEUR très, beu 29 ANS Pour CE kr. an ADEM, 
Prix Argus. Tél. après 18 velours, Jantes TROIS ANS D'EXPERIENCE EN MICEOPROCES- 
6b4-28-37 au. boite autom., IR SEUES, POSTE DE NOUVEAU 
INFORMATIQUE F JAGUAR X a à 42 Fa LA PCA Kiosque. 
+ ne rislon, D Ecrire n° 7 
Dane ARR re une, pren| "ri" PARIS. 504 GLD 1976 [nm Een Il à modes Dalton 00 PARIS CRDEE ee 
a: 
pou CAPITAL DISPONIBLE, Cr façon 
lets Internationaux cable ENTREPRISE. Sérieuses 
S coneption Rrétent, excn) | 56.900 km, trés bon Secrétaire de Direction ‘CHEF. DU PERSONNEL 
lon, ION, 9, M « aux peniure, décoration, 
ere entinaires [290 PARIS Qu'un) oué DER à Aire FORTS HO 4 au 15 & expér, de la fonction | ginatjon fous corps SL, Devis 
T0 PARIS Qu Ur SHNAT-OA et 273-2002. 
La formation pédagogique Onks, Ronnie ra 
ent assure USA. CAS) 769-002 Le M, Rés 
ue, [Torx : 65155 VENCAP LSA | 0e RÉ Qu | r Réeumur, 75002 Paris, 
Ÿ Matic. Vitres teintées. 
serait apprécies. a. le matin au 3%-0 B M. Denon Von brndulte 
Adi cv, man. et prêt. à | "Eos in,” à Régie après-midi _au _555-13-90 nr 4 
Of. s Tia” 
recherche grand ci, modile Bo, Sono km | ÉPAHRIH ANIMÉ AEN IE) Acence_HAVAS STRASBOURG, Journaliste de haut niveau 
HA en main de PE SI ANLEUr er. uetie rec vignette. Garantie De ea CH JOURNALISTE (au féminin), relations 
M CUSSONNIER) angl 
DES INR Les # M mms [SE JE VORE BMW, | | ER ar 
ge EE a eme. en].  INFORMA PRÉSENTATION : Hañens, cad. 06 HS rene, Pre PAGE SUIVANTE 
Loner - vente & SAIS où DipL économie ef sé 


BURE Ingén. colal, 25 a. min. connais, 
ENSEIGNEMENT ASSISTS répulé off. concess. règ. 
Informaticien inventif MERCEDES D, Juflet 7, 
= #00 Hn … drécliéa | assiste 
km, ‘&rection 
Fra 
DE FORMATION Note De mél ON tn Écr SL |MERCEDES 20 SE. mod, 79, & sa. Monsiony, 7 
RECHERCHE 
RGENT. CADRE DE VIE DANS LE 
— Formation analvste program- ï PARTICULIER VEND be 
— Éptrience Jane minimum. JJONOTA CARINA mod 79. 
FEU TES aciers où maimimum 20000 F. RDA RNA Pie 7, rés 
etes OCCASIONS PE bon GE. rencss ctieclus rapidement tre. 
micro-Informotiques, | Vi Ci cas gratuit. T. 
AUDIN-VISUEL 1e darts BV, Su 
La connaissance des P.MÉ. : 
a Ctechn. où . 
A RFAS; sise nt u Contesse Pub. 
ee Mets sur Rés, Paris Eue SC Vent 604 RATES | en Ée . YOR NOTRE 
000 Pa nt 76.000 F vendue 65.000 F. formatie K STE enr n ILIER 
ET: A CKARD 3 ñ Crédit avec 8.000 F, T. 2026629. à ne me UD 
ee ACHETER on LOUR |Énéte Meg” ne [ne à Bus, as mkv 
Connaïstance MP 3000 souhaltée 


5483 


_ P bijoux Comet, F. 4 2, hf niv, habit, ie 
pour candidats dynamiques. | Formation assurée pour Gndl Sarre. vents TOUTE LA GAMME ré emei. tes partiel | éco fe 


= Franse à au me dats valeur. Env. NBLES 
Fun EVe bnno Fe INTER Ja rue joiaire, nt d'A 16° - RUE PÉTRAONUE: ARE Peu Ee no rer «le Monte à PUR | Ecr 


. à 1976, « » Pub. 
LES sn MURS ARDIES sous référence qu transmetira avant Box fermé, SILOO F - AU-57.88 GARANTIE MM ÊT r. Haliens, 7507 Paris ced. 09] 5. r. Italiens. 75427 Paris cad. 0j 
21, av. Fr.-Roosevi LI " 














I ë 





Page 36 — LE MONDE — Mercredi 20 février 1980 
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Naïssances 





— Monz et Jean-François HUENS 
Sens nne one la foie d'annonces à 
naissance de 1 

o à ve Chems. 

rue CrASbOULTE, 
92600 Asnières. 





Décès 


AUGUSTE ROSI 
— Le Père Auguste ROSI 
(TONZI) 


est décédé le dimanche 17 février 1080 
à l'âge LE deviner aus ans, 


Pigatie. Son provinchx, le Père 
Roger Rouff, li a rendu le tén 

16 itté forte, Toni, 
comme on aimait lFappeler Ii 


vrai terrible était 
Hvres et de films », ajoutat-l 
HN avait servi notamment de modèle 


tu nous précèdes au Forme de amours si 





— Elom. 

Mme 308 Arnsud, s0n épouse, 

Ses enfants, petits-enfants e6 
arrière-petits-enfants Arnaud, RHosnet 
et Brisseau, 

Alnsi que les famillea Tissandler, 
Parquet, Chabanet, Theron, Faugier, 
Charlgnon, Lucas, 
font part du décés de 

M. Joël ARNAUD, 
garvenu le 14 février 1980, dans 83 
ue nage deuxans ennée. 

Les obsèques ont en lieu le samedi 
og Lérriee 1960 en La bestique Saint- 


LLe:nréesnt avis tient Leu: de faire 
P: 
La Baumi 10, route de Margat, 
ÉTE alins 


RTICULIER VEND 


. de 
Immeuble pl 
Côté cour, caime, 1er étai 
cuisine, selle 
débai 


LUXUEUX PEDATER RE fee Le, 
TUILERIES $< DORESSAY, 548-43-4 


Pour renseignements ‘téléph. 


4° arrdt. 
HOTEL DE VILLE 


Pphaire vd beau lv. 
refait à neuf. Tracer. 2 6155 m2 
sur rue et cour. 329-7167. 


MARAS 5, RUE DES 
TOURNELLES 
à vendre 

100 m2 mavardt, 4° étage, asc, 
Soleil, caîme - El 57 m2 en rez- 

Habitation où com: 
merclal. S/place 14 h 30 

(sauf dimanche) - 27: 


5° arrdt. 
LUXEMBOURG. ENS FT de 


taille, tout cft LIVG + 
105 m2. 635.000 F. A _modernl 


g 


à 18 
BE] Can D) 


NATION, EXCEPT. Villa 5 p., 
cuis., 3cab., 15. Ds, 1gar. 2v, 


“Mo BASTILLE ete rene, 


femilles b! Guez, 
Bellem, Guüuemiche, Smil 
Et Le té Conven! 
out la douleur a 


credi 20 1980, à 8 h. 45, au 
ds - Parisien, où 





1o,18 février 1960, 

cérémonie religieuse sers Cëlé- 
brée le mercredi 20, à 10 h. 30, en 
l'église Saint- Giles de Bourg-la- 
C4 





pe, 
Charlotte, 
Edith, 


Sébastien, 

M. et Mme Jean-Paul Nuss, 

M. et Mme André Romieu, 

ML et Mme Ollvier Fomnieti et leurs 


te, 
M. et Mme Bertrand de Lange de 
Meux et leurs enfants, 
M. Michel Romieu et ses enfants, 
Les familles, parents, alliés et 


amis, 
out la douleur de faire ‘port du 
décés de 

M Paul NUSS, 


leur époux, père, fils, gendre, beau 
frére, oncle, parent et ami, survenu 
brutalement le 15 février 1980, à 
Clermont-Ferrand, à l'âge de cln- 
aquante abs. 

Les obsèques ont eu lieu à Cler- 
mont-Ferrand le 18 février 1980 dans 
l'intimité. 

Cet avis tient Leu de faire-part. 

12, rue des Neuf-Solells, 

63000 Clermont-Ferrand . 


FINS TS 


PAT TATI1A 






Pierre | de 4 chbres, Side 


MUETTE 


21-1618 +2 bains, Terrasse 
1.280.000 F, Visite, 4 


mardi, mercredi : 13 rue 
Ce amas) | Pbne 


chbre LEDRU-ROLLIN 
à aménager dans très 
ympaliique a rénové, 


2724019 
RD 


a cs. Gui fénguer, 


TT. : 575-2775 
Ciaude_ACHARD 


soleil, calme, poss. 
- 40-35-83, 






TE a 
240 m2, du 


classe 
34 P. TD m2, gd ie À chbres 


RUE AMPÉRE "0 me 
Le pe ré 


19° arrdt. 


ete Antimité lo jeudi 14 15- 


&. rue de Gergovie, 75014 Paris. 


— Mme Raymond Quin, 
Ms Denise 
M. et Mme Henri Quin et leurs 


enfants, 
ME et Mme Gérard Parodi et leurs 
nu 


Mme Jean-Plerre Quin et 
1eDFS Eutanis 
Jr et Mine Maurie Quin et: [ours 


ous ls douleur de faire part du 
décès, le ee février 1980. de 
ML Raymond QUIN, 
rendent universitaire ponoraire, 
a lp de den-Chemis, Le Dons 
F0 An Poe 








‘Reine, 
Tû, avenus des Gobelins, 75013 Paris, 


M '& Mne Jen Prançois Soivat 
e Jean: 

ous enfants, 0 

on! eur aire du 
ls, dou) part 
Mme Roger SERVAL, 
née Yvonne Sophie Well, 

le 18 février 1980. 

L'inhumaton aura Men le’ jeudi 
21' février. Réunion porte principale 
a pérnetière du Montparnasse, à 








260.2830-poête 7. 


AUX TROIS 
QUARTIERS 








PAGES 


AV AA TOUT à 





ste Séjour, Vds , ce santé, porteteu NL, MC. 
ï | viseuit, config. sue-ouest. 
servi *|ann. 12 U ceriif, Ecrire sous le 
_Toutouse. 


Arts 
CAREI. 7.238, RÉ. Heu 


Cabinet d'administration 
ÿ [I se ps pe 
Lt 
ju lercin. | Bgonce et RS 
17 he | commerce Wal de Name) près 
Bots- | métro, & bureaux + res 
WU ces, garage, 4 lignes téléphone, 
bar 9 ans. Ecrire no 45.098 à 
CONTESSE PUBLICITÉ, 20, av. 
Opéra, 75040 PARIS CEDEX 01. 
À VENDRE 
PAS-DE-PORTE 


à LAGNY 77409 
(Marnea-Valiee) 


Fquren |1 BOUTIQUE 4 m2, 2 grandes 


vitrines + 1 appt au ler étage : 
3 p. + Cove BP* renier dc. 


403-19-00 - 


min. 1.000 F/m. 


parents de ra Francs à 


Possib. parking Li 
MAISON poutres appar., ensal., caime, gd 
CENSIER selour + 2 chbres en mezzanine. 
6P. Rénovation luxe, H LE CLAIR - 5627794 
=" caracière - 35442-70 


pere DES LILAS, IMMEUB. 


récent, s/lardlt 
SE O UC AC bains, balcon, 
+ Téléph. 8674-70-47, 


Éarre DAURIAC, 24, rue des 


, | Roussières, 78760 Pontchartrain, 


Proximité 
16° BOULAINVILLIERS 


6° arrdt. 
YAVIA Stand. Récent. Grand 


studio 50 m2 
Box possible. - 


4 ètae, 5 PIÈCES 
ALMA” 3 sur SEINE, 2 sur 
Cour, calme, 3 Services. 


BOURDAIS - 66-51-32 
ga, ns 5/6 PCES 


5498-76-25 
IVALDE ce 


Living, chère, ame 
H.ILE CLAIR - 562.99-54 


38, R VAREAU cos 
GD STAND. 
STUDIOS -2 P.-3 P. Sur placs 
11 à 19 h - Tét. 5590-21-26. 
CHAMBRE DES DEPUTES 
MAGNIF, DUPLEX 6 P. 240 M2 
E 160 mZ Park. Serv. 
Doressay - 548-4754 


8° arrdt. 
Près CHAMPS-ELYSEES 
et PLACE des ETATS-UNIS 


Beau 125 Live 2 Chbres, 


Cuisina  équil et aménagée. 
Baic, 2 serv. 8onne olstripulion. 
Entièrement amênagè, Luxe 
9.000 F le M2 
PPTAIRE au 5041-01-50 
9° arrdi. 
Imm, plerre de taille tt cf 
5 P. 162 m2 + chbre sarv. 
1-000.000 21--04 


40° arrdt 
24, BD SAINT. DENIS. 


PER 3386-17-36. 


particulier va 1 p., Cuis,, 14 m2, 
#s asc, place Italie, 
sans ét, A rénover, 72000 F, 
,__: 587-310, apres 29 h. 
5 m2 mi 
Calme, Soleli. 


M° PORT-ROYAL 
BEL IMMEUBLE ANCIEN 
3 Pces, aépend., 60 m2 ELA 


à restaurer. MÊTE, 

12 à 16 h, 10, Œausre du Port 
Rovat, R.de-chausate sur eur, 
{4 Studio double not confort 


290.000 F. TrS0043. 


MUETIE ** ae, étage élavé 


Dans anciane ambassace, Gr 

soleil de l’svenue FOCH, 

en en Super, environ 200 m2, 
décoré, cho. 

deux parkings. Visite 


, | dez-vous. Tél. 


les jou: EU n°8 16 Heures 
Saut 'dimancre #t lundi. 
CARLTON. 


MÉTRO PORE 


Se net 2 SUDIO er LE. 

dans petit immeuble de luxe 

18, VILLA GUIBERT. 

Sur Phten Ge 19 2 1 D 
fét, à: 


6 WORD 5 F P. STAND. 
ee 25. 
SPORT Rs meme 


2 Sipte réception, $ 
2 parkings, 2 Serv. 


276.000 F - 


MOZART 
SANS PAS-DE- PORTE 


Beau salon de coiffui 
ae TS m2, en 


tièrement 
Hauts-de-Seine FAT PS 2910 rs DD 


gent D'AVRAY. 
stig dans belle 
0 m2? + chbre de 


appart 
résidence, 
personnel, 


double parking - 70-24-10. 


MEULLLY - SABIONS 


[70 m2, 4e 
PRINCIP. 


Val-de-Marne 
ST-MANDE Lérinerte 
SE, 


3 pen el studio 
LE CLAIR : 


Sr Pan e ET 


RE F5 +. 


Téléphone, M. Bal 


NEUULY 


lon, di bre 
25-70-90. 


De rémovés en 
trlonnale pour. : 2430 F 
Prix : 340.000 F. 
Téléphone _: 563-11-40, poste 35 
BD DU TEMPLE 


Immeubln Pierre de Tallle : 
Fet. noufs, | Murs de ne de coiffure loués 


#78 | rajéphone : 567-1140, pocte 3. 


2106 A. , FÉLOFAURE 


tbe, on LC us sde vs pie 
pale. — Loyer : 
Téléphone : 5637-03-10, pose bi 


| gear 

: res 

Re 1600 
Téléphone 


ALMA ur 4200 me 
20 lignes téféph. - Tél. 5063-67-47. 
Propriétaire loue ball 3 -6-9 


CENTRE PARIS $ no 


1m: bles 
Climatisés - Ubre 16783-53 


LE 
rément 


Ensemble ou 
GARBI - 


tenant 
étage 


fe activite, TÉL 16 (9 sénat 


— Le docteur et Mme Laurent 
Stévenin. 


flie Hélène Stévenin, 

M. et Mme Louis Stévenin. 

BOL Jean et Harvé 

Milles Vivians et 

Mme Cherli dré Stévenin, ges 


sons et Len Prote-Antante, 
Louis Benard, 
ne la eénérale Delhomme, 
Et Pad la famille, 
ont la douleur de fatre port du 


Le, Dantec. 75013 Paris. dés de 


ê Pierre STÉVENIN, 
avocat honoraire cou de Paris, 
leur frère, beeu-frère, oncle, neveu 
et cousin survenu ‘mont des sacre- 
ments da l'égllie 1e 7 évier 1600, 
s lie de soixante et onze ans. 


en l'éguse Sainte-Marie des Batl- | 


 gnolles (77, pieces du Doctéur-Féllz- 
Lobligeols, Parig-17e). 
tbe” Monnnertre Paris, nee ® 
dl 
cevesn de famille. " 
3, rue Goethe, 75118 Parin 
9, rue Bridaine, 75017 Paris. 


— jme Ellen Vigne et touta la 
famille ass la douleur de tete Part 
da décès di 


L'incinération aura leu le mer- 
credi 20 février 1990, au cluetiäre 
de Joncheralles. 

N1 fleurs ni couronnes, 

95. rue Maercel-Sembat, 

re Pan Villanors. 

preneuserens et Marïka Cardy, nés 
Villanova. et leurs enfants, 
ont le, douleur de faîre part du 
“SL François VILLANO 

V4, 
leur marl, beau-père, père et grand- 
père, survenu à Marsellle, Le 13 fé- 
vrier 190, 

Fdon. Ont eu teurs Gun is 
mation ont eu eus le 
17 février 1980, 

Le présent avis tient Leu de faire 


part. 
11. boulevard Paoll, 20200 Bastia. 
257. rue Saint-Martin, 75003 Parle. 





Remerciements 


— M. Jeen Goldenberg et tous Les 
siens. dans l'impossibilité de répon- 
dre tudividuellement à tous ceux qui 
leur ont adressé leurs témolgnages 
de sympathie et d'amitié qu moment 
de Ja d'sparition de 

Mme Jean GOLDENBERG, 
leur expriment ici leur reconnais 
sance énue, 

2 rus Gabriel-Vicaire, 75003 Paris. 

154 rue du Temple, 73009 Paris. 





Anniversaires 





—Ure disparalssalt 
shcqueline MOBLEX. 
Ceuz qui l'ont connue et almée 
me l'oublient pas. 


MA CNT) 
RC LCL 
: Offre. 


Face NOTRE-DAME 
imm., grand slandg, triplex, 
sél., 2 ET 2 ane un 
équipée, DES 


MOTEUOITS 
meublées 


PRES TOUR EIFFEL 


SEMAINE - QUINZAINE 
œæ Moss FLATOTEL 


le douzième anniversaire, 
PER NS er. 
M 


âttaché à la direction 
des services de tourisme Michelin 


sa femme demande à ceûx qui res- 
tent fidéles à son souvenir d’avoir 
une pisuse pensée pour luL 





Messesz anniversaires 
— A l'occasion LE deuxième anni- 





pet demandés à (ous 





_ le premier anniversaire 
de la mort 
Reïne GIANOLI, 
une messe sera Célél par 


eau LEGARET 
as cadres” Jeut 21 février 1980, 
ds heures, en l'égllse Satnt-Paul- 
Salat-Louie 101, ru6 Saint-Antoine, 
à Paris (4). 





Avis de messe 





s'occupent exclusivement que de 


MARIAGES LÉGAUX 
La olentèle la flas 
sélecte de Phxnoc 


Tree Duphot - 75008 PARIS 
4" étage - Téléphone 260.1.37 
Madame Ia Lérectrice reçoit 
piquet 307 ToRdRENONS 





A 17 


Soutenances de thèses 


Dore D'ETAT 
ren re Mai Entlo du démsel. 
VTIEE, FE Hi à. salle 
SCER Patrick Port : &« Théorl 


Ja ques 
&æ r FSI et dau por puitième 





— Université IL 
Jeuai 28 fotrier, aa lit F°50. Re antie des 
Actes, M. Romain Gaignurd : aLa 
pampa argentine, l'occupation du 50l 
et ln mise on valeurs. 


Université do Paris-V. samedi 











1e! mars, à 8 Le 45. ampbithéâtre 

E.- Durkhelm, Pierre Vogler : 

« Description ryrocaroatque d'un par- 

Era : »” 

— Université da Rennes-Il, ven- 

jura à di D 16 sale D 215- 

246, bât. B. M. Jean-Yves Merisn : 

& Aluisio : vie eë œuvre 
(1857-1813) 

— Uni I jeudl 

13 murs, à 15 heuren salle li, 





Lo parti L 
chie de juillet (1830-1848) ». 





Communications diverses 


— Dans le cadre des Rendez-vous 
de la rue d'Ulm, Gabriel Matzneff 
donnera une conférence sur le thème 
aVéous et Junons La mercrail 
20 février, à 20 b. 30 (45, rue d'Ulm, 
Paris-| 


1e). 





Dans chaque armateur 
€ « Indian Tonic » 
Ly a un 
de SCHWEPPES Lemon 
qui sommeille, 





terrains 


kilomètres de PARIS 


bord AUTOROUTE SUD (1"* sortie) 
TERRAINS INDUSTRIELS 


Joue 


du STUDIO au 5 P., standing. 
#3, rue Saint-Charies, 
7SN5 Paris - TÉL 


-26, rue Sibuet, 
au gardien, fat RE Eu ou tàl 


SASS-77 lez-vous. 
Mètro PIÉPUS où ou MRC 


RANELAGI 


Confortable 2 P., 
2290 F - Téi. 74 


parisienne 


pes DENCE, jou EURE 


15 re CHELLES (RE 
ce CABINE DU CHESHAT., pi pr . calme ct réel. 


Location - Bail - Emphythéotique 
15,50 F le m2 por an 


Tél.: 909-10-25 


_—_—. 


ER PAR fn, ne 
n | re), rèt 
a El rivière, fermette lande : 


1. 1964, excel. état : entrée, 


in d'hiver | cuis. amén., sé}, 4 


bains, We, cemnere aie 


in, ch, cent. 
300 PCF. Téért 


ch, & de 


Téiéphone : 16 (32) 
Saint-Jean-de-Lurz 
10 Pces, 1800 m2, 


Û D ARNAC Cassagnes. 
villas: RNA IPS Casssgnee | 
pan prier CES, 290 m2, 


AA LPRSHAUTE PRQENÇR 

le ne! 
plus 1.000 GA ter, pro. Va 
garage, Sèj. + 


de 4700 mz 
09-54, 


3 Pos de 
de 


_BOUROAIS - 7665131 
co CABIRET I DU CRESNAL, 


et ads" 3 o + ie me 
ficle 170 m2 + Jardin N'aiver. 
5.600 F charges comprises. 


ü terrasse 5 
Téléph. : 954-40-67 ai 954-42-87. 


EMBASSY SERVICE 

du studio au 6 piéces PARIS 
et villa banlieue OUEST. Pro- 
Priétalre directement. 265-67-77, 


parisienne 


Pour Stés européennes, cherche 
villas, pavl pour CADRES. 
Durée 2 a. 


appartem 
achat 
chez 


URGENT.  Palement 
épris 


rande lerrasse. 
420.000 F_ + frais de notal 
Couvent - BUS POURRIDRES. | 300 m? aveé piscine. Prix + 

= 2500.00 F. IST, 


INTERNATIONAL HOUSE 

de standing 

pour DIPLOMATES 8t CADRES 

ÉUROPEENS. Loyers garantis 

par SOCIETES ou BANQUES - 
555423 ou 705-5229. 


LS Nés Part rech 
pour res mutés P: 
du sTUBI0 au 5 BIÉCES . 
LOYERS GARANTIS par Stés 
ou_ambassades. Tél. 2865-11-08 


ELU PB Administrateur 
IMPORTANTE CLIENTELE 


recherche APPTS Standli 
vides cu meublés. « TB. 


immeubles 
compt, ME éd Paris, 


Paris _(8e). 


INVESTISSEUR 
le à acquérir immeuble 
de 500.000 à 10.000.000 Hs 
Ecrire à CFER — 6. 280, 
14008 CAEN cebex 


“hôtels-partic. -PRTETEERT 
STUDIO FUHE 4 PERSON. LE ne T 18.266 M 


Tél. : (91 


ASNIERES 255 RENDaNTIAL 
CT . 26. bee Es Siren. 
RRASSE. PARE. ETAT 
GENERAL 4500 F/m2 766-50-45, 


AUEC CE 


Libre Studio + terrasse Be é1., 

44 m2, 97000 F + :1.500 rente, 

Sur place mercredi TS à 17 1 

43, rue Arthur- Fee, ste 
sr ue appt 

V7 ans. 16.00 É 

2355-00-44. 


occupé 
5 Loco F _rénte. LODEL 


compiant. 
- PARIS 


1à , COMPTANT 261-2078. 





9 FONCIAL LMIAGERS, 
Foubass «Spaces 
Etude” granite Me Duorée 


:villégiatüures 


27 m2, Jardin aménagé 


EST CS 
campagne 


“inc e ENGHIEN | SUtts 


MANÉART, be beaucoup de 
m2 hab, Beau lard. 
1.800 m2. 1.400.000 F. — 989-31-74, 


2 km) 
TOURNON-D'AGENAIS, SENLIS MAISON DE STYLE 
vends MANOIR XVe si 
énager 


EE dre 
ram 
es BUS 16 UT ARS. 


entouré prés 

2 950.000 F. Cabinet 
— 47500 LIBOS. 

GG 71-01-24 


PROVENCE -Prés d'AVIGNON 
Part. 
vend’ 
Confort - Prix AE F 
e-| 
SE LIRE Ds 


les annonces classées du 


Monde 


sont reçues par téléphone 


du lundi au vendredi 
&9Jhkaä12k3%-de13L3A3ISE 


au 296-15-01 









































MODE 





Les nouveautés de Ju vente 
par correspondance 


La vente par correspondance continue de progresser dans 
la distribution , avec en 1979. un chiffre d'affaires 
en augmentetion de 12,41 % par rapport à 1978 

A s'expédis par la poste quelque quarante millions de 
catalogues dans l'année (chiffre de 1978). Les cent adhé- 
rents da syudicat de ce secteur ont des activités très 
diversifiées, On y trouve les géants du textile mais aussi 
les industriels de l'équipement de la maison, les fabricants 
de la bijonterle, les spécialistes des plantes et graines, de 


l'alimentation de luxe, des 


Surtout dans le secteur de la 
mode, les magasins-relals se 
multiplient avec des centrales 
d'achats différentes : d'où un 
services mellleur et plus rapide. 
Autre phénomène du moment : 
les progrès de la commande par 
téléphones. Une fois le catalogue 
requ où acheté (de 9 à 18 F, 
dans les kiosques à journaux}, le 
client dispose de la liste des 
relais Inatallés dans les villes ot 
les régions, avec une hôtesses au 
bout du fl] ou un répondeur auto- 
matique en week-end. Ce qui 
— c'est Important — n'évite ja- 
mais la confimation par lettre. 
Le téléphones permet, en outre, 
de savoir sans délai s! les 
articles souheités sont dispo- 
mibles. 

Par ordre d'importance, les 
auatre principales entreprises da 
vente per correspondancs sont : 
la Redoute, les Trois Suisses, 
Coop et Quelle. Les textiles re- 
présentent 46 %/ de leurs ventes, 
dont 30,6% dans l'hablilemént, 
14% dans le linge de maison. 
SE faut savoir aussi que 21% des 
sous-vätemonts en France sont 


breux, Celui de la soclété & la 
tale du centra Beaubourg et 
emploie deux mille personnes. 
60 %o des achats sont réalisés en 
Francs, dont ceux qui concement 
la mode; 20 ‘/s en Allemagne, 
notemment pour l'électro-méns- 
ger et la radlo-télévision. Le tax- 
üile représente ic! 65 %e des 
ventes. .La styllste parisienne 
Laurence Tavernier en a rejeuni 
le style depule deux ans et pro- 
poes des formes simples et 
Seyantes, des GCouleurs très 
fraîches, Ur 

. À la Redoute (59081 Roubaix 
cedex 2}, Dominique Peciers 
coordonne les thèmes de mode 
dans un esprit féminin, un rien 
sophistiqué. On trouvera dans 
eon' catalogue des ensembles de 
nok et blanc pour la ville, en 
takeure, deux-plècés et robes 
aux avcessolres bien cholsis. Les 
pantalons à pinces en polyester 
et coton unis et neutres sont 
égayés de bluzers en coton 
éponge fuchsla,: bleu ou blänc. 
Les pastels .de coton rayés ou 
quadrifiés sont froncés sur 6las- 
tiques à la tellle des robes che- 
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PRÉVISIONS POUR LE 20 FEVRIER À O HEURE (G.MTJ 


SITUATION LE 19-02-50 À O h GMT. 
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—_ INFORMATIONS < SERVICES » 


VIE QUOTIDIENNE 


LES PIÈCES DE 5, 10 ET 50 F 
EN ARGENT 
N'ONT PLUS COURS 


Selon un décret äu premier 
ministre et un arrêté de M. René 
Monory, ministre de l'économie, 
publiés au Journal officiel du 
19 février, le gouvernement vient 


de décider la a démonétisation » , 


de pièces de 5 F. de 10 F et de 
50 F en argent. 
Les termes juridiques exacts 
des dispositions gouvernementales 
qui mettent ainsi fin à une haW- 
tude de thésaurisation prise de- 
puis 1959 par plusieurs Français 
— sont les suivants : « Cesseroni 
d'avoir cours légal les pièces de 
5 F en argent dont la frappe a 
élé auiorisée par le décrel du 
22 tembre 1959, ainsi que celles 
de 1 F doné ia Jrappe a dk cuio= 
risée par le du 9 janvier 
1965 ainsi que, en'in, celles de 
rhée par le décret du 25 aepiem 
par ue en 

dre 1974. » 


dé 10 F et de 50 F en argent ces- 
seront d'avoir cours jJégal entre 
Particuliers et ne seront plus 
acceptées en paiement par les 
Caisses ques. 


inclus par la Banque de France, 
l'institut d'émission des départe- 
ments d'outre-mer, les compta- 
des télécommu= 


JOURNAL OFFICIEL— 


Sont publiés au Journal ofjfi- 


ciel daté 18-19 février 1980 : 


000m10% 


SAIS eee Rene 
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KZ 1 


A! 
achetés par correspondance. ‘.' misier et des Jupes amples, voire LV sé 


{ 


lagton sur le commerce interna 
tional des espèces da faune et 
de flore sauvages menacées d'ex- 


B 

F 

8 
BSATHAGTYAR OI FEHNON 
























atnst AE à 
pourtour 

BREF x 

1. æ ; 
: DOCUMENTATION Le 
È L'ANNUAIRE "ILE-DE-FRANCE. — Le ë 
. nouvel annuaire «Paris région lg 
L ele lle-de-France* vient de paraître. 2 
: on des! Lards 1040 pages de renseignements h 

: matinsux pourront être locale-| pratiques eur les edministrations, è 

i ns circulera vers ls [terran ment ts le nord-est. ; 
: e s faiiha à de Jutode du Derd de Samedi 23 et dimanche 29 février, |  le® esSemblées, les municipalités ï 
ù le France, — Retour général au temps anti- des huit départements (dont Paris) F 
mn men mess an muse be Mercredi, avec cette perturbation cyclonique. Très brumeux et assez de la région. Les zones Indus- 
Do Er ol nn are des trislles sont également recensées. 
. dissiper, en particult le Annual: Paris M 
LT VEst ef je Nord-Est, pris enssielié u* rue de, Paradis, Vs010 Par: = 
à STE Sn dans la Journée, Prix: 310 F. le 
#X " #2 fDocuments établis avec le ENTRAIDE : 
LÉ E Les port technique spécial :s 
RE W. . MÉorolone neñont te) ie LA RECHERCHE SUR CASSETTES. h 
nu | ... » — L'association Valentin-Haüy, qui u 
"5 se a réalise des enregistrements sur # 
(Croquis &= MARCQ.) bande magnétique destinés aux ” 
UISSES : Bl conxtelle rayée marine et blanc, à col aveugles, recherche des volon- e 
3 SUISS = Blazer en " 
mea PTE D Pie Le cn “e mar Ai Le LR é 
e«æ a erylor ui : ortentali = , 

Re PE 38 au Se, eë La Jupe à le machine. A partir de 29508, | ‘peus toutefois dons de Düd Ouest 1234567239 dant de ranoeMen 5 ne 1 
39,90 F et 79,90 F. (39076 Roubals Cedex 2 et par téléphone.) ét lo Limousin. Duroe, 25007 Paris. » 
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_. 








La Blanche Porte (59201 Tour- 


coïng Codex) est dans la nots : 


avec ses robes-chemisiers que 
nous retrouverons partout, dans 


toutes les taïlles, mals offre aussi . sons 


des combinés souples en poly- 
amide et élasthanne (à partir de 
89,50 F). : 

Le catalogue Coop, distribué 
dans les sept mille magasins du 
même nom, comporte treize mille 
articles pour le famille et la 
malson. Les articles de mode 
menquent un pou de fantaisie, 
mais le rayon bricolage ou jar- 
dinage sst très complet Le 


groupe lance aussi un catalogue - 


« coll: ne », tré & un mit- 
fon Fu cent mille exemplaires, 
aux prix garantis pour l'année, 
avec un assortiment Len 
achats pour la maison 

tection « photo-ciné-son » réa- 
lisée avec le concours de le 
FNAC. 


Jerseys et das tissus éponge POUF 
e2 foisirs et la piage et des 
tissus frals et nets pour le bu 
reau, en coups droite, à taille 


en bustier sur les robes à bre- 
telles. : : 

. Aux Trole Suisses, où le style 
est confié à Mafla, les combinai- 
sont en vedetts dans les 
formes très épaulées prônées par 


les revues de mode, alns) qu'en. 


ssiopettes de cotons légers. 
Comme partout sont: proposés 
des prix records : une longue 


le six ans), tandis que le chef 
de famille aura je choix entre 
cette marque et piusieurs déla- 
vés: Rica Lewis, . Lee Cooper, 
Missouri Rok et Wrangler. 

Après les géants, Il faut signa- 
ler Cyrillus (B.P. 25, 91160 Long- 
jumeau cndex) qui pour les 
enfants et les mères de familles 


ments coordonnés, aux ouriets 
générac On connaît le formula : 


Quatre velours cotelés unis: : 


rouge, eable, vert anglais ef 
noir pour Iss Jupes, bermudas 


Quelques 


matinales se 


£clées 
produiront au lever du jour des 
a % _n Alpes M ns 
tt Mansif tral, mais tempé- 
maximales seront enCOre 


ET TE 


Rioujours exceptionnelle. 


le ski fantasüique. 
la vraie détente. c'est 


[VAL D'ISERE 


lol CR TELE 
SE ÉD) ELA TES) 


ia 


3 


Raf! 





PARIS EN VISITES— 


MERCREDI 20 FEVRIER 
+ Tableaux flamands st hollandals 
su Louvres, 14 h. 15, pavillon de 
Flore, Mroe Eaiut-Gironse — .. 
<Hôtel de Sully», 15 N., 62, rue 

Saint-Antoine, Mme Bachelier. 
<La ville jardin d'ivry», 15 h, 
métro Mairie-d'Ivry, Gruiller. 
otre-Dams de 


uche, Mme Hulot: 
de Jjusticex, 15 Del 


Connaissance d'icl, et 

d'ailleurs). : 2 
<Les Catacombess, 15 h.,, 2 Dis, 
miert-Rochereau (Tourisme 


CONFÉRENCES-——— 


15 h, molle du Musée des monu-| 


EXPOSITION 


| HOLOGCAUSTE. — Une’ exposition 


consacrée à l'holocauste files 
crimes nazis et les violations ac- 
tuekes des droits de l'homme) 
. est organisée, du ‘18 au 29 février, 
à l'Ecola normale lsræélite orien- 
tate, 6 bis, rue. Miche-Ange, 
76018 Paris (métro : MichekAnge - 
Auteuil. Ouverte tous les jours 
{saut le vendredi et le samedi), 
de 14 h 90 à 17 h 20. 


FISCALITÉ 


DEPOT DE LA DECLARATION DE 


TAXE D'APPRENTISSAGE. — De 
nouvelles modalités de répartition 
de la taxe d'apprentissage ont 
été fixées par l'article 9 de la 
loi du 10 juillet 1978, qu'a 


+ institué un versement par les 


employeurs à un fonds national 
de compensation ‘Les délals de 
publication des textes d'applica- 
tion du nouveau régime étant à 
l'origine de difficultés éprouvées 
par les redevables pour s'acquit- 
ter de la taxe, le ministère du 
budget a décidé de reporter du 
8-avril au 8 mal la date Hmite de 
dépôt de la déclaration de taxe 
d'appréntissage et de la demande 
d'exonération. 


TROISIÈME AGE 


PERSONNES AGÉES ET INSTITU- 


$ 


SUYNS ETYEN PRET YRHLITETROITE d'HAETT 5 WI 


A 





of marquée, aux épaules carrées. À et salopettes À porter evec des mines, et élégente Note : TIONS. — Ce dernier Utre do : 
noter aussi las vastes gansées j;ayés et des Imprimés en blou- . aves uns galue légéra up in- Gérontologis ‘et Société, publica- 
en contraste. ses, chemises et robes. Queiques : ex efficace © gor me : Der- ton de.la Fondation natlonale de 
des, Vesles plus masculines habillent CURE ‘ Est mis gérontologie, traite du recours à 
Se  Coeth Un dynss les gaiçons les jours de cérémo- maintien dorsal peuvent l'institution, « seule issus pour ur 
' miQu A mhdahez " us nle, ot les costumes marin les mallot de bain Der ” parent âgé qui a perdu une grande 
: mique Mme enfants d'honneur du cortège de SUR RENDEZ-VOUS RÉ ; -| partie de son aulonomie physique 
pilote de Nuremberg son Propre Le marigé (an coton et polyester 770-4277 “von c'e Le ne jam] - ou peychique », et analyse les 
avion, a cholel, en 1968, da ST Diisraieg, 220 F, ko aix ans avec - du Nord » (Fédéraulon| agpects médico-sociaux de ot re e 
taller à Orléans, oentre gécDra- Eémudn, 255 F, la fillette de 65, rue d'Hautwvise uiüme placement. E 
phique ds la France, où tes 75010 Paris . ; & 
Eommunlcations ferroviaires sont dx ansl. AN 4" étage avec ascensenr : Cahlrs de ln, Fondefon nafo- ët 
| di , 
25 faciles et les entrepôts nom- NATHALIE MONT-SE mas de 9 rent gl, mu 
# 
: è 
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PRE AFFAIRES à AGRICULTURE 
POUR CONTRER L'OFFRE DU. GROUPE JAPONAIS NISSAN |: LE SELON M. MÉHAIGNERIE 


Fiat propose à Alfa Romeo | |; fafign des prit ne suscitera pas d'affrontements majeurs entre les Neut 


un accord de coopération terventian (à 20 F le kilo soit 














Flata té, lundi 18 fé-rier, des firmes européennes, Aïns!, É ne Je TANNS MOINS De notre correspondant le prix français) avec finance- 
à Alfa R une proposition de Honda a-t-il conclu avec le firme divergence fondamenfzie Dane ; : u ment communeutaire. M Walker 
coopération industrielle, À l'occa- nationalisée britannique British| 7an passé. Au sein du Consell des moyennant une ge plus ri- tagne serait, tout état de s'est opposé à une telle formule. 
sion d'une réunion des ts ELeyland un accard de coopération | ministres, {out le monde & besgin goureuse, en dans le cause, dispensée de la taxe). Cet Selon M. Méhaignerie, MM VRro 
des deux grandes firmes a! pour la constraction sons leence que les prir agricoles soient œug- Secteur laitier, il est possible de effort de sélectivité est considéré Der Slee (Pays-Bas), Robr {Ale 
billes italimnes qui s'est tenue à 100000 voitures, et on laisse| mentés.s, a commenté M. Méhai- faire des économies importantes comme-insu/fisant par la France, magne) el Gundelach ont alors 
Rome. Le contenu de la oœel- entendre que les deux groupes | gnerle, À l'issue du premier débat en 1980. Les Français ont remis roals au contraire comme diserl- fait valoir qu'il était compréhen- 
tion de Fiat n'a pas été rendu pourraient, à terme, développer | qu'ont eu landi les ministres de volei quelques Joirs aux pays minatoire, et done à rejeter, par sible que la France ne veu pss 
public, la firme turinoiæ se plus encore leur collaboration. Pasricuiture des - Neuf sur les un docament détail- le Royaume-Uni, le Danemark et ouvrir ses frontières en l'absence 
Contentant d'indiquer qu'elle se foturs prix de Agne, Ainsi que quelles - t être ces les Pays-Bas, d'en minimum de garanties sur la 

corne que AHeneuire Ra pennce que fai pure cote sur les mesures à Prendre pour ? exist. donc une La commission propose surtout future organisation de marché, et 

un éventuel accard entre Alfa nouvelle stra! est prise trés| réduire le coût des dépenses de de manœuvre suffisante @e frapper d'un esuper-prélève- due, par Ailleurs, l lui était poli- 

Fomeo et le. groupe japonais Au Sérieux. alors même que Mn-| sen pour les produits agri- Que les gouvernements membres, ment» très lourd les envreprisez tiquement impossible de prendre 

Nissan, Alfa Romeo, qui & pris Gusirie automobile japonaise, qui| Qojes ; selon M. M£éhaignerie, souhaitent augmenteraient leur te À s cl , comme le suggère 

AE SE ST SRE nd en ous de venir] Bref, le ministre français en (us Utiliser Car, oo a du (Re du pre mat M. Walker, coût De mens 
'exchut beurts entre « Le méconientement appliquant: le soutien en piare 

Fouè plusteurs semanes Aux Etais-Unis la première place | REÇUT Ph du l'autre des Fo général (.-J. Tous les Bints mem DRiluCNON). C'Ese eut nine d'ouverture des frontières. 
qu'Alfa Romeo négocie avec Nis- qui esrant abordés ne suuend rés veulent des angmentations Géguisée, l'instauration de quotas Pour is réunion du 3 mars 

ons qeUx Eroupes envisageant Cette inquiétude des Pas ce printemps à un aïfronte- Ge Prér supérieures à CE Que pro- par lalterke. € C'est de M. Gundelach, s'emparant d'une 

. dit-on, de co en COMINUN teurs européens fait place À celle | ment majeur, susceptible de dégé. Pose la Commission, mêma si le Ge lu super-taxe qu'a Heu le vrai idée de compromis de M Van 
cylindrée Ge Monde de ts nérer en crise et en une révision Zonemaerk ef le Royœume-Uni débat. C'est cela Le noyau dur de Der Stee, proposera un dispositif 
| La négociation », estime M.Méhali. Intérimaire d'intervention qui 


: 72e " leurs concurren 

L du 1= février). qui, eux, doivent faire face à un| déchirante de la poltique agr- Son plus résernés a. ] 
Ce profet de collaboration est véritable déferlement sur leur! cole commune € IT nous faut M. Walker, le ministre britan- gnerie. Les réactions des Etats sera financés essentiellement pis 
loin de faire l'unanimité en Italie. marché national, dont ils.contrô-| trouver un équilibre entre la en séence, demande le membres sont mitigées, ne serait- la Communauté et partiellemen 
1H inquiète tout à la foïs les pon- lent aujourd’hui 20 % environ des| contrainte budgétaire et notre «gels des produits laitiers, du Ce déjà que parce que la pro- par le Trésor françals Faute de 
voire publics, les syndicats et, blen  immatriculations Le président du | responsabilité politique à Fégard sucre, du vin et des céréales tion de la Commission n'est, f la Commission va-t-elle 
sûr, le groupe Flat, qui n'a pas, Syndicat des travailleurs améri-) du revenu des producteurs x, M. Méhaignerie semble croire que ce stade, pas très précise. Les S'employer à accélérer la procé- 
c'est le moins que l'on puisse dire, cains de l'automobile, M. Douglas | ajoute M. Méhaignerie, qui. à l'évi- c'est 14 ne position tactique Français ne sont pas hostiles à dure en cours contre la France 
réalisé une très bonne année 1079, Fraser, s'est entretenu de ce pro- ce, ne considère pas cela « En 2979 -fuit-{l valoir, les re- l'idée d'associer les lalteries qui devant la Cour de justice de 
et qui ne saurait voir d'un bon  blème avec les dirigeants nippons, | comme une performance imattel- venus des producteurs brütanni- augœuenteut leur production au Luxembourg ? M Wälker l'af- 
œil une entrée en force de Nis- la semaine dernière, au cours d'un | gnable. C'est là -un écho qui ques ont diminué de 17 %. Le financement des dépenses, mais flrme. M Méhaignerie pense l'in- 
sur le marché italien. De là à voyage au Japon. franche de manière ressurante récent congrès de ia NFU. ls croient qu'il n'est pas opportun verse et explique que ce serait 
ER ee us os Ur ec Re 
h on, il n'y avai 2 em ces semaines 72a) ernement bri- taux super-p = 

qu'un pés, qui a été franchi. Resie (teurs qu'ils investissent aux Etats-| CN Diusieurs commisceires eu Vannque Ne Peu! plus JOUér our devralt-il être sélectif et très in- delach en séance. 








8 savoir quelle sera la réaction de Unis, et qu'ils réduisent leurs| Lpscne VE la dévaluaton de la livre verte férieur à ce qui est proposé 
Nissan. exportations. e n'a, finalement, | sons de ce relatif opti- €f n donc besoin d'une augmen- Le vrai problème pour la France, Vin : distillation 
Dens les milieux automobiles émeque de Veste Promesses. | LS ja situation des marchés tation des prir communs.» Au explique M. Méhalgnerie, c'est la . 





européens. on suit cette affaire Pr J mondiaux est meilleure que l'an moins quatre pays ont demandé Conséquence de ce super-prélève- sue ü P 
avec une grande attention Pour pational eb densuere CAPE) passé, en particulier Dour Je SUUTe. un relèvement des prix communs ment dans l'Ouest et le Sud- de 8 millions d hectolitres 
investir le marché du vieux conti. Zerait à Toyota et à Nisson d'in-| Ft Puis, par le Jeu des dévalua- nettement supérieur à celui pro- Ouest, c'est-à-dire dans les deux Une importante décision de 
nent, les constructeurs japonais westir aux Etats-Unis » (comme posé . par la m : la grandes régions qui, contraire- sestlon a encore été prise pour 
$ développent en effet une nouvelle ont de le décider le grou, naies vertes », les écarts qui exis- France, l'Irlande, mais surtout la ment au reste du pays, n'ont pas dérager les excédents de vin : le 
: stratégie. Plutôt que e tenter Mozda), tout Soulignaint tsient Ü y & un an entre les Belgique et le Luxembourg achevé leur évolution technolo- conseil a autorisé la distillation 
d'exporter des voitures, ils  g'effor- “que la décision appartenait en | Prix agricoles des différents Etats M. Gundelach, le vice-président rique at accroissent leur pro- dans d à Communauté de 8 LUS ! 
cent de conclure des accords avec j membres ont ué. L'écart j : ions d' res do le ï Lu À 
dernier ressort aut es». Ce- de lz Commission, chargé des Le prix payé sera égal à 85 % du HE 





Û it| maximum (entre les prix alle- À è au’ 
É Le pendant, le gouvernement serait E affaires agricoles, a indiqué qu'il “ a ÿ 
Se cubes denveue | Prhaäider financièrement, par | made et JE Pris Anglais est pourrait aSsoupr ses propostions Mouton : vers un système PE, Sénérenton pour le nn 
8 grou: ï euxième | le biais prêt à aux Le à ; inistres, “ ” e é i 
fabricant éponals d'horiogerle, | d'intérêt, les sociétés qui seraient | Au plan budgétaire, les pers- mément à ce qu'il leur propose, d'intervention provisoire A pe te) en ; 
envisage de s'implanter en Répu- | prêtes à s'installer aux Unis. | pectives ne sont pas aussi graves Prenaient les mesures nécessaires LL Louve épisode de la cas de crise, ls commercialisation : 
| EE MR RU Tr à 
produire des montres. qui séralent | Le deux grands constracteurs ja-| ‘encre M Tugendhat, D om Orneipalement pour les mouton, qui s'est déroulé lundi, au-dessous de ce prix minimum) 


Téexporttes vers des pays tiers | 1e9deux grands const ot dur compétent, en présentant Soutier 7 roulé, x 
ge uits laitiers La Commissio: s'est achevé, semble-t-il (à l'image t commencer à s'appliquer 
Le Pre ent : ns précisé Pheure, 1s semblent décidé à mena RE gratis Enlommément à ce qui avait été des communiqués de guerre. l'In- Frrür du 1e juillet prochain. 
construite dans la province méri- | Poursuivre dans La vole qui leur | Loi de budget de la CEE. Prévu par le co Yan passé terprétation donnée publiquement _—— 
dionale de Guandong, et qu'elle| à, jusqu en gour 1980 a admis que Ia menscs gn cas d'augmentation de plus de varie da fout au out L Q Les rossourees propres sont 
graploterait des pièces détachées | déclaré, su cours d'une conférence | een les fressoures comm DO dE ner de OS & à LS M Méhaignerie a répété Qu'il rérememi percue aus, frontires 
fabriquées au Japon. s au Cours d'une co: nautaires » disponibles s'épuiser Pose de rel de 0,5 % à L5 % a aie se PE . u' gi CHE, Si que dune true” 
Citizen arrive au clnquième épars de RE Per de n'ait. pas. sue quan ou fe a Car ï l Mu SE PDanatns de moon brie Mon éçale. Eu masimum. à 1% den 
rang mondial avec une production | groupe allait augmenter de 5 | leva Prétendu (I). Des do dut die préconise une Fannique Guns même gtendre eotier de la TVA Or, on en arrive 
h " dans Ce projet de budget à 0.68% 
us de quinze millions de | ses prix de vente aux Etats-Unis M. Méhaignerle constate en franchise de 60 000 fitres pour les Fadoption 





de l'or tion com des recettes de ln T.V.A. dono 
montres et un chiffre d'affaires | et qu'il entendait maintenir ses | outre que, en 19179, az Commu- teurs des «zones défavo- mune de marché, à condition que encore nssez loin de 12. : 
de l'ordre de 15 milliard de} exportations au niveau atteint| nauté a forcé Les feux sur les » (étant entendu que la Je consell accepte, à titre intéri- ee 
francs. en 1979. dépenses de soutien» et que, production des régions de mon- maire, la possibilité d'achats d'in- PHILIPPE LEMAITRE. .- 





SIEMENS ne | | de 


FBurieess 





Dialoguez | __ d PM 
avec Siemens Data em | 
de lavenir de 

votre entreprise 


L'avenir de votre entreprise passe par l'informatique. 
Danses cinq années qui viennent. le nombre des termi- 
naux en Europe sera multiplié par trois. Les firmes les 
plus performantes seront celles qui auront appris à 
dialoguer avec un ordinateur. Alors venez dialoguer 
avec nous de votre avenir. Siemens Data commercia- 
lise en France les produits conçus et fabriqués 

par Siemens dans ses usines. En Allemagne, la 
division informatique du groupe détient déjà 21% du 
marché. Dans le monde, son chiffre d'affaires atteint 
4,4 milliards de francs et elle emplaie 19000 personnes. 


Ces résultats et le bond en avant réalisé au cours des 
toutes dernières annèes reposent sur la qualité rigou- 
reuse des matériels et sur l'expérience acquise par 
Siemens tantauprès de ses clients qu'äl'intérieur même 
du groupe dans ses multiples activités industrielles 

et commerciales. Siemens Date apporte, en outre, au 
marché informatique français des hommes avec qui 
parler, des hommes qui ne parlent pas seulement le 
langage de l'ordinateur mais savent aussi parler votre 








langage. x à e : 
Recherche Gamme de produits : Commercialisation Formation 

Siemens est un pionnier de l'informatique. Son savoir- Les équipements développés danslesusinesdugroupe La volonté de Siemens Data est de maintenir une L'ordinateur doit donner à l'homme son vrai pouvoir 

aire, entre autres en composants électroniques à offrent aujourd'hui une gamme couvrant tous les - relation privilégiée et durable avac ses cüents. L'assis- de décision. Siémens assure la formation pratique 

haute intégration et en télécommunications a naturel besoins (11 unités centrales, 60 niveaux de mémoire), tance Siemens est en place : préparation, analyse, des collaborateurs de ses clients. 

lement amené le groupe à intégrer l'informatique dans  depuisles grands et moyens systèmes jusqu'à la péri- mise en œuvre des programmes et des systèmes. Le 

ses activités de pointe. Plus d'un milliard de francs est _ informatique et au traitement de textes. L'avantage de service après-vente se ent prêt 24 heures sur 24. Pour dialoguer avec nous, 

investi annuellement dans la recherche pour la seuie n'utiliser qu'un seul système d'exploitation pour toute téléphonez au: 5 
informatique Ceteffortportesurdestechnologiespres- _ lagammeinformatique autorise toutesies configurations +. Service commercial grands systèmes : téL 252 60 32 

tigieuses comme celle des imprimantes à laser dont à mesure de l'évolution de Fantreprise. Une large Service commercial Périnformatique : té, 252 60 59 


bibliothèque de produits programmes couvre les appli à ou écrivez à Siemens Data BP,109 
cations de nombreux domaines d'activité, S3208 SAINT-DENIS CEDEX 1 


Siemens Data : Pinformatique-qualité. 


sont déjà équipées plusieurs grandes entreprises. 
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. I su T7 tévrier, à Paris, par la 


‘Î: treprise. La réduction des stacka 
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Succès populaire pour la braderie 
organisée par Manufrance 


12.millions de francs de vente 
!. Le braderie organisée, du 6 : 





mettre à la société d'éditer le 
douveau catelogue, qui sera 
ré à:°17,5 million d'exemplaires, 
contre 1 million auparavant, 


Pour les aix Premiers. mois de 
l'exercice de la nouvelle société, 
Je chiffre daftaires à atteint 
2425 millions de francs soit une 

de 47 "Je par rapport 
au premier semestre 1978, mels 
en régression de 2,5 ‘lo per rap- 
Port aux prévisions. als fa 
convalescence de l'entreprise se 
treduit suriout par la réduction 


société Manutrance a suscité un 
véritable imtérêt populaires. Les 
promoteurs de l'opération, des- 
,. Hnée à elléger Jea siovka de 
E l'entreprise et à conforter sa tré 
sorerle, avelent prévu de race- 
.‘voir. soixante mille visiteurs et 
-de réaliser un chiffre d'affaires 
de 5 à 10 millions de francs. 
En alt, H y out trois cent mille 
entrées, el les vemes réclisées 
se sont élevées à 12 millions de 
francs. 
Le succès rencontré, db pour 
. 4me Jerge pert aux réductions 
. Consenties, de 25 à 50 Vo. selon 
les produits, a permis, dit-on à 
Menüirance, de véritier, auss{ {a 
. bonne image de marque de l'en 


10 millions. par mois en Janvier 
7978, elles sont tombées à 6 mit- 
‘ lions en juillet 1979 et & # mit 
lions en décembre demier. Le 
Point d'équilibre qu'il était prévu 
d'atteindre en mai-Jjuin 1981 
Pourrakt, si ce rythme de rodres- 
£ement se maintient, être obtenu 
au cours du premier trimestre de 
l'année prochaine. On Insiste, au 
siège de lentraprise stôphs- 
noise, sur Je fait que /a recher- 
Che de cet équilibre passe par 
«la non-cession de quoi que co 
soit. La nouvelle société, loca- 
felre-gérante de: ancienne et 
non propriétaire, n'aurait rien À 


était devenue obligatoire, dans le 
. mesure -où ia nouvelle société 

Menurance avait décidé de 

restreindre dé trente-trols mille à 
.. OP2e Mile le nombre des articles 
_ référencés au catalogue. Quant 

‘à fétroitesse de la trésorerls, 
elle est due, dit-on à Manu 
frence, à la laiblesse des crédits- 
fournisseurs, qui n 'excèdent pas 
"huit Jours. . 

Aussl , l'argent frais apporté 
per la braderie on pare 
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FAIRE CONCURRE 


AIBM? 


La division de produits informatiques Itel 
n'existe plus. ro le dé National | 
Semiconductor, sanouvelle raison sociale est. | 
NRA & 

Cela signifie une réunion unique - ; 
compétence technique et de produits de qualité. : 
Tout cela sous Fégide d'une maison-mère qui est 
fabriquants de . 


semi-conducteurs 
dnombre d'ordinateurs 
Em sables que toute autre firme, et dont 
taux de croissance est sensiblement meilleur | 
que la moyenne pour l'industrie. 
ne cie de NAS, 
ce m'est pas un ë 
Te sousté possedant 12 années d'expérience 
Sd 
périphériques et de logiciel. 
Uné société tout à fait capable de faire - 
mine EM equipe | 


concurrence 
pour une société de trois mois. 


du montant des pertes : de ‘|: 


nombre 


LOGEMENT 


. Pour faire face 
aux loyers impayés 


L'UNION DES HLM. 
VA BÉNÉFICIER DE L'AIDE 
D'UN FONDS DE GARANTIE 
Devant la progression du 
loyers impayés 





: SÉCURITÉ SOCIALE 





e Assurance-maladie : vers la reconnaissance de trois 
types de médecine libérale 

e Maitrise des dépenses : les propositions de M. Berger 
sont étudiées par le gouvernement 


Négociction d'une nouvelle 


convention — fugée « inac- . 


-meilleure maffrise des Presta- 
tions 


æ ensuite sou 
‘mis en , fin fé- 
vrier, G0x ts des syndi- 
cats 


représentants 

des caisses avaient stention de 
, Mardi, sorte de 

< son à on ee que 
les lent de 
les esquisses 


d'une conventi 


EC 
ger- mes à 


Ie 





4 


la réserve puisqu'il y 

D, ne convertonne del Muesdion dé ÉnDEe des de 
Jeurs malades n'étent plus rem- Pensées. D s'agit, selon ce Sent 
boursés, comme actuellement, se- qui a été reçu lundi à 1 
Jon le tarif d'autorité (1). a ie vasie étorme rie 

la Sécurité sociale qui lUerait la 

note, covennonnés, ga 5 on des dépenses à celle 
des dépenses ef, qui cantinuersient Se la produetlon nationale, 

bénéficier certains À ce projet — qui 


avan- 
et sociaux, notam- au Parlement à 


des ons es porté à 
serait remboursé sélon un 5% fau lieu de 1e 4) dés juillet 


ne k 960 Ge Monde du 33 novembre 
— c'est cele qui est aussi nou- 1919). 
si qu'en JEAN-PIERRE DUMONT. 


ere convention. qui serait 
AL CR. de de PV ue au lieu 
institue- 
cetégo- 


SYNDICATS 





LA OUINZAINE D'ACTION 


AVEC LA CEDI. 


u inôinent où débute le quin- 
sine d'action par la seule 
C.G.T. après lé de la ren- 
contre Fr sommet CG.T.-CFDT. 

ler. 
preñd enkré 


ï 
i 


LÉ 
8: 


ARS £ | _ 5 © 
National Advanced Systems 
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SELON UNE ENQUÊTE OFFICIELLE 


Les jeunes, dans leur majorité, n'exercent pas la profession qu'ils ont initialement choisie 


L'entrée dans la vie active, Fin- 
sertion professionnelle des jennes 
de moins de vingt-cinq 
de pios en 


Tels sont ls principaux élé- premier article, 


E ES D Ie e l'autonomie sur Le 
réortentation 'imposan| après 
des périodes de chômage plus ou 


Ce ch: = série 
gg des Jeunes à dan er 


tes 
- des à divers stades de 
Le Mr Lèe. 


Mme Gabrielle Balass, dans un 
———— 2 


1) Le Centre d'études de l'emploi 
ane oral ot elle PAR 


xences lent jouer moins sur 
les chances de réembauche que 
eur le degré de qualification re- 
trouvé après une pérlode de chô- 
mage. Le compétition ecolaire 

 accentuée, Et seuls les 18% 
de jeunes réussissent leur bac 
tôt — à dix-sept ans — ont des 
chances sérieuses de réussite LB ‘Antin, 75009 Paris. 
sociale. Tél : 2385-72-07.) 


chômage 
vie active », souligne les diffical- 
tés de reclassement des jeunes teurs, d'ouvriers et 
aprés six mois de chômage e entrent dans la vie active. 
Faccès de plns en plus tardif à 


« Recherche tiers des flls 
en début de deviennent 


familial 


£: 
et culturel 
gopaton à 08 cp en 10 CN Tne À cangmattie dl ane La péri 


de cadres 

étudiants, 

la majorité des enfants d'agricui- 
d'employés 


jeunes de «castration sociale», 
dont les effets à moyen terme lui 





 Ebic: L'expérience 
conjuguée de sept grandes 
banques internationales 


- Euro 








Je désire recevoir une informalion sur 'EBIC. 

















l 


European Banks International 





Rs nn Sn 


Tu ous ae pes om mec ven en 


Corée du 


Des 


éennes. 


Où que vous soyez et quel que soit 


votre problème financier, 
vous aider. 


Nous POUVONS 


Nous mettons à votre service les | 


moyens d'action et l'expérience de sept 
grandes banques indépendantes. 


Au total: 10.000 agences, plus de 


Voilà pour FEurope. 


200.000 personnes et des bilans 


Mais nous avons aussi un réseau 


EBIC dans d’autres parties du monde: 


Aux Etats-Unis, avec PEuropean 


American Bank. 


En Asie, avec l’European Asian Bank 


implantée à Hong-Kong, en Indonésie, en 
Sud, en Malaisie, au Pakistan, à 
Singapour en Thaïlande et aux Philippines. 


Enfin, des services financiers 


À spécialisés sont offerts par la Banque | 
Européenne de Crédit à Bruxelles et par | 
lEuropean Banking Company à Londres. 


En France, la banque EBIC est la 





Société Générale. Interrogez-la. | 
moyens pour les affaires 
_partoutoüilya des affaires. 


ÉNERGIE 


Pirelli s'apprête 
à commercialiser 
un pneu à économie 
de carbaraut 


De notre envoyé spécial 





Milan. — Le manufacturier 
italien Pirelli à présenté à Milan 
le 12 février un atique à 
économie d'énergie ou plutôt à 
économie de carburant. Ce pneu, 
de type radial, surbaissé, dit taille 
basse, baptisé P 8 n'est pas 
pénalisé, selon Pirelll, par It 
contre parite inhérente jusqu'à 
présent à cette ma éeorie Au 
contraire, le manufecturier italien 
assure que le P 8 conserve < zu 
plus Aaut nivecu les qualités CC 
Éonéiiiques donc Ge durée, et 
de confort > des meilleurs pneu- 
maviques disponibles sur le mar- 


Dès cr ponnEs de GE 
pneum: pour le 
courant de l'année, il sera possi- 
ble de mieux vérifier le bien- 
fondé absolu de qualité annonce 
par le producteur. Selon Pirelli, la 
de la résistance au 


suivant 
Jacteurs qui entrent en jeu. de 
Tordre de 4 % >». La pénéralisa- 
tion de ces nouveaux pneus 
pourrait réduire, toujours en 
tenant compte des estimations 
du manufacturier, la facture 
pétrolière européenne de quatre 
millions de tonnes par 20 
Le 12 février, Pirelli a procédé 
à une expérience au premier chef 
fort concluante, en tout cas très 
visuelle, Deux voitures Fiat Ritmo 
ont été équipées l'une de Pirelll 
P3, de type conventionnel. l'autre 
des nouveaux P 8. sur un 
tremplin, de manière qu'elles bé- 
néficient d’une rampe de lance- 
went, toutes deux ont été mises, 
roues libres, en concurrence. Pour 
rendre l'expérience tout à falt 
crédible, la pression de conflace 
PR me D Pan 
que pneus 
seraient interchangés sur les 
voitures et que deux essais com- 
paratifs auraient leu 
Les freins étaient pour 
qu'aucun frottement ne puisse 
être té. Dans le premier 
essal, la voiture équipée de P8 à 
roulé sur son simple élan et donc, 
par le seul effet d'une moindre 
résistance, vingt-cinq mètres de 
Le changement de pneuma- 
ques intervenu. l'autre voiture, 
équipée à son tour 
encore mieux et dépassé de cin- 
quante mètres environ les perfor- 
mances de celle sur laquelle 
étaient montés les PS. Pour sim- 
pliste qu'elle solt, la démontration 
& atteint san but. Le frein naturel 
de roulement que représentent les 
pneus a effectivement été réduit 
par l'architecture et les compo- 
sants des nouveaux P 8. 


Vers une homologation 


De toute évidence, Pirelll n'est 
pas le seul manufacturier à s'in- 
téresser à ce genre de pneuma. 
tiques. Les économies tous azimuts" 
sont à la mode Le mérite de 


ire en première 
monte inviteront implicitement 
leurs acheteurs à s'équiper en 
remplacement, donc ultérieure- 
ment, du même EE sous peine 
dans ponneon .Cas de devoir 
changer a de jantes. Les P8 
lennent à la série large, 
bas, ceinture acier et 
se montent sur des jantes 
d'un augmenté d'un 
pouce afin, selon Pirell, « d'of- 
frir plus de pour loger les 
pension fout en anélie mé Tes 
Tant l'es- 

thétique 2. 


PÊ 


du frei- 
nage, de la tenue de route sur 50] 
mouillé, de la tenue de cap, est 
due à cette bande de roulement 
et au profil surbaissé. 


Four l'heure, le P8 est en 

tation chez de nom- 
breux constructeurs aux fins 
d'homologation. Dans les derniers 
mois de 1980 une série limitée 


sera livrée en principe chez Fiat, 


et en 1981, il est prévu que la 
commercislisation du pneu à éco- 
momie de carburant sera étendue 


FRANÇOIS JANIN. 





ts par ls BAR le Monde. 
Géants: 
Surques Fauvet,"dirèciour de In pablicotion, 
Jacques Sansagnet, 
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ÉNERGIE ÉTRANGER 


L'Aigérie entend relever substantiellement Aux Pays-Bas LE CONFLIT DE LA SIDÉRURGIE BRITANNIQUE . 


le prix de son guz LES OUVRIERS DE RorTERoAM| Le gouvernement pourrait suspendre le paiement | 


FONT GRÈVE des intérêts dus par la British Steel 
CONTRE LA POLTIQUE et remplacer le président de l'entreprise nationalisée 


* * * LE MONDE 











LES AMPORTATIONS 
EUROPÉENNES DE PÉTROLE 
ONT AUGMENTÉ 
DE 2,3 % IN 1979 


Alger. — La Sonatrach à engagé, ces dernières semaines, 
cs ssrient Sp à de pure] des discussions avec Gaz de France n vue de parvenir à Un 
sitlon américaine de réduire le| accord sur un relèvement des prix de vente de son gaz, qui 
niveau des importations de pétrole| se situent actuellement aux environs de 3 dollars le million 








De notre correspondant 


D'A ; De dant 
en 1980. Alors que l'Agence inter-| de B.T.U. (1). notre correspondan 


L correspondan 
nationale de | ie flent, à L'Algérie doit livrer cette année à la France 4 milliards (DE ‘noire ë “ Londres. — En attendant la reprise des contacts, prévue 


Paris, les 18 et 19 février, _ de mètres cubes de en application de deux contrats Le! 12 Haye. — Plusieurs milliers 
gaz, ap la British 
comité de direchon, on estime premier, signé en 1964 pour une période de vingt-cinq aus, porte | d'ouvriers ont cessé le travail le Bel SE de res ane de: en de la 












































































































































































































cette divergence pourrait con! ‘ s 
à on report du conseil ministériel} Sur 500 miilions de mètres cubes, le second, conclu en 1972 | 18 février dens les industries pi- sidérurgie, le vernement envisagerait de procéder, aussi » 
de L'Agence préve pour 1à fin du POEE vingt ans prévoit la livraison de 55 milliards de mètres les de Roherdam, sur lorère du rapidement que possible, à une restructuration financière de : 
mois de mars. cubes. Un troisième contrat, signé en 1976, sera applicable à | #2 de de grande l'entreprise nationalisée. 1 
Au cours de la dernière réunion | compter de 1981. I porte sur 5 milliards de mètres cubes, qui cents ne celtes politique P e 
Pre a piton de aa En dome geront liquifiés dans les installations de G.N.L. Il à Arrow, | G'austérité du jAFR de ne pas donner Lim PSE appelé Reprendre sa getratte Eh e 
N ons près d'Oran. 3 sion céder istes, septemb! DTÉS qua! 
barils par jour avait été fixé pour ; eg or Féton envie devrait, de de pré- présidence, pourrait étre invité à 9 
l'ensemble des importations des] L'accord signé en 1976 prévoyait nier». Plus grave encore, la com- : pendant deux 6e! férence, être engagée la s'en aller plus tôt, pour ètre rem- 
pays membres, mais le secrétaire] qu'un prix uniforme serait appli- position du epaniers ne reflète 5 les chantiers] solution du conflit, qui entre placé par un directeur américain. 
américain, M. Duncan, savait] qué à partir de 1980 à toutes | les plus le situation réelle du mar- vals et les usines d maintenant dans sa huitième La tâche n'est pas facile étant 9 
estimé nécessaire de réduire ce| l de gaz algérien à ché de l'énergie, le gaz arrivant | 28 environs de *| semaine. nus le traitement du président È 
plafond d'un milllon de bartls | GDF. Le prix devait être « désormais en France remplaçant | 2x è Néanmoins plusie de la BS.C. '48 500 livres sterling 4 
Or, les Japonais ne semblent pas| ligne », rappelle -t-on à Alger, effet de plus en plus le fuel] Le FNV. envisage $] notsmment M. Prior, ministre de Soit 450 000 francs par an), nette € 
décidés à accepter une nouvelle| avec uu « panier de susbstituis » domestique et le e et de générale de vin Temploi, estimeraient que la for- ment inférieur à ceux pratiqués 1 
baisse du niveau de leurs impor-! dans lequel les fuels lourds te- moins en moins le fuel lourd quatre heures dans le cœur indus- mule permettrait de trouver une AUX Etats-Unis pour des postes & 
tations, qui pourrait £ freiner leur Bu c ja plus Erande gen, (60 sn Aujourd'hoi, Hs à Alger.) wiel ce PSys Bas eu début de! Sinon à la grève. La restructu- de cette importance. “ 
sroence éco TS vIton) a parole. Ce l'Algérie vend sa thermie-gaz| Mars ne contraindre ee | ration, en effet, impllquerait l'an- Ces diverses formules actuelle- Ë 
Mé noter aussi q que lBarope| (30 % er ane deux fois moins cher que sa £her-| Yermemeni à ne pas prolonge 1e | nulation du remboursement des ment à l'étude pourraient se s 
= compris la France, qui n'est sen Éroluee te du mie-pétrole, celle-ci situant | 20 jenvier eux mois et à | intérêts dus par la BS.C. sur les concrétiser plus repldement si É 
pas membre de l'AIE. — a vu ses| faire a FR ma entre 65 dollars et 7 dollars le. en peu, actuel des | Rréts du gouvernement, Au cours comme on le craint, les nouvelles - 
{importations croître de 23 % en| parallèlement geux ren million de BT.U. Or la liquéfac- | ain niveau El 8! Ges cinq dernières années B SC. a discussions entre là BSC. et les t 
199 à 4868 millions de tonnes. Or on 2 constaté ce, tion du gaz exige des investisse- | à celles-ci sont syn perda environ 1 milliard 200 mMil- syndicats aboutissaient de nou- t 
pour respecter plafond done les mile gr poses ments qui en font un produit ea AGE de gouvernement bone &æ livres 6 dû, chaque veau à l'impasse. Pour le moment ï 
ton rech, uco TeUX ko millions vres en ce présen k 
es rent paye de D PRE 10 indexation ét mauvaise € Renqup Pios onéreux que le &e diminuer considérablement les | Aunée. payer 2 delves entre les 17 et 185 préjentés 3 
devront donc réduire leurs achats | qu'en fait, le prix dn ges ne sui- ‘mettent pas de rentabiliser vrai- D'autre part, le gouvernement ©perche de salut tendue à la « 
d pétrole de prés de 5 %. vait pas vraiment celui du ep ent j'opération, ton à| Des ministres libéraux et chré- persisterait dans son intention de B-S.C. » et l'offre < dernière et é 
la Sonatrach, où l'on fait re- se sont opposés | vendre plusieurs des aciéries de définitive » de 14 % faite par a 
marquer que ke vend! à ce sujet pendant plus d'ime| 23 BSC. au secteur privé, plutôt l'entreprise nationalisée, un com- n 
actuellement son gaz aux Etais-} semaine, mettant ainsi en dan- que de devoir je les fermer. M Prior Hromis paraît très difficlle. s 
(Publoité) Unis au prix de dollars le! ger ! au gouvernement. | estime utile de renforcer le sec- 
: évelo million de B.T-U. sshiment plusieurs her vAtEurs. teur privé, en compétition avec le 4 : € 
La Banque Kklamique de Développement Les discussions engagées par la Les etes de Van Age Qoprée | Secteur nationalisé. pour assurer Scènes de violence : 
une Organisation laternationale Sonatrach avec Gas de France | tjen-démocrate) ont abouti lundi ET es CDS LUS e 
L pee doc à Dioddah comme avec un certaln nombre| à un compromis dont les détails | STE mp ee donné Fineftie D'autre part, les syndicats ren- e 
RRENMENS. POUF AR Peu RP d'autres partenaires pour amener | Devaient pas encore été rendus | eng en, Hlsot. don ds ïorcent leur gction en utilisant 8 
eS le prix di u gas à un niveau plus publics hier soir. Toutefois, les à Pt plodes à es piquets Se grève « volants ; & 
« accepl », compte tenu du| ininistres auraient | Es en coopération avec d'autres = 
DES ANALYSTES DE SYSTÈMES marché de l'énergie, sont d'an-| accepté de Reg le montant des Eos on jé Srands syndicats comme celui des e 
importantes qu'elles se milliards ; yriers transport, Ainsi, dans u 
Salaire annuel allunt de 20.000 à 35.000 $ US. Sent ds giiment avant, le ré gx florins (environ : milierds de tacienens : 2% de l'acer utilisé le Kent, lasine : Éhecress | Steel. f 
Na isu de aride 06 de rec éd Série tes nn ET de l'été pro d ; Jusqu'à présent la position offl- l'ordre de grève du syndicat, est = 
damamer 15 responanbillté en matière de planification, d'élaboration - || ner le stra! algérienne en RENÉ TER STÉEGE. clelle définte Ps Sir Keïth menacée d'un blocus par des e 
+ Joseph, minisire de l'industrie, 2 piquets Ë dockers, f 
de svscèmes at dé fonctionnement d'ordinateur répondant aux Dosolns matièré > été d'exclure toute possibilité des mineurs et des conducteurs e, 
" Le RandiuRt doit justifier d'un titre universitaire dans les discl- Gas de France, comme d'autres | —— de restructuration de l'entreprise Des violences ont = 
plines y afférentes et d'au moins aix ans d'expérience dans la domaine clients, a fait savoir qu'il souhai- L avant le règlement dun conflit éclaté la semaine près z 
de a phaninestion, En à développement des systèmes d'informations tait soguarr Le es 2e SUISSE D'autre part, le gouvernement de Sheffields, mais jusqu'à pré- le 
oraos: LV : nouvelles quantités = continue refusez que in de la police a œ 
rar PES friciene ae ia Fanque est arabe; l'anglais et le pe ne développer Li & 550 miions de lines de . sent ! ferenon de police 
d'une langus outre que ces D constitue un DrG TL. la Préférence ré ce domaine que si elle est| 7 soumises à autorisation 7 publics prévus pour l'année en à obtenir l'appui de ae cherchant 
sers donnés aux ts des pays membres. d'en tirer des ressources | Suisse ont atteint en 1979 environ | cours puissent utilisés au syndicale le gouvernement z 
27,7 police pour 
Les nvantages offerts sont : le logement meublé gratuit, blllets équivalentes à celles du pétrole. milliards de francs suisses, | paiement d’une augmentation de donné à la police pour instruc- 
ns D a em ee || Gé li permet ce ride 28 6e 25 par Pepper | lies Mais le poimeaton de fins d'interprérvEe face, : 
gents, partielpasion au régime de la retraite, prime d'installation et p es à nr indiquent des distiques es “. ro ot ARE OURS me Es ses ne sur l'emploi : 
le de trauspors. autant voir diminuer les revenus a Lee mon gement d'attitude, sous Ia pres- 
Les demandes doivent être caressées à : quelle tre de ces de sue Le montant | et tee ons PTE Les soènes de violence décrites > : 
AREA R De PET OE r LE eee Pt | AE PROS EAP Lu Ge | SD, GEO D HD dd, Pres PI > 
au plus 
(ROYAUME D'ARABIE SAOUDITE) Ba prodic a nana Pia exporté, soit De CIE dont l'efte la télévision renforcent évidem D 
Rr Ea/ porvant couvrir à l'aven dans ie nier aux détériorer complétement l'ensem- ment les Blémsents de droïte du le 
conditions d' | (contre 14 SE en 1978) ;| bie des relations industrielles. parti conservateur œux des e 
tion les besoins intérieurs milliards ont été vers| Le restructuration im- Ministres «durs» dun cabinet qui lu 
Pub 2,9 plan de 
Publicité) ner sci maintente à leur ni- 1. en développement ne je part de gene, dress Ye z 
Ç en = Villers, 0 ; 
RÉPUBLIQUE FRANÇAISE pétrole. lisra vers l'Euro pe ge d'est de BC, très critiqué ne pour syndical. M Prior, . #4 
: DANIEL JUNQUA. (9, en a solde | ment par syndicats mais par k TUC 
s'est réparti entre les de l'ensemble des cadres 3 enjoigne à ses membres 2e 
DÉPARTEMENT DE LA SEINE-MARITIME nee. î Ft des in en maladresse dans Ja eg” d r le code de conduite a 
(1) BT.U. : abréviation de British de due ‘des négociations salariales Vérnement travstiiste Me UE æ 
DIRECTION DÉPARTEMENTALE DE L'ÉQUIDEMENT Thermal Unit, umité calorifique. À — (A.F.P.) Sir Charles, ancien banquier, et teux que la hiérarchie sde 
cale donne une ü 
— dans le climat mt gén Pr = 
Ciré Administrative Saint-Sever 76037 ROUEN cedex nr oi à rene ministre le 
ailliste, aghs e 
é 4 > > à en regrettant l « indiscipline >» À 
Tél. 62-81-44 - Télex DDEROU 770775 F l Jo ivil € | ge vi w ah 5] : S! e RErstes Us gs pie » 5 
{ #, Le ( à. condai s'en Surtout s 
ge à Mme Thatcher et à Sir Keith, i 
DEUXIÈME AVIS ; fr ca internationa an « cet horrible personnage dont # 
Com LANGUE, SAINT-VIGOR- ai € b LL ni Li K Entre le tissu social». “ w | 
ER FANSOUVELE OUPALLE, ROGERVILLE et RE gen en de 18 Erère goûte. z | 
GONFREVILLE-L'ORCHER Extraits du Bilan au 31 décembre 1979 core M Caliagl , es h 
x le préfet de la Seine-Maritime informe le public que, par er A CO w 
arrèté en date du RENE LA est NO D. BA MNT VOOR duction d'impôts dont seuls les 
ges communes es TANÇAR EL PEL ÉDORAVILLE es GON- A pis, où lon Le gros » contribua - 
— à ne RER ? préalable à 1n déclaration d'utuité gontane Caisse et comptes à recevoir : de banques bénéficiaires, 
du projet do réslisauion des travaux do doublemens de 2 Bouœ Dépôts à échéance fixe et certificats de dépôte Enfin, Sir Monty Finniston, 
Nationale n° 182 entre TANCARVILLE et LE Gr ; gate, Le de Titres négociables 18.255 14.968 enclen président de la BSC. «& 
l'autoroute À 15) et des travaux do construenon Go CONS Tone Obligations d'Etat 23.48 26.059 vigoureusement critiqué le pro- 
Péntanee A8) e se Placements dans les sociétés affiliées et associées 14.467 14.486 eme de compression de la 
au! aboutissan — 
de retentt, 200 Pets Pr ne PR Autres titres d es ses mre de 21 à 15 müilons de S 
ui se déroulent pandant Crédits, avances et effets escomptés g . tonnes et au licenciement de 
a Sense SR PporEnt a ne RS jusqu'au 1 mars 1880 Autres débiteurs 89.287 20.472 chiant denx mille ;fravailieurs. S 
incius, sont mis à la disposition du pub le Placements dans les filiales bancaires 26.889 pese € capacité Days, 
sous-préfecture du HAVRE, de 5 heures à 12 heures et dont Féconomie basée sur 
æh moutons à 17 beures tous les Jours dimanches et jours Immobilisations (eprès amortissement) 10.739 6.590 Panier, à 15 nr de 2 ES, ere - 
les cxcep! : tons ridicule, alors apona: a 
Shhm, TARCABVTUR, de Es Engagements des clients pour lettres de crédit Gt manienu Là leur el Que les . 
Je Joue lie de LS de 11 heures à 12 beures, tous et garanties (en contrepartie) Allemands continuent de se bai- h 
ches et jours f ) à fre pour obtesir de pète grandes 
des jour jinererdls, diner de 9 beures à Total paris du marché.» % 
jo beures, tous lee Jous (amer drone ei Ju PR ASSIT HENRI PIERRE. 
= à 18 mairie AR eee di api) 18 euros, TOUS Dépôts à us et à échéance So SEL | geur » 
1e Jon (Et ODA de D D HA VE O0, le En, Roprants des banques (crédits) 56.867 34.250 . 
mardis, jeudis, de 13 D SA ED D éancues ev jours feriés 7.700 4.858 : 
à 18 beures les vendredis (samedis, diman! & Dividende (Note 1) À . : 
esceptés) 5 de 20 14 heures à 15 heures Créditeurs divers et provisions 75.467 57.020 LE 
les jours isRmee Aunances et Jours fr PER beures DES PRÉSIDENT DES : 
DE DR ee Capital social, entièrement x SOCIÉTÉS NATIONALMÉES = 
crie s présitée par 100 millions de SU-S.A. 
La Dome NALSERAS, membre de 12 Ulsmbre de Commerce Capital versé (Note 2) 70.000 ‘5.00 ET DES ÉTABLISSEMENTS » 
et d'Industrie Fée BOLBRO, Ro Rene MES rve légale 8.144 6.829 PUBLICS : DE 360 000 F 
SSc ES alternant à SR Réserve générale : : | 
den rentree BEAUDOUR, mempre cu, non Région de Jules Bénéfice reporté à nouvea À 500 000 F. a 
es : ï : 
Siegtried, B.P. n° 1177, 7608 LE HAVSE k L 
— M. Daniel PALPRAY, membre de ln je, CHsmbre nier Engagement de 1a banque pour letires de à Bath Leylans  entemobies, à 
ge Je Seine-Maritime, Eos crédit et garanties (en contrepartie) TR =: a 019 D Anna OU Corporation = 
FREVILLE ête aura son siège à Ie sOus-Préfecrure tal 749. 478.222 cétrole de La mer du Nord), a 
LR dé toutes omervations doivent Tai _ es e L 53 50 out ne à Fa 
Sondant les trois derniers Jours 196 5 6 et 7 HACS QU Me Kotes: or el à 4 
a heures à 19 bentes, les Dumbreg, de 1 cochilencs drquee PE eee ob 3 à srl 45500 livres ( É 
personne sous-préfecture du : capital social niliions 
vations Ga publie men lequel 1s a un De. PA PÉRUPRRES ie ITR, 68500 ne = 
: Une cople du ée & compter du ège socio] internotionn}: 44, (aëronau- 
- ce mt RS dog CHNMUNES ETUIS, cl dameus, Pa date, Tesone SN EU 815 0. 018 ar tique), 44000 Dvres COO0N P. 3 
se qu Le some prutciers du EAVRE er à LA pense L TAB ARABE ane oo AABER #00 un is ne . 
“ rection , vres . 
Glue, Adminietanrve Baint-Sever À ROUEN FBarau 48 ERNST Succuronlesr Ars hab, Beyrouth, Dubaï cf Alerenäie SP téun uit ésa: (uen % 
Les demandes do sommunicstion, de ces conglsins derronr Que Gr Lomires, Ne Yu, Hart 44 090 Livres (410 808 F7) 1 & 
rt a ie DS Arras Cerise ouverture prochaine) e unis Ener£y authouity, st 
Us LB PREPET, se 
$ Pour 1e Préfet par AT OR cru, Émménbaemen 050) 38500 livres (360 008 F). et 
Le Cheï du SEA RECAAL 
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<Croissance zéro > 


ment des prix ui at= 
Feint de nibn r per oier : omte 


pendant de rames ae en augmentation de 7 


gétiques étrangères (88 %). Mais 
(que 


% en janvier. Ce taux 
Asouer en octobre 1978, veus siuert à 863% caedé sur 
Zenchérit beaucoup les importer trois mois et à 96,4 % sur douze 
fins, alors même que les expor- remonter à novembre 
nd pen A Fes near res 1976 pour trouver Un taux de cou- 
jeand ceux-ci se seront produits, ertare pus pers que oelnt 
ke comptes érieurs JEPOR Le lourd dériit e ; ge 
ment peut-on mois de l'année, 
* contraste avec le fat curieu- 


FRANCE : ‘important déficit genre, 2e à Finn 16 EE" 


commercial. Tenté à 9,5 de francs. Ce 
Le montant n'est 

“que de 1,4 milliard à celui du der- 

mois de 1979 de 4 mi- 


07 millions de 
francs (contre un excédent de ments en un an de 80 %). 


569 millions en décembre et un 
déficit de 1938 millions seule- 


ment en janvier 1978). Après cor- ZT POUVAN Pas 
rection des variations saisonniè- PAS — augmenter leur production 
Tes le déficit de ns api à pour satisfaire une demande plus 


parait 
atteint tout de 


importante, les importations de 


ane RC Tr de francs PIenS ‘e consommation et d’équi- 


es aussi à 


(— 997 millions en décembre ; Pement ménager 
" l'origine du déficit de janvier. 
+ 216 millions en janvier 1979). Elles ont augmenté durant ce 


En chiffres bruts, les exporta- 
tions onf atteint, en janvier, 
85 671 millions de francs, en baisse 
de 99 % rapport à décembre, 


mois de 18 % par rapport à la 


mensuelle de 1979, pour 


moyenne mi 
atteindre 7 milliards de francs. 


Si les échanges agro-alimental- 


mais en hausse de 184 % par res ont dégagé un excédent de 
Les 1 milliard de 


rapport à janvier 1979, 


francs, les ventes 





A ACAPUECU” 


©. 


HOME OF THE 
SPECTACULAR 


Lido Sue 


ACAPUILCO us MEXICO 


LE PROJET TOURISTIQUE N° 1 
POUR LA RENTABILITÉ À ACAPULCO 


OUI I Un appartement en copropriété entièrement meublé 


directement sur la plage 


OUI ! Un revenu continu en accord avec un pool de location 
(dirigé par les gérants de 13 Holiday Inn's au Mexique) 


OUI! Un bien dont la valeur augmente constamment 

OUI! Un consortlum bancaire approuvé par l'Etat 

QOUII Titre de propriété assuré par FIRST AMERICAN 
TITLE CO 


QUI 1 1! y a une déduction de 10 % pour voyage avart 
construction. La dimension de ces appartements en 
copropriété s'échelonne de 60 à 68 m2 et les prix 
vont de 56.000 à 78.000 dollars des Etats-Unis 
(versement comptant de 30 %, financement approuvé 


disponible). 


Pour tous renseignements : CONDOMAR ACAPULCO 


Société des Maisons Phénix 





our 1980 


de biens d'équipement profession- 
nel ont, en Peyinohe, diminué, ce 
qui, note ministère du com- 
Détes cetérlenr, est. traditionnel 
en janvier, mais # dé cafe fois 

accentué : ce 
seulement, au Feu de de 19 mile 

décembre. 


en 
M 5. 


M. DHLOROZOY 
EST RÉÉLU PRÉSIDENT 
DE L'ASSEMBLÉE PERMANENTE) 
DES CHAMBRES DE COMMERCE 
ET D'INDUSTRE 


M. Robert Delorozoy a té réëlu, 
mardi 19 février, président de l'As 
semblés permanente des chambres de 
commerce et d'Industrie {A.P.C.C.I.). 
Parlementaire européen (6lu sur la 
liste de Mme Veil}, membre du 
Gonsait économique et social. 
M Deîorozoy a brossé à cette 
occasion un tableau de la situation 
économique et précisé le rôle des 
chambres. 


<Pour 1980, Je redoute ds nou- 
veaux écuels, æt4il déclaré. Les 
entreprises françaises doivent absor- 
ber les hausses de prix du pétrole 
de 1979 et celles qui ne manque- 
ront pas d'être appliquées en 1960. 
Per ailleurs, la contraction de la 
demende mondiale va peser sur les 
entreprises françaises qui, je vous 
le rappelle, travaillent deux fours 
sur cinq pour l'exportation. » 


Enfin, le président réélu & abordé 
le thème attendu de la liberté da 
gestion et des prix : « Les entre- 
prises françaises commencent à faire 
Ja preuve que globalement le liberté 
n'est pas lanarchie el n'entrainait 
pas l'apocalypse que certains vou- 
Jatent prédire. La liberté que nous 
n'avons cessé de réclamer pour les 
entreprises ne nous fati pas oublier 
que celle-ci Implique une totale res- 
ponsabliité de ses dirigeants, et donc 
Ja sanction du marché. » 


L'APECI représente, au niveau na- 
tlonal, les cent quatre -vingt- deux 
chambres locales ou régionales de 
commerce et d'industrie, qui ont 
géré en 1979 près de 5 milliards de 
francs et rassemblent environ deux 
cent mille élèves dans leurs écoles 
spécialisées, 


MONNAIES 


DOLAR EN HAUSSE 
SUR TOUTES LES PLACES 


Ce qui caractérisait les mar- 
pee du en ce mardi matin, 








it la @ partir, il est 
ja d'un pivesn AE Las) de 18 
A Paris, le 


américaine. 

Die valait 409 F; à Franc- 
for, 17430 DM: ë Zu arich 
163 1/2 FS, A Londres, la livre 
était cotée 2,28 dollars. En dépit 
du relèvement du taux d'escompte 

la Banque du Japon, le dol- 

s'échangeait à Tokyo contre 
245 yen au Jieu de 243,7 lundi en 
clôture. Quant au prix de J'or, 
ü ne variat guère par rapport 
au Cours de l'après-midi de lun- 
di : ü s'étab t autour de 
660 dollars l'once de 51103 g de 
métal fin. 


a pris une participation d'environ 
15% dans le capital de 


U. S. Home Corporation 


= Rene tn 


Group 


75008 Paris - Tel : (1) 26L37.12, est 
ouvert au public du hdi au ven- 
dredi inclus de 10 Ha19het le 








Fes DIAMAI EP.EC CS 
PSS SINFORMER? Stages Comptabilité 
‘Le Centre d'information Union mit perectins. mm 
de Damantare.17rueStFlornée (DS sun tree on 
Révision probatoire a D ECS. 
Rens, 13, r, d'Eaateville, Paris 
samedi de 10 ha 17h. 248-99-14 - 268-52-13 








À P 
pe français pour 


Chiffre d'affaires 
6,7 milliards de francs 
dont 38% à l'exportation 


le batiment 


de F 83.602.550 à F 117.043.550 
par émission de 668.820 actions nouvelles de F 50 nominal 


e Prix d'émission : F 125 


@ Jouissance : 1° Janvier 1980 
eDroit préférentiel de souscription : 


DEUX actions nouvelles pour CINQ anciennes 
e Délai de souscription : du 4 Février au 6 Mars 1980 
© Avantage fiscal : exonération dans les conditions 
et timites prévues par la loi n° 78-741 du 13.7.1978. 


Une note d'information qui a reçu fe visa COB n° 80-04 
en date du 2211980 est mise à la dispos! 
sans frais, au siège social de la Société et auprès des 
souscripüion. 


BAL O. du 28.1.1980 


tion du public, 


établissements chargés de ta 
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Marché bien tenu 


Les séances se suivent el se Tes- 
semblent. Celle de mardi n'a guère 
différé de la précédente, si ce n'est 
par son activité, dont Le rythme 
s'est sensiblement accéléré, . La 
tendance est demeurée très 1rré- 
gulière, mais, dans l'ensemble, le 
marché s'est très bien tenu, et 
l'indicateur instantané, après 
avoir oscillé au voisinage fmmé- 
diat de son niveau de la veille, 
s'est finalement établi un peu 
au-dessus {+ 0,175). 

De toute évidence, les valeurs 
jrançaises continuent d'exercer un 
très vif attrait sur la clientèle. 
« Avec tout le battage fait autour 
de la Bourse», disait un profes- 
sionnel, «l'argent afflue de tous 
côtés. C'est un fait, Mais l'at- 
tention des opérateurs se déplace, 
qui d'autre part sélechonnent 
avec le plus grand soin les titres 
des plus dignes d'intérêt à leurs 
yeux. Cette fois, ce sont les Gale- 
Ties Lafayette 1+76%), ADG. 
(+73 %), Signaux (+58), Bel- 
Ton (+ 5,7 %J, Crédit foncier 
immobilier (+ 48 SG), Poliet 
+43), BH.V. ( +3,6%), Als- 
thom (+3%) et Roussel-Uclaf 
€+ 29 ), qui ont fait l'objet 
d'achats suinis. 

A l'inverse, PM.-Labinnl 
(— 34 %), Prétabail (— 26 %j, 
Dassault (— 24 ©J, Creusot 
(— 23 %i, CFAO. (— 21 ©) 
et Peugot-Ciroën (— 1,5 %) ont 
été délaissées, Bref, rien ne semble 
devoir ralentir l'ardeur des inves- 
tisseurs, el le seul jrein à la 
hausse est constitué par Les ventes 
bénéficiaires de fin de mois, Les 
operations de liquidation générale 
devant débuter mercredi 20 février 
par la réponse des primes. 

Même l'aggraralion du déjicit 
commercinl en janvier n'& eu 
aucun ejfet sur le marché, si ce 
n'est, semble-t-U, celui d'inciter 
les porteurs d'actions à se pré- 
munir ur Peu plus contre les 


léon, qui s'élai montré très 
résistant la veille, a décroché, 
pour revenir de 689,90 F & 671 F. 


BOURSE DE PARI 


* ju 



















VALEURS Le non | VALEURS Pic] cours 





LONDRES 


Le mouvement de reprise amorcé 
en début de semalne se poursuit 
mardi et l'indice des Industrielles 
Progresse encore de 3,6 points à 468,6. 
Permeté des banques. Aux pétroles, 
BP. Shell et Burmab Oil se dis- 
tinguent. Nouvelle avance des fonde 

l'Etat. 





a —_—_— 
Or touverture) itoîtars) 661 75 contre 661 58 


GLOTURE | ÇCouñs 
18,2 19:2 


VALEURS 





Imperial Chemical 3 
Rio Tiato Zine Cor, 458 
Shen 370 … 
Vickers 128 
War Loan 32 172 


m3 
Western Holdings... 65 1/4 65 1/2 
C") £n daltars US, 


NOUVELLES DES SOCIÉTÉS 


TRAVAUX PUBLICS ANDRE BO- 
RIE. — Comme prévu (ele Monde» 
du 18 février 19807. La société Sain- 
rapt et Brice a cédé à la Société 
auxiliaire d'entreprises le contrôle 
de ea filiale la Société de travaux 
Publics André Borie, détenue au tre- 
vers de la Société civile de partici- 
Petjon financière (S.C.PÆ), Le cn- 
Pital de la S.C-P.F., qui possède une 
Participation de 529% dans la s0- 
ciété André Boris, appartient désor- 
mels, à bauteur de 80 %, à l'Auxt- 
Uaire d'entreprises. 

OCE VAN DER GEINTEN. — 
L'exercica clos le 30 novembra 1979 
a permis de dégager un bénéfice de 
42.68 millions de fiorins contre 
4130 mitlions de fiorins. Le divi- 
dende final est de 4 florins (8.50 F 
environ) contre 3.80 florins. solt un 
total de & florins (17 F) contre 
7,60 Morlas 

UNION CORPORATION. — Béné- 
fica net pour l'exércire 1979 : 
83,7 millions de rends contre 
62,5 millions de rands (135 cents par 
action contre 102 centa, soit une 
æugmentation de 34%). Le divi- 
dende global passs de 47 cents en 

+ 1978 à 62 cents en 1979. 





COURS DU DOLLAR À TOKYO | Tndice générat ...... 113,9 115.6 


à | me | 192 
À dollar ten veus) | 2438 | 245 10 


S - 


Cours | Dernier 


Marsaïlle Créu.. | 319 
Paris-Réescorpte 
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VALEURS |\réced.] cours 


Locakaït fmmnb, | 325 50] 
e | 137 
Loca-Éxpansion, HS 


Locatinarsière. . 

#15) Lion Dép. Ct | 142 . 

..{ 318 .. | Balon Habit... | 299 
408 . | Un. Lun. France 


































NEW Y RK | sine co: Era CE gr ee, SICAY 
-YVO APE Paribas. … aus ù 
É Prune (192: LE eatete BAR | en Dr ratégnrie.|16273 66 | s2e7 2 
Placem, later... . ressorts lo. … 
Clos À Providence SA. 


Tous les marchés financiers etf 
| commerciaux smérieains ont cbômé 
Je 18 février à l'occasion du à 
+ Wasbington's Birthday. 


Les changes flottants 
n'ont pas porté préjudice 
aux investissements 
et aux transactions 
commerciales internationales 


Û 
(Ageñl). — Les changes flottants D}, 

ont certainement accentué Les pres- E 
sions infarlonnistes dans de bom- 
breux pays industrialisés, rmals ls à 
v'ont pas porté préjudice aux Inves- 
tissements eb au commerce later- à 
matlonal, et Jjes institutions eu 
premier rang concernées. C'est-ä- 
dire les banques et les *lrmes muiti- 
bationsles, ont témelpné d'une 

remarquable faculté d'adaptation. 
Telle éex la conclusion d'une étude È 
eur les changes flottants eb leurs K 
répercusaions menée yar le Groupe E 
des Trente, uns associrtion bénéfi- E 
ciant du soutten de la Fondation È 
Bockrareller, animée par M Johannes 
‘Witteveeu, l'ancien directeur général È Piper-H 

du FMI, qui regroupe les camblstes À 

internationaux les plus éminents. À 
Des sondages effectués par le 
Groupe des Trente, il ressort que les ff 
professionnels des changes, c'est-à- Ê pit 
dire lies banquiers et les cambietes, 
n'ont aucun désir. dans leur Erande k 

majorité, de revenir au système des 
changes fixes. l 
Sans nier lea imperfections de la 
formule actuelle, ces professlonnels È 
estiment que les secousses Infllgées 
au système monétaire mondial au- 
raient été infiniment plus grandes 
qu'elles ne l'ont été ces dernières 
nn ai on en était resté sus É sucer Bouchon... .. 

changes fires. [ . Soisson: 

Floslement, leur préférence va à ja. Soissons 
une évolution pius graduelle, moins Æ Cuanssan (US). 
heurtée que cel n'est encore parfois Ë Esvin. Vénicnies 
É Motobécane. .… 

































Dronnt-Francs.… | 

Drouct Invest... 

156 19! Enorgta. 
: le-Croiss, 


EU : H= ENSSEE 









= 
en 





{Gourtautds. 


Dart. Industrie. 
De Beers (port.). 
Dow Chemical. 
Bresaner Bani 










de cas, des changes flottants. 
Les imperfections retenues par les 
























profealonnelg P D sur EU con- se F5 LL # 
centration, que ls excessive, sur à. 
es SDÉrARIOnE L comptant, ce qui à _] Invest. St-Honoré! 282 58 


laite les possibilités de contracter E 


des positions à long terme. 0! teffitte-France. . 






Matsushita. 
Minera}-Resourc. 













Noranda. 





SE D8E 


Ë Laffitte-Rond. 
INDICES QUOTIDIENS É Drag. Teav. Puh, Lu Nat. Medertanden| 245 tri. ue 
GNSEE, base 109 : 29 déc. 1978) M FouEerolle..….. Let 


15fév. 18 fév. } 
Valeurs françaises .. 1122 112 
Valenrs étrangères .. 111.7  VI3,5 
C» DES AGENTS DE CHANGE 
(Bate 100 : 29 déc. 1961) 


ae 
85 






Multirendement. 
Mondial Invest. 








Toux du marché monétaire 
Effets privés voannonsmnvenner 1 2/6 % 





{] Savoisienas. .… 
] SMAC Aciéroïé.… 
A Spie Batignoïles 


= COMPTANT 





18 1 
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1 Cours | Dernier 1&2 

uns | VALEURS | rie leur 185 34 








414 28! 115 ; Banmont.....e 
182 18 À] Pathé-Cinéma.. 
" Patbé-Marconi, 
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.[Domez ....| 868 
-el0te Gle 


re Dernier [COMPE 


Compte tens de ta brièvaté da délai qui nous est imparti ponr publier là cote 
compléte dans nos dernières éditions, des erreurs peuvent parfois figurer 
das les cours. Elles sont corrigèrs ds le lendemain, dans ta premiére édition, 






La Chambre syndicale a décidé, à titre expérimental, os prolonger, après la clôture, le 
transacti entre 14 h. 15 ot 14 h, 30. Pour 
Eette son, as 1e Pauvocs Dies Larantie “5 exactitude des derniers cours de l'après-midi, 
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UN JOUR 
DANS LE MONDE 


IDÉES 


2- PHILOSOPHIE : « La mélonco- 
lie =, por Jean Lacroix ; « Hegel 
réhabilité », por Christion Jambet. 


ÉTRANGER 


3. LES ÉLECTIONS CANADIENNES. 
— La croïssunce pourrait &tre aulla 
. en 1980. “ 

— EL SALVADOR : les otages déte- 
aus à l'ambassade d'Espagne soat 
libérés sons incident. 

4. AFRIQUE 

— RHODESIE : M. Mugaba rend Les 
ilituires responsables des atten- 
tats de Salisbory. 

4-5, ASE 
— LA CRISE AFGHANE ET SES 

PROLONGEMENTS : 

— Les comboits  s'intensifieraient 
dans Est et dans le Nord. 

— M, Vonce va visiter Bonn, Rome, 
Paris et Londres pour « consulter » 
les alliés des Etats-Unis, 

…— Le Hoët Comissariat de FONU 
s'efforce de parvenir an « ropa- 
triement librement consenti » des 
réfugiés viemomiens et cambod- 











poser oux influences extrabalko- 
niques ; « Les religions en Yongo- 
slavie «+ (), par Henri Fesquet. 
8. PROCHE-ORIENT 

— IRAN : Fimom Khomeiny nomme 
M. Bani Sadr commandant en 
chef des forces armées, 


POLITIQUE 
10. DEFENSE. 


RÉGIONS 


11. A PROPOS DE. : Blois part en 
guerre contre le bruit, 

12. BRETAGNE : un premier bilan de 
la charte culturelle, 


SOCIÉTÉ 


13. Lo violence dans les banlieues. 

17. ACTUALITE SCIENTIFIQUE : 
un coffoque des Amis de la Terre 
sur la science contemporaine. 

18-19. HISTOIRE : qui a inspiré l'as- 




















19. EDUCATION : après le suicide 
d'une enseignante au Mans, la 
« situation scondaleuse » des 
maîtres-améiliaires est à nouveau 
dénoncée, 


JEUX 
OLYMPIQUES 

14. La rumeur de Lake-Placid. 
LE MONDE DE 
LA MÉDECINE 


15. _ résurrection de l'Hectroblolo 
électromognétisme et conso: 

















fidort n des fractures. 
16. L'hôpital : fes contraintes Finan- 
cières et l'assuronce-maladie. 


CULTURE 


20. LE JOUR DES ARTS : Félicien 
Rops an Centre belge. 


INFORMATIONS 
< SERVICES » 


37. MODE : les nouveautés de la 
vente par correspondance. 


ÉCONOMIE 


38. AGRICULTURE : lu fixotion des 
prix ne susciteru pas d'affronte- 
ments majeurs entre Îes Neuf, 
estime M. Méhaïignerie. 

39-409. SOCIAL : les jeunes, dans leur 
majorité, n'exercent pos la pro- 
fession qu'ils ont initialement 





choisie. 

40-41. ENERGIE : l'Algérie entend 
relever substautiellement le prix 
de son gaz. 

41. ÉTRANGER. 


42. CONJONCTURE, 


RADIO-TELEVISION (23) 


Annonces clausées (24 à 36); 
Carnet (36) : Journal officiel (S7): 


Météorologie (37) ; Mots croisés 
(37): Programmes spectacles 
(21 à 23}: Bourse (45). 





Le numéro du « Monde » 
daté 19 février 1980 a été tiré 
à 622 104 exemplaires. 





{Publicite 


SOPHIE FICHINS 


VENTE ET RÉPARATION 
DE STYLOGRAPHES ANCIENS 















Des militants de gauche occupent 
les ambassades de Belgique et du Danemark 


Mexico fAP., AF.P.). — Des 
militants de gauche, qui récia- 
ment la lMbération de détenus 
politiques et une amélioration des 


L'opération a été isée par 
k Front national démocratique 


Er qe gp Pol 
rus soient localisés ». 


dois d'amnistie en 1977 et depuis, 
A affirme qu'il n'y 2 plus de 
détenus politiques an Mexique. 
Mais le Front et le comité de 
défense des détenus politiques 
contestent ces affirmations 


Les lang 
Les mantesan te se Mot Cao 
ges derrière un écran de verre 

Pare balles + Tout Le monde 2 81 
Endut dans la zone de sécurité 


L'avenir de la recherche 


RÉACTIONS OFFICHELLES... 


ans une mise au point, | lundi 

18 février, le secrétariat d'Etat 
à la recherche a fait savoir que 
£ les injormations concernant 
l'éventuelle suppression du secré- 

tariat re ëk LE es et de 
ce que l'on appelle l'enveloppe re- 
cherche (c'est-à-dire l'ensemble 


des crédits de recherche soumis 
à La coordination du secrétariat) 
sont sans 1 ». Cette dé- 


claration fait suite à a parution 
dans la presse et notamment dans 
nos colonnes {le Monde du 17-18 
fre d'informations sur l'ave- 
nir de la Délégation à la recher- 
che scientifique et technique 
DGRST.), dont le directeur, 
M. Roland Morin, vient de démis- 
ones Le secrétariat d'Etat rap- 
pelle enfin que le es 
aura l'occasion de 5 
chainement eur les ne de 
herche. 


granû pays comme le France (…), 
nous devons avoir une recherche 
Fondamentale saine et brillante, 
Es dns de VOUS Qui 
DORE SE drone de 
m remorque du Pro- 
grès industriel. 


11 existe une deuxième caté- 
gorie de recherche, celle qui est 
orientée et qui consiste à aboutir 
à des résultats bien précis, à des 
résultats qui doivent être oblenus 
en temps vouiu. (..….) On comprend 

qu'il y aït une forme de recherche 
qui es jorcément très directe- 
ment associée au ministère utili- 
sateur, si je puis dire, 

»Par contre, la recherche qui 
est destinée à l'acquisition de 
connaissances et Celle qui peut 
avotr de l'impact sur un ensemble 
de branches, celle-là est imtermi- 
aistérielle et 11 est tout à fait 
nécessaire qu'une instance cen- 
trale puisse en avoir la vue géné- 
rale et s'assurer que les équilibres 
du mouvement scientifique soni 


Pour être au courant 
de l'actualité pétrolière 
tous les 15 jours 


Pour recevoir un spécimen 
Ecrivez ou Appelez 


142, rue Montmartre, 75002 Paris À 
_Tél. : 251.83.21 


guest à Péprouve den balles 2,8 

un 

Des voitures de ce on$ 
des 


Le Le porte-parole du Front a pré- 
sise qu'une vingtaine de militants 
dont de huit ans, 
étaient à à le du Dane- 
mark et une à domaine à l'ambas- 
sade de Belgique. Les Membres 
Bases. Pendant eu ct Jun en 
neuf jours 

afin d'attirer l'ai- 

ications. 


De 
gén des ouvriers et 
désapprouvé l'action, Ext en en 
Srmant ue Ses paysans sont 
contraints genre d'action 





LE PRÉSIDENT DE L'ASSOCIATION 
VIETNAMIENNE DE DÉFENSE 
DES DROITS DE L'HOMME 

EST VICTIME D'UNE AGRESSION 


Le président de l'Association 
vietnamienne de défense des 
droits de l'homme, M Doan Van 
Linh, s'est élevé, le 18 février, 
contre, l'agression dont 11 a été 
victime, comme trois autres mem- 
bres de cette association, le sa- 
me ee Se . Paris. Dans 
que 48 ét er é à Fhopilat 
qui a soign: 
De ls 


agression volontatre et ré 

médiiées dont ils ont été l'objet 

de la part, e-t-l, d'une 

de HDÉADTES de l'Union 

race, orpnalsutien sopienant Le 
ce, 0: ation sont 
HanoL 


gouvernement de 
L'incident est survenu alors que 
plusieurs centaines de Vietna- 
Ron Are haben 
pacifiquement pl & Ü 
dans le cinquième arrondissement, 
ur commémorer les fêtes du 


ège 
des Vietnamiens en France, si 
Tue du Peilt-Muse | (4°), avait ‘a 
investi, Le jai 14 février, Rene 
commando d' jeu- 
nes gens Sr re barres de fer, 
mais l'agression n'avait pas 
revendiquée (le Monde daté 17-18 
février). 


M. BARRE ÉVALIE 
LA FACTURE PÉTROLIÈRE 
DE LA FRAME 
À 110 MALHRDS DE FRANCS 


M 
mar 19 Féviér, MEN à dfjen: 
Den de lamocihion Les A cree 
ment évoqué da alUoR éconem 
que de la France « dessrt Les GU= 
ficuliés du monde 


actuelles 
Jadiqnent qui ne soutaltat, pas 
étendre eur les 
polques internationarre, an, Fe, pue 
en parle trop e 
D ue erces- 
sise », le ln mminisie à no 
tamment sur les contrain= 
fes réuitane des house ge ee 
nouvelles 


du pétrole. « Les es, aug 
Saoudite el un certaine 


Dans la région de Los Angeles 


DES INONDATIONS 
PROVOQUENT LA MORT 
DE DIX-HUIT PERSONNES 


Los Angeles. — Dix-huit personnes 
ont trouvé la mort dans les Inonda- 
tions qui frappent depuis plusieurs 
Jours la région de Los Angeles. Ce 
sont les canyons, gorges étroites et 
escarpées, situés À l'ouest de la 
métrosole californiense, qui ont le 
Plus souffert du déluge. Les dégâts 
matériels (routes et lignes télépho- 
miqu-8 coupées, mufsons détruites 
on endommagées, voitures englou- 
ties) s'élèveraient déjà À 100 mlifions 
de dollars (420 millions de francs). 





@ Incendie criminel aux édi- 
tions Gallimard. — Un incendie 
criminel a endommagé, dimanche 
17 février, nn bureau eitué au 
rez ussée de l'immeuble 
des éditions 


cocktaîls Molotov. 


| m6 nou rase construire sur 


ses cendres, les nôtres aussi» 





NOUVELLES BRÈVES 





© M. Raymond Barre a accepté - 
l'invitation qui lui avait été æires- 
sée par le gouvernement norvégien 
à se rendre en Norvège à l'occa- 


quent le quaran anni 
de la bataille de Narvik, indique- 
t-on à l'hôtel Matignon. 


@ Le premier ministre tuni- 
sien, M Nouira, a invité M. Barre 
à se rendre en Tunisie, dans une 
déclaration faite dimanche 
17 février sur les ondes de Radio 


si elle n'est pas jaite dans les 
formes diplomatiques, a di 
M Nouira, Mais c'est une invita- 
tion du cœur, d'autant que 
M. Barre connakt bien la Tuni- 
sie M Barre s'est 
montré « sensible à cette 
invitation du cœur » à se 
rendre à Tunis, indique-t-on dans 
son entourage. 


© Douze personnes de nallo- 

nalité turque vivant France 
et un étudiant afghan ont entre- 
ris and 18 février une grève de 

Ulimitée à l'intérieur 

de Fégiles Saint-Merrl, à Paris, 
sn, d'alerter l'opinion publique 
sur les «graves menaces» pesant 
dans leur pays sur les libertés. 


© L'eztradition de M. Gabor 
Winter, décidée le 25 janvier 1979 
par les autorités françaises, après 
l'avis favorable ra cbabre 
d'accusation de d'appel 
de Paris étalt iles c'est ce 
qu'a estimé le Consell d'Etat, 
mardi 19 février, après avoir été 


et parier comme un. 


Nous commencerons par vous. dire la vérité sûr 


les difficultés naturelles 


des Français à intégrer 


une langue vivante. Nous vous prouverons que 


le DON des langues 


. C'EST AVANT TOUT 
CELUI DE.LES ENTENDRE 
"er re SÈE comme un Anglais … 
ongthan VISUALISATION 
Calendrier de sg EE Roeuroéntation, pour entreprises 
ou particuliers, sur simple appel, ou écrire 
61. rue Meslay, 75005 PARIS 





saisi l'an dernier par les défen- 
Cp du jeune lemand, accusé 

de participation à une association 
de malfaiteurs. 


M. Winter, vingt ans, ouvrier 


voiture. Les 
République fsérale Alenage 
avaient alors demandé son extra 





1e € 


RODIN 
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OUEST-ALLEMANDE 





Le groupe Bayer 
- va prendre le contrôle d'Agfa Gevaert 


Le Bayer, 

& Lau ReuE +.noméco trois 
allemande, va 
gets a on 
dont ü détient de Re des 
actions. Pour ce faire. 1] va in! 


1H 


l'indemnisation des victimes 
du cyclone David 


LES DÉPUTÉS COMMUNISTES 
DEMANDENT LA CRÉATION 
D'UNE COMMISSION D'ENQUÊTE 


Le upe communiste de l'As- 
semb! uetionale a présenté 
Jandi 18 février une proposition 
de résolution tendant à la créa- 
tlon d'une commission d'enquête 
sur les conditions d'indemnisation 
des victimes du cyclone David. 
Cr les départements d'outre- 


FE communistes dénoncent le 
« scandale » des « délournements 





tion des victimes de 
naturelles. 


de renforcer Agla 
durement éprouvé par 
Paugmentation brutale du prit de 
Pargent et de dégager les moyens 
lee au PRnoliel BDérsnt 
du dial. » 
rapide dégradition de la situation, 
les deux parties sont, semble-t-l, 
convenues d'accélérer le processus 
de rapprochement. 
[Avec nn chiffre d'affaires de 
35 milliards de deutschemarks 
G2 milliards de francs), Agfa- 


mondiul de l'industrie pbatogra- 
Phique derrière Kodak. Le groupe 
emplole 33000 personnes, dant 3 0 
dans ses installations belges. 

Huitième groupe industriel d'AIl- 
lemagne fédérale, Bayer a réalisé 
en 195 un chiffre d'affaires de 
2% milliards de doutschemark 
(54 milliards de francs). Ses effec- 
tifs dépassent 62 000 personnes donf 
31000 travalilient war le sits de 
Leverrusen. Dons son domaine d'ac- 
tivité, R se situe ac quatrième rang 
mondial." 


L'obijecti} est de trouver une sou 
ion capable de 





CLIMAT D'INSÉCURITÉ 
DANS LES DÉPOTS D'AUTOBUS 
DE LA RATP. 


Les agents de ln R.AT.P. ne veu- 
lent pas oublier l'agression dont a 
été victime, le dimanche 17 février 
dans La soirée, un contrôteur qui, au 
dépôt de Charlebourg dans les Hauts- 
de-Selne, a été frappé de deux coups 
de couteau par deux inconougs aus- 
quels il refusnit l'accès d'un local 
où sont lustallés des distributeurs 
de boissons lis ont fait rrève le 
18 février et le trafic a été prati- 
anemeut interrompu sur quatorze 
lignes d'autobus desservant Neuliliy- 
La Défense-Saint-Dents Le mouve- 
ment continuait ce mardi matin et, 
à l'appel de la C.F.D.T., environ 19 % 
des agents ne se sont pas présentés 
au travail. 


La C.G.T. a décidé, pour sa part, 
que, désormais, chaque fols qu'une 
agression serait commise sur une 
Ligne d'autobns, les agents du dépôt 
dont elle dépend se mettralent auto- 
matiquement en grève. Les cespon- 
sables du syndicat citent d'autres 
exeruples dont les conducteurs sont 
les victimes. a Ainsi sur La ligne 272, 
qui relle 1n Défense à Sartrouville, 
dans les Yvelines, les vendredis soir, 
samedis soir et dimanches matin, 
c’est épouvantable; des bandes de 
Quarante à cinquante jeunes lacè- 
rent les banquettes, fument dans 
l'autobus, agressent les chauffeurs 
La police n'intervient pas faute 
d'effectits. » 


€ Dans la proportion de 99 %, les 
agressions sont le fait de bandes de 
Jeunes, confirme la direction de la 
Régie. Si l'on augmentait le nombre 
des agents, comme le demandent les 
syodicats, ce serait deux agents au 
lieu d'un qui seraient agressés, » 













et d'Assistance 


prise 
e Nous nous chargeons 


nous nous occupons du reste. 
— Secrétariat 


C 


CRÉATEURS D'ENTREPRISES ! 


on TO PT manne les frais fixes (bureau, 
etc.) représentent un inyesissement er un risque souvent 
[asbtniets L'ASPAC {Association 
Commerciale) vous permet de créer votre entreprise 
sans aucun frais d'établissement : 
* Pour une somme modique {F 350 par mois} nous assurons votre secré- 
tariat (néception et réexpédition de votre courrier et des messages tété- 
phoniques! et votre Siège Social, vous évitant des charges de person- 
nel et de bureau au début de votre activité. . 
*: Nous Vous cormelor CslaenE Dur lo Do juridique de votre entre- 
(société, are, 


e Roue créons voue RARE. Cie en rai, Dour un pie extrimement 
Coma AIE fe EO0 FRE fra Eormar ee 


re ne Cénneres, des Métiers, Gris aie Je 
« Agents commerciaux, V.R.P., oécupez-vous de vos clients, 


qul assurera votre permanence durant vos 


vorre disposition, Bureaux meublés avec 
{eu jour, semaine, rois ou année}, Téex, Imprimerie, 


ASPAC - 20, rue Condorcet 75009 Paris - Tél. 251.18.18 


2 Aa Ce quien ce 
— Également à 













de Promotion 


formalités, actes et 


bez 


Tunmer 


5, PLACE SAINT-AUGUSTIN 


PARIS 
ouvert de 10H à 19H 
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